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TITRE C X L V. 

Des "Equipages & Tables des Officiers 
généraux & autres. 

Article Premier. 

Le Roi permet aux généraux de fèsarmées 
d’avoir tel nombre de gros équipages qu’ils 
jugeront à propos-, mais à l’égard des autres 
officiers defdites armées , Sa Majetté veut 8 c 
entend que chaque lieutenant général puilïe 
-avoir feulement deux ou trois charrettes ou 
charriots, chaque’maréchal de-camp une ou 
deux charrettes ou un charriot - , & chaque 
brigadier, colonel ou mettre -de -camp une 
charrette feulement. Louis XIV. du premier 
Avril 1703 , & premier Avril 170^. 

II. A l’égard des lieutenans colonels, ca- 
pitaines & autres officiers fubalternes , iis 
ne pourront avoir aucuns gros équipages. 
Tome VI. A 
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foit charriot, charrette, fourgon , fùr-touf , 
ni aucune autre voiture à roues , telle qu’elle 
puilîè être , à la referve toute - fois de ceux 
qui, à caufe de leurs infirmités, ne pour- 
ront fupporter la fatigue du cheval ; auquel 
cas feulement Sa Majelté leur permet d’avoir 
une chaife roulante. 

III. Il pourra y avoir par chaque batail- 
lon une charrette ou un charriot pour un- 
vivandier •, mais à condition que cette voi- 
ture fera attelée de quatre bons chevaux. 

IV. Un régiment de cavalerie ou de dra- 
gons, foit de deux ou trois efeadrons, pourra , 
auffi avoir à fi fuite un vivandier , avec une 
charrette ou charriot pour tout le régiment» 
lequel vivandier pourra camper avec lui» 

s’il s’y trouve d’autres vivandiers , ils ne 
pourront point avoir de voitures à roues, 
mais feulement des chevaux de bât. 

A l’égard de tous les autres vivandiers y 
qui auront des voitures à roues , ils feront 
obligés d’aller camper au quartier du Roi , 
ou à celui des officiers généraux de la droite 
©u de la gauche , aux endroits qui leur feront 
marqués parle prévôt de l’armée, ou fes 
officiers , en tel nombre que lefdits vivan- 
diers puiffient être, pourvu que leurs voitu- 
res foient attelées chacune de quatre bons 
chevaux. 

Il fera en outre permis à chaque régiment 
de cavalerie ou de dragons , ik à chaque 
régiment d’infanterie, d’avoir un boulanger 
avec une charrette attelée pareillement d§ 
quatre bons chevaux. 


T ff. CXLV. Equipages des Officiers. 

, V. Lorfque les régimens de cavalerie ,< 
dragons ou infanterie , n’auront pas à leur 
fuite des vivandiers ou boulangers, avec 
des charrettes , il ne fera pas pour cela per- 
mis aux colonels ou autres officiers defdits 
rcgimens d’avoir deux charrettes à la place 
de celles defdits boulanger ou vivandier j 
SaMajefté ne permettant ces dernicres que ; 
par le befoin de la fubfiftance de chaque' 
régiment. 

V I. Comme il pourra arriver que beau- 
coup d’officiers generaux auront des mat-' 
chauds de vin à leur fuite , Sa Majetté or- 
donne que lefdits marchands de vin campe- 
ront avec les autres , au quartier où feront 
lefdits officiers généraux, auxquels Sa Ma-' 
jette défend de les faire loger avec leurs 
équipages.-. 

VII. Défend Sa Majeftc très- expre liera e nt 
à tous les officiers généraux, colonels, 3c 
autres officiers de les armées , de prendre 8c 
fe fèrvir d’aucun charriôt dopayfan, ni d’au- 
cune charrette de vivres. Défend pareille- 
ment aux dire&eurs’des vivres , d’en donner 
aucun à qui que Ce puilfe être. 

Vlïl. Nul colonel d’infanterie, mettre- 
de-camp de cavalerie ou de dragons, ni au- 
cuns capitaines , officiers fubalternes ou vo- 
lontaires’, ne pourront avoir dans leurs équi- 
pages d’autres vaittclles d’argent que dey 
cuilliers , des fourchettes 3c des gobelets.- 
Louis X I V. du * 3 Mars i,6?o , & premier 
Avril ijof.r 
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IX. Défend Sa Majefté à ceux cîefcïfts offi- 
ciers ou volontaires qui tiendront table a 
l’armce , même aux Jieutenans généraux , 
maréchaux de camp , brigadiers & autres 
offici ers généraux , de faire fervir autres 
chofês que des potages Sc du rot, des en- 
trées & entre mets de grolfe viande; défen- 
dant Sa Majefté toutes affiertes volantes & 
hors d’œuvre. Louis XIV. ibidem. 

Nota. François /. par ordonnance du 12 Février 
2 S33> aTt - ML av0lt fait pareilles défenjes à fa gen- 
darmerie. Défend aux capitaines , lieutenans > en- 
fe ignés , guidons & maréchaux des- logis, qu’à 
leur dîner & fouper ils n’aient que bœuf, mou- 
ton & poulaille. 

X. A l’égard du fruit, veut Sa Majefté qu’il 

Toit fervi dans des plats ordinaires , &r non 
dans des porcelaines , cryftaux ou autres 
valès de cette nature, dont Elle défend très- 
expreffément à tous lefdits officiers de con- 
tinuer à fe fervir pour cet ufage. Louis XIV. 
ibidem. * 

XI. Veut Sa Majefté que ceux qui com- 
manderont les armcts «1 chef, fe confor- 
ment à ce que deflùs , & prennent foin de 
l’informer de ceux qui y contreviendront, 
lefquels Elle déclare qu’Elle fera demeurer 
dans une place voifne de la frontière , pen- 
dant la campagne. Louis XIV. ibidem. 


T t t. CXLVI. Marc, des Troup. Voit, f 


TITRE CXLVI. 


Concernant la marche des Troupes de la Mai- 
Jon du Roi , & des Voitures & Chevaux 
qui feront fournis, tant à V Infanterie qu à 
la Cavalerie & aux Dragons. 

ORDONNANCE DU ROI, 


Du 4 Septembre 1718 . 

S A Majefté étant informée de quelques dif- 
ficultés qui font furvenues fur le logement 
des troupes de là maifon , &: des régimens 
de fes gardes françoilès 8c fuifles , à l’ocça- 
fion de Ion préfent voyage de Verlàilles à 
Fontainebleau ; 8c délirant y pourvoir , Elle 
a ordonné & ordonne ce qui luit : 


* 


0 


Article Premier. 

Que lorfque Sa Majefté fera en voyage,' 
le guet de fes gardes , le quartier des gen- 
darmes & chevaux - légers de là garde ordi- 
naire , &: les détachemens de fes deux com- 
pagnies de moufquetaires qui fervent au- 
près de la perlonne, feront logés à l’ordi- 
naire par les ordres du grand marcchal-des- 
logis de fa maifon , 8c de même les compa- 
gnies ou détachemens des régimens de fes 
gardes françoilès 8c fuilfes, lorlqu’il y en * 
aura. 

1 1. Que lorfque les corps des memes 
.troupes marcheront féparément de Sa Ma; 
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jefté, quoiqu’à fa fuite, foit par bataillofty 
foit par efcadron ou compagnies, même par 
détachement , ils feront loges fur les ordres- 
de Sa Majefté , expédies en la forme ordi- 
naire*, & que du dernier logement ils Ce 
rendront dans les quartiers qui leur auront 
étéaflignes par le grand marechal-des-logis 
de (à maifon. 

III. Que dans lefdits- quartiers, lorfqu’ils- 
fèrent hors* du lieu de la réftdence aftuelle 
dû Roi , le logement en fera fait parles mai- 
res &* échevins des villes 6c lieux, ôc les eom- 
miflàires à la conduite 6c police defdites trou-' 
pes, en la forme ordinaire ; lefquels n’exemp-' 
teront dudit logement que ceux dénommée 
dans l’article XX. du reglement fait à Poi- 
tiers le 4 Novembre i6<ji , ou autres, fui- 
vant l’état qui fera arrêté par les ordres do ; 
Sa Majeftc, Sc ce fans préjudice des exemp- 
tions prétendues par d’autres , dont ils con- 
tinueront de jouir , s’il ÿ a lieu , lors du pafe 
fage ou féjour des autres troupes. 

Mande 6c ordonne Sa Majefté au fîeur 
comte de la Suze, grand maréchal-des-logis- 
de fa maifon , aux gouverneurs 6c fes lieu te J 
nans généraux en fes provinces , aux inten- 
dans efdites provinces, & aux commiiïàires 
chargés de la conduite 5c police defcütes 
compagnies &régimens , de tenir la main , 
chacun ainfi qu’il lui appartiendra , à l’ob- - 
fervation & exécution de la préfente. Fait à 
Fontainebleau le quatre Septembre mil fept- 
cent vingt-huit. Sïgnc', LOUIS. Et plus bas^ 
IUuy >j. 
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N 0 UV EAU Reglement für les Voitures . 
du 4 Décembre 1730. 

Su r ce qui fut repréfenté à Sa Majefté ert 
17 18, que le nombre de trois charriots oit 
charrettes ordonnés par fon reglement du 
4 Juillet 1716, pour chaque bataillon; 8c 
lin charriot pour chaque efeadron , pendant 
qu’ils {croient en route, ne fuffilbit pas pour 
le tranfport des bagages des malades êc des . 
convalefcens ; Sa Majefté augmenta ce nom- 
bre d’ur> charriot pour chaque bataillon , 8c 
pour deux elcadrons de cavalerie ou de dra- 
gons , par fes ordonnances des 8 & 14 Avril 
de ladite année 1 7 1 8 , lefquclles ayant été- 
fuivics de nouvelles reprélentations fur fin- 
fuffifance defd. voitures , dans le cas où les 
régimens fè trouvoient chargés d’un nouvel 
habillement, ou de grofl'es réparations, Sa- 
Majefté auroit envoyé les ordres aux inten- 
dans des provinces 8c généralités , pour faire 
fournir par Bataillon 8c efeadrons les voi- 
tures dont ils auroient befoin au-delà du- 
nombre fixé par lefdites ordonnances, en 
payant vingt fols par jour^our chaque che- 
val ; mais Sa Majefté étant informée que 
piufieurs officiers, fous prétexte de cette - 
penniffion illimitée , ont exigé une quantité 
exorbitante de voitures dans les lieux de 
leur paftàge, pour tranfporter des vins 8c 
autres denrées 8c marchand ifes étrangères 
au fervice des troupes, ce qui eft également 
onéreux aux laboureurs 8c gens de la eau*; 
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pagne, &c contraire à la régularité de la dis- 
cipline j Sa Majefté a réfolu d’expliquer fur 
cela Tes intentions , de maniéré qu’il ne 
puifiey avoir dorénavant dans ladite fourni- 
ture aucun abus ni difficulté -, & pour y par- 
venir Elle a ordonné & ordonne ce qui fuit : 
Article Premier. 

Le nombre ordinaire de charriots ou char- 
rettes qui devront être fournis aux troupes 
de Sa Majefté lorfqu’elles feront en marche, 
fera & reftera dorénavant fixé à cinq char- 
rettes ou charriots, attelés chacun de qua- 
tre chevaux, pour chaque bataillon j à trois 
charriots ou charrettes par régiment de deux 
efcadronsj & à quatre charrettes par régi- 
ment de trois cfcadrons , pour le tranfport 
des bagages, malades & convalefcens, fans 
que les officiers defdits bataillons ou cfca- 
drons puiffent en exiger un plus grand nom- 
bre pour raifon dudit tranfport -, & lefdits 
charriots ou charrettes feront payés avant 
Je départ de la troupe, à raifon de vingt 
fols par cheval, ainfi qu’il eft réglé par les 
ordonnances des 8 & 15 Avril de ladite 
►année 1718. , 

Nota. Il y a trente-? quatre officiers par ba- 
taillon, en Jüppofant quils aient chacun cent 
livres pefant de bagages, cela ne jeroit- que 
trois mille quatre cens , ainjiil rejîeroit près de 
trois charriots vuides pour les malades & con- 
yalefccns , qui ne montent que JücceJJiyement 
fur Les charriots. 
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JI. Dans le cas où les troupes feront char- 
gées d un nouvel habillement général, ou 
de grottes réparations, dont la diftribution 
p aura pu etre faite avant leur départ , les in- 
tendans des provinces ou elles auront à fc 
mettre en marche, ou en cas d’abfence ou 
d eloignement, les commifïàires ordinaires 
des guerres, régleront le nombre de voitures 
dont elles auront befoin pour le tranfport 
feulement defdits habiilemens ou répara- 
tions, fur la vérification qui fera faite au 
moins par eftimation , du volume & du 
poids des ballots. 

III. Enjoint Sa Maiefté auxdits commifTai- 
res des guerres , de faire mention fur la re- 
vue qu ils doivent tranferire au dos de la 
route de chaque corps de troupes, du nom- 
bre des voitures qui devra lui être fourni 
par extraordinaire au-delà de celui porté par 
bartide premier &: du pofds par eflimation 
des ballots qui feront à voiturer. 

IV. -Defend Sa Majcfté à ceux qui com- 
manderont lefdites troupes pendant la mar- 
che , de fournir qu’il foit exigé un plus 
grand nombre de voitures extraordinaires 
que celui qui fera porté fur ladite revue à 
peine d en repondre en leur nom, &- d’être 
perfonnellement obligés à payer par aug- 
mentation vingt fols par cheval indûment 
ionrni , pour dédommager le propriétaire. 

V. Leur defend pareillement de fouÆir 
qu il foit charge fur leffites voitures aucuns 
vans , denrees , marchaodifès , ou autres 
« - imt Vl t ..... n 
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^effets de quelque nature qu’ils (oient , hors 
les équipages &c ce qui concerne directe- 
ment la troupe qu’ils commanderont : dé- 
clarant Sa Majefté, qu’Elle les rendra rcfv 
ponfables en leur propre & privé nom , des 
contraventions qui pourroient être commis 
fes à cet égard par ceux qui feront fous leurs 
ordres. 

VI. Si les officiers ont befoin de chevaux 
pour monter , les maires & échevins leur 
en feront fournir , & en régleront le loua- 
ge , qui fera pareillement payé avant leur 
départ , tant pour l’aller jufqu’au premier 
logement , que pour le retour : les officiers 
Lifteront lefdits chevaux au premier loge- 
ment , & ne pourront l’outre-pafler , fous 
quelque prétexte que ce foir, fans une con- 
vention particulière avec le propriétaire. 
Veut Sa Majefté . que fi un officier venoit 
à partir fans payer d’avance le prix de fon 
cheval , ou à s’en fervir pour un plus grand 
nombre de journées que celui pour lequel 
il auroit été loué , le montant des journées 
& le dommage que le propriétaire aura pu 
fouffiir de cette contravention , foient re- 
tenus fur les appointemens defdits officiers 
contrevenais , à raifon de deux livres par 
chaque journée , en conféquence du procès- 
verbal qui en fera dreflé fur les lieux , &c 
qui fera adrellé au fecrétaire d’état de la 
guerre après avoir été vifé de l’inîendant. 

V il. Sa Majefté n’entretenant plus de ca-r 
dcts à la fuite de fes troupes françoifes, aucun, 
ffiidat ne pourra exiger , fous, prétexte dft 
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cette qualité, des chevaux de (elle ; défen- 
dant Sa Majefté auxdits maires , échevins * 
confuls ou (ÿndics , de permettre qu’il eii 
(bit fourni aucun fous ce titre. 

VIII. Dans les pays de montagnes , ou 
antres provinces, où les voitures à roues ne 
font point en ufige , les troupes le conten- 
teront d’un nombre proportionné de che- 
vaux de bât , bctes de fomme , mules ou 
mulets , fuivant l’évaluation qui en a été 
ou fera faite par les intendans ou commif* 
fàires départis efdits pays , ou par les com- 
miflaires des guerres en leur abfence , pour 
çquivaler le nombre de charriots qui efl: ré- 
glé par la prélênte : il en fera ufé de même 
dans les provinces où les voitures à roues 
ne font pas aflez grandes pour porter le s ~ 
poids de quinze cens livres fixe par les or- 
donnances ; defquelles bêtes de bât & de 
fbrnme, & petites voitures, le louage fera 
payé (ans aucune difficulté par lefdites trou- 
pes , fur le pied de- la taxe établie par leldits 
intendans ou commi flairés départis , îefquels 
en cas de contravention , en adrefl'eront des 
proces-verbaux au (ecrétaire d’état , pour en 
ordonner je payement par retenué fur les 
appointemens des contrevenans. 

IX. N’entend Sa Majefté rien innover à - 
ce qui fè pratique en Flandres à l’égard dir 
prix defdités voitures ^ que Sa Majefté veut 
être payées, ainfi que du p'aflê, à raifop.de 
trente ibis par cheval. 

X. Veut au furplus Sa Majefté, que lès 
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, ordonnances des 4 Juillet 1716 , 8 8c i f 
Avril 1718 , foient exécutées dans tous les 
nç>ints auxquels il n’eft point dérogé pat 
là préfènte. Louis XV. du f Dècemb. 1730, 

'titre c x e y i i. 

Côncernane les Equipages des Officiers 
Generaux & Particuliers. 

ORDONNANCE DU ROI, 

_ Du iç Février 1734. 

*3 A Majefté étant informée des embarras 
que le grand nombre des chanriots t char- 
rettes & autres voitures à roue , caufc dans 
les marches d’armées , jugeant néceffaire d’y 
pourvoir , en réglant les équipages que 
pourront avoir les officiers généraux & par- 
ticuliers qui y lerviront 3 Sa Majefté .enxon- 
firmant les ordonnances rendues par le feu 
Ifoi fon bifayeul , le premier Avril 1703 , 
2.f Février & premier Avril 170^ , & au- 
tres rendues en conléquence , a ordonné 8 c 
çrçionne ce qui fuit. 

Article Premier. 

Il fera permis ayx généraux, d’armées ^ 
4’avoir tel nombre de gros équipages qu’ils 
-jugeront à propos : à l’égard des autres o£ 
fîciers defdites armées , chaque lif utenant- 
çénéral ne pourra avoir que deux ou trois 
charrettes ou çharriots 3 chaque maréchal 
de camp , une ou deux charrettes ou uti 
chaniot j 8c chaque brigadier , colonel ou 
£fieftre-de-cainp ? une charrette feulçmçot ? 
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II. Les lieutenans-colonels, capitaines Sç 
autres officiers fubalternes , ne pourront 
avoir aucun gros équipage (bit charriot , 
charrette / fourgon , fur-tout, ni aucune 
autre voiture à fouef , telle qu’elle puiflb 
être i à la referve toutefois de ceux qui , à 
Caufe de leurs infirmités , ne pourront fupr 
porter la fatigue du cheval , auquel cas Sâ‘ 
Majefté trouve Bon que Je général leur per- 
mette d’avoir Une chaife roulante , laquelle 
permiffion Ièuï fera donrîée par écrit. 

III. Il pourra y avoir par, chaque batail- 
lon une charrette ou un charriot pour uti 
Vivandier, mais fous condition expreflè,’ 
que cette voituré fera attelée de qiiatre boni,?/, 
chevaux. 

IV. Un régiment de cavalerie ou de dra*"^ : 
gons j foit de deux ou de trois efeadrons-U-v ' 
-pourra auffi avoir à fa fuite un vivandie». 
avec une charrette ou charriot , pour tout' 

le régiment , lequel vivandièr pourra cam- 
per avec lui ; & s’il s’y trouve d’autres vi- 
vandiers , il sine pourront pointavoir de voi- 
tures à roues , mais feulement des chevaux 
de bat. A l’égard de tous les autres vivan- 
diers qui auront des toitures à roues , ils 
feront obligés de Camper au quartier du 
Roi , ou à celui des officiers généraux de la 
droite ou de la gauche , aux endroits qui 
leur feront marqués par le prévôt de l’ar- 
mée , ou *fes officiers , en tel nombre que 
lefdits vivandiers puiflent être , pourvu que 
feurs ; voitures loiènt attelées chacune ife 
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quatre bpns chevaux. U fera en outre per- 
hiis à chaque régiment de cavalerie ou de 
dragons , Ôc à chaque régiment d’infante- 
rie , d’avoir un boulanger , avec une char- 
rette attelée pareillement de quatre bons 
chevaux. 

V. Quand meme les régimens de cava- 
lerie , dragons ou infanterie, n’auroientpas 
à leur fuite de vivandiers ou boulangers 
avec des charrettes , il ne fera pas pour cela 
permis aux colonels , ou autres officiers 
defdits régimens , d’avoir deux charrettes 
à la place de celles defdits boulangers ou vi- 
vandiers ; Sa Majefté ne permettant ces der- 

'%nieres , que pour le befoin de la fubfiftancc 
r ' "de chaque régiment. 

VI. Comme il pourra arriver que beau- 
coup d’officiers généraux auront des mar- 

J fiands de vin à leur fuite , Sa Majefté or- 
donne que lefdits marchands de vin cam- 
peront avec les autres au quartier où feront 
lefdits officiers généraux , auxquels Sa Ma- 
jefté défend de les faire loger avec leurs 
équipages. 

VIL Défend Sa Majefté très-expreftement 
a tous officiers généraux , colonels & au- 
tres officiers de fes armées , de prendre & 
fc fervir d’aucun charriot de payfm , ni d’au- 
cune charrette des vivres : défend pareille- 
ment aux direefteurs des vivres , d’en don- 
ner aucune à qui que ce puillè être. 

VIII. Défend pareillement Sa Majefté à 
qui que ce foit , de donner une efeorte ar» 
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tnéc à foméquipage , ni d’y envoyer aucun 
foldat , à peine d’interdiCtion contre Je com- 
mandant du corps , dont fera ladite efeorte. 

■=• IX. Enjoint très-expreffément Sa M^jefté^ 
à ceux qui commanderont Tes armées en 
chef, de tenir pon&uellement la main à 
Inexécution de ce qui eft ci-delTus expliqué 
de fès intentions , 8 c d’avoir foin de l’in- 
former fans aucun ménagement , de ceux 
qui y contreviendront -, déclarant Sa Ma- 
jefté qu’elle les fei^ refter dans une place 
voifine de la frontière pendant toute la cam- 
pagne , fans leur permettre de fervir à l’ar- 
mée. Louis XV. le i f Lévrier 1734. 

Nota. Les dèfenfes portées par t article 
Vil. font encore plus prècifément expli- 
quées dans une ordonnance particulière du 1 S 
Mars 1734, dont la teneur fuit. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Equipages des Vivres & de 
V Artillerie. Du iS Mars 1734. 

•S A Majefté s’étant fait repréfènterfon or- 
donnance du i f Février dernier, par laquelle 
elle auroit expreffement défendu par . l’arti- 
cle VII. à tous officiers généraux, colonels 
& autres employés en fes armées , de fe 
fervir d’aucune charrette des vivres -, 8 c vou- 
lant pourvoir encore plus particulièrement 
à un point auffi eflèntiel à fon fèrvice , 8 c 
crendre ces dèfenfes aux chevaux 8 c équi-* 
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pages de fon artillerie , Sa Majeftc a de noif* 
veau fait très-expreflès inhibitions & défen-' 
fesàtouS officiers généraux, colonels &au- 
, très , fans aucune exception , de le lèrvir , 
fous quelque prétexte que ce puiflè être , 
pour conduire leur équipage , ou pour leur 
ulàge particulier , d’aucun charriot , char- 
rette , cheval ou mulet des équipages , tant 
des vivres que de l’artillerie : veut Sa Ma- 
jeftéque par les commiffairesdes guerres em- 
ployés dans lefdites armées , il foit fait pen- 
dant le tems de la cdftapagne deux fois au 
moins des revues exactes defdits équipages, 
leur défendant Sa Majefté d’y comprendre 
aucune bête de trait ou de fomme de celles 
qui fe trouveront chez lefdits officiers gé- 
néraux ou autres , fous peine auxdits com- 
miftaires d’interdi&ion , &r aux entrepre- 
neurs defdits équipages des vivres & de l’ar- 
tillerie, de mille livres d’amende applicable 
au dénonciateur pour chaque cheval ou mu- 
let qui le trouvera employé à d’autre fer- 
vice qu’à celui dont ils font charges. Se re- 
ferve au furplus Sa Majefté de punir , fui- 
vant l’exigence des cas, ceux qui par vio- 
lence ou autorité le feront procuré des che- 
vaux ou mulets defdits équipages. Mande & 
ordonne Sa Majeftc aux généraux de fe s ar- 
mées , aux intendans en icelles , aux commif 
faires ordinaires de les guerres , & tous au- 
tres qu’il appartiendra , de tenir ponduelle- 
ment la main à l’exécution de la préfente or- 
donnance , & de l’informer des comravear 
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tions donc ils auront connoiflànce. Fait à 
Verlailles , le dix huit Mars mil lèpt cens 
trente quatre.* 5 ïg/ze', LOUIS. Etpldsbas , 
B a u Y N. 


TITRE CXLVIII. 

, Marches des Troupes . 

ORDONNANCE DU ROI, 

Portant règlement fur le nombre & la qualité 
des Voitures qui feront fournies aux Troupes 
de SaMajefé dans la province de Languedoc, 

Du premier Avril 1 740. 

Sur ce qui a été reprefènté à Sa Majeftéi' 
par les fyndics généraux: des états de Lan* 
guedôc,que lefdits états'ayant ïeconnu que 
les chevaux & voitures que les communau- 
tés étoient obligées de fournir dans les lieux 
d’étape, aux troupes qui marchent dans 
ladite province, pouvaient en certain tems, 
caufer du dérangement dans la culture des 
terres , & les tranfports de commerce ; ils 
auroient , pour le foulagement & l’avantage 
defdites communautés , paflé un traité avec 
un entrepreneur général, lequel le fèroit 
obligé de fournir à leur décharge , dans 
chaque lieu d’étape , le nombre de voitures 
preferit par l’ordonnance du f Décembre 
1730, pour chaque bataillon 8c efeadron : 
que des les commeecemens de cet etabliffe- 
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ment, iîs en auraient reconnu toute futilité, 
mais que quoique les charrettes dudit entre- 
preneur, porteur ftmvent le double du poids 
fixe par la fufdite ordonnance; cependant 
comme il n’y eft tait aucune mention de 
ladite entreprife, plufieurs officiers charges 
du detail des troupes, fe foqt crû en droit 
d’exiger un nombre de charriojs 8c de che- 
vaux, tant de telle que de trait, excédant 
quelquefois le triple & le quadruple de celui 
réglé par Sa Majefté, 8c de les conduire, au 
préjudice de fes défenfes, au-delà du premier 
lieu d’étape; d’où il tft arrivé que les trou- 
pes qui fui voient les f remieres, n’ayant pu 
être fournies par l’entrepreneur, les com- 
munautés fe font trouvées dans l’obligation 
d’y fiippléer 8c de retomber par- là dans l’inr 
convénient cju’on avoit crû prévenir, ce qui 
oblige lelclits fyndncs de recourir à l’autoritc 
de Sa Majefté , & de la fnpplier de décTarcr 
fur cela fes intentions, d’une maniéré fi pré- 
cité, que l’entrepreneur ne puiflé plus etre 
trave té dans l’exécution de fon traité ; à 
quoi Sa Majefté ayant égard , 8c defirant 
favorifer un établifièment également van- 
tageux au fervke de fes troupes & au foula- 
gement des peuples de la province, Elle a 
ordonné 8c ordonne ce qui fuit : 

Article Premier. 

Le nombre des charriots 8c charrettes 
nécellaues pour le tranfport des bagages , 
malades 8c convaiefcens de chaque régiment 
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paflànt fur des routes de Sa Majefté, en la 
province de Languedoc, fera fourni par led. 
entrepreneur, à raifon de quatre charrette^ 
ou charriots, attelés chacun, fuivant les 
réglcmens de la province, de trois chevaux, 
mules ou mulets , 8c du port de vingt quin- \ 
taux, pour chaque bataillon; d’une char- 
rette & de deux mulets de bât , chacun defd. 
mulets du port de trois quintaux pour un 
elcadron de cavalerie ou de dragons ; de 
deux charrettes 8c deux mulets de bât pour 
un régiment de deux étendrons; 8c de trois 
charrettes 8c un mulet de bât pour un régi- 
ment de trois étendrons Jefquel les voitures 
feront payées à raifon de vingt fols par cha- 
que cheval , mule ou mulet ,foit'de trait ou 
de bat, pour le transport d’un lieu d’étape à 
un autre , fans que les officiers defdits batail- 
lons ou eteadrons puifient en exiger un , 
plus grand nombre, ni les furcharger, fous 
peine de répondre de tous les dommages. • 

II. Dans les lieux où il n’y a que des bœufs 
«le tirage, 8c où les charrettes font de moin- 
dre capacité, ledit entrepreneur fournira à 
chaque bnûllon dix charrettes attelées cha- 
cune de deux bœufs -, trois charrettes attelées 
de même à un efcadron; fix à deux efca- 
drons; 8c huit à trois eteadrons : 8c à l’égard 
des lieux où les charrettes ne font point en 
ufage, il fera fourni vingt - fcpt mulets de 
bât à chaque bataillon , huit à un efcadrotr, 
feiz' à deux eteadrons, Sc vingt - un à trois 
eteadrons ; lefquelles voitures teront payées 
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par les troupes , à raifon de dix fols par cha- 
que bœuf de tirage , 8c vingt fols par- cha- 
que mule ou mulet de bât. 

III. Dans le cas où les troupes feront char- 
gées d’un nouvel habillement général, ou 
de groflès réparations , dont la diflributi.OR 
n’aura pû être faite avant leur départ, les 
intendans des provinces où leur marche 
devra commencer, Sc en cas d’abfènce ou 
d’éloignement de l’intendant, les eommif- 
fàires des guerres qui en auront la police, 
feront tenus de régler le nombre des voi- 
tures extraordinaires dont elles auront be- 
foin, pour le tranfport feulement defdits 
habillemens ou réparations, fur la vérifica- 
tion qui fera faite, au moins par eftimation, 
du volume 8c du poids des ballots ; ils en 
feront mention lignée d’eux , au dos de la 
route de chaque troupe, afin qu’elle puiffe 
fervir déréglé dans tous les lieux de pafi 
fige- 

IV. Les voitures fournies par augmenta- 
tion, en conformité de l’article précédent, 
feront payées fur le même pied que celles 
qui fiyit énoncées dans le premier & le fé- 
cond article de la préfente ordonnance; 
celles qui feront attelées de *deyx bœufs, ne 
devant être chargées que de huit quintaux, 
8c les mules , mulets ou chevaux de bât que 
de trois quintaux, à peine contre lés troupes, 
de payer la valeur de ceux qui viendroient à 
périr en route , pour avoir été chargés d’un 
plus grand poids , & ce , fuivant les procès; 
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verbaux qui en feront dreftes par les fubdc- 
légués ou les confuls des lieux où lefdirs che- 
vaux, mules, mulets ou boeufs feront ref 
tes -, pour fur le vu defdits proces-verbaux , 
être pourvu par Sa Majefté au dédommage- 
ment de fentrepreneur -, ce qui fera égale- 
ment obfèrvé à l’égard des voitures énon- 
cées dans le premier ôc le fécond article. 

V. Défend Sa Majefté à ceux qui comman- 
dent lefdites troupes pendant la marche, de 
fouffrir fiu’il foit exigé de l’entrepreneur un 
plus grand nombre de voitures que celui 
ci-delfus fpécifié, à peine d’en répondre en 
leur propre &■ privé nom , ôc d’être perfon- 
nellement obligés de payer par augmenta- 
tion , vingt fols pour chaque cheval , mule 
ou mulet , indûment fourni, pour dédom- 
mager l’entrepreneur. 

VI. Leur défend particulièrement de fouf 
firir qu’il foit chargé lur lefdites voitures Sc 
bêtes de charge, aucuns vins , denrées, mar- 
chandifes, ou autres effets de quelque nature 
qu’ils foient,hors les équipages, ôc ce qui 

. concerne directement la troupe qu’ils com- 
manderont } déclarant Sa Majefté qu’Elle les 
rendra refponfables des contraventions qui 
pourroient être commifes à cet égard par 
ceux qui feront fous leurs ordres. 

VII. Si les officiers ont befoin de chevaux 
de felle, l’entrepreneur leur en fournira , fur 
un état ligné du commandant de la troupe, 
ou de l’officier chargé du detail , fans que, 
fous quelque prçtexte que ce foit, il puiifc 
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en être exigé pour des foîdats, fèrgens^ 
vivandiers on valets , lesquels chevaux fe- 
ront payés fur le pied de vingt fols pour 
aller jusqu’au premier logement, au-delà 
duquel ils ne pourront aller (ans le contente- 
ment de l’entrepreneur, & moyennant le 
payement d u prix convenu : défend très- 
expreflément Sa Majeflé auxdits offic'ers , 
de changer les {elles qui leur feront four- 
nies avec lefdits chevaux, à peine par eux 
de répondre du dommage & des |)le{ïure$ 
qui pourroient réfu’ter de ce changement. 

VIII. Défend Sa Majeflé aux comman- 
dons defd’tes troupes, officiers, majors & 
autres, d’exiger dudit entrepreneur, des 
bêtes de trait pour des cha fes roulantes, 
berlines & autres équipages , & audit entre- 
preneur de leur en fournir. 

IX. A l’arrivée d’une troupe dans un loge- 
ment, le commandant ou l’officier chargé 
du détail remettra , à l’entrepreneur ou à 
fon commis, un état figné de* lui , des voi- 
tures & bêtes de charge ou de felle, qui 
devront être fournies en conformité des * 
articles précédons; 3c le prix en fera payé à 
l’entrepreneur ou à fes commis, le jour ôc 
avant le départ de la troupe. 

X. En cas de contravention au prêtent 
réglement , foit fur le nombre des voitures 
exigées , fur la charge defdites voitures , ou 
dur les autres difpofi tions y contenues , l’en- ■ 
trepreneur remettra les états fur lefquels la 
fourniture aura été faite , ôc les procès- 
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verbaux & autres pièces juftificatives delcl. 
contraventions à l’intendant de la province, 
pour être adreilées au (ecrétaire d'état de la 
guerre, 8c être par lui pourvu, fur les or- 
dres qu’il recevra de Sa Majefté , au dédom- 
magement de l’entrepreneur, foit par voie 
de retenue fur les appointemens des offi- 
ciers, ou autrement. 

XI. Veut au furplus Sa Majeftc, que fè's 
ordonnances des 4 Juillet 171(3, 8 Août 
1718 8c f Décembre 1730, continuent d’être 
exécutées en fa province de Languedoc, dans 
tous les points auxquels il n’eft point dérogé 
par la préfente. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté au gou- 
verneur & fes lieutenans généraux ou com- 
mandans en ladite province de Languedoc, 
aux gouverneurs ou commandans des villes 
ôc places de lad’te province, à l’intendant 
en icedejaux direéteurs 8c infpeéleurs géné- 
raux de les troupes, aux commillaires de 
les guerres, 8c à tous autres officiers qu’il 
appartiendra, de tenir la main à l’exécution * 
delà préfente,, 'laquelle fera lue & publiée 
par le'dits commiflàires ,à la tète des trou- 
• pes qui auront ordre de marcher en ladite 
province, 8c affichée aux premiers loge- 
mens par où elles y pourront entrer, à ce 
qu’aucun n’en prétende caufè d’ignorance. 

Fait à Verlàilles le premier Avril mil fèpt 
cent quarante. Signé, LOUIS, Et plus bas ? 

»£ Breieuii.. 
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T» I T R E C X L I X. 

SuppreJJirn des anciennes Maréchaujfées % 
avec création , jurifdiclion Ô' département 
des Mar échauffées nouvelles. 

L OUÏS, par la grâce de Dieu , Roi de 
France 8c de Navarre : à fous préfens 8c à 
venir , falut. Le défît que les Rois nos prédé- 
cefleurs onrtôujours eu de maintenir la tran- 
quillité publique , 8c de contribuer à la faci- 
lité &àla fureté du commerce, cn.arrêtatit 
par des punitions féveres le cours des vols - , 
aflaffinats , crimes, délits 8c malverfations , 
les a portés en différens tems à établir dans 
le royaume pliffeurs compagnies de maré- 
chaulTées , compofees de prévôts généraux 
&'provinciaux'deno5 coufins les maréchaux 
de France, vice - baillifs, vice-fénéchaux, 
lieutenans criminels de robbe-courte , lieu- 
tenans , affeffeurs , 8c autres officiers qui ont 
été particulièrement “chargés de punir les 
coupables de crimes dont la compétence 
leur étoit attribuée , félon les formes pres- 
crites par les ordonnances ; mais ayant été 
informée que la multiplicité de ces compa- 
gnies, avec création d’officiers fous diffé- 
rens titres, faifoit naître entr’eux des con- 
teftations, fous prétexte d’indépendance les 
uns envers les autres , 8c que la modicité 
des gages 8c folde qui ont été attribués aux 
archers , 8c le peu d’exa&itijde 4ans leurs 
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paycmen s, les a obligés de s’attacher à d’au- 
tres emplois, ce qui caufe un fi grand re- 
lâchement dans la difeipline 8c le fervice 
auquel ces compagnies étoient' deftinée£, 
qu’étant indifpenfablement néceflairc cFy 
remédier, nous avons crû- qu’il convenoit 
de fupprimer toutes ces anciennes compa- 
gnies pour en établir de nouvelles ,-corhpo- r 
fees d’un nombre d’officiers expérimentes 
au fait des armes, dont la fidélité 3c le zèle 
nous feront connus, 3c d’archers auxquels 
nous donnerons une lolde fuffilânte pour 
qu’ils foient en état de fèrvir continuelle- 
ment &c d’une maniéré unifoçme dans l’étea- 
due de notre royaume ; de forte que nos 
fujets ne puiflent manquer de lècours dans 
les occafions où lè miniftere defdites com- 
pagnies leur fera néceflàire, & que nos cou- 
fins, les maréchaux de France, ayant la 
- même fupériorité fur ces nouvelles compa- 
gnies qu’ils avoient fur les anciennes, ftf- 
fent exécuter avec plus de célérité les or- 
dres qu’ils donneront pour le bien de notre 
fervice & du publie. A ces caufes , 3c autres 
â ce nous mouvant , de l’avis de notre très- 
cher 3c très - amé oncle le duc d’Orléans , 
petit fils de France , régent -, de notre très- 
cher 3c très-amé oncle le duc de Chartres, 
premier prince de notre fang; de notre très- 
cher & très-amé coufin le duc de Bourbon; 
de notre ti ès- cher & très-amé coufin le 
prince de Condé , prince de notre fang ,/fc 
"hotre îrçs-cher 3c très-amc oncle le co;pçp 
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de Touloufe, prince légitimé, 8c autres paiïs 
de France, grands 8c notables perlbnnagcs 
de notre royaume -, 8c de notre certaine 
fcience , pleine puilîànce 8c autorité royale, 
nous avons par le préfent édit perpétuel 8c 
irrévocable , dit , ftatné 8c ordonné -, difons, 
ftatuons 8c ordonnons, voulons & nous 
plaît ce qui enfuit : 

Article Premier. 

Nous avons éteint 8c fupprimé, étei- 
gnons 8c flipprimons toutes les charges de 
prévôts généraux 8c provinciaux de nos 
coufîns las maréchaux de France,- viee-barl-* 
lifs, vice - fénéchaux , lieutenans criminels 
de robbe- courte, lieutenans en refîdence> 
afîèfleurs (*), nos procureurs, greffiers, 
exempts , archers , payeurs de gages , com- 
miiTaires êc contrôleurs, & généralement 
tous autres officiers des maréchau fiées &de » 
robbe-courte, dans l’étendue de notre royau- 
me, (bus quelques titres & qualités, & par 
quelques édits & titres qu’ils aient été créés 
ou établis, à l’exception néanmoins du pré- 
vôt général de la connétablie & maréchaul- 
fée de France, officiers & archers de la com- 
pagnie, 8c du prévôt général de Fille de 
France, officiers & archers de fa compagnie, 
rélîdens dans la banlieue & aux environs de 

* Plufieyrs prefidiaux ayant prétendu que les confeillers 
de leurs corps, qui avoient des charges d’afléfleurs unies 
à leurs charges de confeillers defdits préfidiaux croient 
éteints & fupprimés. Sa Majeilé rendit l’arrêt fuivant» 
pour expliquer fes üuewioos. 
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tiotre bonne ville de Paris,- du lieutenant 
criminel de robbe courte, du chevalier du * 

guet 8c du prévôt des monnoies, créés pour 
réfider en notre bonne ville de Paris, offi- 
ciers Sc archers de leurs compagnies, 8c 
auffï du chevalier du guet de la ville de 
Lyon , officiers 8c archers de fa compagnie, 
n’entendant rien innover à leur égard. 


ARREST DU CONSEIL DÉTAT 
D U R O I. 

Concernant les Offices d Affeffeur s des ancien- 
nes Marechaujjces , fupprimèes par l Édit 
du mois de Mars 1710 , & les Charges de 
Confeillers unies aux dits Offices d AJfeffi 
feurs. Du 16 Octobre 1711. 

Extrait des Regijlres du Confeil iT Etat. 

Le Roi ayant, par Ton édit du mois de 
Mars 1710, fupprimé les officiers 8c archers 
des maréchauflees dans l’étendue de Ton 
royaume , 8 c ordonné que les propriétaires 
defdits offices feroient tenus de repré Tenter 
leurs titres de propriété devant les fieürs 
commifl'aires du conieil à ce députés , pour - 
être procédé à leur liquidation 8c pourvu à 
leur remboursement •, 8c Sa Majefté étant 
informée que les officiers de quelques préfi- 
diaux 8c bailliages prétendent que les offices 
de confeillers , créés dans lefciits fiéges par 
l’édit du mois de Décembre 1 6 j Sc depuis 
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unis aux offices de premier affeffeur, crées 
par édit du mois de Février 1640, font 
compris dans la fuppreffion ordonnée par 
l’édit du mois de Mars 1710, fous pré- 
texte que ces offices, quoique de création 
différente , ayant- été unis •, la fiippreffion 
des offices d’afleffeurs emporté lafuppréfe 
fioh des offices de confeillers , ce c[ni éfl 
contraire aux intentions deSaMajefté, qui 
n’ayant fupprittié qiie Tes feuls offices des 
maréchau fiées, n'a pas voulu comprendre 
dans cette fuppreffion les offices de confeil- 
lers créés dans les préfidiaux &: bailliages, 
indépendamment des offices cfaïfëffeùrs éta- 
blis depuis par un édit particulier. Mais com- 
me dans plufieürs fiéges où les offices de Con- 
feillers , créés par édit dirmois de Décembre 
1635 avoierit été' levés , les auefleurs établis 
dans lefdits fiéges par l’édfi du mois de Fé- 
vrier 1 640 , ont été créés fous les titres de 
confeillers & d’affeflèurs , ce qui ne fopmoit 
qu’un feul- titre d’office -, eiïforte que lefdiîS 
offices tombent- entièrement dans la fup- 
preffion ordonnée par l’édit du mois de Mars 
1710. Sa Majefté, pour faire ceffer les diffi- 
cultés qui ont été formées à ce fujet , croit 
devoir faire eonnoître&: expliquer particu- 
lièrement fes intentions : ouï le rapport 6c 
tout confidéré, le Roi étant en fon confeil, 
de l’avis de M. le duc d’Orléans régent,, 
a déclaré 6c déclare n’avoir entendu com- 
prendre dans fon édit du mois de Mars 
1710, {sortant fuppreffion des officiers 
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.archers des maréchauflees, les offices de con- 
jfeillers, créés dans les préfldiaux & baillia- 
ges par l’édit du -mois de Décembre 163 
unis par l’édit du mois de Février 1640 aux 
offices d’aflefleurs de maréchauflees. Veut 
Sa Majefté qu’en exécution de l’édit du mois 
de Mars 1710, il loit par les fleurs com- 
miflairçs du co.nfèil à ce députés, procédé à 
la liquidation defdits offices d’aflèflèurs , 
erpés par l’édit du mois de Février! 640, flins 
comprendre dans la liquidation les offices 
de confçillers, créés jp^.r édit du mois de 
Décembre 163 f. Veut Sa Majefté qu’après 
qu’il aura été fait mention flir Ijes.proviflons 
du rembourfement qui aura été fait pour la 
Ghàrge d’aflefleurs , lefdites proviflor-s foient 
rendues aux titulaires qui continueront 
d’exercer leurs charges de eonfeillers, aux 
gages, fonétipns & prérogatives qui leur 
font attribués par l’édit de leur création, 
auxquels offices.il fera pourvu par Sa Majefté 
a titre de furvivance, vacation arrivant, ainfl 
&c comme aux autres offices dans lefdits 
fiéges : déclare Sa Majefté ceux des offices 
de premiers aflefleurs, créés avec le titre de 
eonfeillers dans les fiéges de leur établifle- 
ment, par l’édit du mois de Février 1640, 
avoir été entièrement éteints & fupprimés 
par l’édit du mois de Mars 1710. Ordonne 
Sa Majefté qu’il fera procédé à la liquidation 
defdits offices de cônfeillers & aflefleurs , & 
pourvu à leur rembourfement , ainfl & en 
la manière portée par l’édit du moÿ de 
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Mars 1710 . Fait au confeil d’état du Roi , Sa 
Majefté y étant , M. le duc d’Orléans régent 
préfent, tenu à Paris le feîzieme jour d’Oéla- 
bre mil fept cent vingt- un. Signe, Le Blanc. 

II. Voulons que les officiers 8c archers, 

préfentement fupprhnés, foient tenus de 
repréfenter dans un mois, pour tout délai, 
les titres de propriété de leurs offices , par- 
devant les commiflaires de notre conîpil, 
qui feront à ce députés, pour être par eux 
procédé à la liquidation d’iceux , 8c pourvu 
à leur rembourfement fur les fonds qui 
feront à ce par nous deftinés. ' • 

III. Et de la même autorité que deflus, 
nous.avons créé, formé 8c établi, créons., 
formons 8c établilfons en chaque généralité 
ou département du royaume , une compa- 
gnie de maréchauflee, qui fera compofëe 
d’un prévôt général, du nombre de Iieutc- 
nans , afîefleurs , nos procureurs , greffiers , 
exempts, brigadiers, fous -brigadiers, ar- 
chers 8c trompettes, que nous avons fixé par 
l’état que nous en avons arrêté j lefquels lieu- 
tenans , afieflêurs, nos procureurs, greffiers, 
exempts, brigadiers, fous - brigadiers 8c 
archers , nous avons établis par réfidences „ 
8c diftribués en brigades. 

IV. Nous avons créé 8c établi lefdits pré- 
vôts généraux & leurs lieutenans en titre 
d’offices, formés & héréditaires, pour y 
erre par nous pourvu de perfonnes capables 
& expérimentées au fait des armes, & ayant 
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fervi au moins quatre années cie fuite dans 
nos troupes, dont il leur fera expédié un 
certificat par le fecrétaire d’état ayant le 
département de la guerre', lequel certificat 
& les provifions obtenues en conféquence, 
lcfdits prévôts & lieutenans feront tenus de 
préfenter à nos coufins les maréchaux de 
France, pour prendre leur attache 8c enfuitc 
être reçus en la connétablie & maréchauflce 
de France , au fiége de la table de marbre du 
Palais à Paris, ainfi qu’il s’eft toujours pra- 
tiqué : 8c leurfdites provifions feront enfitite 
enregiftrées , avec les a êtes de réception , au 
greffe de la maréchauffée du lieu de la réfî- . 
dence du prévôt général. 

V. Les places d’aflèffeurs , nosprocureurs 
& greffiers feront exercées fur des commife . 
fions feellées de notre grand feeau , que nous 
ferons expédier par le fecrétaire d’état ayant 
le département de la guerre, à ceux que 
nous aurons choifis pour les remplir: 8c à 
l’égard des places d’exempts, brigadiers, 
fous-brigadiers , archers ôc trompettes , elles 
ferppt aufîï exercées fur des commifïions 
expédiées par ledit fecrétaire d’état de la 
guerre, 8c feellées de notre grand feeau, 
que nous ferons expédier à ceux qui nous 
feront propofés par les prévôts généraux : 
voulons qu’ils foient reçus par lefdits pré- 
vôts généraux fans aucuns frais, informa-, 
tion de vie 8c mœurs par eux préalablement 
faite. '* , 

yi. Avons déclaré &c déclarons lefditcs 

f* • 
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..compagnies des marcchauflces du corps de 
notre gendarmerie , fous le commandement 
de nos cou/ms les maréchaux de France. At- 
tribuons auxdits prévôts généraux & lieu- 
tenans de nos coufins les maréchaux de 
France , la .qualité d’écuyers , tantqu’il^ pof 
féderont lefdites charges ; & en confidéra- 
tion du fervice continuel que lefdits offi- 
ciers & archers des maréchauflees feront 
obligés de faire pour la tranquillité publi- 
que , voirlons.que lefdits prévôts généraux, 
& licutenans de .nos, confins les maréchaux 
de France, lesafl'eiîeurs , nos procureurs , les 
greffiers,exempts;brigadiers, fous brigadiers 
& archers , jouiflènt de l’exemption de la 
corlede, du logement des gens de guerre, 
tutelle^curatelle autres charges publiques* 

& nomination à icelles. 

Nota. Sa Majeflé ayant établi les nour 
relies maréchaujjées fur le pied de la gendar- 
merie , comme en faijant partie , Elle a voulu > 
non-feulement que les cavaliers qui defertè— 
rbi.ent ou quitteraient fans congé , feroient fou - » 
mis a la peine des deferteurs t mais encore 
que la capitation des prévôts , lieutenant & 
.exempts dcfdites maréchaujjées , fut réglée , 
conformément à ce qui fe pratique dans la gen- 
darmerie ? ainfi qu il efl porté part ordonnance 
fhivànte . 

#. 

Ordonnance 
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ORDONNANCE DU ROI,' 

Concernant la Capitation des Officiers des 
Compagnies des Maréchaujjees créées par 
Edit du mois de Mars 1720. 

. Du ij Décembre 1721. 

Sa Maj e [té ayant , par édit du mois de 
MarîH7io, éteint 5 c fupprimé les anciennes 
compagnies des maréchauflées du royaume ; 
& par le même édit en ayant formé 5 c établi ' 
de nouvelles, faifant corps de fa gendarme- 
rie, dont elle a confié le commandement, 
fous celui des maréchaux de France, à des 
prévôts généraux & lieutenans defdits pré- 
vôts en titre d’office , qu’Elle a choifis entre 
les anciens officiers defès troupes , comme 
p-erfonnes capables Sc expérimentées au fait 
des armes : 8 c voulant en cette confidération, 
que la capitation defd. prévôts généraux foit 
fixée fur le pied de celle des lieutenans-colo- 
nels en pied de cavalerie * que les lieutenans 
defd. prévôts généraux la payent comme ca- 
pitaines en pied de cavalerie ; 5 c les exempts 
defd. compagnies de maréchaulTée , comme 
les lieutenans en pied de cavalerie : Sa Ma- 
jefté, de l’avis de monfieur le duc d’Orléans 
régent, Cordonné &c ordonne, qu’à comp- 
ter du premier Mai de ladite année 1720, 5 c 
pour l’avenir, chaque prévôt général paye 
par an, pour raifon de ladite capitation, 
{rente livres , outre les deux fols pour livre \ 
Tome VI,. G 
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chaque lieutenant de prévôt quinze livres, 1 
outre les deux fols pour livre ; chaque 
exempt neuf livres , outre les deux fols pour 
livre ; & chaque aflellèur , procureur du Roi 
8c greffier, qui ne font pourvus & n’exer- 
cent d’autres charges, pareille Tomme de 
neuf livres , outre les deux fols pour livre-, 
& que les brigadiers , Tous - brigadiers , ar- 
chers 8c trompettes defdites compagnies, 
foient dilpenfés de payer ladite capitation , 
jainfi que SaMajefté a bien voulu en difpen- 
fer les brigadiers & cavaliers de les autres 
troupes. Veut 8c entend Sa Majeftc que lefd. 
fommes ioient retenues fur les appointe- 
mens 8c gages defdits officiers , par les tré- 
foriers généraux defdites maréchaulïees, 
chacun en leur année d’exercice, pour en 
être fait recette à fon profit, fuivantles états 
qui en feront arretés en fon conlèil : car telle 
cfi: la volonté de Sa Majefté. Donné à Paris 
le dix-feptieme jour de Décembre mil fept 
cent vingt-un. Signe , LOUIS. Et plus bas , 
Le Blanc. 

VII. Avons attribué 8c attribuons à ceux 
des prévôts généraux, dont les offices feront 
fixés à quarante mille livres de finance, 
douze cens livres de gages , 8c deux mille 
huit cens livres de folde -,à ceux defdits pré- 
vôts , dont les offices feront fixés à rrente 
«mille livres, neuf cens livres de gages, 8c 
deux mille cent livres de folde* & à tous 
les lieutenans, dont nous avons fixé les 
effices à quinze mille livres , quatre cens 
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cinquante livres de gages, 8c mille cinquante 
livres de folde , qui feront payés par quar- 
tier de trois mois en trois mois, des fonds 
deftinés dans chaque généralité ou départe- 
• ment , pour le payement des maréchauffées ; 

8c en cas d’infuffifance, le (tirplus fera ac- 
quitté des fonds provenansdes importions 
defdites généralités ou départemens. 

VIII. N’entendons rien innover à la jurif 
diction attribuée aux officiers des maréchauf- 
fées , fupprimés par le préfent édit. Voulons 
que ceux que nous établilfons en leur place, 
connoâffent des memes matières en la même 
forme preferite par nos ordonnances, édits, 
déclarations -, leur enjoignons d’obfèrver exa- 
ctement, dans l’inltruétion 8c jugement des 
procès qui feront de leur compétence, toutes 
nofdites ordonnances, 8c notamment celle 
de 1670 . Pourront toutefois les exempts in- 
former en flagrant délit, &lors de la capture 
feulement. 

IX. Les affeffeurs & nos procureurs éta- 
blis en vertu du prélènt édit, feront les 
mêmes fonctions dans l’inftruétion des affai- 
res prevô taies, que celles ci devant attri- 
buées aux affefl'eurs 8c nos procureurs fup- 
primés. 

X. N’entendons comprendre dans la pré- 
fènte fupprdïïon les picvôts, lieutenans, - 
exempts, greffiers 8c archers de nos couflns 
les maréchaux de France, qui fervent de 
toute ancienneté près de leurs perfqpnes ÔC' 

à Teur fuite, 8c qui fout à la nomination de 

Cij 
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/chacun d’eux , lefquels nous confirmons 
dans leurs fonctions &c pouvoirs d’exécuter 
dans toute l’étendue de notre royaume, nos 
ordres , ou ceux qui leur feront donnés par 
nofdits coufins, conjointement ou féparc- » 
ment, fans qu’ils puifiènt s’ingérer dans au- 
cunes autres fondions que celles qui leur 
ïeront preferites par les ordres dont ils fe- 
ront chargés. Voulons qu’ils joui fient des 
mêmes privilèges accordés par le préfent 
cdit , à tous nos officiers des maréchauflees. 
Si donnons en mandement à nos amés & c 
Ccaux confeillers les gens tenant notre cour 
'de parlement* chambre des comptes èc cour 
des aides à Paris, que notre prêtent édit ils 
aient à faire lire , publier & regiftrer , & le 
contenu en icelui fuivre & faire fuivre,garder 
obferver félon là forme & teneur, cefiànt 
faifant cefler tous troubles & empéche- 
rnens quelconques, nonobftant tous édits, 
déclarations, arrêts & réglemens, ordonnant 
ces & autres chofes à ce contraires, auxquelles 
nous avons dérogé & dérogeons par le pré-» 
lent édit , aux copies duquel dûment colla- 
tionnées par l’un de nos amés 5c féaux con- 
seillers -feerctaires, maifon, couronne de 
France & de nos finances , voulons que foi 
l'oit ajoutée comme à l’original : car tel eft 
notre plaifir. Et afin que ce loit.chofe ferme 
& fiable à toujours , nous y avons fait met- 
tre notre feel. Donné à Paris au mois de 
Mars, l’an de grâce mil fept cent vingt, <fe 
Se notrercegne le cinquième, Si^nc, LOUIS* 
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Et plus bas, par le Roi, le duc d Orléans 
régent prêtent. Le Blanc. Vifa, M. R. ds 
V o ver d’Argenson. Vu au conteil, Law. ; 
Èt (celle du grand fceau de cire verte, en 
lacs de foye rouge Sc verte. 

Regiflrées , ouï ce requérant le procurera 
général du Roi , pour être exécutées félon leu»' 
forme & teneur , & copies collationnées en - 
voyées aux bailliages & fiénéchauffées dit 
reffort, pour y être lues 3 publiées & regiflrées è 
enjoint aux fiibfiituts du procureur général du 
Roi d'y tenir la main & d 'en certifier la cour 
dans un mois ,fiii vaut l'arrêt de ce jour. A 
Paris en parlement le vingt-neuvieme jour de 
Mars milfept cent vingt. Signe, Gilbert. 

En confié] u :nce de P article X. de cet èdit, 
mejfieurs les maréchaux de France ont dreffé 
le réglement fidvant > pour terminer les diffé~ 
rends qui Jurviennent entre leurs officiers d» 
ceux des mare' chauffé es.- 


REGLEMENT entre les lieutenans des 
Maréchaux de France Les Prévôts des 
Maré chauffé es. Du io Novembre 17Z3. 

SeJr les fréquentes conteftations qui ont été 
portées devant nous depuis peu de teins entre 
nos lieutenans créés en titre d’office dans chacun 
des bailliages du royaume, pour connoitre & ju- 
ger , fous l’autorité du Roi & la notre , des dif- 
férends qui furviennent entre gentilshommes ou 
gens faifant piofeffion des armes , & nos prévôts 
& autres officiers des maréchauffées , foit paît 
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rapport au fervice que requérent les affaires qu? 
qui concernent le point d'honneur , foit par 
rapport aux honneurs que peuvent exiger nos 
lieutenans : vu les différons édits , déclarations 
& ordonnances rendus à ce fujet ; nous avons 
cru qu'il étoit convenable de faire , fous le bon 
plaiiîr de Sa Majefté, un réglement qui putaffu- 
rer le fervice, de en même tems entretenir la 
bonne intelligence, finéceffaire entre des offi- 
ciers qui doivent s’employer fous nos ordres au 
maintien & à la confervation de la paix ôt de 
l’union parmi la nobleffe du royaume. 

Article Premier. 

Lorfqu’un gentilhomme aura obtenu notre 
nomination pour être pourvu de la charge d’un 
de nos lieutenans , & aura prêté entre nos mains 
le ferment ordinaire, il fera tenu , avant de pou- 
voir exercer aucune fon&ion, de donner avis par 
une lettre d’honnêteté , de fa réception en ladite 
charge , au prévôt général de la maréchauffée 
dans le département duquel il fera établi. 

II. En conféquence dudit avis, notre prévôt 
général mandera aux offici ers & exempts qui fe- 
ront dans l’étendue du bailliage, de fe rendre au 
lieu de la réfidence de notredit lieutenant , pour 
le reconnoître en ladite qualité , & lui remettre 
un état des brigades distribuées dans ledit bail- 
liage, contenant les noms des officiers & archers 
qui la compofent , & le lieu de leur réfidence. 

III. Nos prévôts , leurs lieutenans , exempts, 
brigadiers, gardes % archers qui. feront dans 
l’étendue du bailliage de nofdits lieutenans , 
exécuteront fans délai les ordres que nous leur 
auront adreffés , & les ordonnances de nofdits 
lieutenans; exécuteront pareillement les ordres 
verbaux qu’ils pourront donner en tout ce qui 
regarde le point d’honneur, dans les ças qui peu- 
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ventrequerir célérité, fur peine de iuipenfionde 
kurs charges, & de privation de leurs gages. 

IV. Et tomme en conféquence des nouveaux 
réglemens faits à l'occaiion du ièrvice des maré- 
chauiïees, les compagnies font ciiih ibuées en un « 
fi grand nombre de brigades, qu’il n’eft pas pof- 
fible de les aflembler fans en interrompre le fer- 
vice journalier, il ne le fera point d’autre revue 
que celle de l’intendant* foit quelle foit générale, 
l'oit qu’elle fe fade par brigade ; de laquelle re- 
vue nos prévôts généraux feront tenus de donner 
avis à celui de nos lieutenans dans le départe- 
ment duquel TafTemblée fe fera , alfez-tôt pour 
que notredit lieutenant puiiTe s’y rendre li ben 
lui femble ; auquel cas notredit lieutenant pourra 
après la. revue de l’intendant , & le même jour , 
faire défiler la troupe, les officiers à la tête , les 
trompettes Tonnantes , mais (ans être falué de 
ï’épée. Fait à Paris, les maréchaux de France 
aflemblés , le mercredi dixième Novembre mil 
fept cent vingt trois. Signé , le maréchal duc-»** 
Vïllars , Huxelles , Tksse’, le maré- 
chal de Tallard, Berwick, Matignon* 
Bezons , le maréchal de Montbsquioux* 

Et plus bas, par meffeigneurs, de Barcos. 

Nous avons laijfè V édit de création des' 
mar échauffées , tel qu il a été publié par ordre 
du Roi ; mais les articles fuivans qui regar- 
dent la jurifdichon defdites maréchal ijjées font 
tirées de la déclaration du Roi du 28 Mars 
1710, qui a été regiflrée au grand Confeil Le 
4 Mai 1720. 

XI. Nous avons difpenfié 8c difpenfons : 
les prévôts 8c lieutenans pourvus d’offices 
fupprimés , 8c qui feront par nous choifts 
* G iüj 
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pour remplir les offices créés par notre édhr 
du préfent mois de Mars, de fe faire recevoir 
de nouveau : voulons qu’ils exercent fur 
leurs anciennes provifïons , en faifant néan- 
moins enregiftrer au greffe de la maréchauf 
fée, le brevet de nomination que nous leur 
en ferons expédier, avec leurs anciennes pro- 
vifions, 8c qu’ils prennent la meme féance 
qu’ils avoient dans nos préfi diaux 8c ailleurs. 
Déclaration du Roi du z 8 Mars 171.0, d ou 
font tirés aujfi les huit articles fuivans. 

XII. Les prévôts 8c lieutenans connoîtrone 
des perfonnes 8 c crimes dont la connoiffance 
efl: attribuée par nos ordonnances aux offi- 
ciers des maréchauffées *, voulons audit cas , 
que lorfque les captures auront été faites 
par lefdits officiers des maréchauffées par 
prévention, les procès foient inftruits Si 
|ugés prevôtalement, nonobftant que les 
officiers de nos fiéges préfidiaux euffent dé- 
crété les accules avant ceux des maréchauf- 
fées, ou le même jour, fi ce n’eft dans les 
villes feulement où les fiéges préfidiaux font 
établis , 8c à cet effet avons , en tant que 
befoin, dérogé àd’article XV. du titre pre- 
mier de l’ordonnance de 1670. 

XIII. Les afîèfléurs feront tenus , après la 
compétence jugée, de fè tranfporter fans 
aucun délai , avec lefdits prévôts 8c lieute- 
jaans, dans les lieux où l’inftrudtion fera 
faite par lefdits prévôts & lieutenans , toutes 
ôc quantes fois qu’ils en feront requis par 
lux ou par nos procureurs, fous peine de 
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deftitution : 8c d’autant qu’il efi important 
de ne point différer l’inftru&ion des juge- 
mens des procès prevôtaux ; voulons en cas 
de refus par lefdits affeffèurs de fe tranfpor- 
ter avec lefdits prévôts & lieutenans , qu’ils 
en drefïent procès - verbaux , qu’ils feront 
ligner par nos procureurs \8c qu’ils puiffent 
commettre pour cette fois aux fondions 
d’affeffeurs, un autre officier du même fîégc, 
pour affilfer à l’inlbrudion du procès dont 
il s’agira -, & feront tenus lefdits prévôts & 
lieutenans d’envoyer incontinent à notre 
procureur général au grand confcil , au tems 
du procès-verbal de refus defdits affeffeurs,. 
qui contiendra le nom de celui qu’ils auront 
commis, pour fur iceux être ordonné cc 
qu’il appartiendra. 

XIV. Les jugemens préparatoires, inter-*' 
locutoires ou définitifs , après la compétence- 
jugée, feront intitulés au nom du prévôt 
général dans tous les fiéges; 8c fera fait 
mention à la fin dudit jugement, qu’il aura 
été donné par le lieutenant de réfïdencc qui 
aura- fait l’inftrudion. 

XV. Avons attribué 8c attribuons aux 
archers , après leur preflation de ferment & 
enregiftrement de leurs coir^rniffions fcel- 
lées en notre grande chancellerie , le pou- 
voir de donner les affignations aux témoins, 
8c de faire les lignifications dans les inftruc- 
tions & procédures des procès prevôtaux, 
fbit interlocutoires , préparatoires ou défi- 
nitifs y 8c tous aétes concernant les affaires 

G y 
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de la compétence defdits prévôts, même 
d’écrouer , arrêter & recommander les per- 
fonnes qui auront été décrétées par lefd. pré- 
vôts, fans néanmoins que lefdits archers puif 
fent exploiter dans aucunes autres affaires, 
de quelque nature 8c qualité qu’elles foient, 
à peine de faux 8c des galeres pour neuf 
ans : à l’effet de quoi nous avons déclaré 8c 
déclarons les fonctions d’huiffiers 8c fergens 
royaux ou fubalternes, incompatibles avec 
les places d’archers j fans que fous quelque 
prétexte que ce foit , il puiffe être obtenu au- 
cunes lettres de compatibilité ; 8c fî aucunes 
étoient furprifes au préjudice des préfentes , 
défendons à tous juges d’y avoir égard, 8c 
auxdits archers de s’en fervir fous mêmes 
peines de faux 8c des galeres. 

XVI. Les greffiers des maréchauflces ne 
prendront pour enregiftrement des prori* 
fions , aétes de réception 8c commiffions des 
prévôts 8c lieutenans , que la fomme de fix 
livres ; pour ceux des affêffeurs 8c nos pro- 
cureurs 8c exempts , que quatre livres j pour 
ceux des brigadiers, fous- brigadiers ôc ar- 
chers , que deux livres. 

XVII. Et d’autant qu’il cft néceflaire d’ac- 
célérer l’inftruéfcion des procès prevôtaux 8c 
la punition des coupables ; que dans plu- 
fîeurs occafions ceux qui font affignés pour 
dépofer, different d’obéir, fous prétexte 
qu’ils ne font pas en état de quitter le tra- 
vail qui les fait fubfifter • voulons que les 
fàlaires defdits témoins foient payés fans au: 
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cnn retard , fur le produit des importions 
de chaque généralité ou département. 

XVIII. L’équipage, argent , effets de ceux 
Qui feront prévenus de crimes qui peuvent 
emporter peine de banniffement à perpé- 
tuité , des galeres à perpétuité , ou de mort , 
dont ils feront trouvés laids lors de ieur 
capture, feront remis entre les mains du 
greffier les chevaux , s’il y en a , feront ven- 
• dus par autorit4de juftice, 8c les deniers 
pareillement remis entre les mains du gref- 
fier , pour y demeurer avec les autres effets 
jufqu’au jugement définitif du procès, & 
trois mois après - , pendant lequel rems, s’ils 
font réclamés, 8c que la réclamation foie 
jugée bonne & valable par le prévôt ou fou 
lieutenant, 8c les officiers du fiége où le 
procès aura été jugé, ils feront rendus, fans 
que fur'iceux il puiflè être pris aucuns frais- 
ni épices du procès ; ce qui aura lieu meme 
à l’égard des reclamans qui ne feront pas 
déclarés parties au procès. 

XIX. Ne feront les gages &c foîdes attri- 
bués aux officiers , archers 6c trompettes 
defdites compagnies des maréchauffées , fu- 
'jets à aucunes failles , attendu le fervice con- 
tinuel pour lequel lefdits gages 8c foldes 
feront accordés , fî ce n’efî: pour dettes con- 
fraétées à l’occafion de leurs montures,nour- 
ritures & équipages -, auquel cas pourra feu- 
lement être fait retenue de la moitié de la 
foldej & à l’égard des prévôts généraux 8c 
4eur$ licutenans, pourront feulement les 

C vj 


Digitized by Google 



44 • Code Militaire , v 

gages otre retenus pour dettes dont le? 
deniers auront été employés à l’acquilïtion 
de leurs offices. 


Les defordres & les ajfajfmats arrives fur 
differentes routes du royaume , à Coccafon du 
tranfport des matières d'orCr d'argent, qui fe 
jaifoitpar les couriers ordinaires , ont obligé 
Sa Majefé de défendre auxdits couriers de fe 
charger d aucunes efpeces & matières d'or & * 

d'argent ; & en cas de contravention de leur 
part, Elle en a attribué la connoffance & le 
jugement defnitij aux prévôts des maréchauf 
fées ou à leurs lieutenans , par la déclaration 
fuivantc. 

DÉCLARATION DU ROI y 

• 

"Portant défenfes h tous Couriers ordinaires de 
fe charger dans leurs voyages d' aucunes 
Efpeces & Matières d'or & d'argent. 

Donné à Fontainebleau le *9 Oélobre 1745. 

Reg frée au grand Confeit. 

LoUIS, par la grâce de Dieu , Roi cfc 
France & de Navarre: à tous ceux qui ces 
préfentes lettres verront, falut. Les vols & 
aflaffinats des couriers & poftilions em- 
ployés au fervi ce des polies , font devenus 
lî fréquens depuis quelque tems,que nous 
avons cru ne devoir rien négliger pour en 
découvrir les caufes 3 &: mettre en ufage les 
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moyens les plus convenables pour ctypréve-- 
nir les fuites ; & comme nous avons^fté in- 
formés que la licence introduite de la part 
defdits couriers , de. fe charger d efpeces 
d’or & d’argent pour les remettre dans les- 
diffère ns. lieux de leur route, elt le princi- 
pal motif qui porte les voleurs à les atta- 
quer , dans l’efpérance de trouver des fom- 
mesv confidérables dans leurs malles, & 
même fur les avis certains qui leur en font 
donnés par des complices affidés qu’ils ont 
foin de tenir dans les principaux endroits des 
routes les plus pratiquées; nous avons re- 
folu , pour o er dorénavant toute e 'pérance 
de reflource auxdits voleurs aflàffins, & 
aflurer en même tems un commerce aulfi 
elfentiel aux intérêts du public que l’eft celui 
des lettres > de défendre expreflement aux- 
dits couriers de fe charger à l’avenir d’aucu- 
nes efpeces & matières d’or & d’argent , & 
d’impofer des peines capables de les conte- 
nir: à ces caufes & autres à ce nous mou- 
vant, de l’avis de notre confeil , & de notre 
certaine fcience, pleine puilfance & autorité 
royale, nous avons fait & faifons par ces pré- 
fentes lignées de notre main , très - expreflès' 
inhibitions & défenfes à tous couriers ordi- 
naires conduilânt les malles fur toutes les rou- 
tes de notre royaume,de fe charger dans leurs 
voyages d’aucunes efpeces ou matières d’or 
& d’argent, pour être tranfportées d’un lieu 
à un autre: voulons qu’à la requilîtion dès- 
contrôleurs provinciaux des polies direct 
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tenrsjà qui lèuls nous attribuons le droit de 
fouilla- dans les malles de vilïter les couriers, 
le procès foit fait de parfait aux contreve- 
* nans par les prévôts des maréchaux ou leurs 
lieutenans, pour raifon defdites contraven- 
tions j à la requête, pourfuite de diligence de 
nos .procureurs dans lefdites marée hau fiées, 
de: jugé pi-evôtalement de en dernier relie rt 
par lefdits prévôts ou leurs lieutenans ,'avec 
les officiers des bailliages, fénéchaullces ou 
lièges prélidiaux dans le relîbrt defquels lel- 
dits couriers feront arrêtés de trouvés por- 
teurs d’efpeces d’or de d’argent contre les 
défenfes portées par ces préfentes, au nom- 
bre de juges requis par l’ordonnance, de 
condamnés à neuf ans de galeres, fans que 
ladite peine puifie être remife ni modérée; 
ayant pour cet effet attribué de attribuant 
par cefdites prélèntes auxdits prévôts de 
leurs lieutenans de officiers défaits baillia- 
ges , lénéchauffées de lièges prélidiaux, tonte 
cour, jurifdi&ion de connoiflance, de i celle 
interdite deinterdifant à toutes nos cours de 
autres juges. Défendant pareillement à tou- 
tes perfonnes , de quelque qualité de condi- 
fion qu’elles foient, de remettre ni charger 
lefdits couriers d’aucunes elpeces ou matiè- 
res d’or de d’argent ; à peine de confilcation 
defdites efpeccs ou matières , de d’une amen- 
de du double de leur valeur, dont moitié, 
tant defdites elpeces que de l’amende, ap- 
partiendra aux dénonciateurs, de l’autre 
moitié à l’hôpital du lieu où le procès fera 
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fait aux couricrs qui auront etc pris en con- 
travention, les frais du procès préalable- 
ment .pris fur le tout. Si donnons en man- 
dement à nos ames & féaux confeillers les 
gens tçnant notre grand confeil , que ces 
prefenres ils aient à frire lire, publier 6c 
regilirer, 6c le contenu en icelles garder, 
obferver 6c exécuter félon leur forme 6c 
teneur -, car tel efl: notre plailïr. En témoin 
de quoi nous avons fait mettre notre feel à 
cefdites préfentes. Donné à Fontainebleau le 
vingt - neuvième jour d’Oéfcobre, l’an de 
grâce mil lèpt cent vingt -fix, 8c de notre 
régné le douzième. Signe', LOUIS. Et plus 
bas , par le Roi , lf. Blanc. Vu au confeil, 
le Peletier.. Et fceilé du grand fceau de 
cire jaune. . 

1 » 

Lue , publiée , ouï & ce requérant le procu- 
reur général' du Roi en V audience du confeil , 
& enregijlre'e es regifres déicelui , pour être 
exécutée , gardée & obferv ée félon fa forme & 
teneur, & copies collationnées d'icelle , en- 
voyées aux maréchau fées , bailliages ,féné- 
chauffées ,fiéges pref diaux du royaume, pour 
y être pareillement lue , publiée a l'audience , 
& enregifrée es regifres defdites maréchauf 
fées Ô'féges , & y être exécutée , gardée & 
obferv ée flon fa forme & teneur. Enjoint aux 
Jùbfituts du procureur général du Roi e/dits 
fèges , chacun a leur égard, d'y tenir la 
main, & d'en certifier le confeil dans un 
mois. Fait audit confeil , à Paris le douzième 
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jour de Novembre mil fept cent vingt 
Signé , Vehdv c. 

XX. Vouions -que les nouvelles compa- 
gnies de maréchauffées foient inceflamment 
établies fuivant l’état ci attaché fous le cori- 
tre-(cel de notre' chancellerie. Voulons que 
les affeffèurs, nos procureurs 5c greffiers, 
foient reçus en la connétabüe 5c maréchauf 
fée de France au Fége de la table de marbre 
de notre palais à Paris, en la maniéré accou- 
tumée , à l’exception neanmoins de ceux qui 
feroient ou auroient été officiers de nos 
bailliages, fénéchauHces 8c maréchauffées., 
ôc qui auroient été reçus ôc prêté ferment, 
Toit en nos cours , ou dans les bailliages Ôc 
fénéch auhêes ,ou à la connétabüe i lefquels 
nous difpenfons de prêter un nouveau fçr- 
ment en ladite connétabüe , à la charge de 
repréfenter 5c faire enregiftrer leurs com- 
miffions & aétes de réception dans les offices 
dont ils (ont , ou étoient précédemment 
pourvus tant au greffe de ladite conneta- 
blie 8c maréchauffce de France, au fiége de 
la table de marbre de notre palais à Paris, 
qu’au greffe de ia maréchauffée du lieu de ht 
réfidence du prévôt général. Voulons 8c 
entendons que lefdites nouvelles commif- 
(îons puifîènt être exercées (ans aucune in- 
compatibilité avec les offices de nos baillia- 
ges & fénéchauflces. Ordonnons que confor-- 
moment à la déclaration du zo du mois de 
Mars r/oS, les exempts ne pourront faire 
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Aucune information dans les cas portés paf 
notredit édit, (ans fe faire affifter d’un gref- 
fier, à peine de nullité -, & en cas d'abfence du 
greffier ordinaire, leur permettons de com- 
mettre ôc prendre, pour greffier d’office, 
telles perfonnes majeures qu’ils aviferont, 
en leur faifant prêter le ferment, de à la 
charge de remettre incontinent les infor- 
mations au greffe de la maréchauflée du lieu 
de la réfîdence du prévôt général, ou du 
lieutenant dans le département duquel elles 
auront été faites. Si donnons en mandement 
à nos amés & féaux confeillers les gens te- 
nant notre cour de parlement à Paris, que 
ces préfentes ils aient à faire lire , publier ôc 
enregiftrer, & le contenu en icelles entrete- 
nir & faire entretenir, .garder & obferver fé- 
lon leur forme & teneur, fans y contrevenir 
ni fouffrir qu’il y foit contrevenu en quelque 
forte & maniéré que ce foit. Déclaration du 9 
Avril 1710, concernant les mar échauffées.^ 
XXI. Etat des officiers des maréchauflces 
que Sa Majeflé veut & entend être établis 
dans chacun des départemens du royaume , 
en confequcnce de fon édit du mois de 
Mars dernier. 
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S ç a y o i R : 

D E P A R T E M E N T 

DE PARIS. 


MELUN. 

U N prévôt gênerai 
donc la finanée 
de la charge eft fixée 
à quarante mille li- 
vres. 

Un Lieutenant dontla 
finance de la charge 
•eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afielTeur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

TONNERRE. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflèfleur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

SENS. 

Un lieutenant dontla 
finance de la charge 
cil fixée à quinze 


mille livres. 

Un afi'efî'eur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

PROVINS. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afïefieur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

« 

MEAUX. 

Un lieutenant dontla 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

MANTES. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
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mille livres. Un procureur du Roi. 

Un aileiTeur. Un greffier. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. BEAUVAIS. 


S E N L I S. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
efl: fixée à quinze 
mille livres. 

Un allé fleur. 


Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
efl fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier-. 


DEPARTEMENT 


DE SOISSONNOIS. 


SOI SS ON S. 

•* 

Un prévôt général 
donc la finance de la 
charge efl: fixée à 
trente mille livres. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
efl fixée à quinze 
mille Jivres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

L A (?N. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 


efl: fixée à quinze 
mille livres. 

Un afléfièur. 

Un procureur du Roi» 
Un greffier. 

CLERMONT 

EN BeAUVOISIS. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
efl: fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

procureur du Roi.. 
Un greffier. 
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DEPARTEMENT 

DE PICARDIE ET ARTOIS-. 


AMIENS. 

Un prévôt général 
dont !a finance de la 
charge eft fixée à 
quarante mille li- 
vres. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
ell fixée à quinze 
miilë livres. 

Un afiefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

ABBEVILLE. 

Un lieutenant dont la 
finance de la. charge 
cil fixée à quinze' 
rtiille livres. 

Un afiefleur. 


Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

ARRAS. 

Un lieutenant donc la 
finance de la charge 
elf fixée à quinze 
mille livres. 

Un afiefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

BOULOGNE. 

Ün lieutenant dont îa 
finance de la charge 
cil fixée à quinze 
mille livres. 

Un afiefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


D E P A R T E ME NT 

« 

DE CHAMPAGNE. 


GHAALONS, 

Ün prévôt général 
donc la finance de la 
charge eil fixée à 


quarante mille livres. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
ell fixée à quinze 
mille livres. 
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Un autre lieutenant 
dont la finance de la 
charge eft pareille- 
ment fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

RHEIMS. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
eft fixée, à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


Mare chauffée s. f 5 . 

T R O Y E S. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi» 
Un greffier. 

LANGRES. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi, 
Un greffier. 


DE PAR TE M E N T 

* 

D’ORLE AN OIS. 


ORLEANS. 

Un prévôt général 
dont la finance delà 
charge eft fixée à 
quarante mille li- 
vres. 

Un premier lieutenant 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
quinze mille livres. 


Un fécond lieutenant , 

idem. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi, 

Un greffier, 

CHARTRES. 

Un lieutenant ^lont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres, 



Code Militaire, 

Un afTefTeur. Un Greffier. 


Un procureur du Roi- 

Un greffier. 

BLOIS. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
efl fixée à quinze 
mille livres. 

U n afTefTeur. 

Un procureur du Roi. 


MONTARGIS. 

Un lieutenant donc la 
finance de la charge 
efit fixée à quinze 
mille livres. 

Un afTefTeur. 

Un procureur du Roi, 

Un greffier. 


DEPARTEMENT 

DE TOURAINE, ANJOU 
ET LE MAINE. 


ANGERS. 

Un prévôt général 

* dorft la finance de 
la charge ell fixée 
à quarante qjille li- 
vres. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
ell fixée à quinze 
mille livres. 

Un afTefTeur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

CHATEAU -GON- 
TIER. 

Un lieutenant dont la 


finance de la charge 
efl fixée à quinze 
mille livres. 

Un afTefTeur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

LE MANS. 

Un lieutenant dont la 
finance de la charge 
efl fixée à quinze 
millelivres. 

Un afTefieur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

TOURS. 

Un lieutenant dont la 
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finance de la charge idem. 
eft fixée à quinze Un aiîéfleur. 
mille livres. Un procureur du Roi» 

Un iecond lieutenant , Un greffier. 

DEPARTEMENT 


DE BERRY. 


BOURGES. 

Un prévôt général , 
dont la finance de 
la charge eft fixée 
à quarante mille li- 
vres. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un autre lieutenant , 
idem. 


Un aflefieur. 

Un procureur c:u Roi, 

Un greffier. 

C H ATILLON- 
SU R- IN DUE. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefieur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


D E P A R TE ME NT 

DE BOURBONNOIS. 


MOULINS. 

Un prévôt, général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
quarante mille liv. 

Un lieu^nant j dont la 

finance de la charge 


eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un autre lieutenant , 
idem. 

Un afl'efleur. 

Un procureur du Roi, 
Un greffier. 


G Code Militaire , 

eft fixée à quinze 
GU ERE T. mille livres. 

Un affieffieur. 

Un lieutenant, dont la Un procureur du Roi, 

.finance de U charge Un greffier. 

D E P A RT E M E JS/ T 


DE POITOU. 


POITIERS. 

Un prévôt général , 
dont la finance de 
la charge eft fixée 
à quai ante mille li- 
vres. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un affieffieur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

FONTENAY-LE- 

COMTE. 

■Un lieutenant , dont 
k finance de la char- 
ge eft fixée à quin- 
ze mille livres. 

Un affiefieur. 


Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

MONTAIGU. 

Un lieutenant, dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un affieffieur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

MONT MORIL- 
LON. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afieffieur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


VEPAR.- 
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D »P A RT E ME N T 

DE LIMOSIN. 


LIMOGES. 

Un prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
trente mille livres. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afTeftèur. 

Un procureur du Roi. 
|Jn greffier. 

TULLES. 

Un lieutenant , dont la 

JD E P A R 

D’A U VJ 

- ■\ 

CLERMONT. 

» * 

Un prévôt général , 
dont la finance de 
la charge eft fixée 
à quarante mille li- 
vres. 

Jome Z h 


finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefîeur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

ANGOULESME. 

Un lieutenant ,dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afieffieur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


E M E NT 

RGNE. 

RIOM. 

v 

Un lieutenant , dont ht 
finance de la charge 
eft fix-’e à quinze 
mille l.vres. 

% 
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Un aflefleqr. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

SAINT- FLOUR. 

Un lieutenant , dont la 


finance de lijharge 
efr fixée à quinze 
mille livres. 

Un afleflëur. 

Un procureur du Roi* 
Un greffier. 


DEPARTEMENT 


DE LYONNOIS. 


LYON. 

Un prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée, à 
quarante mille li- 
vres. ♦ 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un affieffieur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

MONTBRISON. 

# 

Un lieutenant , dont la 

r 9 ♦ 


finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afi'effieur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

ROANNE. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afléffieur. 

Un procureur du Roi, 
Un greffier. # 
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DEPARTEMENT 

DU tPAYS D’AVNIS. 


LA ROCHELLE. 

* 

Un ' prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
trente jpille livres. 

Un lieutenant , dont la 
fiSance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 


.Un greffier. 

X A I N T E S. 

Un lieutenant , dont la 
finance de Ja charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


DEPARTEMENT 

DU DUCHÉ t)E BOURGOGNE, x 


DIJON. 

Un prévôt général , 
dont la finance de 
la charge eft fixée 
à quarante mille li- 
vres. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


C H A L O N. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflèflèur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

MACON. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 

Pi) 


♦ 
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mille livres. finance de la charge 

a A 


,eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afieflfur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 


Unaïïefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

AUXERRE. 

Un lieutenant , dont la 

Il a été dérogé k cet article & au Jùivanl 
parunéditparticuliet inféré à la fin de ce titre. 

D EPA RTEMENT 

PE BRESSE , BUGEY, GEX 
ET VALROMEY. 


BOURG. finance de la charge 

eft fixée à quinze 
Un prévôt général > mille livres, 
dont la finance de la Un afï'efiéur. 
charge eft fixée à Un procureur du Roi. 
trente mille livres. Un greffier. . 

Un lieutenant , dont la 

DEPARTEMENT 

o. ' * ■ ' 

DE ROUEN. 

Xjn lieutenant , dont Ta 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un autre lieutenant. 

' fffçmi 


ROUEN. 

• 

jUn prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
quarante mjlle ti- 
ÿfÇft - ' 
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Un aflefleur. finance de la charge 

Un procureur du Roi. eft fixée à quinze- 
Un greffier. mille livres. 

Un aflefleur. 

G A U D E B È C. Un procureur du Roi* 
• yn greffier. 

Un lieutenant , dont la 

D E P A R T ÈM E NT 

DE CAEN. 


c" CAEN. + 

Un prévôt général , 
dont la finance de 
la charge eft fixés 
à trente mille li- 
vres. 

- Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 


Un procureur du Ro?.' 

Un greffier. 

C O U T A N C E S, 

Un lieutenast , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi» 

Un greffier. 


DEPARTEMENT 


D’ALENÇON, 


- ALENÇON. 

Un prévôt général > 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
trente mille livres» 


Un lieutenant » dont 
la finance de la chan- 
ge eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

D üj 





èz Code Militaire, 

U n procureur du Roi. finance de la charge» 
Un greffier. efl: fixée à quinze 

mille livres. ,, 

FALAISE. Un afieftêur. 

Un procureur du Roi. 
Un lieutenant , dont4a Un greffier. 


D E Pq4 T E M E N T 

DE BRETAGNE. 


RENNES. 

Un prévôt général , 
dont la finance de 
la charge eft fixée 
à quarante mille li- 
vres. 

Un lieutenant, dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un autre lieutenant , 

idem. 

Un afleftèur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

NANTES. 

* 

Un lieutenant, dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un ailéiTeur. 


Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

VANNES. 

Un lieutenant , dont la 
finance de là charge 
eft fixée à quinze 
mille livres** 

Un aflèfteur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

QU I M PER-CO- 
RENTIN. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aiïefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 
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DEPAR T E ME N T 

DE GUYENNE. 

BORDEAUX. _ financé de la charge 

eft fixée à quinze 
Un prévôt général , mille livres, 

dont la finance de la Un afléfleur. 

charge eft fixée à Un procureur du Roi. 

quarante mille liv. Un greffier. 

Un lieutenant , dont la 
# finance de la charge AGEN. 

, efi fixée à quinze 

mille livres. Un lieutenant, dont la 

Un autre lieutenant , finance de la charge 

idem. eft fixée à quinze 

Un aftefleur. ^ f mille livres. 

Un procureur du Roi. Unaftefieur, 

Un greffier. Un procureur du Roi. 

PERIGUEUX. Ungfeifier * 

Un lieutenant , dont la 

DEPARTEMENT 

DE MONT AU BAN. 

MONTAUBAN. * C A H O R S. 

Un prévôt général , Un lieutenant, dont la 
dont la finance de la finance de la charge 

charge eft fixée à eft fixée à quinze 

trente mille livres. mille livres. 

D iiij 
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Un a {Teneur. finance de fa charge 

Un procureur du Roi. eft fixée à quinze 
Un greffigr. mille livres. 

p (~\ tn T? ry Un aflefleur. 

TT .. ’ Un procureur du Roi. 

U n lieutenant , do nt la Un greffier. 


departement 

DU DAUPHINÉ. 

Il 


GRENOBLE. 

Un prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
quarante mille li- 
vres. 

Un lieutenant , dont Ta 

• __ ' finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

VALENCE. 

Un lieutenant , dont la 


finance de la charge 
eft fixée à quin^ 
mille livres. 

Un allé fleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

GAP. 

Un lieutenant * dont iar 
finance de la charge 
eft fixée à. quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


département 

DE LANGUEDOQ. 

MONTPELLIER. dont j a fi nance de 
Un prévôt général , 1» charge eft fixée 
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a quarante mille li- 
vres. 

Un lieutenant , dontîa 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Ün aflefleur. 

Ün procureur du Roi. 

Un greffier. 

LE PU Y EN 
VELAY. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
" mille livres. 

Un a fie Heur., 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

DEPART 

DE PR O 


CARCASSONNE. 

■è ' 

Un lieutenant , dontîa 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi.' 

Un greffier. 

TOULOUSE. 

Ünlieutenant, dont îa 
finance de la charge 
eft fixée à quinze' 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un pitocureur du Roi» 

Un greffier. 

E ME N T 

V E N C E. 


A I X. 

Ün p evôt général , 
dont la- finance delà 
charge eft fixée à 
trente mille liv. 

Ün lieutenant, dontîa 
- finance de la'charge 
eft fixée à quinze 
.mille livres. 

Un aflefleur,' 


Un procureur du Roi.- 

Un greffier. 

DIGNE. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

U n aflefleur. 

Un procureur du Roi.' 

Un greffier. 

D vu' 


« 
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D E P A R T E M E N T 

DE BEARN. 


PAU. 

Un prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
quarante mille liv. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflêfleur. 

Un procureur au Roi. 

Un greffier. 

MONT-DE-MAR- 

SAN. 

Un lieutenant , dont la 


finance de la charge 
eft fixée à qninze 
mille livres. 

Un afléfieur. 

Un procureur du Roi* 

Un greffier. 

A U S C H* 

• 

Un lieutenant, dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 


DEPARTEMENT 

DE ROUSSILLON. * 


PERPIGNAN. 

Un prévôt général , 
dont ia finance de la 
charge eft fixée à 
trente mille livres. 

Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 


eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un affefleur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 

P A M IER S. 

Un lieutenant , dont la 


r 
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finance de la charge Un afietîeur. 

,eft fixée à quinze Un procureur du Roi. 
mille livres. Un greffier. 

DE P A R TE MENT 


DES yois 
METZ. 

*Un prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
trente mille livres. 

Un lieutenant > dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un afleffeur. 


ÉVÊCHÉS. 

* 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. , 

VERDUN. 

Un lieutenant , dontîa : 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
mille livres. 

Un aiTefieur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 


DEPARTEMENT 

m ■ • 

DE FLANDRES.. 

* 


LILLÏ. 

Un prévôt général , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
trente mille livres. 
Un lieutenant , dont la 
finance de la charge 
» eft fixée à quinze 


mille livres. ‘ 

Un autre lieutenant , 
dont la finance de la 
charge eft fixée à 
quinze mille livres. 
Un adeftèur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. • 

» 

D yfi 
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D E PARTE ME NT 


DE HAYNAULL 


VALENCIENNES 

Un prévôt général , 
donr la finance de la 
charge eft fixée à 
trente mille livres. 

Un lieutei an“ , dont la 


finance de la charge 
efWïxée à quinze 
mWf livres. 

Un aflèfleur. 

Un procureur du Roi» 
Un greffier.. • 


*D E.P ARTEMENT 

D’ A L S A C E, 


STRASBOURG. 

Un prévôt général , 
#dont la finance de la 
charge eft fixée à 
quarante mille liv. 

Un lieutenant, dont la 
finance de la charge 
eft fixée à quinze 
rm’le livres. 

Un affdTeur. 


Ifn procureur du Roi*- 
Un greffier. 

COLMAR. 

Un lieutenant, dont îar 
finance de*Ja charge 
eft fixée â quinze 
mille livres.' 

Un. ^Tefiéur» 

Un procureur du Roi» 
Un greffier. 


departement 

DU COMTÉ DE BOURGOGNE. 

BESANÇON. la charge eft fixéjp- 

Un prévôt général , à quarante mille IL-- 

dont: la finance de vres * 


» 
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Un lieutenaut , dont la 
finance de la charge 
efi; fixée à quinze 
mille livres. 

.Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 

Un greffier. 

VESOUL 

Un lieutenant , dont la' 
finance de la charge 
efl: fixée à quinze 
mille livres. 


. MarechauJJe'eS. dtp 
Un aflèilèur. 

Un procureur du Roi.- 
Un greffier^ 

LION - SAUNIEHr 

Un lieutenant , dont 
la finance delachar- 
' ge efl fixée à quinze 
- mille livres. 

Un aflefleur. 

Un procureur du Roi. 
Un greffier. 


Fait à Paris , le neuvième jour d’ Avril 
mil (èpr cent vingt. Signe , LOUIS. Ee 
plus bas , Le Blan c. 

Comme les gouverneurs des provinces de 
Bourgogne , BreJJe , Bugey f Valromey &■ 
G x , etoient en pojjejjion de dijpofer des char* 
ges des marée haujjè es dans L étendue de leur 
gouvernement ; Sa Majejlé les y a maintenu# 
par Hé édu J u. vaut.- „ 




* 




m 
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•ÉD I T DU ROI, 

Concernant les MaréchauJJees du Duché 'de 
> Bourgogne , Brejje , Bugey , 

Valromey & Gex. 

Enjcmble l'état des ^Officiers & Archers dej - 
dites MarèchauJJées , qui doivent être éta- 
blies dans lefdites provinces. 

Donné à Paris au mois de Juillet 1711. 
Regiflrce au Parlement de Dijon le 2ÿ Juillet ijn. 

LoUIS, par la grâce de Dieu , Roi de 
France & de Navarre: à tous préfèns.& à 
venir , falut. Nous avons , par notre édit du 
mois de Mars 1720, fupprimé les maréchauf 
fées de notre royaume , & toutes les charges 
dont elles étoient compofées ; & par le 
même édit nous en avons établi de nouvel- 
les , avec les officiers néceflàircs pour rem- 
plir le fervice -auquel elles font deflSnées. 
Nous avons auffi réglé la fubordination de 
tous ces officiers aux prévôts généraux pour 
en maintenir l’ordre 5c la diTcipline;ce'quc 
nous avons expliqué d’une manière plus 
étendue, tant pour la compétence que le 
fèrvice defdites maréchaulTëes , par nos dé- 
clarations du 2 S du même mois de Mars , & 
du 9 Avril fuivant, à laquelle nouif avons 
attaché l’état des officiers defdites maré- 
chau fiées , que nous avons établies dans cl 
cun des départerçiens de notre royaume; wu 
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qui a engagé notre très - cher 8c très - amé 
coufin le duc de Bourbon, prince de notre 
fàng , gouverneur 8c lieutenant général pour 
nous dans nos provinces de Bourgogne > 
Brefle, Bugey , V alromey 8c Gex , en entrant 
dans toiites nos vues, de nous repréfenter 
que par un droit particulier aux gouver- 
neurs de Bourgogne, Brefle, Bugey, Val- 
romey 8c Gex , ils ont de tems immémorial 
difpofé des charges des maréchauflées défi- 
dites provinces, 8c ont donné des provi- 
fions fur lefquelles lefdits officiers ont été 
reçus à la connétablie de France*, 8c à nous 
fupplier de lui confcrver ces prérogatives 8c 
à les fuccefleurs audit gouvernement : à ces 
caules 8c autres à ce nous moUVant , de. 
l’avis de notre très- cher & très-amé oncle 
le dqf d’Orléans petit fils de France, régent 
de notre royaume 8c de notre très-cher 8c 
très-amé oncle le duc de Chartres , premier- 
prince de notre fimg -, de notre très^cher 8c 
très-amé coufin le comte de Charollois , de 
notre très-cher 8c très-amé coufin le prince 
de Conti, princes de n^tre fitng; de notre très- 
cher 8c très-amé oncle le comte dcTouloufè, 
prince légitimé, & autres pairs de France, 
grands 8c notables perfonnage§ de notre 
royaume, 8c de notre certaine fcience, pleine 
puiflance 8c autorité royale. 

I. Nous avons par le.prélent édit perpé- 
tuel 8c irrévocable , maintenu 8c maintenons 
notredit coufin le duc de Bourbon & Tes fuc- 
cefleurs , gouverneurs 8c lieutenans géne-; 
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Taux pour nous dans nos provinces de Bouï J ' 
gogne, Brefle, Bugey, Valromey 8c Gex, 
dans le droit de difpofer de tous les offices 
8c places des maréchauffées defdites pro- 
vinces , comprifes dans l écat ci attaché fous 
le contre- feel de notre chancellerie, fous le 
titre , dénominations & gages y fpécifiés , 8c 
que nous avons à cct effet, en tant que be- 
foin eft ou feroit, créé & créons par le pré- 
lent édit non héréditaires , au lieu & place 
de ceux créés par notre édit du mois de Mars 
i' 7 zo - , desquels offices 8c places notredit cou- 
ina le duc de Bourbon & lès liiccefleurs au- 
dit gouvernement, donneront les provi- 
sions , ainlï qu’l? s’efl: pratiqué ci-devant, à 
l’exception feulement de ^office de prévôt 
général de Bourgogne , Brefle , Bugey , Val- 
romey 8c Gex , auquel nous accorderons nos 
provilîons fur la nomination 8c pi^fenta- 
tion de notredit coufin le duc de Bourbon, 
&■ fes fucceffei rs audit gouvernement. 

IL Voulons que notredit coufin le duc de 
Bourbon & fes fucceflèurs audit gouverne- 
ment, jouiflènt des mêmes droits & privi- 
lèges dont ils ont joiff jufqu’à préfent fur les 
maréchauffées, dans toute l’étendue dudit 
gouvernement , en ce qui n’cft point con- 
traire au préfent édit. 

I II. Ordonnons que les brigades feront 
établies dans les lieux marqués dans l’étae 
attaché au préfent édit ; & que les brigadiers, 

. fous - brigadiers 8c archers feront tenus de 
prendre des comœiffions de notredit coufi.m 
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éc Ces Cucce fleurs , gouverneurs de Bour- 
gogne, auxquels ils feront préCentés; fça’* 
voir par le prévôt général , ceux de fa com- 
pagnie ; 8c p^r les prévôts particuliers , ceux 
de leur compagnie. 

IV. Défendons au prévôt gé ’éral 8c aux 
prévôts particuliers, d’exiger aucune finance 
defdits brigadiers, fous brigadiers 8c archers, 
fous peine d’interdiétion , 8c de plus grande 
peine s’il y éejaet. 

V. Les prévôts particuliers, Iieutenans , 
brigadiers, fous-brigadiers & archers feront 
fubordonnés 8c tenus d’obéir aux ordres du 
prevô t «général , en tout ce qui regardera 
notre fervice 8c celui du public. 

Vî. Voulons que le prévôt général 8c les 
prévôts particuliers , 8c les Iieutenans pu if 
fent prendre la qualité d’écuyers, tant qu’ils 
pofl’edcront lefdites charges’, 6c que lefHits 
officiers, les afièfleurs , nos procureurs, 
greffiers , brigadiers , fous -brigadier#, ar- 
chers 8c trompettes , jouiflent de tous les 
privilèges 8c exemptions que nous avons 
attribués par nptre édit du mois de Mars 
1710 , aux autres maréchaufleqs de notre 
royaume. 

VII. N’entendons rien innover à la jurif* 
di&ion attribuée aux officiers des marc- 
chauflees de Bourgogne, Breflè, Bugey,Val- 
romey & Gex -, voulons qu’ils la confèrvent 
femblablc à celle des tutres maréchauflèes 
de notre royaume. 

VIII. Voulons que la Comme de vingfe 

♦ 
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cinq mille quatre-vingt huit livres qui étok 
♦ci-devant fournie par les états de Bourgo- 
gne-, 8c celle de fept mille fix cens dix - fept 
livres dix fols , qui étoit pareillement four- 
nie par les provinces de Brefle, Bugey & Gex, 
deftinées a l’entretien des anciennes maré- 
chauffées , continuent d’être employées dans 
les états de ladite province ,8c foicnt remi- 
fes par les tréfbriers & receveurs d’icelles 
aux tréforiers des nouvelles çaaréchauflées*, 
.pour être employées au payement defclites 
nouvelles maréchauflees , conjointement 
avec les autres fonds qui feront par nous 
faits entre les mains defdits tréfoçiers- 
I X. OrdonnonSlque notre édit du mois 
. de Mars 1710 , notre déclaration du 18 du 
inême mois , 8c celle du 9 Avril fliivant con- 
cernant lefdites maréchauflees , foient exé- 
cutées dans nos provinces de Bourgogne, 
Brefle, Bugey, Valromey 8c Gex, en tout 
ce q#i ne fè trouvera pas contraire au pré- 
fent édit» » 

Si donnons en mandement à nos amés 8c 
féaux confeillers les gens tçnant notre cour 
» r de parlement de Dijon, que notre préfent 
édit ils aient à faire lire,publier 8c regiftrer ; 
8c le contenu en icelui fliivre 8c faire fùivre, 
garder 8c obfèrver félon f à forme 8c teneur j 
cefl’ant 8c faifant ceflêr tous troubles 8c etit- 
pêchemens quelconques , nonobftant tous 
édits , déclarations , ♦arrêts , réglemens , or • 
donnances 8c autres chofes à ce contraires , 
auxquels nous avons dérogé 8c dérogeons 
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par le préfient édit -, aux copies duquel da- 
ment collationnées par l’un de nos âmes & 
féaux conleillers - fècrétaires , maifon , cou- 
ronne de France & de nos finances , voulons 
que foi (oit ajoutée comme à l’original : 
car tel eft notre plaifîr. Et afin que ce foit 
chofe ferme & fiable à toujours , nous avons 
fait mettre notre fiel à cefdites préfèntes. 
Donné à Paris au mois de Juillet, l’an de 
grâce mil fept cent vingt - un, 8 c de notre 
régné le fixieme. Signe, LOUIS. Et plus 
bas , par le Roi, le duc d’Orléans régent 
préfent. Le Blanc. Vifa, Daguesseau. 

R egiflré , ouï & ce requérant le procureur 
général du Roi , à la diligence duquel copies 
dudit édit <& du prefent arrêt feront envoyées 
dans tous les bailliages & Jïéges de ce r effort, 
pour y être lûes , publiées , pareillement regif 
trees , & ledit édit exécuté félon fa forme & 
teneur : enjoint aux fubfituts dudit procureur 
général du Roi, d y tenir la main , & de certi- 
fier la cour -defdites lectures , publications Ô* 
enregf rement dans qui ours prochains • 
6 1 fera Sa Majefié très - humblement fupplièe 
d'envoyer à la cour les déclarations du 18 
Mars & ^ Avril 1720 , énoncées dans ledit 
édit pour y être enregijlrées. Fait en parlement 
à Dijon le 19 Juillet mil fept cent vingt -un ; 
& a été ledit édit lû & publié à /’ audience de 
ladite cour, le lundi vingt-un du même mois*. 
Signé* G v y t 0 nv 
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ETAT des Officiers & Archers des Mare- 
. chauffées qui doivent être établies dans les 
Provinces de Bourgogne , Brefffe > Bugey , 
Valromey & Gex , conformément à. l'Edit 
dupréfcnt mois de Juillet 1711. 

DIJON. 

prévôt général, 4000 liv.^ 

Un lieutenant , 1000 liv. 

Un alfelfeur , 3 00 liv. 

* Un procureur du Roi, 300 h Y- I 

Un greffier, ~ 400 liv. 

Un brigadier , 600 liv. 

Un (bufrbrigadier, yyoliv. 

Douze archers à y 00 

livres chacun, 6000 liv'. 

Un trompette , 3 00 liv. 

A u x o N N E. 

Un fous-brigadier , yyoliv./ 11100 U 

Quatre archers à yoo / 

livres chacun , ioco liv. j 

V r t u x. 

Un fous-brigadier , y yo liv. 

Quatre archers à yoo 

livres chacun , 2000 liv. 

Chànceaux, 

Un fous-brigadier , y yo liv. 

Quatre archers à y 00 

livres chacun , * 2000 liv. 

zi 100 h- 
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Ci contre . . . 2 1 1 oo liy, 

CHATILLON. 

Un prévôt, toooliv.i 

Un lieutenant , 700 liv. 

Unaflefleur, ifoliv.. 

Un procureur du Roi, 1 f %Iiv. 1 
Un greffier , 2 y o liv. ? 4S f© lif. 

Un brigadier , 600 liv. F 

Quatre archers à foo 
livres chacun , 1000 liv., 

CHALON, 

Un prévôt , 1000 liv. 

Un lieutenant , 800 liv.\ 

Un alfeficur , 200 liv. 

Un procureur du Roi, 200 liv. 

Un greffier , 2 f o liv. 

Un brigadier , 600 liv. 

Quatre archers à y 00 * 

livres châcun , todb liv. 


* 


L O U H A N S. 

Un fous- brigadier , f yo liv. 
Quatre archers à foo 
livres chacun , 2000 liv, ! 

, * c 

Seurre. 

* * ' ^ 

Un fous-brigadier , f 5» liv. 

Quatre archers à foo 
livres chacun , 1000 liv/ 


*ioi foliv. 


j6ioç> liv* 
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De £ autre part ... $6 1 oo lîv. 

* Jk U T U N. 

yn prévôt, ioooliv. 1 

Un lieutenant , 8oo liv. 

Un afleflèur , zoo liv. 

Un procureur dujRoi, zoo liv. 

Un greffier,. zfoliv. 

Uii brigadier , 6oo liv. 

Quatre archers à f oo 

livres chacun, zooo liv. 


^>ioi f o liv. 


B E A U N E. 

Un fous-brigadier , f f o liv. 
Quatre archers à fo© 

livres chacun , zooo liv. 

I v R Y. 

Un fous-brigadier , f f o liv. 

Quatre archers aXoo 
* livres chacun , zooo liv. J 

maçon; 


Un prévôt, iooolhr.i 

Un lieutenant, 700 liv. 

Un afleflèur, zoo liv.. 

Un procureur du Roi, zoo liv. I 
Un greffier, z f o liv. f 45» fo «liv. 

Un brigadier, * 600 liv. 

Quatre archers à f 00 

livres chacun , . _ zooo liv., 

fizooliv. 
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Ci-contre . . y 1200 liv. 

CHAROL^E^. 

Un prévôt , loooliv. -w 

Un lieutenant , 800 liv. 

Un afleffeur, 200 liv. 

Un procureur du Roi, 200 liv. 

Un greffier, 2fo liv. 

Un brigadier, 600 liv. 

Quatre archers à fop 

livres chacun , 2000 liv. 

't 

Toulon- su r-A r r o u x. 

Un fous-brigadier , f y o liv. 

Quatre archers à y 00 

livres chacun, 2000ÜV. 

Mon t-S a i n t-V r n c en t. 

Uif fous-brigadier , . f j o liv. 

Quatre archers à y 00 

livres chacun , 2000 liv. J 

AUXERRE. 

Un prévôt, 1000 liv.*' 

Un lieutenant , 800 liv. 

Un aflèflèur , 200 liv. 

Un procureur du Roi, 200 liv. • 

Un greffier, 2foliv. ^-fofoliv. 

Un brigadier , 600 liv. r 

Quatre archers à y 00 

livres chacuo , 2000 liv.. 




6^00 üv« 
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De f autre part . . . 66400 liv, 
A v A l o N. 

Un fous-brigadier , y y o liv. 

Quatre archers à 500 

livres chacun , a 000 liv. ] 

S A u l 1 e u. 

Un fous-brigadier , 5 y o liv. y 76^0 liv. 

Quatre archers à y 00 * 

livres chacun , aoooliv.l 

. Noyers. 

Un fous-brigadier , y y o liv. 

Quatre archers à y 00 

livres chacun , zooô liv. 

montbard" 

Un prévôt , ioooliv.« 

Un lieutenant , 7°° hv. 

Unaflefleur, iyoliv. 

Un procureur du Roi, 1 y o liv. 1 
Un greffier , 1 y o li ; v. £ 48 f o liv. 

Un brigadier, ^ 600 liv. 

Quatre archers à y 00 

livres chacun , zoooliv.,, 


78^00 liv. 
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Ci-cogtre ... 78*700 liv. 

BOURG £N BRESSE.* 

prévôt, 2000 liv. % 

tfn lieutenant, So'oliv. i 

Un affiefïeur, m 200 liv. 

Un procureur du Roi, ' 200 liv. 

Un greffier, zy o liv. 

Un brigadkr , . 600 liv. 

Quatre arcners à y 00 

livreschacun, 2000 liv. 

Mon t-L u e l. ^ 1 *S° 

Un fous-brigadier , y y o liv. 

Quatre archers à y 00 

livres chacun , rtioo liv. 

S Â IN T-J ULIEN. 

XsJn fous-brigadier, y y o liv. ■ 

Quatre archers à y 00 

livres chacun,, 2000 liv. J 

BELLE Y. 

Un prévôt ? 800 liv.. 

Un lieutenant, 1 00 liv. 

Un alTeiTeur , 100 liv. 

Un procureur du Roi, 2ooliv.| 

Un greffier , 200 liv.^ 5 4000 lit." 

Un brigadier, 600 üv A 

Quatre archers à y 00 \ „ 


l 


livres chacun , 

J* 

Jomc VL 


£000 liv. 


?4oyoliv| 

z ‘ • 
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Ded' autre part ... 5)40 y o liv. 

N A N t u A. 

Un fous-brigadier , ï f 0 ^ v * 

Quatre archers à j 00 « 

livres chacun , zooo liv. 

6 E X. t - 

« . £< 51^0 liv. 

Un prévôt l ‘ 700 liv. f 

Un afleflèur , 1 00 liv. 

Un procureur du Roi, 1 00 liv. 

Un greffier, . 100 liv. 

Un brigadier , 600 liv. 

Quatre archers à y 00 

livres chacun , zooo liv. 


ioozoo liv. 

Fart à Paris, le troifieme Juillet mil fepff 
cent vingt-un. Signe , LOUIS. Et plus bas , 
Le Blanç. 

La jurifdiction des prévôts des mar échauf- 
fées s'étend encore fur les vagabonds , men- 
dions & gens fans aveu , qui deviennent 
fouvent des pépinières de voleurs , & que V in- 
térêt public demande d écarter des grands che- 
mins , & de policer dans les villes , dans les 
manufactures publiques , ou dans les hôpi- 
taux , comme on le verra par le détail fui%ant. 
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£ X V R- A IT des Ordonnanances des Rois 
de France fur les Mendians & Vagabonds . 

I T F, M , combiemque le peuple , & pSr efpé* 
cial les laboureurs * pour les guerres , mortalités 
& autres accidens , l'oit en bien petit nombre au 
regard de ce qui chiet en labour , toute lois plu- 
fieurs caymans 8c caymandes, ayant puiflance 
d’ouvrer ou garder belles , ou autrement pour 
efcbever la peine de labourer par gloutonie 
d’eux , le font tenus & tiennent oifeux en notrp 
bonne ville de Paris & autres bonne» villes dp 
notre royaume ; par quoi pluiieurs labourages 
demeurent fans cultiver , 8c pluiieurs villages du 
plat - pays demeurent mal habités ; pourquoi 
Nous , par ces préfentes , ordonnons , mandons 
& enjoignons à notre prévôt dMaris, 8c à tous 
fénéchaux, baillifs 8c juges des bonnes villes, 
ou à leurs Jjeutenans , 8c à chacun d’eux , en fon 
pouvoir 8c jud/didion, 8c fur peine d’amende 
arbitraire où cas ils ne le fîront’, qu’ils avifent 
Sê faflent avifer les caymans 8c caymancfes qui 
ne font pas impotens , mais ont puiffance de la- 
bourer , ou.autre*nent gaigner leu* vie ; 8c aulfi 
gens vagabonds 8c oifeux , comme houliers & 
autres femblables , 8ç qu’ils les Ment labourer , 
ou gaigner leur vie par garder* (les ou autre- 
ment , comme faire le pourront ; 8c ne les fouf- 
frent point caymander, aller £c venir par les égli J 
fes de notredite viHe de Pari», 8c autres, 8c 
empêcher le fervice divin , 8c aufli les bonnes 
gens en leur dévotion ; 8c à ce les contraignent 
par prinfe 8c détemption de leurs perfonnes en 
prifon au pain 8c à l’eau , 8c par toutes autres 
peines corporelles ou civiles, 8c autres telles 
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comme il leur* fcmblera devoir être t-ait pour la 
jfcTîen & bon gouvernement de la chofe publi- 
que de notre royaume. Charles l'if Ordonnances * 
des z f , 26 & 2 y Mai 1413 au liH de Jujlice. 

" La même difpofition a été fui vie par le feu Roi 
JLouis XI V\ par plutïeurs arrêts , ordonnances 
<SU réglemens, fçavoir, arr§£ du confeil d’état 
du 13 Septembre ,1666 , portant que , dans un 
mois du jour de la publication , les vagabonds, 
jRohemes & gens fans aveu , feront tenus de vui- 
der le royaume. Enjoint, ledit tems paflé, aux 
prévôts des maréchaux & à tous juges & offi- 
ciers qu'il appartiendra, de les arrêter par-tout 
.<& ils pourront être appréhendés, les faire atta- 
cher à la chaîne & conduire dans les galeres 
pour y fervir comme forçats , le tout fans autre 
forme ni figure de procès. 

Conformément aux anciennes ordonnances , 
enjoignons à nos baillifs, fénéchaux , leurs lieu- 
.tenans , comme aux pre.vôts des maréchaux, 
vice- baillifs 8c vice-fénéchaux , d’arrêter 8c faire 
arrêter tous ceux qui s’appelle^ Bohemes ou 
‘Égyptiens , leurs femmes , enfans & autres de 
leur fuite , de faire attacher les hommes à 
chaîne pour être conduits dans nos galeres & y 
fèrvir à perpétuité. Et à l’égard de leurs fem- 
mes 5 c filles , ordonnons à nofdits juges de les 
Etire rafgr la première foj^ qu’elles auront été 
trouvées raenalrla vie de Bohémiennes , &c de 
faire conduire , dans les hôpitaux les plus pro- 
chains des lieux , les enfans qui ne feront pas en 
état de fervir daç^ nos galeres , pour y être nour- 
ris & élevés comme les autres enfans qui y font 
.enfermés ; & en cas que lefdites femmes conti- 
nuent de vaguer Ôc vivre en Bohémiennes , de 
les faire fùfiiger & bannir hors du royaume, le 
tout iàns autre forme ni figure de proçès. JDirfg} 
lifb du ujylkt 1682, 
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. Faifons défen fes à tous gentilshommes , fei- 
gneurs hauts-ju(îiciers & de fiels*, de donner re- 
traite dans leurs châteaux & maifons âufdits 
Bohemes & à leurs femmes ; en cas de contra-’ 
vention , que lefdits gentilshommes & feî- 
gnemp> hauts'- jufticiers foient privés de leurs 
jurtices ; quêteurs fieft foient réunis à notre do- * 
maine ; même qu’iWoit procédé contre eux ex- 
traordinairement , pourpre p Un is d’une plus 
grande peine , fi le dis y echet , & fans qu’il foit 
à la liberté de nos juges de modérer ces peines. 
Ibidem. £ _ ■ 

Ceux qui ont été bannis par fentence prevô-*' 
taie ou jugement préfidial rendu en dernier refi- 
lent, & qui feront repris , quand même cène fe- 
roit que faute d’avoir garde leur ban feulement,' 1 
feront condamnéêaux galeres , fiïfts qu’il f||fà 
la liberté des juges de modérer cette peine', 
mai^bien de l’arbitrer à iems ou à perpétuité, 1 . 
félon qu’ils le jugeront à propos. Et quant à ceux 
qui auront été bannis par des arrêts de nos cours,’ 

& qui feront pareillement repris pour n 'avoir 
pas gardé leur ban, Nous laifions à nolditesT 
cours & autres nos juges , ayant pouvoir de ju- 
ger en dernier r effort , la liberté d’orèonner de 
leur châtiment , eu égard à la qualité des crimes 
pour lefquels ils auront été bannis, & à la qua- 
lité des perfonnes. Déclaration du yi Mai 1682» 
Enjoignons à tous mendians valides de fe reti- 
rer inceflamment dans les lieux & provinces de' " 
leur^iaiflance , qu autres lieux, pour y travail- 
ler aux ouvrages auxquels ils voudront s’em- 
ployer ; leur faifonfi très-ex prefles inhibitions & 
défenles de mendier , fous quelque prétexte que 
cefoit : & en cas que aucuns valides ftiffent trou- 
vés mtndians huit jours après la publication des 
préfentes , voulons - qu’ils, foient & arrêtés dp 

E iij; 
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l’ordonnance de nos baillifs , fénéchaux, leurs 
lieutenans & autres officiers , & par les prévôts 
de nos coufins les maréchaux de France , & con- 

* doits ès priions les plus prochaines , pour , fur 
le témoignage de ceux qui les auront vu men- 
dier, ou autre preuve & notoriété fuffifttate de 

► leur mendicité , être condamn# aux galeres . 
pour le temsde cinq ans. Déclaration du 12 Oc- 
tobre i6Sé. • 

Tous mendians valides? encore qu’ils aient un 
métier , & tous fainéans & vagabonds fans mé- 
tier , fans condition & fans- emploi , qui ne font 
pas natifs de Paris , ou de douze lieues aux en- 
virons, en fortiront dans trois jours du jour de 
la puBîication , <P peine d’êtrelenfermés pendant 
quinze jours pour la première fois ; & pour la 
fi^pnde , ciftj ans de galerel^our les hommes , 
& du fouet & du carcan à l’égard des femmes 
. qui feront âgées , les uns & les autres d% dix- 
. » huit ans & au-deffius ; & d’une plus longue dé- 

tention pour les garçons & filles qui auront 
moins de dix-hjlit ans. Déclaration du 10 Février 
1699. 

Ceux qui feront natifs de Paris feront tenus 
d’aller t&vailler aux atteliers qui v feront ou- 
verts , fous les peines ci-deffius. Ibidem. 

Le procès fera fait & jugé en dernier reflort 
par le lieutenant général de police à ceux qui 
mendieront , en fe difant faufîement foldats , & 

* qui fe trouveront porteurs de congés no^ véri- 
tables, & à ceux qui contrefaront les eftropiés, 
ou qui feindront des maladies ; & ils feront con- 
damnés au carcan ,*au fouefr,' & même aux ga- 
leres , fuivant le§ circonftances du fait, lbidtm. 

II fera donné main- forte par tous cevt^qui en 
feront requis, à ceux qui feront prépofés arrêter 
les mendians. Ibidem, 
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Toutes fortes de pedonnes , hommes ou fem- 
mes, âgéS de quinze ans & au-deflus, valides * * 

foit qu’ils aient un métier ou nom , travailleronC 
aux ouvrages dont ils peuvent être capables dans 
les lieux de leur naifl|nce, ou dps ceux oiwiîs 
font demeufans depuis pluheurs années , à peine 
dsètre traités & punis comme*vagabonds. Dè* 
Claraùondu 27 Juillet 1700 .. * 

Enjoint à tous mendians, faineanS, vagabonds* 
fans condition & (ans emploi , de fortir des vil- 
les & autres lieux où ils fe trouveront , dans 
quinzaine après la publication de notre préfente 
Déclaration , & de fe retirer dans les liqjix de 
leur nai (lancé par le plus droit chemin. Leur fâi- 
fons défenfes de s’attrouper plus de quatre ; com- 
me aufli de derfieutèr fur les grands chefnins , 

& d’aller dan^les fermes de la campagne fous 

Î >rétexte n’y demander rkumône ; à peine , à 
'égard des hommes , d’être fufligés pour la pre- 
mière fois ; & pour la fécondé, à l’égard de 
ceux qui n’ont pas vingt ans, du fouet &. da 
carcan ; & ceux de l’âge de vingt ans & au-defc 
fus , de$ galeres pour cinq ans ; à l’égard des 
femme»', un mois dans les hôpitaux; en cas de 
récidiva , fu (figées & mités au carcan. Ibidem. 

Défenfes à toutes perfonnes de quelque qua- 
lité & condition qu’elles foient , à peine de cin- 
quante livres d’amende applicable aux hôpitaux . 
généraux , de donner après ledit tems aucune 
chofe aufdits mendians, foit dans Je» églifes, 
dans les rues, aux portes, fans pr^üdiee des 
aumônes qui fe feront aux pauvres honteux dans 
leurs mai Ions ou ailleurs. Ibidem , 

Nous voulenstbien donner nos ordres - aux 
comtniflàires départis dans les provinces pour 
pourvoir à la fubfiffance p&v les chemins^me 
^ux qui fe retireront dans le lieu de leur naît-. 

Eiüj 
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(ânes , en rapportant un certificat du juge de pN 
lice du lieu de leur départ , contenantes lieux 
de leur paflage & celui où ils veulent aller. Ibi- 
dem. * * 

Jvfotis dom*rons ordre aufdits commiflaires 
départis , de leur faire fournir des logemens 
dans les paroiffesioù ils voudront fe retirer , & 
des ouvrages poj|r s’occuper pendant l’hiver , ou 
dès fecoursfuîvaht leurs befoins , afin qu’ils aient 
le néceflâirc jufqu’au mois de Mars , que Nous 
ferons ouvrir les atteliers publics. Ibidem. 

Lefdits mendians donneront avis aux curés 
des parodies dans lefquelles ils voudront fe re- 
tirer * afin qu’ils en avertiflent les intendans. 
Ibidem. 

Les mendians invalides f# retireront pareille- 
ment dans les lieux de leur naiflatice , & fe pré- 
fenteront aux hôpitaux defdits lieux , ou les 
plus proches. Ibidem. 

Défenfes de mendier à peine du fouet & du; 
carcan la première fois , & pour la fécondé d’être 
enfermés. Ibidem. 

Défenfes auxadminiflrateursde les la jjTerfor- 
iir, même fous prétexte de manque de fonds, 
auquel ca§ de befoin il y fera par N ous upurvu* 
Ibidem. 

Les femmes pauvres , qui ont des enfàns à la 
mammelle, pourront fe retirer dans les’hôpitau-x, 
& y demeurer pendant le tems qu’elles pour- 
ront les allaiter, & que lefdits enfans en auront 
befoin ; après quoi elles feront congédiées pour 
aller travailler aux ouvrages dont elles feront 
capables, & y !aifTeront% fi elles veulent, leurs 
enfans , pour y être élevés ê*> inftruits. Ibidem. 

Les enfans fans pere , mere , ni parens , qui 
vcflflent en prendre#bin , & qui ne font pas en 
âge de gagner leur vie feront reçus dans lefdit^ 
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hôpitaux pour y être élevés jufqu’à ce qu’ils 
foient en âge de la gagner, Ibidtm. 

Pour encouragetleldits mdWians, leur per- 
mettons de faire valoir pendant*cinq ans des hé- 
ritages , jufqu’à trente livres de revenu fans 
payer aucune taille ; exhortons les laboureurs 8c 
autres gens de la campagne de leur pj lt fa- 

mence dont ils pourraient avoir befoirrpour en'r 
femenegr lefdites terres* fur la récolte defquql- 
lès4!s auront un privilège fpécial jufqu’à con- 
currence des avances qu’ils auront faites. Ibi- 
dem, 

Enjoignons aux lieutenans généraux de police ' 
de faire arrêtedfefdits mendians dans les villes 
où ils font établis , ou dans la banlieue ; 8c à 
ceux defdits juges qui font gradués , d’inftruire 
le procès 8c juger en dernier reflort avec les au- 
tres officiers cj^es fiéges prélîdiaux ou principaux 
bailliages royaux ; lefdits mendians, vagabonds 
valides , fur le fémoignage de ceux qui les au- 
ront vu mendier , ou des archers qui les auront ' 
arrêtés, ou fur autre preuve 8c notpriété fuffî- 
fante. « _ 

Les lieutenans criminels, ou e^leur abfence, 
les particuliers, inftruiront lefdits proc^ en la 
même manière dans les lieux où il rfy a point 
de lieutenans généraux de police , ou lorsqu’ils 
ne fqfont point g*drt|s. Ibidem. 

Les prévôts, 8tc. les arrêteront fur les grands ' 
chemins, 8c les jugerqnt;en dernier reffort dans 
le plus prochain prétidial ou principal fiége royal, 
en la maniéré 8c avec les formalités accoutu- 
mées. Ibidem. r ■ ■ , • 

“ Par arrêt du conféil d’état du zt Décembre 
j^oo , il eft porté que les officiers des prélîdiaux 
& bailliages, 8c autresprincipaux fiéges royaux, 
ferait tenus d’affifter les lieutenans généraux de 

\ * Ev- 
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police pbur juger en dernier reflort le procès de 
mendians vagabonds ; aufqueîs procès lefdits 
lieutenans généraux de pofice préluderont ; 8c 
au défaut defdits officiets, Sa Majefté permet 
■aufdits lieutenans généraux d’a.ppeller des gra- 
duas 0 nombre requis par les ordonnances , 
four juger avec eux*. 

Enjoignons à tous vagabonds qui font dïns la 
ville , banlieue & fauxboufgs de Paris, de gen- 
dre des emplois , de fe mettre en condition , 
d’aller travailler à la culture des terres , ou aux 
ouvrages & métiers aufqueîs ils peuvent'être 
propres, dans un moisafrès publication des 
pré fentes-. Déclaration du 27 Moût 1701. 

Déclarons vagabonds & gens fans aveu , ceux 
qui n’ont ni profeffion , ni métier , ni domicile 
certain, ni bien pour fublifter , & qui ne font 
avouég & ne peuvent certifier de*leur bonne vie 
& mœurs par'perfonnes dignes de foi. Ibidem. 

Ledit feras paflé, en vertu d’une fimple or- 
donnance de nos officiers ci-après nommés., ren- 
due fur la requête de notre procureur au châte- 
let , ou fur le? procès-verbaux des huilfiers ,.fer- 
gens, archer* & autres minières de juftice , 8c 
conclttfions de notredit prcfrureup tfü châtelet, 
tous ceu£ de la qualité ci deflus feront arrêtés , 
ôc leur procès fera fait &: parfait par le lieute- 
nant général de police, pouretreles procès par 
lui jugés en dernier reflort avec les officiers du 
châtelet au nombre de fept au moins. Ibidem. 

Le lieutenant criminel de robe- courte pourra 
aufli leur faire le procès , à la charge de faire ju- 
ger la compétence , fans néanmoins qu'il puifle 
prendre connoiflànce des vagabonds contre les- 
quels le lieutenant général de police aura dé- 
crété avant lui ou le même jour; & en cas de 
conteftation, fera la difficulté jugée au parle* 
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ment de Paris , fans que lefdits officiers puiffenfe 
fè pourvoir au grand confeil. Ibidem. (ÊÊk 

Vagabonds condamnés poy la premWe fois à 
être bannis du reiTort de la prévôté & vicomté 
de Paris , pour la fécondé aux galeres pour trois 
ans. Ibidem. \ 

S’ils font accufés d’autres crimes , le lieutenant 
général de^lite en laiflera la connoiiTance aux 
juges qui doivent en connoitre ; idem , le lieu- 
tenant crimineWe robe- courte. Ibidem. 

Les bannis à tems ou autrement , en quelque 
lieu que les condamnations auront été pronon- 
cées , fortiront dans un mois defdites prévôté 
& vicomté , fous les peines portées par nos dé- 
clarations des jx Mai r68z, & 29 Avril 1687. 
Ibidem. 

Ne pourront féjourner à la fuite de notre 
cotir, fous les mèmès peines , & le procès leur 
fer* fait par le< grand prévôt de notre hôtel. 
Ibidem. 


ORDONNANCE DU ROI. 

w 


"Pour faire arrêter les vagabonds & gens fans 
aven , qui fe font rependus en Qiampagne 
Ô' Brie , dans la Généralité de Paris. 


Üu if Juillet 1706. 

5 a Majefté ayant etc informée qu’il s’efl: 
répandu dans les provinces de Champagne 

6 Brie , même julques dansJa généralité de 
Paris, un grand nombre de vagabonds&gens 
fans aveu , qui à main armée commettent 
Uoa-feukiîKiit le faux - launage, mais en.- 

E vj 
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core toutes fortes de defordres, éc jugeant' 
de qqÉfc importance il eft d’empêcher le- 
cours ae cette eyreprife , Sa Majefté mande 
& ordonne aux gouverneurs Se fos liepte- 
nans generaux en fosdites^provinces , aux 
•gouverneurs particuliers dWes villes & pla-* 
ces, &c aux intendans defoitesga^ralités de 
Paris & Châlons , de donner les ordres né- 
ceflàires dans toutes les ville», bourgs, vil- 
lages , paroilîes & communautés de leur refo 
fort, chacun ainfî qu’il lui appartiendra,, 
pour arrêter lefdits vagabonds Se gens lins 
aveu par - tout où ils Ce trouveront re- 
mettre ceuxqui feront pris , entre les mains 
des prévôts des maréchaux des lieux , pour 
être jugés prevôtalement fuivant la rigueur: 
de Ce s ordonnances. Et pour aorter d’autant 
plus lefoites communautés à fo faifïr defdits- 
vagabonds , «Sa Majefté entend que les che- 
vaux , charrettes Se équipages de ceux qu’ils 
auront arrêtés , appartiendront à la commu- 
nauté qui en aura fait la capture. A l’égard 
du fol dont Ils pourront être faiiîs , l inten*- 
tion de Sa Majefté eft qu’il foit porté au 
plus prochain grenier à fol , Se qu’il foit: 
donné par le commis dix livré! à la commu- 
nauté pour chaque minot de fol quelle y* 
aura remis. Mais s’il arrive qu aucune def— 
dites communautés facilite ou foudre ta 
querque façon que ce foit le paflage defdits 
vagabonds, fans Ce mettre en devoir de les 
arrêter. S'a Majefté a ordonné & ordonne 
que lefdites communautés feront condamt 
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nées en trois cens^ivres d’amende > & en 1 
outre aux dommages 5c intérêts des adjudi- 
cataires de fes fermes. Enjoint aulfi très -ex-' 
prefïement Sa Majefté aux prévôts des ma-' 
réchaux provinciaux , & attres réfidans c C- 
dites provinces, leu® lieutenans 5c. autres, 
ofÇciers de robe-coune, de s’employer in-* 
ceffamment , chacun dans l’étendue de foiv 
rellbrt , -avec leurs ar^ers, à la rechercha 
5c capture defdits vagabonds, à peine de' 
privation de leurs gages ; détendant Sa Ma- 
jeftc à tous proprictaires.de bacs 5c bateaux, , 
fervant pour le partage des rivières, 5c 'ftix 
bateliers ^mariniers & voituriers par^au,. 
5c à tous autres , de palier ni laiflër pafl’er' 
aucun defdits'vagabonds , fur peine de pu** 
i^on corporelle. Fdft à Verfailles le quin- 
zième JuÛlët mil fept cen^ fix^ Signé 9 , 
LOUIS. Et plus bM y Chamïllard. 

l5£fenfes à tous pauvres de l’un 5c de l’au-‘ 
tre fexe , de quelque âge 5c qualité qu’ils- 
foient, de mendier par les rues, dans les- 
cglifes 5c (fans les places publiques de Paris,, 
ni même- dans le cours 5c fur les routes , , 
chemins 5c avenues. Veut Sa Majefté qu’ils 
foierit arrêtés 5c conduits â l’hôpital. Ordon-- 
nanre du 1 7 Août 1711.. 

Veut Sa Majefté qu’en cas de rébellion il 
foi J; procédé extraordinairement contre les 
coupables , par Je premier juge ou officier 
fur ce requis , lans que les condamnations 
puilfent être modérées. Ibidem. 

Les dépens, dommages 5c intérêts, enfêfl^ 
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ble les amendes feront déclarées encourues 
par les maîtres** comme civilement refpon- 
lables de leurs domeftiques ; par les capitai- 
/ nes P ol f r ^curs foldats j 8c par les marchands 
&c artifms pou# leurs ferviteurs , compa- 
gnons 8c apprentifs. Ibidem. 

L amende fera de Ifmq fols à l'egard /le 
ceux qui feront furpris donnant manuelle- 
- ment l’aumône, lbicfyn. 


ORDONNANCE DU *R O I ,* 

Concernant les vagabonds Ô' gensfiins aveu . 

* 

Du i o Novembre 1718 . 

S 7 ’ 

A Majefté étant informée qu’fts’efl: jgj;- 
pandu dans (à(S provinces &r pays de Picar- 
Qie , Artois , HaynaÜt , Cambrefis , Soiiïon^ 
nois, des trois évêchés, de Champagne 8c 
Brie, meme en la généralité de Paris, un 
grand nombre de vagabonds 8c gens fans 
aveu , qui , s’attroupant avec ports d’armes , 
forcent les habitans de la campagne à les re- 
cevoir en leurs maifons, & à leur fournir 
des vivres , empêchent les fermiers %e Sa 
Majellé de percevoir les droits de fès fer- 
mes, s’oppofènt à main armée à l’exécution 
des ordres de la juftice, 8c commettent cpn- 
tinuellement des defordres 8c violences qui 
intérefl'ent également f autorité de Sa Ma- 
Î£fté , la sûreté publique 8c le repos des par- 
ticuliers 3 à quoi étant nécdlàire de pour- 
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voir avec toute la févériré que demande l’im- 
portanq§de cet objet, Sa Majefté, de l’avis 
de mo|fieur le duc d’Orléans régent, a or- 
donne Se ordonne , veut ôc entend : % 

V 

Article Prem i*e r. 

4 

Que , par les foins des gouverneurs * Se lès 
lieutenans généraux en fèfdites provinces, 
des ôfficiers généraux Se particuliers com- 
mandans les troupes que Sa Majefté y a fait 
afl'efnbler , Se des intendant defdits pays Se 
généralités, il foit*fait inceflamment dans 
toutes les villes , bourgs , villages , pareil- 
les de communautés defdits pays Se généra- 
lités, une perquifitton exade des vagabonds 
Se gens fans aveu qui pourront s’y rencon- 
trer .pour être lefdits vagabonds Se gens 
fans|fveu arrêtés Se conftitués prifonniers 
dans les priions royales les plus prochaines 
du lieu où ils auront été arrêtés. 

II. Veut Sa Majefté que, par les prévôts 
des maréchaux , il foit-envoyé toutes les le- • 
maines des états de tous les vagabonds Se 
gens fans aveu arrêtés fan# attroupement ni 
port d’armes dans l’étendue de leur reflojrt, 
au fecrétaire d’état de la guerre ; enfemble 
un méisioire détaillé de leur caradere,âge, 
taille , forces ou infirmités ; afin que, furTe 
compte qui en fera rendu à Sa Majefté, Elle 
puifle donner les ordres pour |^ire pafler 
aux colonies ceux qui feront *en état d’y fèr- 
vir, Se pourvoir à la punition des autres. 

J 1 1. Déclare Sa Majefté , vagabonds Sc 
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gens fans aven ceux qui n’ont ni profefllon,'.- 
ni métier , nf domicile certain , ni bien pour 
fùbfifler : & généralement ceux qiiï ne (ont 
avgués , & ne peuvent taire certifier «le leur 
bonnes vies & mœurs par perfonnes dignes 
de foi..* 

1V # V eut Sa Majefté que , pour faciliter de 
plus en plus cette perquifition, tous les pay.- 
fàns , artifans & marchands du plat-pays des 
généralités de Paris, Amiens, Soififons 8c 
Châlons, foieryt tenus , dans l’efpace d’uft 
mois du jour de la pufc^ication de Iaprcïèn- 
te , de prendre chacun un certificat des in- 
tendans ou de leurs fubdelégués , contenant 
leur nom, âge, qualité, domicile, taille, & 
les lignes particuliers auxquels pn pourra 
les reconnortre j lefquels certificats leur fe- 
ront délivrés gratuitement, Sa Majqfté le 
refèrvant de dédommager iefelits fubdelé- 
gués des frais qu’ils feront tenus de faire 
pour leur expédition. 

V. Tous payfàns, marchands ou artifans, 
qui , apres ledit terme d’un mois , feront ar- 
retés à une lieue de diftance de leur domici- 
le , fans être porteyrs dudit certificat, feront 
mis en prifon pour y refter jufqu’à ce qu’ils 
aient juftifié de leur bonne conduite , 8c payé 
ÿingt livres d’amende qui fera delfWée par 
l’ordre de l’intendant â celui qui les aura ar- 
refes. 

VI. L® payfàns domiciliés dans le pays 
d’Artois, dans le Cambrefîs , en Hâinault , . 
dans les évêchés & pays circonvoifins , fort* 
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qu’ils foient établîs fous une domination # 
étrangère, ou fous celle de Sa Majefté, fie* 

. pourront entrer dans lefdites généralités (ans 
être porteurs pareillement d’un certificat de 
leur*curé j 'fegalifé par le juge des lieux, &? 
expédié en la*forme ai-'dtflus prefq^te , fous 
les peines portées dans l’article precedent. 

VII. T^iut particulier, porteur d’un cer- 
tificat faux ou dlpedié par un autre, fera ‘ 
réputé vagabond ( 8c comme tel, cônftitué 
prifonpier pour être tranlporté aux colo- 
nies. 

VIII. Au cas que Iefdits vagabonds 8c 
gens fans aveu s’attroupent avec armes pour 

* courir dans lefdites provinces &■ pays , man- 
de 8c ordonne Sa Majefté aux officiers gene- 
raux & particuliers ,. commandant les trou- 
pes qui y font ou feront ci - après , de leur 
courir fus, de les attaquer à force d’armes 
par - tout où ils les trouveront, 8c de faire 
main-baflè fur eux? 

IX. Veut Sa Majefté que > 4orlque quel- 
qu’un defdits vagabonds armés 8c attroupés 
aura été arrêté par lefdites troupes ou autres 
fes fujets , le procè»lui foit fait foivant les 
ordres de l’officier general commandant lef 
dites troupes, pouf être ledit procès jugé 
militairement par le prévôt ou fes lieute- » 

,nans qui feront deparçijS par Sa Majefté à la 
fuite d’icelles , en la forme obfervée dans fes 
camps 8c armées. 

Lorfou’un defeits vagabonds armés 8c a t-~ 
troup.és aura été jugé en la forme ci-deffos 

• # - - 
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prelcrite, celui ou cemfqui en auront mit 
#Ia capture , feront payés par les ordres de 
l’intendant de la fomme de cent livres, en . 
rapportant une expédition du jugement de 
condamnation £c un certificat ,*co'mme ils 
auront ladite capture. ** #r 

XI. Dcfènd Sa Majefté à t<fus particuliers,, 
de quelque condition qu’ils foienfj de don- 
ner retraite dans leurs cÜfcteaux, maifons , 
granges, moulins, ou aufres dépendances, 
auxdits vagabonds attroupés , Sc de*leur y 
fournir aucuns vivres , à peine de la vie# 
Voulant §a Majefté que, dans le cas où ils 
(e trouveroient obligés par force, ils aient 

à en donner avis dans les vingt-quatre heu- * 
res au commandant des troupes , établi dans 
le lieu le plus votfïn de celui où lefdits va* 
gabonds auront logé. 

XII. Enjoint pareillement Sa Majefté , 
fous la même peine, aux gardes des bois 
appartenans à Sa Majefté, ou à des particu- 
liers lès fujets , de donner avis audit com- 
mandant du nombre des vagabonds &c cfes 
gens fans aveu qui Ce retireront ou paftèront 
dans les bois dont ils auront la garde. 

XIII. Défend Sa Majefté , fous la même 
peine, à tous les fermiers des ponts St paf 
fages , meuniers , lavandiers &• autres , ayant 
bacs ou bateaux fur leÿ rivières , de palier ou . 
laiflèr palier lefdfts vagabonds attroupés : 
leur enjoignant Sa .Majefté, en cas de vio- 
lence , pour les y obliger, d’en donner avis 
audit commandant dans les vingt - quatre 
heures» # 
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XIV. Les cavaliers, dragons ôc (oldats 
qui feront trouvés en la compagnie defdits 
vagabonds, qui leur donneront fecours ou 
affiftance , ou .qui s’écarterbht dans le plat- 
pays defdites généralités avec du faux fel, 
du faix tabac, ou des marchandifes de*con- 
trebande, feront mis au confeil de guerre, 
Ôc condamnes à mort , quand bien meme ils 
lèfoient porteurs de congés expédiés en la 

► forme preferite par l’ordonnance du i Juil- 
let 17 1 6. Veudftu (ùrplus Sa Majefté que la- 
dite ordonnance, celle du Septembre 
1*711 , ôc autres antérieures , concernait 
ceux de fes troupes qui frauderont les droits 
de les fermes , (oient exécutées félon leur 
forme &: teneur. 

XV. Et afin que les defenfes portées par la 
préfente ordonnance foient connues de tous 
ceux qu’il appartiendra , veut que Sa Majefté 
que, par les commiflaires ordinaires de fes 
guerres, elle fyit publiée à la tête des troupes 
dont ils' auront la police ; ôc que, parles foins 
des intendans defdit|s quatre généralités, ôc 
de ceux de Flandres, Artois , Haypault ÔC 

^des pêchés, elle foît publiée pendant trois 
"dimanches confécutifs , à l’iflue des melfes 
^J^oiffiales , ôc affichée par-tout où befoin 

Mande ôc ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs ôc à fes lieutenans généraux en fes 
provinces* &* armées , intendans en icelles, 
gouverneurs de fes villes ôc places , direc- 
teurs ôc infpeéteurs généraux fur fes trou* 
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pcs , baillifs, fenéchaux , prévôts, jugsSy 
leurs lieutenans, aux commiflaires de fes 
guerres, &r à tous autres fès officiers 8 c fu- 
jets qu’il appartiendra , de s’employer 8 c te- , 
nir la main à l’exaéte oblervation de la pré- 
/ente*. Tait à Paris le dixième jour dp No- 
vembre mil fèpt cent dix - huit. Signé r 
L CKJ I S. Et plus bas , Le Bl aî$c. 


DÉCLARATION ^)U ROI, 

Concernant les Mendions & Vagabonds.- 
Donnée à Chantilly le i S Juillet 1714 . 

R<egiflrée en ' Parlement. • 

L OUI S,- pat la grâce de Dieu, Roi de 
France 8c de Navarre : à tous ceux qui*ces 
préfentes lettres verront, falut. Nous avons 
toujours vu avec une peine extrême, depuis 
notre avènement à la couronne , la grande 
quantité de mendians de l’un & de l’autre 
(exe qui font répandus dans Paris 8c dans les 
autres villes 8c lieux de notre royaume , 8c 
dont le nombre augmente tous les jours^. 
L’amour que Nous avons pour nos peuples* 
Nous a fait chercher les expédiens les phM| 
convenables , pour fccourir ceux qui ne fl 
réduits à la mendicité, que parce que leur 
grand âge ou leurs infirmités les mettent . 
hors d’état de' gagner leur vie ; &- notre at- 
tention pour l’ordre public & le fcien géné- 
ral de notre royaume, Nous engage à et»c 


7 

Digitized by "Google" 



ï i T. CXLIX. Marechaiijfeer. ïo-f 
.pfccher par des réglemens févcres que ceux 
qui font en état de (ubfifter par leur travail 
mendient par pure fainéanffie ,8c parce qu’ils 
trouvent une reflource plus sûre 8c plus 
abondante dans les aumônes des {ferfonnes 
charitables , que dans ce qu’ils pourroient 
gagner en travaillant. Ils font en cela d’au- 
tant plus puniflables qu’ils volent le pain des 
pauvres en s’attribuant les charités qui leur 
(broient deftinées : 8c l'ordre public y eft 
{fautant plps intéreflé* que l’oifîveté crimi- 
nelle dcftas laquelle ils vivent', prive les vil— 
•*lcs 8c les campagnes d’une infinité d’ou- 
vriers néceflaires pour la culture des terres 
8c pour les manufaéhires *, 8c que la diffiolu- 
tio«*& la débdtiche , qui font la fuite de cette 
même oifiveté, les portent infbnfiblcment 
aux plus grands crimes. Pour arrêter le pro- 
grès d’un fi grand mal auquel on iï voulu 
remédier dans tous les tems, mais (ans fuc- 
co ftifqu à préfènt , Mous avons fiait exami- 
ner en notre conleil les diffiérens réglemens 
faits par les Rois nos prédécef^urs , 8c ceux 
fajts par diffiérens Princes 8c Puiflancés de 
l’Europe , (ur une matière qu’on a toujours 
regardée corrtftie un objet principal dans 
tous les états bien policés ; 8c Nous avons 
reconnu que ce qui avoit pu empêcher le 
fuccès du grand nombre de réglemens ci- 
devant faits à ce {ujet,eft que l’exécution 
n’en avoit pas été générale dans tout 
royaume, & quesiies mendians ^chaflés des 
j>xinçij?ales villes, ayant eu h &cil«é .de fit 
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retirer ailleurs, ils auroient continué dans 
le meme libertinage, ce qui les auroit mis à 
portée de revenirfcientôt dans les lieux mê- 
mes d’où ils avoient été .chaflés ; que l’on 
n’avoit pas pourvu fûffifamment à l’entre- 
tien des hôpitaux, ce qui avoit obligé dans 
différens endroits les directeurs des hôpi- 
taux à ouvrir les portes à ceux qui y ctoient 
renfermés •, que l’on n’avoit point offert de 
travail & de retraite aux mendians valides 
qui ne pouvoient en trouver, ce qui lerfr 
avoit fourni un prétexte de tranlgtefîêr la 
loi par l’impoffibilitéoù ils avoient prétendu * 
être de l’exécuter, faute de travail dtdefub- 
fîfhnce; & qu’enfin les peines prononcées 
n’étant pas allez féveres , ni atfçun ordrewta- 
bli pour reconnoître ceux qui auroient été 
arrêtés plusieurs fois , & les punir plus févé- 
remenf pour la récidive, la trop grande fa- 
cilité de fe fouftraire à la dilpolition de la 
loi , & le peu de danggr d’être convaijiPus à 
caufe de la légéretc de la .peine , en auroit 
fait totalenÿnt négliger les dilpohtions. 
Pouf prévenir ces. mêmes inconvéniens , 
Nous avons pris les moyens qui Nous ont 
paru les plus sûrs , pour que»otre préfente 
déclaration fût également exécutée dans tou- 
te l’étendue du royaume. Nous donnerons 
les ordres néceflaires pour la fubfîflance des 
hôpitaux ; & où les revenus ne fè trouvè- 
rent pas fuffifans. Nous y fupplécrons de 
nos proprdl deniers : & Jious efpérons mê- 
me que nos peuples contribueront volon- 
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taîrement par leurs charités à une ofuvre fi 
fainte & fi avantageufe à i’é$at , 8c qui leur 
fera fi peu à charge. Quand même chaque 
particulier ne donnèrent par aumône aux 
hôpitaux chaque année , que la moitié de ce 
qu’il diftrifauoit manuellement aux ment 
dians, ce féul fecours féroit plus que fuffi- 
l'ant pour les befoins de tousses hôpitaux, 
de royaume •, & en propGfant une fubfîffcan- 
ce 8c un trafail afsûré à*ceux des mendians 
valides qui n’en auront pu trouver , Nous 
leur ôtons toute exeufé de defobéir à la loi, 

8c nous fortunes par - là en état d’établir, des 
peines plu£ féveres, puifqu’ils font entière- 
ment les maîtres de les éviter : Nous avons 
même jugé à propos de mettre différens de- * 
grés à ces peines en les prononçant j^s lé- 
gères pour la première contravention^plus 
féveres pour la féconde , & en ne faifant por- 
ter toute la rigueur de la loi q^e contre la 
troifîeme contravention 4£ii ne peut méri- 
ter ni exeufe fti compaffionj 8c Nous pre- 
nons en mêiïie tems les précautions les plus 
exaétes pour reconnoître, malgré leurs ar-> 
tifices 8c leurs déguifémens , ceux qui , étant 
arrêtés pour une féconde fois , voudroient 
cacher leur première détention ; Nous efpé- 
rons pair ces juftes mefures , 8c par la fer- 
meté*que Nousig^pporterons à l’exécution 
de notre préfénte déclaration, de faire ceffer * 
enfin. un fî grand defordre , diftiriguer le vé- 
ritable pauvre qui mérite tout fécours 8c 

compaffion, d’avee celui quife couvre fauf; 

4 * 

* 
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fèmentMe Ton nom pour lui voler là fubfiA 
tance^, & de rendre utile à l’état un grand 
nombre de ciroyens qui lui avoient été à 
charge, jufou’à pré lent. A ces caufos & au- 
tres à ce Nous mouvans, de l’avis de notre 
eonfeil , & de notre certaine fcience, pleine 
ptiiflânce & autorité royale , .Nous avons 
dit , déclaré Sc ordonné , & par ces préfen- 
tes lignées de notr#main , difons , déclarons i 
ôc ordonnons 5 voi#lons.& Noirs plaît ce qui 

frit.* J 

Article Premier. 

Enjoignons à tous tnendians , tant hom-* 
mes que femmes , valides & capables de ga~ 

* gner leur vie par leur travail , de prendre un. 
emp^^ pour fubfifter de leur tpvail , îoit 
en fJwettant en condition pour forvir, ou 
en travaillant à la culture des terres , ou au- 
tres ouvrages ou métiers dont ils peuvent 
être capables 5 ceidans quinzaine du jour de 
la publication de la préfente déclaration. En- 
joignons pareillement aux menjlians invali- 
des, ou qui par leur grand âge font hors 
d’état de gagner leur vie gar leur travail , 
même aux enfans , nourrices & femmes 
grolfes , qui mendient faute de moyen de 
fubfifter , de fe préfenter pendaant ledit tems 
dans les hôpitaux les plu^prochains dç leur 
demeure, où ils foront reçus gratuitement 
& employés au profit des hôpitaux à des 
ouvrages proportionnés à leur âge <fc à leurs 
forces , pour fournir du moins en partie ^ 

' ’ fous 
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leur entretien & leur fubfiftance f & à l’c- 
gard du furplus dans les cas où les revenus 
des hôpitaux ne feraient pas fuffifâns , Nous 
fournirons les fecours nécefïàires à cet'ef- 
fet. 

II. Et pour ôter tout prétexte aux mendians 
valides qui voudraient exeufer leur fainéan- 
tife & leur mendicité , fur ce qu’ils n’ont pas 
pû trouver de travail pour gagner leur vie. 
Nous permettons à tous mendians valides 
qui n’auront point trouvé d’ouvrage dans 
ledit délai de quinzaine, de s’engager aux 
hôpitaux qui , au moyen dudit engagement, 
feront tenus de leur fournir la fubfiftanee &c 
l’entretien. Ces engagés feront diflribués en 
compagnies de vingt hommes chacune, (ous 
le commandement d’unfergent qui les con- 
duira tous les jours à l’ouvrage , & fans la 
permiffion "duquel ils ne pourront s’abfen- 
ter. Ils feront employés aux ouvrages des 
ponts &: chauffées, ou autres travaux pu- 
blics , & autres fortes d’ouvrages qui feront 
jugés convenables. Leurs journées feront 
payées entre les mains du fergent au profit 
de l’hôpital , fur le pied qui aura été conve-* 
nu avec les directeurs qui leur donneront 
toutes les femaines une gratification fur le 
montant de leurs journées, qui fera au moins 
du fixiemedu produit, ôc même un peu plus 
forte, s’ils fe font bien acquittés de leur tra- 
vail. Si quelqu’un defdits engagés trouve 
dans la fuite un emploi pour fwbfifter, les 
directeurs pourront, en connoiflànce de eau- 
Tome VU F 
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Te , lui accorder Ton congé } ils l'accorderont 
.pareillement à ceux qui voudront entrer 
dans nos troupes. Et ceux défaits engagés 
qui quitteront le fervice defdits hôpitaux 
Tans congé, ou pour aller fèrvir ailleurs , ou 
reprendre leur premier état de fainéantise 5c 
mendicité , feront pourfuivis extraordinaire- 
ment & condamnés en cinqannées degaleres. 

III. Voulons en conféquence qu’après le- 
dit délai de quinzaine expiré, les hommes 
& femmes valides qui feront trouvés men- 
dians dans notre bonne ville de Paris ,8c au- 
tres villes & lieux de notre royaume , & me- 
me les mendians ou mendiantes invalides, ôc 
enfans, folent arrêtés ôc conduits dans les hô- 
pitaux généraux les plus proches des lieux 
où ils auront été arrêtés , ôc dans lefquels 
les mendians invalides feront nourris pen- 
dant leur vie ; les enfans , jufqu’à ce qu’ils 
aient atteint l’âge fuffifànt pour gagner leur 
yie par leur travail ; ôc à l’égard des femmes 
groffes ôc dès nourrices, elles feront gar- 
dées pendant le tems qui fera jugé convena- 
ble par les directeurs defd. hôpitaux. Quant 
aux hommes ôc femmes valides , ils feront 
renfermés 5c nourris au pain Ôc à l’eau pen- 
dant le tems qui fera jugé à propos par les 
directeurs ôc adminiflrateurs defdits hôpi- 
taux , qui ne pourra être moindre de deux 
mois : Ôc au cas qu’ils foient arrêtés une fç-» 
conde fois mendians, foit dans les mêmes . 
lieux où ils auront été arrêtés ou renfermés, 
foit en quelques autres lieux de notre royal}-. 
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me , les invalides feront retenus dans lefdits 
hôpitaux pendant lfcur vie , pour y être nour- 
ris ; & les hommes Ôc femmes valides con- 
damnés parles officiers ci-après nommés, 'à 
être renfermés dans lefdits hôpitaux pour le 
tems ôc cfpace de trois mois au moins , & 
en outre marqués avant leur élargiflèment 
d’une marque en forme de lettre iW, au 
bras, ôc ce dans l’intérieur de la prifbn ou 
l’hôpital, fans que cette marque emporte 
infamie : ôc au cas que les uns ôc les autres 
fbient arrêtés mendians une troifieme fois, 
en quelque lieu que ce puiffe être, les fem- 
mes valides foient condamnées par les offi- 
ciers, ci -.après nommés à être renfermée* 
dans les hôpitaux généraux pendant le tems 
qui fera jugé convenable, qui ne pourra être 
moindre de cinq années, même à perpétui- 
té , s’il y échoit , ôc les hommes valides aux 
galeres pour cinq années aumoins. Et àl’é- * 
gard des hommes ôc femmes invalides & 
hors d’état de travailler, ils feront retenus 
dans lefdits hôpitaux , pour être les hom- 
mes & femmes invalides nourris ôc alimen- 
tés pendant leur vie , ôc employés au profit 
de l’hôpital aux ouvrages dont ils pourront 
être capables , eu égard â leur âge ôc leurs 
infirmités. • 

IV. Permettons â ceux defdits mendians ' 
qui voudront fe retirer dans le lieu de leur 
naiflance ou domicile, de fè préfènter dans 
ledit tems de quinzaine à l’hôpital général le 
plus prochain du lieu où ils font aétuelle- 

Fij 
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rnent , où leur fera donné un congé ou pa£- 
fe-port, qui fera mentionne leur nom , fur- 
nom, âge, naiflânee, domicile, de- leur fî- 
gnalement & des principaux lieux de leup 
route, cnfemble du lieu où ils voudront le 
retirer , dans lequel- ils feront tenus de fè 
rendre dans un délai qui ne pourra être plus 
long que celui qui eft néceflaire pour faire 
le voyage , à raifon de quatre lieues par jour, 
dont fera fait mention dans le congé ou paf- 
fe port qu’ils feront tenus de taire vifer par 
les officiers municipaux de tous les lieux où 
ils pafferont \ moyennant quoi , & pendant 
ledit tems feulement , ils ne pourront être 
inquiétés ni arrêtés, pourvu qu’ils ne foient 
. trouves attroupés en plus grand nombre que 
celui de quatre , non compris les enfans. 

V. Et pour connoître plus facilement ceux 
qui auront déjà été arrêtés une première 
fois , ou contre lefquels il y auroit d’ailleurs 
des plaintes, 011 autres faits qui méritent 
id’etre approfondis, Nous voulons & or- 
donnons qu’il foit établi en l’hôpital gé- 
néral de Paris un bureau général de correfr 
pondance avec tous les autres hôpitaux du 
royaume. On y tiendra un regiftre exaéb de 
tous les mendians qui feront arrêtés , conte- 
nant leurs noms , furnoms , âges Sc pays , 
ainfî qu’il aura été par eux déclaré, avec les 
autres circonflances principales qu’on aura 
pu tirer de leurs interrogatoires , & les prin- 
cipaux fignalemcns de leurs perfonnes $ & 
tous les hôpitaux de province tiendront un 
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pareil regiftre des mendians amenés en leur 
maifon, dont ils enverront une copie toutes 
les {emaines au bureau général établi à Paris, 
fur lesquelles copies on formera au bureau » • 
de Paris un regiftre général de tous les men- 
dians arrêtés dans toute l’étendue du royau- 
me, fur lequel on portera, au nom de chaque 
mendiant, les notes <Sc obfervations réfultanc 
de leurs interrogatoires, âc ce que l’on aura 
pu découvrir à leur fujet dans les copies des 
regiftres des autres hôpitaux ; on y tiendra 
aufli un regiftre alphabétique du nom de 
tous lefdits mendians. On fera imprimer à 
la fin de chaque femaine la copie de ce qui 
aura été porté pendant le cours de la (einai- 
ne fur le regiftre général & alphabétique î 
&c il en fera envoyé un imprimé à chacun 
des hôpitaux du royaume > enfemble à tous 
les officiers de police & de mar échauffée: 
au moyen de quoi chaque hôpital ayant les 
enfeignemens néceffaires des mendians ar- 
rêtés dans toute l’étendue du royaume, on 
démêlera facilement ceux qui , ayant été ar- 
rêtés pour une première fois, auront été men- 
dier dans d’autres provinces , dansl’elpé- 
rance de n’y être pas reconnus, ou ceux 
contre lefquels il y aura d’auttes fujets qui 
méritent un chàtitnent plus févere. 

VI. Les mendians qui lerortf arrêtés de- 
mandant l’aumône avec infolence, ceux qui 
fe diront fauflement foldats qui font por- 
teurs de congés qui ne feroient pas vérita- 
bles, ceux qui, lorfqu’ils auront été arretés 

F iij 
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&r conduits àThôpital , auront dégui/e letfts 
noms & lùrnoms &r le lieu de leur naiflànce , 
enfemble ceux qui feront arrêtés contrefai- 
sant les eftropiés, ou qui feindroientcits mala- 
dies qu’ils n’auroient pas; ceux qui le feroient 
attroupés au-deffus du nombre de quatre , 
non compris les enfans, foit dans les villes 
ou dans les campagnes , ou qui auroient été 
trouvés armés de. fuiïls , piftolets , épées 
bâtons ferrés ou autres armes, ôc ceux qui 
fè trouveroient flétris d’une flcur-de-lys , 
ou de la lettre V , ou autre Qïarque infaman- 
te , feront condamnés , quoique arrêtés men- 
dians pour la première fois; fçavoir, les 
hommes valides aux galcres au moins pour 
cinq années ; &c â l’égard des femmes ou des 
hommes invalides , au fouet dans l’intérieur 
de l’hôpital , Sc à une détention à l’hôpital 
général à tems ou à perpétuité * fuivant l’e- 
xigence des cas ; laiflant au fùrplus à la pru- 
dence des juges de prononcer de plus gran- 
des peines , s’il y échoit. 

VIL Le procès fera fait auxdits mendians, 
en cas qu’il échoie de prononcer la marque 
pour la première récidive , ou en cas de la 
féconde récidive , ou de l’article précédent; 
fçavoir, s’ils font arrêtés dans les villes où 
il y a des lieutenans généraux de police éta- 
blis, fauxbourgs & banlieues d’icelles , par 
lefelits lieutenans généraux de police ; & en 
. cas d’abfènce , maladie ou autre légitime 
empêchement , le procès leur fera fait & 
parfait, dans notre bonne ville de Paris, pan 
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furt des lieutenans particuliers au châtelet, 
& dans les autres villes par les lieutchans 
criminels , fur le procès - verbal de capture 
& affirmation d’iceluij par voie d’informa- 
tion, ou fur la dépolîtion de deux témoins, 
extrait des regiftres des hôpitaux pour ceux 
qui y auroient été enfermés , enlèmble fur 
les interrogatoires des accnfés , recollement 
8c confrontation -, 8c feront les condamna- 
tions prononcées en dernier relfort 8c fans 
appel , par Iefdits officiers affiliés des autres 
officiers des lièges prélidiaux, bailliages ou 
lenéchaulfécs royales du lieu de leur établif- 
lèment , au nombre de fèpt *, & ce confor- 
mément aux déclarations des 1 6 Avril 
-io Février 1699, 2 ^ Janvier 17©®, 8C+17 
■ Août 1701. Enjoignons à nos lieutenant 
; criminel de robe - courte, 8c chevalier du 
guet de notre bonne ville de Paris, prévôt 
-de fille de France, 8c autres officiers & gé- 
néralement, à tous nos prévôts 8c officiers 
de maréchaulTée , &■ archers , commiflàires , 
huiffiers 8c autres officiers de police , offi- 
ciels 8c archers des hôpitaux , de faire re- 
cherche 8c perquilîtion defdits mendians 8c 
vagabonds, d’arrêter 8c faire arrêter fous 
ceux de la qualité ci -deffiis exprimée, tant 
• dans les villes que dans les campagnes, 
grands-chemins , fermes 8c autres lieux , 8c 
de prêter main-forte auxdits lieutenans gé- 
néraux de police & aux archers des pauvres. 
-Enjoignons auxdits archers 8c huiffiers , d’e-.' 
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xécuter ce qui leur fera ordonné pour l’exc- 

cution de la préfènte déclaration. 

VIII. Pourront auffi'le lieutenant crimi- 
nel de robe-courte de notre bonne ville de 
Paris; enfemble les prévôts généraux de 
nos coufîns les maréchaux de France, & 
leurs lieutenans, inftruireles procès defdits 
mendians & vagabonds qu’ils auront arrê- 
tés dans les villes & lieux où il y auroit des 
lieutenans généraux de police, fauxbourgs 
& banlieue d’icelles , & les juger aufli en 
dernier reflort, pourvu qu’ils «ient décrété 
avant lefdits lieutenans généraux de police ; 
a la charge de faire juger leur compétence 
& de fàtisfaire aux autres formalités prefcri- 
te« par les ordonnances , & de le faire affif- 
ter des officiers des fiéges préfi diaux , baillia- 
ges ou fénéchauffées royales, au nombre de 
fept au moins. Et en cas de conteftation pour 
raifon delà compétence entre lefclirs lieute- 
nans généraux de police d’une part , Sc le 
lieutenant criminel de robe -courte de notre 
bonne ville de Paris, ou les prévôts de nos 
coufîns les maréchaux de France , ou leurs 
lieutenans, d’autre, elles feront réglées par 
nos cours de parlement, fans que lefdits of- 
ficiers ni lefdits accufés puiffent fè pourvoir 
au grand -confeil ni ailleurs, comme il efl: 
porté parla déclaration du 17 Août 1701. 
Et à l’égard de ceux que lefdits prévôts ou 
lieutenans , officiers ou archers , arrêteront 
dans les villes où il n’y auroit point de lieu- 
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tenant général de police établi, ou dans les 
campagnes , grands-chemins , fermes ou au- 
tres lieux , lefdits prévôts 8c lieutenans pour- 
ront instruire leur prdcès , 8c les juger en 
.■ ^ dernier refTort avec les officiers du plus pro- 
chain préfidial ou principal fiége royal ; en 
la maniéré &c avec les formalités accoutu- 
mées , fuivant 8c conformément à ladite dé- 
claration du Juillet 1700 . 

IX. N’entendons comprendre dans les ar- 
ticles précédens, en ce qui concerne la jurif 
diCtion des lieutenant général de police 8c 
lieutenant criminel de robe-courte de notre 
bonne ville de Paris, les mendians 8c vaga- 
bonds de la qualité ci-deflus marquée , qui 
feront arretés dans les cours, falles & gale- 
ries de notre palais à Paris, contre lelquels 
il fera procédé par le lieutenant général au 
bailliage dudit palais , auffi en dernier refl'ort 
8c lans appel , en la forme ci - delTus pref- 
crite , 8c avec le nombre de fêpt juges au 
moins. 

X. Faifons dcfenles à toutes fortes de per- 
fonnes de troubler directement ou indirecte- 
ment nofd. officiers, ni les officiers& archers 
des hôpitaux généraux , lorfqu’ils arrêteront 
lefd. mendians 8c vagabonds ; 8c en cas de ré- 
bellion, foit par eux ou par autres qui leur 
donneront afyle & protection pour empê- 
cher qu’on ne les arrête, il fera procédé 
contre les coupables; 8c le procès leur fera 
fait 8c parfait ffiivant la rigueur des ordon- 
nances. 

F y 
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XI. Voulons qu’au cas que ceux qui /cronr 
arrêtés comine contrevenans à la prélènte 
déclaration ,fe trouvent acc-ufcs d’autres cri- 
mes qui ne foient pas de la compétence des 
lieutenans généraux de police, & autres of- t 
fioiers ci - defliis nommés , ; ils foient. tenus* 
..d’en délaiffir la connoiflànce aux juges qui 
en doivent connoître fuivantnos ordonnan- 
ces*, à la charge néanmoins par lelclits juges 
de prononcer contre les accules qui auroient: 
contrevenu à la préfente déclaration les pei- 
nes portées par icelles , au cas qu’il n’échoie 
pas de prononcer contreeuxde plus grande* 
peine. 

XII: N’entendons néanmoins que, ions- 
prétexte de la préfente déclaration, il puilîè* 
être apporté aucun trouble ou obftacle aux 
habitans de nos pays de Normandie, Limo- 
fin, Auvergne, Dauphiné, Bourgogne & 
autres, meme des pays étrangers, qui ont. 
accoutumé de venir, (oit pour faire la ré?- 
coite des foins ou des moiflons, ou pour 
travailler ou faire commerce dans nos vil- 
les & autres lieux de notre royaume i dé- 
fendons aux prévôts de nos coufins les ma- 
réchaux, de France, leurs officiers &* archers,. 
& à tous autres, d’apporter aucun empê- 
chement à leur palfage; notre intention étant 
qu’il ne foit appotté aucun trouble à tous 
nos lùjets, même aux étrangers qui vien- 
dront pour travailler dans les villes ou pro- 
vinces de notre royaume , ni à toutes autres 
gerfonnes allait & venant dans nofdites. 
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provinces, s’ils ne font trouvés mendians 
contre les défenfés portées par notre pré- 
* fente déclaration. Si donnons en mande- 
ment à nos âmes & féaux confeillers les gens 
tenans notre cour de parlement à Paris , que 
ces préfentes ils aient à- faire lire , publier 8c 
regiftrer, 8c le contenu en icelles garder 8c 
exécuter félon leur forme 8c teneur : car tel 
eft notre plaifir; en témoin de quoi Nous 
avons fait mettre notre fcel à cefdites pré- 
féntes. Donné à Chantilli le dix - huitième 
jour de Juillet, l’an de grâce mil fcpt cent 
vingt-quatre , 8c de notre régné le neuviè- 
me. Signé, LOUIS. Et plus bas , par le 
Roi, Phelipeaux. Vu au confeil, Dodun* 
Et fcellé du grand fceau de cire jaune. 

Regifirées , ouï & ce requérant le procureur 
général du Roi , pour être exécutées félon leur 
forme & teneur ; & copies collationnées en- 
voyées aux bailliages & féne'chaujfées du ref- 
fort , pour y être lues , publiées & regifirées . 
Enjoint aux fiibfiituts du procureur général du 
Roi dé y tenir la main , & d'en certifier la cour 
dans un mois , fuivant f arrêt de ce jour. A 
Paris en Parlement le vingt-fixiemè joui de 
Juillet mil fept cent vingt-quatre. Signé , Dw 
FÎianc. 

S? 
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TITRE CL,' » 

De la fubordination & dlfcipllne des 
nouvelles Maréchaujjee's. 

Article Premier. 

5 A Majefté ayant, par Ton édit du préfènt 
mois de Mars , formé <5e établi des compa- 
gnies de maréchauffées pour veiller à la sû- 
reté publique , & délirant régler la fubordi- 
nation qui doit être obfêrvée entre les offi- 
ciers & archers defdites compagnies, en- 
femfctle'la difcipline feus laquelle ils doivent 
vivre:, Sa Majefté , de l’avis de moniteur le 
duc d’Orléans, régent, a ordonné & or- 
donne : 

Que le prévôt général en chaque dépar- 
tement foit le chef & commande les lieute- 
nans, exempts , brigadiers , fous-brigadiers 

6 archers, qui feront tenus de fe rendre 
auprès de lui lorfqu’il les convoquera, & 
de fe tranfporter par - tout où il le jugera à 
propos. Enjoint Sa Majefté auxdits lieute- 
tenans, exempts, brigadiers, fous - briga- 
diers & archers , de lui obéir en toutes cho- 
fes soncernant leurs fon&ions & le fervicc 
de Sa Majefté, à peine d’interdiétion à l’é- 
gard des lieutenans \ & de deftitution à l’é- 
gard des exempts, brigadiers, fous- briga- 
diers & archers , & de radiation de leurs ga- 
ges , «5c même de punition torporelle en cas 
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de defobéiffance formelle , fuivant l’impor- 
tance des cas *, & à cet effet feront les accu- 
les de rébellion envers leurs fupérieurs , ju- 
gés fans appel par les officiers des maré- 
chaufiees des deux plus prochains départe- 
mens , qui s’affembîeront pour tenir un 
confeil de guerre ; Sa Majefté leur en attri- 
buant dans ledit cas toute jurifdiétion 8c 
connoiflance. Louis XV. Ordonnance du 16 
■Mars 1710. Les dix - fept premiers articles 
de ce titre font tires de la même ordonnance. 

TI. Les brigadiers 8c fous -brigadiers vien- 
dront à ces places par leur ancienneté , à 
moins que d’autres ne leur {oient préférés 
par des raifons particulières ; ils feront re- 
connus tels, 8c en feront les fondions fur 
le brevet qui leur en fera délivré par le pré- 
vôt général , lequel fera enregiftré au greffe 
de la maréchaufTée au lieu de la refidence du 
prévôt général. Défend Sa Majefté aux pré- 
vôts généraux d’exiger de ceux qu’ils pro- 
poferont pour les places d’exempts, briga- 
diers, fous-brigadiers , archers 8c trompet- 
tes, aucuns droits de nomination, ni d’en 
recevoir, quand il leur en fèroit volon- 
tairement offert , à peine de dix années 
de prifon, qui fera ordonnée par nos cou- 
fins les maréchaux de France , dans le lieu 
par eux indiqué.- 

III. Les appointemens des afleffeurs & 
procureurs de Sa Majefté feront fixés à trois 
cens livres, &ceux des greffiers à trois cens 
cinquante livres , qui leur feront payés par 
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quartier j des fonds défîmes dans chaque gé- 
néralité ou departement pour le payement 
des maréchaufiées ; & en cas d’infuffifance, 
le furplus fera acquitté des fonds provenans 
des impofitions defdites généralités ou dé- 
partemens. 

IV. La folde des exempts efl: fixée à fèpt 
cens livres , celle des brigadiers à fix cens 
livres, celle des fous-brigadiers à cinq cens 
cinquante livres , 8c celle de chaque archer 
& trompette à cinq cens livres. 

V. Les archers feront vêtus d’un jufte-au*- 
corps de drap bleu doublé de rouge , pare- 
ment rouge , avec les boutons façon d’ar- • 
gent, 8c une éguillette de foie blanche ; le 
chapeau bordé d’argent ; la bandoliert de 
buffle de la largeur de quatre pouces & de- 
mi , bordée d’un galon d’argent* le ceintu=- 
ron de buffle, de la largeur de deux pouces 
& demi , bordé d’un galon d’argent i le inan- • 
tcau bleu , avec un parement rouge ; la 
houfl'e du cheval de drap bleu, avec un bor- 
dé & un galon de. foie blanche j les foureaux 

.de piftolets pareils . -, les bottines à boucles 
de cuivre toutes uniformes *, le cheval de la 
taille de^ ceux des dragons. Les fous-briga- 
diers auront fur la manche trois gances d’ar- 
gent à queue, avec l’éguillette de foie. Les 
brigadiers auront fix gances d’argent à queue, - 
dont trois au-deffus de la manche , & trois 
au - deffous , avec l’éguillette de foie. Les 
exempts auront çn habit de drap bleu dou- - 
blé de rouge, avec un jurement de draj»,> 
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écarlatte , & des boutons d’argent fur bois ; 
- trois gances d’argent à queue fur chacune 
des manches» trois autres au-devant de cha- 
que cote du jufte-au-corps , & trois fur cha- 
cune des poches. Les lieutenans auront un 
jufte-au-corps de drap bleu doublé de rou- 
ge,, un parement de drap écarlatte , & bou- 
tons d’argent far bois, avec fat gances au- 
devant de chaque côté du jufte-au-corps , 
dont une en-haut , deux au milieu, & trois 
au-delfas des poches, trois à chacune des 
manches , trois à chacune des poches , une 
fur le côté, & trois au derrière de l’habit ; 
Je bordé far tout l’habit, avec l’éguillette 
d’argent-, la vefte de chamois, ou couleur 
de chamois, avec un bordé d’argent. Les 
prévôts auront un habit de drap bleu dou- 
blé de rouge, parement de drap écarlatte, > 
m ' avec des gances au - devant de l’habit de 
deux en deux jufqu’aux poches, quatre far 
'chacune des manches , & quatre far chacune 
des poches, quatre au-derriere de l’habit , , 
une far chacun des côtés; l’éguillette d’ar- 
gent; la vefte de chamois, ou couleur de : 
chamois j avec un galon <Sc.un bordé, d’ar- - 
gent.. ; 

VI. Chaque prévôt général fera tenu de' 
faire trois tournées tous les ans dans les vil- 
les & lieux de réfidence de fe généralité , & 
fera dans chaque réfidence la revue des lieu- 
tenans , exempts, brigadiers, fous-briga- 
diers ôc archers ; vérifiera fi lefdits officiers 
ôc ~. archers remploient leurs devoirs, & .fu 
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les chevaux, armes te équipages font en 
bon état j lefquelles revues ledit prévôt gé- v - 
néral certifiera, dont il fera envoyé un dou- - 
ble au fecrétaire d’état ayant le département 
de la guerre , un autre à l’intendant, & Tau- ■< 
trc reliera entre fès mains. 

VII. Au cas que les intendans Ce trouvent 
dans les lieux où les prévôts généraux fe- 
ront des revues , lefdits prevofts généraux 
feront tenus de prendre d’eux le jour te . 
l’heure pour être ladite revue faite en leur 
préfènee te par eux vifée j te où lefdits in- 
tendans ne Ce trouveront pas dans lefdits 
lieux, veut Sa Majefté que lefdits prevofts 
foient tenus d’appeller leurs fubdélégués 
pour être préfens aux revues, te icelles li- 
gnées d’eux. 

VIII. Les lieutenans pourront , fur un or- 
dre par écrit des prevofts , prendre te ccrk* 
duire toutes les brigades du département 
par-tout où le fèrvice le demandera, pen- 
dant le nombre de jours porté par ledit or- 
dre •, auquel cas les brigades des autres réfi- 
dences feront tenues d’obéir au lieutenant 
chargé de l’ordre du.prevoft, qui rendra 
compte de ce détachement extraordinaire 
au fecrétaire d’état ayant le département de 
la guerre. 

IX. Les lieutenans de chaque réfidence 
feront tenu de faire tous les mois dans le 
chef-lieu deftiné à chaque brigade , la revue 
des exempts, brigadiers, fous-brigadiers te 
archers de le.ur réfldence , te de certifier lef- 
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dites revues dont ils feront tenus d’envoyer 
un double à l’intendant, un autre double au 
prévoit general , 8c l’autre reliera entre leurs 
mains. 

X. Défend Sa Majelté tres-expreftement 
auxdits prevofts generaux 8c à leurs lieute- 
nans , d’employer aucun exempt, brigadier, 
fous-brigadier 8c archer prêtent , qu’autant 
qu’il affiliera effectivement à ladite revue , 
qu’il aura rempli tes fondions, Sc que tes 
armes, cheval & équipage feront en bon 
état, à peine de trois mille livres d’amende, 
Sc de perte de leur charge. 

XI. Ne pourront les lieutenans , exempts, 
brigadiers , fous brigadiers 8c archers , fortir 
des lieux de leur réffdence , fans un congé 
par écrit du prévoit général ; à peine contre 
les lieutenans de perdre trois mois de leurs 
appointemens , contre les exempts d’être 
caftes, 8c contre les brigadiers, fous -bri- 
gadiers 8c archers , d’être punis comme de- 
teneurs. 

XII. Chaque greffier tera tenu d’avoir un 
regiltre, dont les feuilles feront lignées 8c 
paraphées par le prévôt général, dans le- 
quel toutes les plaintes, procès-verbaux de 
captures , informations & autres procédu- 
res, feront enregiffrés de fuite 8c làns aucun 
blanc ; lequel regiltre tera , lors de la revue, 
prétenté au prévôt général pour examiner la 
diligence 8c procédure qui auront été faites 
fur les plaintes 8c captures. 

XIII. Veut Sa Majelté, en cas de dépen- 
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Tes extraordinaires faites par lefdits prévôts 
generaux , leurs lieutenans Sc exempts dans 
les fonctions de leurs charges , pour (on fer- 
vice & celui du public, qu’ils en envoient 
les mémoires &c états à l’intendant , pour, 
fur le compte qui en fera rendu , être par Sa 
Majefté pourvu au payement defdites dé- 
penfes,&aux gratifications qu’Elle jugera 
à propos de leur accorder , félon les circon- 
ftances & l’importance des fervices qu’ils 
auront rendus. 

XIV. Dans les réfidences où il fe trouvera 
plusieurs brigades, comme dans les villes I 
principales, les archers feront obligés déte- 
nir leurs chevaux dans une écurie commu- 
ne , de loger dans la meme maifon ou dans 
,1e voifinage -, & dans cette écurie , il y aura 
toujours un archer de garde pour veiller au 
panfêment & à l’entretien des chevaux ; & 
lefdites villes feront tenues de fournir une 
écurie commune & grenier fuffifant pour 
contenir les provifions ,,.fuivant les ordres 
qui leur en feront donnés par les intendans. 

XV. Chaque prever général aura un trom- 
pette à fa fuite , vêtu des livrées du Roi , & 
toujours prêt à fon commandement , lequel 
fera à la nomination dudit prevoft général ; 
fur laquelle Sa Majcflc fera expédier un bre- 
vet du jour duquel ledit trompette fera payé 
de fa folde , ainfi & comme les archers. 

. XVI. Et attendu que la retenue des trois 
deniers pour livre, deftinés à l’entretien de 
l’hoftel royal des invalides,. continuera de- 


Digitized by Google 



T i T.- CL.- Mar échauffées. n$ 

trc faite far ladcpenfe des gages &: folde des 
officiers ôc archers des maréchauffécs , lef- 
dits officiers 8 c archers feront admis audit 
hoftel des invalides , lorfqu’ils fe trouveront 
hors d’état de continuer le fervice , fait à 
caule des bleflures qu’ils auront reçues dans 
leurs fondions, ou à caufe des infirmités, 
après vingt ans de fervice. 

XVII. Pour maintenir une difeipline exac- 
te & uniforme dans le fervice, auquel ces 
compagnies des maréchauflées créées par 
ledit édit du préfent mois de Mars , font def- 
tinées , il fera choifi dans le nombre des pre- 
vofts qui fe feront diftingués par leur atten- 
tion au farvice, cinq infpedteurs généraux 
dans l’étendue du royaume, à chacun defi- 
quels Sa Majefic fixera un département-, 
lefqirels infpe&eurs feront tenus de faire 
tous les ans les tournées qui leur feront or- 
données dans l’étendue de leur département, 
pour examiner 8 c vérifier fi le fervice eft 
rempli avec exa&itude, en dreflèr des états 
dont ils enverront une copie à nos cou fins 
les maréchaux de France, & une autre au 
fecrétaire d’état ayant le département de la 
guerre , pour fur iceux être ordonné ce qu’il 
conviendra, foit pour la deftitution des of- 
ficiers &: archers , foit pour le fervice de Sa 
Majefié 8 c celui du public.- 

XVIII. Sa Majefié étant informée que 
quelques cavaliers des brigades de marc- 
chauffées établies par l’édit du mois de Mars 

1710, au lieu d’avoir des chevaux à eux, le. 

# * 
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contentent d’en louer ou d’en emprunte^ 
pour paflèr en revue , ou pour faire une par- 
tie des courfès qui leur font preferites ; 5 c 
jugeant néceflaire de pourvoir à un abus 
également contraire à la difeipline 8 c au 
bien du fèrvice de Sa Majefté , & abfolument 
incompatible avec la régularité qu’exige 
dans leurs fondions la tranquillité publi- 
que , pour sûreté de laquelle ils ont été 
créés - , Sa Majefté a ordonné 8 c ordonne à 
tous les exempts, brigadiers , fous - briga- 
diers & cavaliers qui compofent les brigades- 
des marcchaufTées , d’être montés 8 c équi- 
pés, ainfi qu’il leur eft preferit par l’article 
V. de l’ordonnance du 1 6 Mars 1710, con- 
cernant les maréchaufTées. Ordonnance du 1 6 
Juillet 1 7 20 > de laquelle font tirés les articles 
Jîdvans. 

XIX. Veut Sa Majefté qu’en cas que leurÿ 
chevaux ne foient pas de force ni de taille 
convenable pour foutenir le fèrvice auquel 
ils font deftinés, ils foient tenus de s’en dé- 
faire dans le tems qui leur aura été preferit 
par le prevoft général , 8 c de s’en pourvoir 
d’un autre propre au fèrvice j 8 c que faute 
par eux d’y avoir fatisfait , il foit retenu , 
par les ordres dudit prevoft , fur leurs gages 
8 c appointemens, la fomme néceflaire pour 
l’achat d’un cheval de fèrvice ; voulant Sa 
Majefté que la fomme ainfî retenue refte en- 
tre les mains du tréforier defdites maréchauf- 
fées, pour être employée audit achat, fui- 
vant les ordonnances particulières du fè- 
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chaire d’état ayant le département de la 
guerre. 

XX. Défend très-exprelTément Sa Majefté 
a tous exempts, brigadiers , fous-brigadiers 
& cavaliers , de fe préfenter en revue fur un 
cheval loué ou emprunté, à peine d’être 
cafles , de trois mois de prifon , 8c de con- 
fifcation dudit cheval qui fera donné à celui 
qui l’aura dénoncé ; auquel S a Majefté veut 
en outre qu’il foit payé par les foins du pré- 
voit général une fomme de deux cens livres 
de gratification, fur les appointemens du 
commandant de la brigade dans laquelle Ce 
fera trouvé le cheval dénoncé. 

XXI. Ordonne Sa Majefté que le com- 
mandant de chaque brigade tienne un état 
exad du fignalement des chevaux de ladite 
brigade, contenant leur âge, taille, poil 8c 
autres marques qui pourront lervir à les re- 
connoître, 8c qu’un cheval ne puifle être 
changé dans leur brigade , fans avoir été fi- 
gnalé fur cet état ; & que ledit commandant 
foit tenu d’en donner un double ligné de 
lui au prevoft général à chaque revue , afin 
•qu’il puilfe avoir connoiftânce des change- 
mens qui pourront arriver dans lefdites bri- 
gades. 

XXII. Veut pareillement Sa Majefté que 
la retenue de ladite fomme de deux cens 
livres de gratification foit faite par le tréfo* 
rier fur les appointemens dudit comman- 
dant de brigade , à la requilition dudit pre- 
yôr , 8c payée au dénonciateur fur les or- 
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dres du fecrétaire d’état ayant le départe- 
ment de la guerre. 

XXIII. Et attendu qu’au moyen de la pré- 
fente ordonnance, s’il Ce trouvoit quelque 
cavalier monté fur un cheval loué ou em- 
prunté lors des revues des infpeéteurs, ce 
ne pourroit être que par la négligence des 
prevofts généraux, Sa Majefté ordonne que 
lors des revues faites par lefdits infpeéteurs , 
s’ils jugent qu’il foit contrevenu à ce qui y 
eft porté , le prévoit général foit fur le 
champ interdit de fes fonctions. Veut Sa 
Majefté qu’il foit tenu de défaire de^à 
charge, fur le prix de laquelle il fera pris 
trois mille livres appliquables au dénoncia- 
teur. 


TITRE C L I. 

Concernant la Subordination & la Difcipline 
des nouvelles MaréchauJJe’es. 

ORDONNANCE DU ROI, 

Qui établit une MaJJe pour leur habillement, * 

Du zy Novembre 1718. 

Sa Majefté s’étant fait repréfêntcr l’arti- 
cle V. de l’ordonnace du 16 Mars 1710, 
concernant la fubordination & la dilcipline 
des maréchaulfées , qui réglé l’uniforme des 
prévôts généraux , lieutenans , exempts , 
brigadiers ? fous - brigadiers 8c archers ; & 
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Sa Majeftc voulant fixer les retenues qu’il 
efi; néceffaire de faire pour l’habillement, 
armement 8c équipage des compagnies, 8c 
établir une ma (le qui puiflè fervir au paye- 
ment de cette dépenfe , Sa Majefté a or- 
donné 8c ordonne. 

Article Premier. 

Qu’à commencer du premier Janvier de 
l’année prochaine 171 *?, il fera retenu tous 
les trois mois fur la folde des exempts, 
brigadiers , fous - brigadiers 8c archers de 
maréchaufiée *, 

S Ç A V 0 I R, 

A . chaque Exempt . ...... vingt livres f 

A chaque Brigadier ...... quinze livres. 

A chaque Sous - brigadier . , . dou^e livres . 
Et à chaque Archer . dix livres. 

IL Les tréloriers généraux des maréchauf- 
fées, chacun dans leur année d’exercice, 
feront faire les retenues ci -déifias par leurs 
commis dans les provinces , 8c demeure- 
rçnt refponfiibles des fonds , dont ils ne 
pourront fe delfaifir que fur les ordres du 
fecrétaire d’etat ayant le département de la 
guerre. 

1 1 1. Le produit des retenues ne pourra 
être employé qu’à l’habillement, armement 
ôf équipage des exempts , brigadiers , fous- 
brigadiers & archers ; à peine contre les pré- 
vôts généraux , en cas de divertilfemenc à 
d’autres ufages , d’en répondre. 

, 1 V. S il arrive qu’un exempt, brigadier. 
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fous- brigadier ou archer obtienne fon con- 
gé, foit cafié ou décédé avant qu’il foit né- 
ceflàire de faire un nouvel habillement , il 
ne lui fera rien reftitué, ni à fa veuve , en- 
fans ou héritiers , des rerenues qui lui au- 
ront été faites jufqu’au jour de fa deftitu- 
tion , congé ou décès , Sa Majefté voulant 
que le fonds defdites retenues demeure au 
profit de celui qui lui Iticccdera. 

V. Et à l’égard des places d’exempts , bri- 
gadiers, fous - brigadiers & archers qu? fe 
trouveront vacantes, &‘fur lefquelles la rete- 
nue ci-deflus ordonnée ne pourra être faite ; 
veut Sa Majefté qu’il foit à la fin de chaque 
année , drefte un état des fomrnes qu’elles 
auroient dû contribuer à la maflè pendant 
le tems de la vacance , pour être expédié 
une ordonnance du montant d’kelles , à 
prendre 8c recevoir fur les gages intermé- 
diaires, à l’effet d’etre employées par fup- 
plcmenç audit habillement. 

V I. Lôrfqu’un exempt , brigadier , fous- 
brigadier ou archer, auraobtenii fon congé, 
fera cafté. ou décédé, le prévôt général du 
département, ou le lieutenant dans Je difi 
triét duquel fera la réfidence de la brigade,* 
fera retirer l’habillement, armement 8c équi- 
pagfe', pour être le tout remis à celui qui 
fera choifi pour remplir la place vacante, 
fans que ce dernier foit tenu d’en payer la 
valeur. 

VII. Ordonne Sa Majefté aux prévôts 
généraux de fe conformer exactement pour 

l’ uniforme , 
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funifompae, tant des officiers que des archers 
de leur compagnie, à la lettre de l’article V. 
de l’ordonnance du i G Mars 17*0, fans qu’il 
leur foi t pejrnis , fous aucun prétexte, d gp> 
faire aucun changement ; & fera la fiente 
ordonnance enregiftrée au greffe de chaque 
compagnie de maréchauffée , lue & publiée 
à la tête dés brigades d’iceiles, lors de cha- 
que revue, & exécutée félon fà forme & 
teneur. Fait à Verfailles le vingt - neuvième 
jour de Novembre mil fept cent vingt huit. 
Signé , LOUIS. Et plus bas , B a u y n. 


TITRE CLII. 

K 

Devoir des Marèchaujfées envers les 
Parlemens : Prérogatives des Protêts 

généraux & de Leurs Lieutenans. 

% 

Article Premier; 

• * 

Le Roi ayant fait examiner, en fon con- 
feil, les mémoires préfentés à SaMajeftépar 
aucufies de fês cours de parlement au fuj'et 
dh la prétention de plufîeurs prevofts des 
maréchauffées & leurs lieutenans , de fe dif 
penfer de fc faire reconnoître auxd. cours, 
d’y prêter ferment , & d’y faire egregiftrer 
leurs provifions , même 'diexécutef les or- 
dres des premiers préfifteris Sc des procur 
reurs 'généraux , d’accompagner le corps 
des officiers defditês cours" aux proceffions 
êc autres cérémonies publiques , & de prêter . 

dlome VL G ■ 
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main-forte à l’exécution des inandeftens de 
juftice j enfemble les édits, déclarations <& 

« ' flemens concernant les anciennes ôc les 
uveUes maréchaufltes’ s : 5 c Sa Majefté vou- 
lant expliquer lès intentions fur le fervice 
que les nouvelles maréchauflees doivent par 
rapport à ces différens points , en confor- 
mité de celui qui étoit fait par les anciennes, 
ôc faire cefler toutes difficultés à cet egard: 
ouï le rapport ; Sa Majefté étant en fon con- 
feil , a ordonné 5 c ordonne , que les prevofts 
des maréchauflees ôc leurs lieutenans, feront 
reçus en la connéfablie ôc maréehauflée de 
France , au flége de la table de marbre du 
palais à Paris , en la forme preferite par l’ar- 
ticle IV. de l’édit du mois de Mars 1710: 
veut S& entend Sa Majefté qu’après ladite 
réception , lefd. prévôts & lieutenans foient 
tenus de fè repréfeîiter aux parlemens &^u- 
jres cours fupérieures, pour y prêter fer- 
ment , ôc être leurs provifîons enregiftrées 
aux greffes defdites cours fans frais , Ôc fans 
que pour raifonde ce ils puiflent être foymis 
à la jurifdi&ion defdites cours en aucuns cas, 
fauf aux chefs ôc aux procureurs généraux 
des compagnies à informer le chef de. la 
juftice, ôc le fècrétaire d’état ayant le dépar- 
tement dtf la guerre;, de leur mauvaife con- 
duite, 5 c des prévarications qu’ils pourroient 
cômmett|e dans leurs fondions & da'ns 
r«xécution des ordres qrti leur feront don- 
nés, & celle des mandemens de juftice ; pour 
jüjur Je compte <jui en (èra j?ar eux rend g à 
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Sa<Majefté , y être par Eue pourvu ainfi qu’il 
appartiendra. Arrêt du confeil d'état du Roi . 
du 8 Janvier 1714, concernant Les maréchaitf 
fées. * * 

IL Veut ôc entend Sa M^jefté que les prc- 
vofts & autres officiers exécutent les, ordres 
qui leur feront donnés par les premiers pré- 
dîdens ôc les procurées généraux , pour 
tout ce qui concernera le bien 13 e la juftice 
ôc de la police générale , foit dans la ville 
de la réfldence des cours , d'h au dehors 5 ôc 
que tous les officiers ôc archers foient tenus* 
d’exécuter lefdits ordres fur le champ dans 
la ville de la réfidence des cours , fans qu’ils 
ffiient obliges d’en demander auparavant la 
jPrmiffion à l’officier qui commandera ; 
mais feront tenus de prendre les ordres, 
lorfqu’il s’agira de fortir de la ville pour 
l’exécution de ceux^u premier préfident 
ou du procureur général i ce qui fera pareil- 
lement exécuté dans le cas j^e flagrant délit, 
Ôc autres où il fera néceflaire de prêter main- 
forte pour l’exccutfoii des mandemens de 
juftice , ôc ce fur la Ample requifition des 
huiffiers j ou autres pfficie^ de juftice char- 
gés de les mettre à exécution, le tout à 
peine d’interdiéliQn, ôc de plus grande peine 
s’il y écher, fins néanmoins que lefdits pre- 
yofts , lieutenans & archers des maréchauft 
fées {oient fournis aux ordres particuliers 
d’ailtuns des autres officiers defdites cours, 
lefquelspièront tenus de s’adrefler aux pre- 
miers préftdcns ou aux procureurs géné- 

Ç ij 
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raux,qui les doniraront dans le cas oàdls 
le jugeront néceflairc. Ibid. 

III. Ordonne en outre Sa Majefté que lors 
des rentrées des cours & autres cérémonies ' 
publiques, le prévôt , ou eiffon abfence, 
l’officier qui commandera , fera tenu de faire 
trouver auxdites cérémonies à l’heure qui 
lui aura été indiquée par le premier préfi-^ 
dent, ou cefcii qui preiîdera à la compagnie, 
un lieutenant avec un nombre d’archers 
convenable poifr accompagner le corps des 
officiers des compagnies, & obvier à tous, 
defordres: enjoint Sa Majefté aux fleurs ii> 
tendlhs & commiflaires départis, dans les 
provinces ôc généralités de fon royaume, 
de tenir la main à l’exécution du préfew 
arrêt, &c d’informer Sa Majefté des coïma- 
ventions qui pourroient y ctre commiies. 
Ibidem. 

IV. Voulons que l'es prévôts généraux 
créés par édit du mois de Mars dernier, aient 
rang , féance & f oix délibérative aux fïeges 
préiîdiaux , dans la^hambre du confeil , 
après celui qui préfidera, & leurs lieutenans 
après le doyen des confeillers , foit qu’il 
préfidc ou non. Ordonnons que lefdits pré- 
vôts & lieutenans auront voix^élibérative 
dans les procès dont la CQjmoiflànce leur 
cft attribuée , quand même ils ne feroienc 
pas gradués", fans néanmoins, que les licu- 
tenans puifTent avoir voix délibérât ive,lorfj 
que les prévôts généraux affifWont atti^ü 
jugement defdits procès , dérogeant à cet . 


♦ 
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effet à tons édits Sc déclaration^. à ce con- 
traires. Déclaration du foi du 30 Octobre 
17 10 ifur le rang des maréchauffèes. w 

* 0 

Il arrive fouvent que les officiers des marc- 
chauffées rencontrent dans leurs tournées des 
gens fai jant la contrebande , en introduijant , 
contre les ordonnances de Sa Majefié, du faux 
fel dans le- royaume , ou dans quelques pro- 
vinces j cefl ce qui a engagé les fermiers 
généraux a faire en leur faveur la délibéra- 
tion fuivante. - * 


DELIBERATION 


DE MESSIEURS 

« V 

LES FERMIERS GENERAUX; 

Qui accorde des gratifications aux Marc- 
chauffées qui feront des captures dans les 
Gabelles. Du 8 Avril ijn. 

La compagnie, par fa délibération du u 
Février 1711 , concernant le partage des cap- 
tures , confifcations & amendes des gabelles, a 
accordé différentes gratifications aux employés 
des fermes , par leiquefe lefdites captures fe- 
roient fuites. 

Mais ayant été informée-que quelques maré- 
cbauifées avoient fait des captures , elle leur a 
jaccordé des gratifications ; & voulant régler la* 
Imaniere dont il en fera ufé avec les maréchauf- 
fées qui en feront à l'avenir ; pour les engager 

G iif 
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à fe porter au fervice des fermes 8 c à Je favo- 
rifei^n toute occaftou ; elle a arrêté que, lorf- 
qu^e maréchauffée fera feule une capture, 
toutes les rétributions accordées aux employés 
des fermes par les articles r,z,3,4,j8t8> 
de fa délibération du iz Février 17Z1 , feront 
payées à la maréchauffée ; 8c dans les captures 
qui feront faites par les maréchauffées , conjoin- 
ment avec les employés defdites fermes , toutes 
les gratifications mentionnées aux articles ci- 
deffus feront partagées par tête entré les maré- 
chauffées 8c les employés 5 & outre ce partage, 
ïa compagnie accorde aux ma réchauffées deux 
parts dans les trois qu’elle s’eft referv4e par les 
articles 1 8c 3 de ladite délibération ; 8c dans ce 
cas , ce qui lui devroit revenir fera réduit à une 
part, à condition néanmoins qu’il lui fera tou- 
jours compté du tout, 8c qu’au fürplus la délibé- 
ration du iz Février 17ZI fera exécutée. Signé , 
des Vieux , Malo, Hocquart , de Sa- 
xins,Gaze, le Monnier , Mazade , 
Bergeret, LA Live , DU Vaucel , DE 
Beaufort, le Biche, 8c Grimoi 

FORT» 4 * 
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« - 


-Nous avons mis ici cette deliberation, parce 
quêtant rappellée par celle du 8 jfivril , elle 
Jert de réglé pour les récompenses & gratifica- 
tions attribuées aux Maréchaujfées au jujet 
defdites captures. 

DELIBERATION 

DEMESSIEURS ' 

LES FERMIERS GENERAUX* 

four le partage des captures, confifcations & 
Amendes des GabeM.es , pendant t année de la 
régie de Charles Çordier.Du i i Février ijn. 

L A compagnie , chargée de la régie des fermes 
' générales , fous le nom de Charles Cordier , de-* 
firant encourager les dircâreurs , contrôleurs- 
généraux , receveurs dfes greniers , & employés 
des brigades , par les récompenfes dues à leur 
travail , & {aire cefler à l’avenir toutes concerta- 
tions aufujet du partage des rétributions qu’elle 
accorde pour les captures , faifies, confifcations 
& amendes des gabelles , elle a réfolu & arrêté 
que le partage defdites rétributions fe fera ainft 
qu’il enfuit. 

Article premier. 

Les amendes & confîfcatidhs provenant des 
. condamnations contre les faux* fauniers , feront 
partagées en dix - huit parts égales , les frais 
préalablement déduits fur le t®tal ; dont ceux 
qui £pront contribué à la capture , auront la moi- 
tié ou neuf parts qui feront partagées par tète 
entre le capitaine ou brigadier , le lieutenant ora 

G iiij 
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fous-brigadier, les gardés qui auront été pré - 
fens , & le capitaine général ou commandant 
dans le quartier où la capture aura été faite , 
quoiqu’il rêy ait pas été préfent , à la charge par 
eux dé fatisfàire exaftement le dénonciateur , 
s’il y en a. 

Et fur les neuf parts rertantes , le receveur du 
grenier ou contrôleur du dépôt où la capture 
aura été portée & jugée , aura trois parts , le 
direéfceur deux parts , le contrôleur général une 
part ; & s’il n’y a point de contrôleur général , 
le directeur aura trois parts , la compagnie à qui 
il fera compté du total , fc refervant les trois au-, 
très parts reliantes. 

I I. Lorfque fur un avis les commandans #es 
brigades auront porté des gardes d’une ou pltf- 
fieors brigades en des partages' différens , tous 
ceux qui auront été ainfi portés feront cenfés 
avoir été préfens à l’attaque & capture des faux- 
fauniers. 

III. Outre les rétributions portées par l’ar- 
ticle premier , il fera payé aux employés des * 
brigades feulement fix livres pour l’emprifon- 
nement de chaque faux - faunier , &: trente fols 
pour chaque faux - fauniere , aufll-tôt qu’ils fe- - 
ront mis en prifon , & que le procès verbal aura 

été mis au greffe , en rapportant l’écrouede l’era- 
prifonnement. 

Et lorfque les faux - fauniers emprifonnés au- 
ront été condamnés entrois cens livres d'amende 
ou aux galeres,*il fera payé aux employés qui 
auront fait la capture , neuf livres par fupplé- 
ment pour chaque faux- faunier , outre Ifts fix li- 
vres payées lots de l’emprifonnemept. 

Plus, il fera payé vingt fols pour chaqip mi- 
not de fel de capture qui fera emplacé dans les 
greniers de la ferme; & en outre cinq fols par 
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lieue poutres frais de voiture & tranfport de 
chaque rninot, depuis l’endroit où !a capture 
aura été faite jufqu’au grenier où l’emplacement 
aura été fait ; lefquelies récompenfes mention- 
nées au préfent article appartiendront en entier 
à ceux feulement qui auront été préfens auldites 
captures, aufli - bien que les armes qui auront 
été prifes fur lefdits faux - fauniers , après qu’el- 
les auront été retirées du greffe où elles auront 
été dépofées pour lervir à la conviétion des 
faux- fauniers. 

IV. Il fera en outre accordé cinquante livres 
pour chaque faux-faunier qui fera condamné aux 
galcres, Se transféré dans les prifons où il doit 
être attaché à la chaîne ; fçavoir , trente livres 
aux employés qui auront fait ladite capture, à 
diftrêbuer par tète , comme il eft dit au premier 
article de la préfente délibération ; dix livres 
au directeur, dont le contrôleur général, s’il y 
en a dans le département , aura lejâers , Se dix 
livres au receveur du grenier où fRapture aura 
été portée Se jupée ; Se en cas que ladite cap- 
ture ait été portée Se jugée dans les dépôts qui 
font fur les frontières des pays rédimés , lefdites 
dix livres appartiendront au contrôleur du dé- 
pôt où ladite capture.aura été portée 8c jugée. 

V. Les deniers provenans de la Vente des ba- 
teaux, charrettes, chevaux Se équipages pris 
fur les faux - fijuniers , feront partagés en dix- 
huit parts , cirmme il eft dit pour le# amendes 
fie conhfcations , article premier de la préfente dé- 
libération. 

VI. Les failles chez les domiciliés, tant de faux 
fels que de chairs falées , & les amendes qui 
en provien ijjpnt j feront partagées en dix -huit 
parts, Se diftribuées ( les frais préalablement 
pris fur le tout); fçavoir, huit parts pour les' 
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gardes , à la charge par eux de fatmaire le âi- .. 
nonciateur , s’il y en a ■> trois parts pour le re- 
ceveur du grenier , trois parts aux diredeur & 
contrôleur général, à partager comme defîus; 

& les quatre autres parts appartiendront au fer- 
mier auquel il fera compté du tout. ' 

VII. Quant aux reftitutions des droits des 
gabelles qui appartiennent au fermier , les rece-‘ 
veurs s’en chargeront en recette en entier dans 
leurs comptes, à peine du quadruple, comme 
omiffion de recette , & de plus grandes peines , 
s’il y échet. Mais à l’égard des amendes qui fe- 
ront adjugées contre Tes particuliers qui n’afi- 
ront pas fait leur devoir en gabelles, foit qu’el- 
les foient adjugées fur les procès-verbaux qui 
auront été dreflés par les officiers des greniers^ 
**fcrs de leurs vifites & tournées, foit qu’elles 
foient adjugées fur les affignations données en _ 
conféquence des extraits du fexté, les fi ais def- 
dites vifites'lfe tournées & autres feront préle- 
vés fur Iefdites amendes , & le furplus fera par- 
tagé en dix- huit parts : fçavoir, trois parts an * 
directeur & contrôleur général , à partager en- 
tr’eux comme deflus, fix parts au receveur , 
trois parts aux employés qui auront fait les re- 
cherches & .donné les affignations , & fix parts 
au fermier ,auquel il fera compté en entier défi- 
dites amendes. ^ - 

VII I^A l’égard des faifies , fonfifeations & 
amendes qui feront adjugées dans l’étendue des 
élections de la Baffe-Normandie, qui ont le privi- 
lège du fel blanc , le dénonciateur , ou ceux qui 9 
aurônt contribué à la capture , auront un tiers 
antotal ( les frais de juftice préalablement dé- 
duits fur le total ) , dans lequel tietfs le capitaine 
* général ambulant partagera pour une tête avec 
ceux qui auront fait la capture , comme il efl dk 
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4 l’article premier ; le receveiirde la vente , dans 
le reflort de laquelle la faille aura été faite ,*& 
qui fera nommé ftipulant dans le procès-verbal» 
aura un au$re tiers, ou fix parts en dix - huit , 
dont il donnera deux parts au contrôleur géné- 
ral du département ; le directeur aura trois au- 
tres parts , & le 1 ! trois parts reliantes des dix- 
huit demeureront au fermier auquel il fera comp- 
té du total. 

Il fera pareillement payé, conformément à 
l’article III. de la préfer.te*délibération , aux 
employés qui travailleront dans l’étendue du 
Quart - Bouillon , vingt fols pour chaque minot 
de fel blanc de capture , qui fera emplacé dans 
les reventes ou bureaux de Quart-Bouillôn , & 
en outre cinq fols parlieue pour le tranfport de 
chaque minot de fel , depuis l’endroit où la cap- 
ture aura été faite , jufou’au bureau où l'empla- 
cement -feva fait ; dans lequel ledit fel blanc fera 
vendu fur le pied qu’il fe vend à la revente , pour 
être le produit partagé en dix huit parts , & la 
, difhibution faite en exécutio|i des articles pre- 
mier & cinq. m „ 

• Si la capture eft en feT gris , il fera pareille- 
ment emplacé pour en faire le fubmergement à 
la hn de chaque quartier , en préfence du con- 
trôleur général & de la brigade entière la plus 
prochaine du lieu ou fe fera le fabmergemenc , 
dont fera dreffé procès-verbal ligné de toute? 
les parties préfentes ; & la même gratifiçatio n 
de vingt Ibis par min# emplacé , & cinq fols 
auffi par minot par lieue pour les -frais de voi- 
ture, fera payée aux employés qui aflront fait 
laJjature. ♦ 

rai. La compagnie enjoint très-exprefiement 
à tous les receveurs des gabelles & contrôleurs 
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des dépôts , de pâyerles rétributions marquées 
dans les articles précédais. 

* Sçavoir: 

Les écroues & fupplémens d’écroues, auffi- 
tôt les emprifonnemensfaits, 8t les pièces jufti- 
ficatives rapportées. * 

Les vingt fols par minot , ôc les cinq fols par 
lieue après le mcfurage & l’emplacement du 
fel. ' 

Les cinquante lwres pour chaque fàux-faunier 
condamné aux galeres , en rapportant copie du 
jugement définitif, avec le certificat du geôlier 
de la prii'on du lieu où le fàux-faunier doit être 
attaché à la chaîne. * 

Et à l’égard des amendes , les parts & por- 
tions en feront payées aMi - tôt qu’elles auront 
été reçues , lorfqu’il n’y aura point d’appel i 
mais en cas d’appel la diftribution eq^ra furfife 
jufqu’après le jugement définitif. 

Pour ce qui concerne les confifcations , les 
gratifications feront payées aufil tôt qu’elles au- 
ront été jugées 8c ordonnées , 6c que la vente " 
* defdits effets dftififqués aura été faite juridiquer 
✓ ment. 

Toutes lefquelles rétributions ci - deflus ex- 
pliquées feront payées par lefdits receveurs & 
contrôleurs ^ans attendre 1e3 ordres de la di- 
rection , en retirant pour leur décharge un cer- 
tificat de la 'brigade ou des gardes qui auront 
fait Ift capture, portant aue le dénonciateur aura 
' v été fatisfait, & que lé? employés auront reçu 
ce qui leur reviendra dans les rétributions men- 
tionnées dans le préfefft apjple ; le tout ^gwne 
de dépolTeilion ou révocation defdits rec^wtirs 
& dçg contrôleurs des dépôts, qui feront çon- > 
vaincus d'avoir retardé îefdits payemens, 

V ' 
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X. Tout ce qui fera payé aux employés, au 
deilr de la prélente délibération , fur les rétribu- 
tions & récompenfes exprimées aux articles I. 
IV. V. VI. VII. & VIII. fera partagé, fça- 
voir , au capitaine général ou commandant dans 
le quartier , deux parts , s’il a été préfent à 4a 
capture , & une part feulement , s’il n’y a pas af- 
filié ; le capitaine ou le brigadier commandant 
la brigade , deux parts, s’il y a été prélent, & 
une part feulement , li la capture s’ell faite en 
fon abîénce ; le lieutenant ou le fous-brigadier , 
une part & demie* s’il $ été préfent, & n'aura 
rien s’il a été abfent; chaque garde à cheval ou 
à pied aura uic part s’il a été préfent , & rien 
s’il a été abfent. Cette diftribution doit être éga- 
lement faite aux employés qui n’auront point li- 
gné les procès - verbaux , fuppofé néanmoins 
qu’ils ayent étéprélens aux captures. 

XI. Ec afin qu’aucuns directeurs, contrôleurs gé- 
néraux & receveurs des greniers, aufll-bien que 
les autres empl%és , ne puiflent prétendre caufe 
d’ignorance du contenu en la préfente délibéra- 
tion, & qu’ils foient afiujctds à fon exécution , 
la compagnie a arreté que la préfente délibéra- 
tion^ra envoyée à tous les directeurs des gà- 
belles , qui en fourniront une copie lignée d’eux, 
am^eur foumiifion au bas, portant promefTes 
de s’y conformer , laqueLe ils adrefleront à M, 
Souet , direéteur du bureau des gabelles , à 
J’hôtel des fermes à Paris , pour être dépofée 
dans les armoires de la compagnie. Que les di- 
recteurs retireront de chacun defdits receveurs % 
leurs foumtlfions de l’exécuter , & de ne payer 
ailUlne autre dépenfe pour raifon defdites gra- 
tifications, que celles contenues en ladite déli- 
bération, à peine de radiation, qui fera tirée 
en débet clair dont les directeurs certifieront la 
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compagnie ; qu’ils envoyèrent pareillement â 
tfous les capitaines des brigades, Se aux gardes 
détachés , des extraits de ladite délibération 
pour ce qui les concerne , afin de les encoura- 
ger par l’efpérance défaites récoftipenfes à le 
cfonner tous les monvertiens néceffaires pour 
empêcher le fàux-faunage. Fait & arrêté. au bu- 
reau général des fermes du Roi, à Paris le douze 
Février mil fepteent vingt un. Signé, œ Rois- 
sy , Malo , Bergerf.t , Olivier, dè 
Montluçon, Lallemant DÉBETS, dè 
Béaufort, Grimot du Fort, de Jean, 
Caze, Mazade, du Vaucel, PF.RINET r 
, de Villemur & Masson. * 


A RR ES T* DU CONSEIL D’ETAT 
V DU ROI, 

’<* * 

Concernant lis Infpeclcurs dé 0 MarêchaujJccS. 
Vu zp Juin 17^9. 

Extrait *des Regijlres du Confâl d’Etat, 

L E Roi s’etant fait représenter Êt fon 
confeil ledit du mois de Mars 1 7 zo, '‘'por- 
tant nouvelle créatif des maréchaulTées du 
royaume, enfemblcHordonnanne du 16 du 
même mois de Mars 1710, les déclarations 

* desz8 du même "mois, & 9 Avril de ladite 
année 17x0 , arrêts & rcglemens intervenus 
J %n conséquence j & Sa Majcfté étant itiffcr- 
mee qu’il s’eft introduit dans les fondions 
'dcfdites maréchauflces divers abus égale- 
ment contraires au bien de fon fervice & * 


* 
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la sûreté .publique, <8c gui font occafionnés 
par l'inexécution des dilpofitions, tant du- 
dit édit que defdites ordonnances , déclara- 
tions, arrêts 8c régîemcns, notamment en 
ce qui concerne les infpcéteurs établis pat- 
ladite ordonnance du 16 Mars 1720, dont 
les fonctions ont été interrompues depuis 
quelques années. A quoi Sa Majefté voulant 
pourvoir & rétablir l’ordre & la drfcipline 
la plus exaéte dans un corps dont les fonc- 
tions font fi néceffaires au bien public : ouï 
le rapport , Sa Majefté étant en Ion confeil, 
a ordonné & ordonne que l'édit du mois de 
Mars 1710, l’ordonnance du 16 Mars de la 
même année, enfèmbJe les déclarations des 
28 dudit mois de Mars, 8c 9 Avril de la mê- 
me année 17*20 , concernant les maréchauf- 
fées , feront exécutées félon leur forme & 
teneur -, en conféquence & conformément 
à ce qui eft porté par l’article XVII. de la- 
dite ordonnance du 16 Mars 1710., ordon- 
ne Sa Majefté qu’il lui fera incefïàmment 
préfènté dés fujets ayant les qualités requi- 
ses pour faire les fondions d’infpeéteurs 
defdites maréchau fiées', fuivant 8c en k ma- 
niéré prefcriter»par ladite ordonnance. Fait 
au confeil d’état du Roi, Sa Majefté y étant y 
* tenu à Verfailles le 19 Juin 17^5?. Signe , lé 
maréchal duc de Belle-Isle. 

j , ' . _ .* 
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TITRE C L I I I. 

De la Marine. 

ORDONNANCE DU ROI, 

t 

Qui réduit au nombre de foixante hommes les 
Compagnies franches ite la Marine. * 

Du 4 Mai 1 7 3 6. 

S a Majefte étant informée que le nombre 
des fol date, auquel les cinquante compagnies 
franches de la marine ont été fixées par l’or- 
donnance du 14 Décembre 17 $ j , n’eft P^ us 
néceflaire pour le.fèrvice aétuel de la mer, 
ni'pour celui de la garde des ports 8c arfe- 
naux de la marine, 8c qu’il peut être dimi- 
nué fans y préjudicier Elle veut 8c ordonne 
que lefdites compagnies foient réduites àu 
nombre dt foixante homme» ; 8c qu’à com- 
mencer du premier Juin prochain , pour 
celles qui feront alors dans les ports & dé- 
partemens de leur deftination , 8c pour les 
autres , à mefure qu’elles y. arriveront, elles > 
foient compofées d’un capijnine d’armej, 
deux fèrgens , quatre caporaux, un tambour, 
un fifre 8c cinquante-un foldats, faifant en-» 
jfèmble le fnfdit nombre de foixante hom- 
mes. Mande Sa Majefté à moniteur le comte 
dcTo.uloufe, amiral^de France, aux vice- 
amiraux, lieutenans généraux, intendans, 
chefs d’efcadre , commifi'aire§ généraux. 
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commandans des ports, infpeéteurs, corn- 
miflaires aux revues , & autres officiers au’ii 
appartiendra, <^e tenir la main à l'execution 
de la prclente ordonnance. Fait à Verfailles 
letrois Mai Jpil fept cent tfente-fix. Signe , 
LOUIS. Etplusbas , Phelypeaux, 

LE COMÇE DE TOULOUSE * Amiral de 
France. 


Vu l’ordonnance du Roi de fautre part , k 
Nous adreffie avec ordre de tenir la main à fou 
exécution : mandons aux vice- amiraux , iieute- 
nans - généraux , inte^ans , qjîefs^d’efcadre , 
commidaires généraux, confmandans des ports, 
infpedteurs , commiflaires aux revues , & au- 
tres officiers de marine qu’il appartiendra , delà 
faire exécuter fuivant !a forme & teneur, Fait 
à Verfailles , le dix Mai mil fept cent trente- 
ux. Signé y L. A. DF BOURBON. Etplusbas , 
par fon altefîè féréniffijjte. Signé, Lenfant. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Compagnies franches de la 
Marine. Du z Décembre 1748. 

Sa Majefté eïfcmant néceffaire au bien de 
fonfervice, d’établir les compagnies tran- 
ches de la marine fur pied de cinquante 
hommes chacune, & au nombre de cent 
compagnies , Elle a ordonne Sc ordonne ce 
qui fuit: 

Article Premier. * 

Les compagnies franches de la marine , i 
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commencer du premier Janvier prochaine 
liront compofees chacune de cinquante 
hommes ; fçavoir, un châtaine d’armes, 
deux fergens , quatre caporaux, un tambour^ 
un fifre 8c quarante -lin foijats -, lefq&els 
feront payés i fçavoir , les capitaines d’armes 
à raifern dfc vingt cinq livres chacun par mois, 
les fergens à dix -neuf livres dfx fols, les 
caporaux , tambours 8c fifres à treize livres 
deux fols, 8c les foldats à neuf livres. 

I I. Lefdites compagnies feront comman- 
dées chacune par un lieutenant de vaiifeau 
capitaine Se cOrapagiflb , 8c par un enfeigne 
de vaifièau lieutenant de compagnie*, les- 
quels officiers jouiront des fupplémens d’ap- 
pointemens accordés aux capitaines & lieu* 
tenons de compagnie; fçavoir, cinquante 
livres par mois à chaque capitaine , & vingt 
livres auffi par mois* à chaque lieutenant; 
Sa Majefté fupprimant les places d’enfeigne 
dans les compagnies, & voulant que les en* 
feignes de vaifièau qui font aéhicllement en- 
feignes de compagnie, lefquels ne pourront 
être faits lieutenants dans les nouvelles com- 
pagnies, fbient préférés pop r les places de 
lieutenans de compagnie lorfqu’il viendra 
dans laffuite à en wjuer. 

III. Les capitaines de compagnie jouiront 
de plus de cent cinquante livres chacun^ar 
an , pour leur tenir lieu de l’étape des re- 
crues. 

* I V. Pour parvenir à compofer cent 
■compagnies franches de la marine de ein~ 
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quante hommes chacune , feut Sa’Majefié 
que des trente compagnies de quatre-vingt 
hommes actuellement attachées au départe- 
ment de la marine à Breft, il en foit form& 
quarante compagnies de cinquante hom- 
mes } que des douze compagnies de quatre- 
vingts hommes du département de Roche- 
fort, il en (o\ formé ièize de cinquante 
hommes que de dix - miit compagnies de 
quatre-vingts hommes du département cfe 
Toulon, il en foit formé vingt -*fix de cin-^ 
quante hommes $ & enfin que de quinze* 
compagnies franches des galeres, de foi- 
xante-cinq hommes, au département' de 
Marfèille, il en foit formé dix -huit corn-- 
pagnies franches de la marine de cinquante: 
hommes , conformément à l’article V. de 
l’ordonnance portant réunion du corps des- 
galeres à celui de la marine. 

V. La Éormjfltion defdites cent compagnies 
de cinquante hqmmes fera faite conformé- 
ment aux inftruéHons particulières qui fe- 
ront adreflees auy commandans de 1^. ma- 
rine de chaque port > & les foîdats qui res- 
teront, toutes les compagnies étant cbm- 
plettes , feront congédiés. 

VI. Dans les foldats à congédier, feront 
compris d’abord ceux les moirfS bons à con- 
fèrver, & enfui te ceux qui , après avoir rem-* 
pli le temsde leur engagement, auront droit 
par l'ancienneté de leurs-fèrvices , de préten- 
dre d’obtenir leur congé abfolujSaMajeftc 
fe rcfervant de regler par une ordonnance- 
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particulière, l’#rdre qui fera qbfèrvé à l'ave* 
nir dans la délivrancedes congés aux foldats 
dont les engagemens font expirés, & .qui 
n’auront point été compris dans la préfente 
réduction. • ' # 

VII. Ordonne Sa Majefté qu’après que 
le décompte aura été lait auxdits foldats qui 
feront congédiés, de tout qui leur fera 

x du de leur fol de «fcl leur (oit payé en lus 
. fa fomme#de fix livres à chacun pour leur 
.tenir lieuie conduite, leur laifïânt de plus 
* un habit uniforme avec un chapeau. 

VIII. S’il fe trouvoit des officiers-foldats 
&, foldats qui, par l’ancienneté de leurs 
fervices ou par des blelfures dont ils fê- 
roient eftropiés , méritalTenf leur retraite, 
le commandant & l’intendant de la marine 
de chaque port, en adreflèront des mémoi- 
res détaillés, avec des certificats qui jufti- 
fient de leurs fervices ou bleffores^au fecré- 
îaire d’état ayant le départemeht de la mado- 
ne, qui expédiera les ordres nécelïàires 
pour les faire comprendre au nombre des 
invalides de la marine. 

IX. Si dans la formation defdites cent com- 
pagnies, il fe trouvoit quelques caporaux 
des anciennes compagnies qui n’auroientpas 
été placés dans les nouvelles compagnies , 

^e nombre de quatre caporaux par compa- 
gnie étant complet, lefdits caporaux, s’ils 
ne font pas dans le cas d’etr# congédiés* 
relieront attachés dans leur compagnie 
comme premiers foldats , & ils jouiront de 
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leur paie de treize livres dix fols par mois": 
voulant Sa Majefté qu’ils remplirent enfuite 
les places 4 e caporaux , à mefure qu’il vien- 
dra à en vaquer. 

X. Veut également Sa Majeflé que les 
grenadiers des»compagnies franches de galè- 
res, lefcjuels ne feront pas dans le cas d'ob- 
tenir leur wngé, foiene attachés dans les 
compagnieWFranches de la marine où ils 
entreront , comrffe premiers foldats , & 
qu’ils jo^itfent de leur paie*dc dix livres par* 
mois jufqu’à ce qu’ils (oient faits caporaux 
on qu’ils foient congédiés. 

XI. Les compagnies étant réduites au 
nombre de cinquante hommes , il ne fera 
plus accordé de gaies de grijpficatipn. aux 
capitaines defdite's compagnies; Sa Majcftc 
révoquant à cet égard fon ordonnance du 
19 Avril 1741. 

XII. Et 39 Majefté voulant établir une 
réglé uniforme pouf les détachemefts de' fol- 
dats qui feront deflinés à l’avenir à être 
embarqués , Elle entend qu’il nt foit fait 
aucun détacj|ement de foldats d’une même 
compagnie , qu’avec le capitaine ou le lieu- 
tenant de la compagnie; de maniéré que 
chaque compagnie ne foit jamais divifée en 
plus de deux dctachemens , dont un à terre 

l’autre à la mer, lefquels feront plus ou 
moins forts fuivant les arméniens : & cepen- 
dant les compagnies entières pourront être 
deftinées pour la mer , avec le capitaine & 
lp lieutenant ? foit fur le même vaifTeau, fo;i 
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partagées en deux détachemens fur deux 

vaifieaux. 

jMande 5c ordonne Sa Majefté à moniteur 
le duc de Penthiévre, ,amiral de France, 
aux vice - amiraux ,«lieutenans généraux, 
intendans , chefs d’efcadre, # commifIaires 
généraux , capitaines , commiflàires , lieute- 
nans, enfèignes, & autres officiers de^la 
marine, de tenir la main, chacun en droit 
foi, à l’exécution de la* préfènte ordon- 
nance. Fait à V criailles le deux Décembre 
mil fept cent quarante-huit. Signe , LOUIS. 
Et plus bas , P H ELYPEAUXi 

LE DUC DE PE NT MIEVRE , Amiral de 

France > GjÊ&ernear & Lieutenant- général pour 

le Roi en faProvïnce de Bretagne. 

Vu. l'ordonnance du Roi ci-defTus , à Nous 
adrefiée avec ordre de tenir la ^in à fon. exé- 
cution : mandons aux vice amiraux , lieutenans- 
générauxff intendans , ÊbéJfs d’efeadre & autres 
officiers de la marine , de la faire exécuter fui» 
vaut fa foi#e & teneur , & ordonnons aux of- 
ficiers d’amirautés de la faire etuEgiftrer à leur 
greffe. Fait à Paris, le fix. Décembre mu fept 
cent quarante-huit. Signé, L J. M. DE BOUR- 
BON. Et plus bas , par fon altcfîe féréniifime. 
Signé /R OMI JT U. 


T ! t. CLIII. De la Marine. 
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ORDONNANCE DU I, 

Concernant Iss Compagnies franches de la 
Marine. Du iç) Décembre 175 p. 

Sa Majeftc ayant, par fon ordonnance c’y 
z Décembre 1 748 , fixe le nombre des trou- 
pes de la marine, à cent compagnies fran- 
ches , qui lurent alors de cinquante hommes 
chacune, lefquelles cent compagnies ont etc 
portées à. cent hommes chacune par ordon- 
nance du zz Juillet 1755 ;& lâchant que les 
lieutenans devaifièaux, capitaines defdites 
compagnies franches de la marine, par la na- 
.t.tre de leur fervice à la mer, ne peuvent que 
très - difficilement les tenir complexes au. 
nombre dÉjtent hommes. Elle a juge qu’il 
convient^HRuire lefdites cent compagnies 
à cinquan^Tiommes chacune , taifânt pour- 
voir par une formation de nouvelles compa- 
gnies , plutôt que par un plus grand nombre 
d’hommes dans chaque compagnie, aux aug- 
mentations que le fervice de la marine peut- 
Exiger & en confcqucnce Elle a ordonné* 
& ordonne^ ce qui fuit : 

Article Premier, 

î.es cent compagnies franches de la ma- 
'rine, qui iubfiftent actuellement , & celles 

f : Sa Majefté jugera nécefiàire d’augmen- 
, feront à l’avenir compofées chacune 
de cinquante hommes feulement*, fçavoir, 
un capitaine d’armes^ deux fergens, quatre 
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caporaux , un tambour, un fifre Sc quarante- 
un lol^ats a lefquels feront payés à raifon 
de vingt-cinq livres par mois à chacun des 
capitaines d’armes, cfix- neuf livres dix fols 
à chaque fergent, treize livres dix fols à cha- 
que caporal , tambour ou fifre , & neuf 
livres à chaque foldat. 

II. Lefdites compagnies continueront à 
être commandées chacune par un lieutenant 
de vaifièau capitaine de compagnie par 
un enfeigne de vaifièau lieutenant de com- 
pagnie -, lefquels officiers jouiront des fup- 
plémcns d’appointemens fixés par les précé- 
dentes ordonnances à cinquante livres par 
mois pour chaque capitaine , & à vingt 
livres auffi par mois pour chaque lieute- 
nant-, &r à l’égard des enfdgnes de vaifièau, 
qui fe trouvent aéhiellement^Éands lieu- 
flnans dans les cent compag^Bp lefquels 
feront fupprimés defdites compagnies, ils 
feront préférés pour les places de lieutenans* 
dans les nouvelles compagnies qui feront 
formées , ou djins celles des ancienne^rom- 
pagnies, loriqu’il viendra dans la fuite à 
en' vaquer. * B 

III. Les capitaines de compagnies joui- 
ront de plus , à commencer du premier Jan- 
vier prochain , de 'cent cinquante’Iivres cha- 
cun par an , pour leur tenir lieu çie l’étape 
des recrues. 

IV. Dans tous les ports , autres que ccfrji 
de Rochelfcrt, il fera payé à chaque capitaine 
.des compagnies franches de la marine* trois 

paies 


* 
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# paies de gratification lorfque la compagnie 
fera complette à cinquante hommes , deux 
defdites paies quand elle fera à quarante- 
neuf & quarante-huit, & une paie feulement 
à quarante-fept hommes , fans qu’il puiflè 
en prétendre aucune, lorfqu’elle fera au- 
defl’ous de ce nombre. 

V. Et dans le port de Rochefort, les paies 
de gratification feront réglées fur le pied de 
trois paies ,1a compagnie étant complette à 
cinquante hommes, de deux p*ies,quand elle 
fera depuis quarante-fept à quarante-neuf, 

& une paie feulement de quarante-quatre à 
quarante- fix, fans que le capitaine puiflè 
rien prétendre pour le nombre de quarante- , 
trois hommes; Sa Majefté voulant d’ailleurs 
que les compagnies de Rochefoft qui pour- 
ront être détachées pour aller fervir dans les 
autres ports , foient paflees , lorfqu’elles y 
feront, fur le pied réglé pour lefdits porcs ; 

& de même que les compagnies des autres 
ports , lorfqu’elles fe trouveront à Roche- 
rort* foient paflees fur le pied de ce dernier 

«port. . , , # 

VI. Enfend Sa Majefté, qu’au moyen de 
ces paies de gratification, les capitaines défi 
, dites compagnies foient tenus de remplacer 
les habits & armes qui pourront être em- 
portés par les foldats deferteurs, apres avoir 
été fournis lors de l’armement complet. 

VIL Veut 8c ordonne Sa Majefté que, 
conformément aux difpofitions de l’article 
XIÏ. de fon ordonnance du i Dccerfîbre 
Jï nne VI, ' H 

* 
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1748 , il ne foit fait pour la mer aucnn dé- « 
lâchement des foldats d’une meme compa- 
gnie, qu’avec le capitaine ou le lieutenant 
de la compagnie ; de maniéré que chaque 
compagnie ne foit jamais partagée en plus 
de deux détachemens , dont un à terre 8c 
l’autre à la mer, lefquels feront plus ou 
moins forts , fuivant les arméniens \ 8c ce- 
pendant les compagnies entières pourront 
être deftinées pour la mer avec le capitaine 
8c le lieutenant, foit fur le meme vaifTeau , 

Toit partagées en deux détachemens fur deux 
vaifleaux. 

VIII.. Sa Majcfté remet à régler le nom- 
•bre de nouvelles compagnies dont Elle ju- 
gera à propos d’augmenter celui de cent 
compagnies ^franches de la marine qui fub- 
jfiftent actuellement, lorfque lefdites cent 
compagnies auront cté réduites au nombre 
de cinquante hommes dans chacune, con- 
formément aux difpofitions de la préfente 
ordonnance, & à l’inltruCtion particulier^ 
qu’Elle fiit envoyer aux commandant & 
inj^ndans delà marine des différens ports; 
voulant que les fergens , caporaux, foldats 
8c tambours qui feront effectifs dans les 
ports, au-delà du nombre de cinquante 
hommes fixé pour chaque compagnie, faf- 
fent le fervice 8c foient payés de leur folde 
comme furnuméraires , à la fuite de la com- 
pagnie dont ils faifoient partie , jufqu à ce 
qu’ils foient incorporés dans de nouvelles 
compagnies. . 
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Mande & ordonne SaMajefté à M. le duc 
de Penthievre, amiral de France, aux vice- 
amiraux, lieirtenans généraux, intendans, 
chefs d’efcadre, commilTaires généraux , ca- 
pitaines, commiflàires, lieutenans, enfèi- 
gnes & autres officiers de la marine , de tenir 
la main, chacun en droit foi, à l’exécution 
de la préfente ordonnance. Fait à Verfailles 
le' vingt -neuf Décembre mil fept cent cin- 
quante-neuf. Signe , LOUIS. Et plus bas > 

B E R R Y E R. 

LE DUC DE PENTHIEVRE , Amiral de 
France. 

Vu l’ordonnance du Roi *des autres parts , J 
à Nous adrelfée , avec ordre de tenir la main à 
Ton exécution. Mandons aux vice-amiraux , lieu- 
tenans généraux , comraandans dans les ports » 
intendans, chefs d’efcadre, commifTaires géné- 
raux , capitaines , commiflàires, lieutenans , 
enfeignes & autres officiers de la marine qu’il 
appartiendra , de la faire exécuter , chacun en 
droit foi > fuivant fa forme & teneur. Fait à Ver- 
failles le premier Janvier mil fept cens foixante. 
Signé f L* J. M. DE BOURBON. Et plus 
bas y par fou akefle féréniffime. Signé , de 
Grandbourg. * 


ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant la Compagnie des Cadets de Roche i 
fort. Du 1 6 Octobre 17^0. 

S A Majefté ayant , par fon ordonnance du 
3.7 Mai 1750? établi une compagnie de ca- 

H i i 


Digitized by Google 



’j-f 6 Code Militaire , 

dets à Rochefort , dans la vu£ de formée 
dans la difeipline militaire de jeunes gentils- 
hommes ,J?our les mettre en état de remplir 
les emplois qui pourroient vaquer dans les 
troupes d’infanterie entretenues aux colo- 
nies , &: particulièrement dans celles des ifles 
de l’Amérique méridionale j & eftimant qu’- 
au moyen des augmentations que Sa Majefté 
a ordonnées dans lefdites troupes, ladite 
compagnie fixée à trente cadets par ladite 
ordonnance, ne feroit pas fûffifiinte pour 
fournir aux remplacemens qu’il pourra y 
avoir à faire dans les emplois defdites trou- 
pes , Elle a jugé à propos d’augmenter le 
nombre defdits cadets jufqu’à cinquante, & 
d’établir un troineme officier dans ladite 
compagnie , dont l’établiffement a eu le fitc- 
cès qu’Elle en avoit efpéré; à quoi voulant 
pourvoir , Sa Majefté a ordonné & ordonne 
ce qui fuit : 


Article Premier. 

La compagnie de cadets , établie à Ro- 
chefort par ladite ordonnance du zy Mai , 
fera dorénavant compofée d’un officier com- 
mandant, qui fera lieutenant de vailfeauj 
d’un officier en fécond , 8c d’un officier en 
troifieme, lelquels feront enfeignes de vaif- 
feau -, de trois fergens , qui feront yrés 8c 
choifis du nombre des cadets ; de trois capo- 
raux, de trois anfpefl'ades, de de quarante- 
Lin cadets fimples , avec un tambour. 

II. Le commandant de ladite compagnie , 
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l’officie»en fécond, les fèrgens, caporaux, 
anfpeffades, cadets ôc tambour, jouiront 
des appointions Sc de la folde fixés par 
l’article ijjpfspe ladite ordonnance du 17 
Mai 1750 p£ l’officier en troifieme fera 
payé , comme? ^officier en fécond , de trente 
livres par mois , outre lès appointemens 
d’enlèigne de vailfeau ; le tout fuivant les 
revues qui en feront faites par le cornhiif* 

. faire de la marine qui aura la police des trou- 
pes audit port de Rochefort. 

III. Ladite ordonnance du 17 Mai 1750,’ 
fera aù furplus exécutéè félon félon fà forme 
& teneur , en ce qui n’y eft dérogé par la 
préfénte. 

Mande & ordonne Sa Majeflé à M. le duc 
dePenthievre, amiral de France, au com- 
mandant & à l’intendant du port de Roche- 
fort, & à tous autres officiers qu’il appartien- 
dra, de tenir la main à l’exécution de la pré- 
fénte ordonnance. Fait à Fontainebleau le 
feize oétobre mil fépt cent cinquante. Sign 4 
LOUIS. Et plus bas , Rouille’. 

LE DUC DE PENTHIEVRE , Amiral de 
France . 

V U l’ordonnance du Roi ci-deflus, à Nous 
adrefTée , mandons & ordonnons au comman- 
dant de 4 a cqpipagnie des cadets , & à l’inten- 1 
dant du port de Rochefort , & à tous autres of- 
ficiers qu’il appartiendra , de l’exécuter & faire 
exécuter fuivant fa forme & teneur. Fait à L<$u- 
veciennes , le vingt-quatre Octobre mil fept 
cent cinquante. Signé, L. J, M. DE BO U R- 
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BON- Et plus bas , par fon al telle l^renuTime. 
Signé , R OM I E U. 


ORDONNANC 


9 


ROI, 


Concernant les Efclaves aei Tfcs Françoifes 
de i Amérique. Du i f Juin 1756. 


5 A Majefté s’étryit fait repréfenterfordon- 
nanco du 24 Octobre 17x3 , par laquelle-,* 

6 pour les motifs y contenus, il auroit été 
défendu à toutes fortes de perfonnes éta- 
blies aux ifles françoifes de f Amérique , 
d’afl’ranchir leurs efclaves , fans en avoir au- 
paravant obtenu la permifiîon par écrit des 
gouverneurs 8c intendans , ou commi flaires 
ordonnateurs •, 8c ordonné que les affran- 
chiflemens qui feroient faits fans ces permif- 
fions , feroient nuis ,. 8c qqe les efclaves 
ainfi affranchis feroient vendus an profit de 
SaMajeftc: étant informée , qu’au préjudice 
de cette ordonnance , il fe trouve des maî- 
tres qui affranchiffent leurs efclaves , fans 
en avoir obtenu la permifiîon ; < 3 eque d’ail- 
leurs il y en a d’autres qui font baptifer, 
comme libres, des enfans dont les meres font 
efclaves , & qui par ce moyen font réputés 
affranchis. Et voulant faire*ceflér des abus 
auflî dangereux , Sa Majefté • ordonné 8c 
ordonne que l’ordonnance du 24 Octobre 
1^13 , fera exécutée félon fà forme 8c te- 
neur , dans toutes les ifles françoifes de l’A- 
niçrique. Veut en conféquencc , qu’aucunç* 


) 
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perfonnes, de quelque qualité ôc condition 
qu’elles foient , ne puiflènt affranchir leurs 
efclaves , fans en avoir auparavant obtenu 
la permiffion par écrit du gouverneur géné- 
ral 8c de l’intendant, pour ce qui regarde 
les ifles du Vent 8c de Saint-Domingue ; 8c 
des gouverneur particulier ôc commiflaire 
ordonnateur de Cayenne , pour ce qui con- 
cerne ladite ifle 8c la province de Guyanne , 
ôc que toiîs les affimchifîcmens qui feront 
faits fans ces permiffions , foient nuis , ôc 
que les efclaves ainfî affranchis n’en puiffent 
jouir, 8c qu’ils foient tenus cenfés 8c répu? 
tés efclaves ; que les maitres en foient pri- 
ves, qu’ils foient vendus au profit de Sa Ma- 
jefté ; 8c que les maîtresîoient en outre con- 
damnés à une amende , qui ne pourra être 
moindre que la valeur defdits efclaves. Fait 
Sa Majefté très-exprefïes inhibitions 8c dé- 
fenfès à tous prêtres 8c religieux, ’deffervam 
les cures auxdites ifles , de bytifer comme 
libres, aucuns enfans , à moins que l’affran- 
chiffement des meres ne leur foit prouvé 
auparavant par desa&es de liberté, revêtus 
de la permiffion par écrit des gouverneurs 
& intendans , t)U commiffaires ordonna- 
teurs ; defquels aéles ils feront tenus de faire 
mention fur les regiftres des baptêmes. Or- 
donne Sa Majefté que les enfans qui feront 
baptifés comme libres , quoique leurs meres 
foient efclaves , foient toujours réputés ef- 
claves ,*que leurs maîtres en foient privés 
qu’ils foient vendus au profit de Sa Majefté* 

H iiij. 
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8c que les maîtres foient en outre condam- 
nés à une amende , qui ne pourra être moin- 
dre que la valeur defdits efclaves. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c les lieutenans généraux, 8c in- 
tendans des ifles , 8c autres Tes officiers qu’il 
appartiendra , de tenir la main chacun en 
droit foi , à l'exécution de la prélente or- 
donnance, qui fera regiftrée, publiée & af- 
fichée par-tout où befoin fera. Fait à Ver- 
failles , le quinze Juin mil fept cent trente- 
fix. Signe, LOUIS. Et plus bas , Phely- 
peaux. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Portant que les Capitaines , Maîtres & Pa- 
trons des Bâtitnens François , feront tenus 
à r avenir de payer les droits confulaires 
# & nationnaux , aux Confuls de France 
établis daM les ports dlEJpagne*. 

Du ai Juillet 1756. 

S A Majefté étant informée des difficultés 
que les confuls de France dans les ports, d’EL- 
pagne , trouvent depuis quelque tems dans 
la perception des droits qui leur font attri- 
bués par les différens réglemens 8c ordon- 
nances rendus à cet égard ; 8c Sa Majefté 
voulant prévenir 8c faire ceflèr toutes con- 
teftations à ce fujet. Elle a ordonné 8c or- 
donne qu’à l’avenir tous capitaines' , maî- 
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très Sc patrons de navires & bàtimens , por- 
tant pavillon de France , qui chargeroiÿ: dans 
dans les ports du ^royaume , dans ceux des 
colonies françoiferde l’Amérique', ou dans 
quelque port étranger que ce foit , des r»ar- 
chandifès pour le compte & à fa consigna- 
tion , tant des ncgocians françois , que des" 
étrangers , de quelque nation qu’ils puiffent 
être , feront tenus d’acquitter Sc de payer 
au conful de France réfîdant dans le port où 
ils déchargeront lefdites marchandées , les 
droits confulaires Sc nationnaiîx , fixés par 
les réglemens Sc tarifs qui leur feront repré- 
sentés par le conful, Sc qu’il a toujours été 
d’ufàge de payer, tant fur le corps des bâ- 
timens françois , que fur les marchandées 
qu’ils 4 tranfporteront dans lefdits ports , à 
peine d’y être contraints par corps , Sc de 
mille livres d’amende, fans que ladite peine 
puifte être réputée comminatoire. Et pour 
juflifier à leur retour en France du paye- 
ment defclits droits , feront tenus lefHits 
capitaines , maîtres Sc patrons , d’en retirer 
une quittance fignée du conful : voulant Sc 
ordonnant Sa Majefté^ qu’ils répondent en 
leur propre Sc privé nom , des droits qui 
n’auroient pas été payés aux confiés , fauf 
le recours defdits capitaines , maîtres Sc pa- 
trons contre les propriétaires Sc armateurs 
defdits bàtimens , Sc les chargeurs defdites 
marchandas , ^rec lefquels ils pourront 
prendre d’avance telles précautions qu’ils 
jugeront. convenables , pour s’affurer du 
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rembourfêment defdits droits confulaircs èï 
nationaux. Mande ordonne Sa Majefté à 
moniteur Je comte de Tûuloufe , amiral de 
France , de tenir la maii*à l’exécution de la 
prq/ente ordonnance, qui fera lue, publiée 
regiftrée par-tout où befoin fera. Fait à 
Compiegne, le vingt -un Juillet mil fept 
cent trente- Ex. Signe , LOUIS, Et plus bas > 
P BEL YPEAUX. 

'LE COMTE DE TOULOUSE , Amiral de 
. ' France. 

Vu l’ordonnance du Roi à Nous adrefïée r 
avec ordre de tenir la main à Ton exécution : 
mandons & ordonnons à tous ceux fur qui no- 
tre pouvoir s’étend , de l’exécuter &: foire exé- 
cuter fuivant fa forme & teneur , lire , publier 
& regillrer par tout où befoin fera. Fait à Com- 
piegne , le vingt-quatre Juillet mil fept cent 
ti'ente-fix. Signé, L. A. DR RQURRON. Et 
plus Lis , par fonaltefl'e féréniflime. Signé , Len* 
TANT. .• 


RÉGLEMENT* 

Concernant les Equipages des Bateaux & 
autres Bâùmens qui naviguent feulement 
dans le Port & à la Baie de Marfeille. 

Vu i Mars 1737. 

S A Majefté étant informée que les ba- 
teaux Se autres bâtimens , ^ui fervent à Mar- 
feille au-paffage d’un quai à l’autre, au les- 
tage & déleftage des navires, au-tranfport 
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tfes matières pour leur caréné & chauffage*, 
8c a différens autres fèrvices dans le port, 
aux infirmeries , & aux Üles fîtuées dans U 
baie de Marfêille , font , pour la plupart , 
équipes 8c commandés par des matelots des 
autres quartiers que celui de Marfeillê , 8c 
par des étrangers de différentes nations quf 
y naviguent , fans que les officiers des clafl'es 
en foient informés , ce qui occafionne plu- 
fieurs abus contraires au .bien de fon fer- 
vice : 8c eftimant néceflàire d’y pourvoir,. 
Elle a ordonné 8c ordonne ce qui fuit. 

Article P r e*m i e r.. 

Aucun matelot d’un autre quartier que' 
celui de Marfeille , ne pourra être embar- 
qué à l’avenir , ni en qualité de patron , ni 
en celle de matelot , fur les bateaux 8c au- 
tres bâtimens qui naviguent feulement dans 
le port* 8c à la baie de ladite ville , à quel- 
que ufage que lefdits bâtimens foient em- 
ployés -, à peine contre lefdits matelots de 
quinze jours de prifon , 8c en outre de trente' 
livres d’amende contre les patrons , de la- 
quelle amende les propriétaires defdits*bâ^ 
timens feront refponfables conformeront 
à l’ordonnance de i6$i. 

II. Les gens de mer du quartier de Mar- 
feille , qui ferviront fur lefdits bateaux 8c 
autres bâtimens , foit en qualité de patrons , 
ou en celle de matelots , feront tenus de • 
prendre un certificat au bureau des clafïès, 

H V* . - 
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portait qu’ils s’y font préfentés , 8c qu’il a 
été fait mention fur les regiftres, de leur 
deflination fur lelÜSts bateaux , lefquels cer- 
tificats ils auront toujours fur eux , pour les 
représenter toutes les fois qu’ils en feront 
requis j 8c ils feront tenus de les faire rc- - 
nouveller tous les ans , dans le courant des 
mois de Janvier ou de Février , à peine con- 
tre les contrevenans de quinze jours de pri- 
fon , 8c en outre de trente fivres d’amende 
contre les patrons des bateaux & autres bâ- 
timens , de laquelle les propriétaires feront 
refponfables. ■ 

III. Il fera fart par l’un des officiers des 
clartés fërvaqt au département de Marfèiiie , 
quatre fois au moins chaque année , 8c dans 
le tems qu’il fera eftimé le plus convenable 
par lefdits officiers , des vifites exaétes fur 
lefdits bateaux 8c autres bâtimens , dans le 
port 8c à la baie de Marfeille. Us fe feront 
repréfenter par les patrons 8c les matelots 
qui y feront embarqués , les certificats qu’ils 
doivent avoir i 8c au cas qu’il s’y trouve des 
gens de mer qui foient tombés en contra- 
vention des précédais articles du préfent ré- 
glement , lefeiits officiers des elafTes les fe- 
ront débarquer fur le champ , les feront eiv 
fuite conduire dans les priions de la ville de 
Marfeille} où ils feront reçus 8c détenus par- 
les geôliers : 8c lefdits officiers des clartés 
donneront avis en même tems au procureur 
de Sa Majeftc à l’amirauté , defdites contra- 
ventions. 
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IV. Les contraventions au préfent regle- 
ment , feront pourfuivifls à la diligence du 
procureur de Sa Majefté au fiege de l’ami- 
rauté de Marfeille , fur les avis qui lui feront 
donnés par les officiers des elafles. Mande & 
ordonne Sa Majefté à moniteur le comte de 
Touloufe , amiral de France , de tenir la 
main à l’exécution 4u préfent réglement > 
qui fera enregiftré au greffé de l’amirauté de 
Marfeille , lu , publié & affiché par-tout où 
befoin fera. Fait à Verlàilles , le deuxieme 
Mars mil fept cent trente - fept. Signé , 
L O U I S. Et plus bas , Phelypeaux. 

LE COMTE DE TOULOUSE , Amiral de 
Franc:. p 

V Ü le réglement du Roi ci-deflus , k Nous 
adrefié , avec ordre de tenir la main à l'on exé- 
cution : mandons & ordonnons aux officiers de 
l’amirauté de Marfeille , de le faire exécuter fui- 
vant fa forme & teneur , enregiftrer à leur gref- 
fe , lire , publier & afficher par-tout où befoin 
fera , & en la maniéré acco»tumée. Fait à Ram- 
bouillet , le quinzieme’Avril mil feot cent trente- 
fept. Signé , L. A- DE BOURdON. Et plus 
bas , par fon aiteflé férénifïime > Signé, Len- 
FANT. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Portait réunion du corps des Galeres à celui 
de la Marÿie. Du 17 Septembre 1748. 

Sa Majefté ayant confédéré qu’il étoit du 
bien de fon fervice de, réunir le corps des 
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galeres à celui de la marine, pour ne former 
à l’avenir qu’un fefll corps de marine. Elle & 
ordonné 8c ordonne ce qui liait : 

A « -V* 

Article Premier. 

La charge de général des galères demeu- 
rera éteinte 8c fupprimée de même que 
celle de lieutenant général des galeres. 

II. Les chefs d’efeadre, capitaines 8ç au- 
tres officiers de galeres, employés par com- 
miffions 8c brevets, feront incorporés au 
corps de la marine, où ils prendront rang 
fuivant leur grade & fuivant la.datg de leurs 
commiffions ou brevets , immédiatement 
apres ceux dçs vaiffeaux de meme date 8c de 
même grade, 8c ils ferviront fous les mêmes 
dénominations que dans la mari ne, de chefs 
d’elcadre des armées navales , capitaines 
lieutenans &enfeignes de vaiifeau, làns être 
tenus de prélenter d’autres commiffions ou 
brevets^ ni de prendre l’attache de fa mirai 
à ceux, dont ils fortt pourvus, Sa Majellé les 
en difpenfa^f, 8c voulant qu’ils loient re- 
connus efdits grades & rangs en vertus def 
dites commiffions & brevets 8c de la pré- 
fente ordonnance. 

III. Lefdits officiers feront employés in- 
diftinétement à l’avenir dans les ports & à la 
mer , tant fur les vaiffeaux que fur les gale- 
res , fans être affeélés à aucun pprt ni à aucun 
bâtiment en particulier , 8c ils le rendront 
d’un département à un autre, fuivant les 
ordres particuliers qui leur feront donnés. 
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V. La compagnie des gardes de l’étert- 
dart fera & demeurera fupprimée , les offi- 
ciers de ladite compagnie prendront leur 
rang dans la marine fuivant leurs grades , 6c 
les gardes de l’étendart feront incorporés 
dans la compagnie des gardes du pavillon. * 

V. Les compagnies franches des galeres 
feront & demeureront fupprimées, 6c il en 
fera formé dix-huit compagnies franches de 

^la marine, de cinquante hommes chacune, 

* commandées par des lieutennns de vailfeau ; 
lelquélles compagnies n’étant plus affeétées 
à aucun corps de bâtiment , rouleront d’un 
département à un autre ', 6c feront le fervice^ 
dans les ports & à la mer comme les autres 
compagnies franches de la marine. 

VI. Les galeres étant des bâtimens affeétés 

à la marine , celles qui feront armées pren- 
dront à la mer avec les vaifleaux, le rang des 
officiers qui les commanderont , & un capi- 
taine plus ancien qui montera unegalere, - 
commandera à-un moins ancien qui monte- 
roit un vaifïeau , 6c ainfî des vaifleaux avec 
les galrees . ^ 

VII. Il n’y aura plus à l’avenir de diffé- 
rence pour la forme ni pour la couleur entre 
les pavillons des vaifleaux Sc ceux des gale- 
res, qui fet ont blancs comme dans la marine, 
6c arborés aux mêmes mâts , fuivant les gra- 
des ; Sa Majefté voulant que les galeres por- 
tent un rrtât d’artimon Iorfqu’elles feront 
commandées par des lieutenans générât# ou 
des chefs d’eicadre de fes armées navaliÿ. 


Digitized by Google 



ï 58 Code Militaire * 

ôc les gaîllardets au haut des mats de maître 
ôc de trinquet des galeres feront remplacés 
par des girouettes de couleur blanche. * 

VIII. Les officiers de port & de plume, 
conftruéteurs , maîtres d’ouvrages , maîtres 
dç fciences ôc arts , officiers des hôpitaux , 

& autres entretenus pour les galeres , fervi- 
ront fur le meme pied ôc fous les mêmes 
dénominations que dans la marine. 

I X. Il en fera de même des bas officiers 1 
ordinaires ôc extraordinaires employéspour^l 
les galeres, lefquels ferviront fur le même 
pied ÔC fous les mêmes dénominations que 
les officier? mariniers employés dans la ma- 

’rine-, à l’exception néanmoins des comités 
& fous-comites, argoufins, fous-argoufins 
ôc pertuifànniers , lefquels ne changeront 
point de dénomination , ôc continueront par 
rapport aux chiourmes, leurs mêmes fonc- 
tions. 

X. Les mariniers de rame feront 8 c de- 
meureront fupprimés , &c lors des arméniens 
des galeres ils feront remplacés par des mate- 
lots : il fera à cet effet choifî dans chaque 
port, fuivant les galeres qui y feront defti- 
nées, un nombre fïiffifant de matelots, les- 
quels feront particulièrement affeétés à la 
navigation des galeres. 

XI. Toutes les galeres dans les ports fe- 
ront defàrmées entièrement, ôc les chiour- 
rpes feront gardées à terre dans des bagnes , 
falles de force ou autres lieux qui feront 
deftinés pourTes renfermer. 
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XII. Les galères déformées feront remifes 
à la charge des officiers de port comme les 
vailfeaux 8c Écgates , 8c il y fera établi des 
gardiens pour les garder & en prendre foin. 

XIII. Les iritendans ou ordonnateurs au- 
ront la police des bagnes 8c folles de force, 
8c ils prépofèront les commiflaires, écri- 
vains, comités, fous - comités,- argoufîns, 
fous - argoufîns , pertuifoniers 8c autre? bas 
officiers néceffoifes pour la «foire obfèrvcr 
dans tous fes points. 

XIV. Il fera cependant établi des corps- 
de-garde de foldats delà marine à la princi- 
pale porte des bagnes 8c autres lieux où il 
y aura des forçats renfermés , afin qu’il 
foit veillé dans le dehors, à ce que les for- 
çats ne puifïent s’évader, 8c pour prêter 
main-forte, à la requifîtion des comités 8c 
argoufîns , en cas de révolte dans l’intérieur. 

XV. ^our cet effet les fèntinelîes feront 
pofées, tant à la porte du corps - de -garde, 
que dans les autres endroits qui feront juge rs 
néceffoires , 8c les confignes feront réglées 
par le commandant de la marine de concert 
avec l’intendant ou ordonnateur. 

XVI. II n’y aura d’officier de la marine de 
garde auxdits corps-de-gardes, qu’avec un 
pombre de cinquante foldats 8c au-deffus j 
mais avec un moindre nombre ce fera un 
capitaine d’armes qui commandera la garde. * 

XVII. Si par le défaut de bagnes ou autres 
établifl'emens à terre il efb eflimé néceffaire 
de laifièr des çhiourmes à bord des galères * 
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ou d’en loger à bord des vailfeaux hors cfc 
fèrvice, léfdites galeres & vaifièaux feront 
regardes comme les bagnes , St les intendans 
ou ordonrmteurs en auront la police, de la 
même maniéré qu’il efl: expliqué pour les 
bagnes & filles de fiyce établies à terre. 

XVIII. Le partage des chiourmes ne fera 
plus fait à l’avenir par divifions de galeres j 
mats dans tous les ports où il y aura des 
chiourmes, il» fera drcfic Su commencement 
de chaque année un état général des forçats 
ôc cfclaves , lequel fera divifé en trois clafles 
pour la vogue, & en deux rôles, l’un des 
rebutés & l’autre des invalides: la première 
claflc comprendra les hommes de haute tail- 
le , forts & robuftes * propres pour être 
vogue - avant tk apoftis ; la deuxieme com- 
prendra ceux d’une moindre taille <Sc force* 
propres pour être tierceiols & quarterolsj 
& la troiiîeme comprendra tous 1^ autres 
forçats propres feulement pour les baffes 
vogues } le rôle -des rebutés comprendra 
tous les forçats qui par leur trop petite taille 
ou par quelques infirmités ne feront pas pro- 
pres pour la vogue, mais qui le feront pour 
les travaux & ouvrages dans l’arfènal ; & 
enfinde rôle des invalides fera compofé feu- 
lemeiit des forçats &efclaves qui fe trouve- 
ront abfolument incapables de rendre aucun 
fervice ni à la mer ni dans le port. 

XIX. Il fera procédé an partage des chiour- 
mes dans la forme ci-defius par les officiers 
de port , commiffaires <3e contrôleurs méde? 
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cîns 6c chirurgiens de la marine, en prcTcnce 
& par ordre de l’intendant ou ordonnateur 
de chaque port. 

XX. Cet état de partage des chiourmes 
dans chaque port fera adreiïc au fecrétaire 
d’état ayant le département de la «marine, 
afin que fur l’examen du nombre de forçats 
de chaque dalle, il puifie connoître fi les 
chiourmes le trouvent fuffifamment aflor- 
ties dans les. différais ports pour les armé- 
niens des galeres ou autres travaux projettes. 

XXI. Le bureau général de la matricule 
des chiourmes fera tenu à la fuite du feci* 
taire d’état ayant le département delà mari- 
ne ; 8c étant nccefiàire pour le bon ordre que 
les numéros «des forçats foient luivis fins, 
diflinétion des ports, ces numéros feront 
donnés au bureau général de la matricule 
des chiourmes, fur les .liftes qui y feront 
envoyées des ports à rnefure que les forçats y 
arriveront, lefqnelles liftes feront renvoyées 
dans les ports apres que l’enregiftrcment en 
aura été fait audit bureau général : les fènten- 
ces de condamnation des forçats feront pré- 
fentées par les capitaines des chaînes aux 
bureaux dès com mi fiai res des chiourmes 
dans les ports , pour en être pris extrait; & 
elles feront enfuite remifes auxdits capitai- 
nes des chaînes pour être rapportées &" dépe- 
fées audit bureau général. 

XXII. Lors d& l’armement des galeres , 
la chiourme fera formée pour chaque ga- 
lère au bureau du commiflairede la marins 
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ayant le détail des chiourmes , (îiivant le 
nombre des forçats de chaque claflê qui fera 
néceflaire i cette formation 8c les rempla- 
cemens à rnefûre que des forçats viendront 
à tomber malades avant le départ des gale- 
res , feront faits de concert avec le comman- 
dant de chaque galere, de la meme maniéré 
que ce font la formation des équipages 8c 
les remplacemens des matelots fèrvant lur 
les vaifleaux , par le commifTafre chargé du 
bureau des dalles 8c armemens. 

XXIII. Les comités & fous-comites , ar- 
goufins , fous-argoufîns 8c pertuifaniers qui 
feront embarqués fur les galeresjirmées , y 
feront chargés 8c feront le meme fèrvice au- 
.quel ils ont été jufqu’à préfèn* deftinéslors 
des campagnes des galeres. 

XXIV. Les forçats feront nourris dans lès 
bagnes 5c fàlles de* force, à la même ration 
que fur les galeres dans le port. 

* XXV. Ils feront employés de deux fê~ 
maines l’une 8c à tour de rôle , aux travaux 
de fatigue des arfeaaux , fuivarit les ouvra- 
ges auxquels ils pourront être deftincs. 

• XXVI. Il continuera d’être accordé des 

forçats pour les manufactures utiles à la ma- 
rine , établies 8c à établir dans les différens 
ports. * 

XXVII. Il fera permis auffi aux fabriquans 
8c artilàns des villes où il y aura des galeres, 
de prendre des forçats pour travailler chez 
eux, aux conditions qui leur feront pref- 
crites , 8c aux foumifïions ufîtées pour k 
fureté defdits forçats. 
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XXVIII. Il pourra être établi des barri- 
ques en dehors des bagnes , où les forçats 
pourront travailler de leur métier & Faire 
vendre les ouvragés qu’ils auront faits dans 
les bagnes & /ailes de force, les jour^qu’ils 
n’auront point été deftinés à la fatigue de 
farfenal. 

XXIX. Les forçats , ouvriers dans les bar- 
raques , & ceux travaillant en ville , ne 
pourront être exempts de la fatigue de l’ar- 
fenal à leur tour fur le rôle , qu’en payant 
un autre forçat pour remplir leur fervice, 5 c 
ce payement fera fixé au moins à cinq fols. 

XXX. Le principal fervice des chiourmes 
devant au flirplus être celui delà mer, veut 
Sa Majefté que chaque année , fi les circonfi 
tances le permettent, il foit armé quelques 
galeres dans chacun des ports où elles fe- 
ront diftribuées , afin d’entretenir dans ce 
fervice les anciennes chiourmes &c d’y for- 
mer les nouvelles. 

XXXI. Et au défaut d’armement des ga- 
lères , il fera établi pendant les mois de Juin , 
Juillet, Août & Septembre , une ou deux 
galeres d’exercice dans chaque port, fuiyant 
le nombre de chiourmes qui s’y trouvera , 
lelquelles feront relevées mois par mois ; 
de maniéré que tous les forçats propres à 
la vogue , qui feront- dans le port , aient 
été exercés pendant un mois , tant au fcjoùr 
fur la galere qu’à la fatigue de la rame Sc 
autres manœuvres ; lefdites galeres ne feront 
point regardées comme étant armées , & le 
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fcrvicç, d’exercice y fera fait fous la con- 
duite des officiers dé port. 

XXXII. Les chiourmes fur lefHites gale- 
res feront exercées tous les jours pendant 
deux heures , tant par les officiers de port 
que par un lieutenant 8c un enfêigne du dé- 
partement , qui feront nommés de garde à 
cet effet par le commandant du port , fça- 
voir, une heure le matin à la vogue & une 
heure l’aprcs-midi aux autres manœuvres 
où elles peuvent être employées en g<flere. 

XXXIII. Lefdites chiourmes feront difi- 
penfccs pendant leur mois d’exercice, delà 
fatigue de l’arfenal , 8c pourront s’occuper 
hors des heures d’exercice, à divers ouvrages 
a leur profit , moyennant quoi il ne leur fera 
donné que la ration ordinaire dans le port. 

XXXIV. Le fcrvice 8c la police des ga- 
lères fera réglé à commencer du premier du 
mois de Janvier prochain , conformément 
à la préfènte ordonnance , 8c en fuivan.t 
d’ailleurs les ordonnances 8c ufages des vaifi 
féaux , à l’exception de ce qui fera particu- 
lier aux galeres , comme les faluts de la voix, 
la garde , les peines , l’habillement 8c la 
nourriture des chiourmes , fur quoi l’on aura 
recours aux anciennes ordonnances des ga- 
lères en ce qui n’y efi: pas déroge par la pré- 
fente. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté à moniteur 
le duc de Penthievre, amiral de France , aux 
vice-amiraux, lieutenans généraux , inten- 
dans, cheîs d’efeadre ? commiffaires géné^ 
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raux , capitaines , commiflaires, lieutenans, 
enfcignes & autres officiers de la marine , 
de tenir la main & de fe conformer chacun 
en droit foi, à l’exécution de la prcfente or- 
donnance. Fait à Verfailles , le vingt- fcpt 
Septembre mil fept cent quarante-huit. Si- 
gné y LOUIS. Et plus bas , PhelypeXux. 

LE DUC DE PE NT MIEVRE , Amiral de 
France, 

V U l’ordonnance du Roi ci-deflus,.à Nous 
adreflee , avec ordre de tenir la main à fon exé- 
cution : mandons aux vice- amiraux , lieutenans- 
généraux, iotendans , chefs d’efcadre , commif- 
iàires généraux , capitaines, commiflaires ,*lieu- 
tenans , enfeignes & autres officiers de la ma- 
rine qu’il appartiendra, de la faire exécuter , 
chacun en droit fci , fuivantfa forme & teneur ; 
& ordonnons aux officiers d’amirautés de la 
faire cnregiftrer à leur greflé. Fait à Fottfaine- 
bleau , le huit Odobre mil fep: cent quarante- 
huit. Signé , L. J.' M. DR BOURBON. Et 
plus tas , par fon altelle féqffiiflîme. Signé, Ro- 
MIEU. 


ORDONNANCE D ROI, 

. • 

Qui difpenfc de l'ordre des clajjes de la Ma- 
rine y tant les Matelots originaires de la. 
Ville de Dunkerque , que les Etrangers qui 
viendront y chercher du Jervice & s'y établir. 

, Du 16 Février 17 $9. 

S A Majefté voulant donner de plus en plus 
à la ville de Dunkerque des marques de & 



t • * 
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prote&ion , & favorifer le commence qui 
fe fait en ce port , en facilitant les moyens 
de former les équipages des navires qui y 
arment , Elle a jugé à propos de difpenfer 
de l’ordre des claflès de la marine , tant les 
matelots originaires de ladite ville , que les 
étrangers qui viendront y chercher du lèr- 
vicé &c s’y établir: fur quoi voulant expli- 
quer lès intentions plus particulièrement , 
Elle a ordonné' de ordonne : 

Article Premier. 

Les gens de mer, originaires de Dun- 
kerque , continueront à jouir du privilège 
den’être point aflujettis à l’ordre des claflès 
de la marine. 

II. Ils auront cependant attention à Ce 
faire inlèrire eux & leurs enfans fur le re- 
giftre particulier qui fera tenu au bureau des 
claflès à leur égard. 

III. Il en fera de meme des gens de mer des 
pays étrangers , quf viendront chercher du 
fervice à Dunkerque ou voudront s’y éta- 
blir , lefqucls jouiront du privilège deai’ê- 
tre point aflifjettis à l’ordre des claflès de la 
marine ; & ils oblèrveront feulement de Ce 
faire inlcrire fur le regiftre particulier des 
étrangers, en juftifîant de leur pays. 

IV. Les uns & les autres qui auront été 
ainfi inlcrits fur les regiflres particuliers du 
bureau des claflès pour les Dunkerquois & • 
pour les étrangers , 11e pourront être com -, 

mandés ' 
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-mandés d’autorité pour fervir fur les vaif- 
ièaux de Sa Majefté. 

V. Ils pourront néanmoins être admis « 
s’y embarquer ,lor {qu’ils fe préfenterontde 
gré à gré pour y fervir ; 8c il leur fera ac- 
cordé des falaires proportionnés à leur bon- * 
ne volonté 8c a leur capacité , {ans que pour 
raifon de leur engagement -volontaire , ils 
•jmiflent ctre forcés à entreprendre une nou- 
velle campagne apres celle qu’ils auront 
remplie. 

VI.Les gens de mer François , non originai- 
res de Dunkerque,qui viendront s’y habituer 
ou y chercher du fervice , feront entière- 
ment a (Tu je tris à l’ordre des clafles , 8c com- 
mandés .à leur tour pour ie fervice fur les 
vaifleaux de Sa Majefté , ainfi que tous les 
matelots , pêcheurs , novices & moufles ha- 
bitués à Dunkerque, qui ne feront point 
mferits fur les regiftres particuliers , l’un 
pour les Dunkerquois , 8c l’autre pour les 
étrangers. 

VII. Les enfans defclits matelots , nés à 
Dunkerque , ou qui naîtront en cette-ville, 
pourront être inferits fur les regiftres des 
Dunkerquois,, 8c comme tels , jouir du pri- 
vilège de ne fervir fur les vaifleaux de Sa 
Majefté que de gré à gré , par engagement 
Volontaire à chaque campagne. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté à moniteur 
le duc de Penthievre , amiral de France, & 
a l’intendant de la marine à Dunkerque 
8c autres officiers qu’il appartiendra 3 dfi. 

Jqw VJk I 
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, tenir la main à l’exccution de la prêtent® 
ordonnance , qui fera lue , publiée & affiU 
chée par-tout où befoin fera. Fait à Ver- 
failles , le teizieme jour du mois de Février 
mil fept cent cinquante-neuf. Signé \ LOUIS. 
*Et plus bas , Berryer. 


LE DUC DE PENTHIEVRE , Amiral de 
France . 

U l’ordonnance du Roi , à Nous adrelfée , 
avec ordre de tenir la main à fon exécution : 
mandons à l’intendant de la marine à Dunker- 
que , & autres officiers qu’il appartiendra , de 
la faire exécuter fuivant (a forme & teneur ; 
& ordonnons aux officiers de ladite amirauté de 
h faire enregiftrer à, leur greffe , lire, publier, 
ci afficher par-touf où befoin fera , &' en la ma- 
niéré accoutumée. Fait à Ycr failles , le dix-neuf 
Février mil fept cent cinquante-neuf. Signé , 
L. J. M. DE BOURBON. Etplus bas , par fou 
altefle féréniflime. Signé, de Grandbourç. 


ORDONNANCE DU ROI. 

Concernant le nouveau traitement accorde par 
Sa Majejlé , pour les tables ternies à la Mer 
pat les Commandons de fes VaiJJeaux . 

s » w » * 

Du x8 Juin I7f5>. 

S A Majefté ayant par fon ordonnancé 
<1 aujourd’hui réglé le traitement qu’Ellç 
veut accorder à l’avenir aux officiers géné- 
raux , capitaines & autres officiers comman- 
dons lés vailfcaux , frégates ôc autres bâtit 

li . , . / > * ~ . * 
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•mens, pour les dcpenfes.de leurs tables. 
Elle juge à propos de fixer par celle-ci de 
quel teins commencera ledit traitement à 
l’égard des efcadres qui font au dehors , & 
des vaifleaux & autres bàtimens armés ac- 
tuellement ; en conféquence , Elle a ordonne 
& ordonne : • _ é 

Article Premier. 

Le traitement. accordé par Sa Majefté pour 
les dépenfes des tables- des officiers géné- 
raux & capitaines commandans des vaifi- 
féaux , commencera , pour ceux de l’efcadre 
du fieur maréchal de Conflans , à compter 
du jour où la table a commencé fur chacun 
des vaifteaux de ladite efeadre , dans quel-, 
que port où ils aient armé. 

II. Il en fera de même à l’égard du fieur 

de la due , chef d’efcàdre des armées na^- 
vales de Sa Majefté, & des capitaines com- 
mandans des vaifteaux dans l’efcadre de Toit*. 
Ion. " v 

III. Et par rapport aux capitaines de vaifi* 
feau ,4ieutenans de vaifteau & autres offi- 
ciers commandans actuellement des fréga- 
tes , foit faifant partie defdites efcadres ou 
armées pour les croifieres & elcortes de 
cabotage , le nouveau traitement pour les 
tables ne commencera qu’à compter du pre- 
mier jour du mois prochain. 

IV. Le nouveau traitement pour les ta- 
bles à l’égard du fieur de Bompar , chef d’ef- 
cadre des années navales de Sa- Majefté,, <5 £ 

H 
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f des capitaines & lieutenans commandans 
: des vaiflèaux &. frégates dans l’efcadre étant 
./ous Tes ordres , commencera à compter du v 
^vingt-un du.mois d’ Avril-, &.pour le fleur 
de Manrville , commandant le vaifleau Je 
'glorifiant, .à compter du .premier -Janvier de 
Ja préfente année. 

V. A l’égard du fleur de Marnieres. capi- 
taine , commandant le vaiflèau de Sa Ma- 
•jçfté Y Achille, & dés lieutenans comm'an- 
dans les .frégates le Zephlr 8c la Sirène , le 
.nouveau traitement commencera à compter 
du il Janvier de la préfente année. 

VI. Et à l’égard des autres commandans 
,dc frégates 8c flûtes de Sa Majefté qui (ont 
.hors des côtes d’Europe , le nouveau traite- 
ment commencera à compter du quatrer 
yingt-onzieme jour de leur départ. 

VII. $a Majefté remet , au retour de fès 

.vaiflèaux actuellement aux indes orientales, 
à fixer Je traitement qu’Elle jugera à propos 
d’accorder pour les tables des commandans 
flefdits vaiflèaux. ' ■ 

Mande &c ordonne Sa Majefté àêtnonfl 
Je duc Je Penthiévre , amiral de France , 
flux officiers généraux , capitaines & autres 
officiers commandans iès vaiflèaux & au- 
tres bâtimens , intepdans , commiflaires gé- 
néraux ou ordinaires à la fuite des armées 
navales ou efeadres i comme aufli aux com- 
mandans 8c intendans ou ordonnateurs de 
la marine , commiflaire.s 8c contrôleurs dans 
£e? ports , dç fc conformer aux difpoiitions 

•v 
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èc la préfente ordonnance , & de tenir la-’ 
main , chacun en droit foi , à fon exécution.' 
Fait à Verfailles , le dix-huit Juin mil fepr- 
cent cinquante - neuf. Signe , L O UTS. £V 
plus bas , Be’r ryi r,-' 

LE DUC DE PÊNTHIEVRE > Amiral & 

v France . 

y U l’ordonnance du Roici-deffus , à Noua ' 1 
adreflee , avec ordre de tenir la main a fonexé-' 
cation : mandons a^x officiers- généraux , capi- 
taines & autres officiers commandans fes vaif- 
feaux & autres bâtifnens , intendans , commit-, 
faires généraux & ordonnateurs à la' fuite des : ' 
armées navales ’ou efoadres , comme suffi aüx‘ 
commandans & intendans otf ordonnateurs delà 
marine , commiflaires & contrôleurs dans les 
ports, de fe conformer aux difpofitions de la' 
préfente ordonnance , & de tenir la main , cha- ; 
cun en droit foi , à fon exécution. Fait à Ver- ” 
foilles’, le vingt Juin mil 1 e pt cent cinquante-' 
neuf. Signé', L. J. M. DE BOURBON. Er 
plus bas t par fohalteffeféréniffime; Signé, DE’ 
Grandbourg.’ 


ORDONNANCÉ DU Rt)I, 

Portant reglement Jiir ce qui doit être pay # 
aux -Officiers généraux , Capitaines <& au-, 
très Commandans des vaijfeaux de Sa' 
Majejlé , pour la depenfe de leur table a 
mer. Du i 8 J um 17^ pc 

S A MajeRc s’étant fait rcpréfentcr fon or-' 
doimancc du 10 Juin 1716 , ponant régie-' 

I iïy 

* ... 1 * * 
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ment fur ce qui efl paye actuellement atiüc' 
officiers généraux , capitaines 6c autres com- 
man dans de (es vaifleaux 5c autres bâtimens, 
pour la dépenfe de leur table à la mer. Elle 
a reconnu qu’il étoit du bien de Ton fervice 
de faire quelques changemens aux difpofï- 
tions qui y font contenues •, 8c voulant en 
meme tems traiter favorablement lefdits of- 
ficiers , Elle a ordonné 6c ordonne : 

A r t i c 1 ï Premier. 

Le vice-amiral aura à la mer cent cinquante’ 
livres par jour, tant pour fà table perfon- 
nelle , que pour les gages &\fub fi fiance des 
officiers de fa maifon 6c de lès valets , en tel 
nombre qu’il eftimera lui être néceffaire 
pour fon fervice. 

II. Le lieutenant généra] aura à la mer' 
cinquante livres par jour, tant pour fa table' 
perfonnelle , que pour les gages 5c fubfif- 
tance de fes valets. 

III. Le chef d’efcâdre aura à la mer vingf 
livres par jour, tant pour fa table perfon- 
nelle , q*ie pou|ks*gages 6c fubfiftance de 
les valets ; 8c il aura de plus le même traite- 
ment qu’un capitaine tenant la table , fuivant 
je rang du vaifleau qu’il commandera. 

IV. Le capitaine de vailfeau commandant 
un vaillèau du premier rang, foit à trois- 
ponts ou à deux ponts , portant du vingt- 
quatre à la féconde batterie , aura trente li- 
vres par jour, tant pour fa perfonne 6c les 
uftenfiles de table pendant la campagne, que 
four les gages 6c la nourriture de fes valets*- 
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- Le capitaine de vaifleau commandant un* 
Vaifleau du fecond ou du troifleme rang , de 
foixante à quatre-vingts canons, portant du 
trente-fix ou vingt-quatre à la première bat- 
terie, Sc du dix-huit ou douze à la fécondé 
batterie , aura vingt-cinq livres par jour. 

Le capitaine de vaifleau commandant un 
vaifleau du quatrième rang, une frégate,* 
une galere eu autre bâtiment, aura vingt li- 
vres par jour.' 

Le capitaine de frégate , le lieutenant de 
vaifleau , le capitaine de brûlot 8c l’enfeignç 
de vaifleau commandant un vaifleau, une’ 
frégate ou autre bâtiment aura quinze li- 
vres par jour.; -v . . . v . . ; 

Le lieutenant' de frégate & le capitaine de- 
flûte commandant un vaifleau , une frégate, 
tine flûte ou autre bâtiment , aura dix- livrer 
par jour, u ; .. . : 

• V. Chaque commandant de vaifleau &T 
autre bâtiment fera chargé de la nourriture 
de tous les officiers que 3a Majefté nom- 
fhera pour fervir à la mer fur le vaifleau , y 
compris l’aumônier ,' l’écrivain & le chirur-” 
gien-major, & ledit commandant aura cin-’ 
quante fols par jour pour chacun. 

- VI. If aura de même cinquante fols par’ 
four pour chacun des autres officiers non : 
attachés au vaifleau , comme les intendans 9 > 
commiflaires généraux , commiflaires ordi- 
naires de la marine , majors , aides-majors,' 
officiers des compagnies des gardes du pa-‘ 
Villon ôc de là marine y ôc autres officiers 3 

biiif 
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cenfes de l’armée ou de l’elcadre , 8c égaler 
ment pour chaque paflàger embarqué par 
ordre, qui devra être nourri à la table. 

VII. Dans les campagnes aux i fies de -TA» 
mérique, le commandant du vaifleau on au-* 
tre bâtiment,- aura au delàrmement quatre 
livres par jour pour chacun des officiers 8c 
autres pcrfonnes qu’il aura nourris à là ta- 
ble , .8c ce à compter du quatre-vingt-onzie- 
me jour de campagne , 8c la campagne à cer 
égard ne fera cenfëe être commencée que du 
jour du départ des Vaifleaux pour leur routa 
direéte à l’Amérique: 

VIII. Le traitement des commahdans des 
vaifleaux 8c autres bâtimens de Sa Majeftc,. 
pour la nourritüre dcs officiers à leur table y 
fera réglé de la même maniéré dans les cam- 
pagnes à la cofle de Guinée & au-delà do 
ïa ligne, ou par des ordonnances particuliè- 
res , luivant les ordonnances des campagnes.- 

IX. Les vice-amiraux ôc lieutenans géné-? 
araux pourront admettre à leur table parties 
liere les officiers de l’état-major de l’armée 
ou efeadre, 8c autres qu’ils jugeront à pro- 
pas; 8c ils auront pour chacun d’eux cin-r 
quante fols par jour à l’armement , 8c cin* 
qnante fols ou quatre livres au- defarme- 
ment, fuivant eequi eft porté aux articles 
précédens. Us en avertiront avant le départ 
l’intendant ou ordonnateur du port, afin 
qu’il puiflè faire diftinguer dans les rofles 
de payement les officiers nourris à la table 
du général , de ceux qui feront» la table dtt^ 
.capitaine de pavillon. 
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X. Après la publication de la préfente or-- 

donnanceç il n*y aura plus par jour à la table 
des commandans des vaiflèaux 8c autres bâ- 
ti'mens de Sa Majefté , qu’un fèul repas err 
nlets chauds , tant dans les rades qu’à la 
mer , lequel repas fera entre trois 8c quatre 
heures après midi , tant en etc qu ? cn hiver* ' 
& de maniéré qu’en hiver il n’y ait aucun; 
feu de cuifine au coucher du Toleil. Ordonne 
expreflément Sa Majefté aux officiers géné- 
raux , capitaines & autres officiers comman- 
dant; fes vaiflèaux 8c autres bâtimens , de 
niaintenir cette réglé invariablement , à pei- 
ne de defobéiflance. 

XI. Le payement de la table des officiers' 
généraux commencera du jour que le vaif- 
ïeau ira en rade, <5e finira au jour de la ren- 
triée du vaifleau- dans le port. ' 

Le payement de celles des eapitaiftej 8c 
autres officiers commandant les vaiflèaux 
8c autres bâtimens de Sa Majefté , commen- 
cera du, jour 'que la chaudière fera établie 
pour la nourriture des équipages , 8c finira; 
le jour qu’ils remettront lcfdits vailTeaux aux» ‘ 
officiers de port. ' « 

XII. Si le commandant d’un vaifleau veut 
donnée fa table, àquelques- uns des gardes 
dû pavillon 8c de; la marine embarqués fur 
le vaifleau, il fera payé dejeurs rations ert 
açgent par le tréforier de la marine, fui vant. 
Je prix du traité du munitionnaire , il fera 
tenu d’ailleurs d’en avertir à l’avance l’in- 
l^ûdaut ouordônnatcur du port- de l’anüe- 

ly 
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ment , afin qu’il ne fafle point embarquer par 
le munitionnaire les vivres po‘ur hrfubfiftan- 
ce defdits gardes du pavillon ou de la ma- 
rine. 

XIII. Les commandans des vaifleaux ôc 

autres bâtimens , au moyen du traitement 
qui leur eft accordé par la préfente ordon- 
nance, étant chargés des gages & de la nour- 
riture de leurs valets, fans aucun décompte 
à leur égard , pour quelque raifon que cc 
foit , pourront en embarquer le nombre 
qu’ils jugeront leur être néceflàire , foit pour 
leur fervice perfonnel , foit pour leur table y 
8c en ce fera compris le trompette pour le» 
officiers généraux qui font dans le cas d’etï 
avoir. . . ■ 

XIV. Lefdits valets , tant des officiers gé- 
néraux que des capitaines 8c autres comman- 

- dan§ des vaifleaux & autres bâtimens , ne 
feront plus compris dans les rôles , comme 
faifimt partie de l’équipage des vaifleaux , & 
ils feront portés pour mémoire feulement à 
la fin des rôles de revues d’armement 8c de 
deferm ement. 

XV. Les valets de tous les autres officier» 
embarqués ne feront plus cenfcs faire partie 
de l’équipage , &c ils feront compris dans le» 
rôles après les mpuflès ou garçons de bord. 
Lefilits valets auront chacun douze livres 
de folde par mois, 8c feront nourris par le 
munitionnaire à ration 8c demie par jour 
four chacun. 

XVI. Le commandant d’un vaifleau ou 


y" 
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autre bâtiment , voulant nourrir â Ton office 
quelques-uns defdits valets des officiers emr 
barques, fera tenu d’en avertir l’intendant 
ou ordonnateur du port, afin que le muni- 
tionnaire n’embarque point les vivres pour 
leur fubfiftance -, & ledit commandant lèra, 
payé de leurs rations par le tréforier de la 
marine, fuivant le prix du traité du muni- 
tionnaire. .r 

XVII. Il en fera de même des valets do' 
paflagers nourris à la table , & des paflagers 
que le commandant du vaiflèau voudra nour- ' 
rir â fon.office , au lieu de les laiflèr nourrir 
par le munitionnaire. 

XVIII. Défend Sa Majefté â tous com-f 
mandans de fes vaiflèaux ou autres bâtimens*- 
& à tous officiers embarqués > de prendre 
aucun - matelot ou moufle de l’équipage,' 
pour le faire fervir de valet , voulant que les 
valets des officiers foient effe&ifs , -> ôc de' 
l’âge de quinze ans au moins, -fan s qu’il 
puifle être pafle dire élément ou indire été-* 
ment aucun pafle - 1 volant , pour eh retirer ' 
la folde & les rations , de quelque maniéré ’ 
que ce puifle être. . „ , • 

XIXv Permet néanmoins à l’aumônier , â 
Pécrivain & au chirurgien-major feulement, > 
de prendre chacun un moufle, du nombre 
He ceux de l’équipage, pour les fervir ; & 
Veut que lefdits moufles retirent tous les- 
jours leurïation du fond de calle , en la ma- ' 
fiiçre ordinaire ,vfan§ qu’il puifle y avoir a»* 
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tun compte à cet égard , à l'armement ©uatir 

defarmement des vaifTeaux. 

XX. Défend Sa Majefté aux commandans* 
«de fes vaifleaux & autres bâtimens d’em- 
barquer aucun palTager , fans ordres exprès- 
de fa part , ou fignés du commandant & do 
l’intendant ou ordonnateur du port , .ou dur 
gouverneur & de l’intendant ou ordonna- 
teur de la colonie \ lcfquels ordres régie-* 
ront ceux qui devront être nourris à la ta- 
ble, ceux qui , du confentement du com- 
mandant , auront fe>n office , & ceux à qui ik 
devra être fourni du- fond de calle par lo* 
munitionnairc ration fimple Ou ration 80 
demie en nature, fans que. lefdites rations ; 
puiftent être jamais payées en argent , .fous . 
quelque prétexte que ce foin. 

XXI. A l’égard des pafïàgcrs à prendre à- 
la mer ou dansJes pays étrangers, les or- 
dres pour leur fubfiftance feront donnes 
dans la même forme par le général de l’ar- 
mée ou le commandant de l’efeadre, & vi- 
fés de l’intendant ou du commiflaire géné- 
rai ou ordinaire ; ôc- en cas qu’un vaifleau & 
trouve feul , le certificat des partagera. em-« 
barquésdèra fignédu commandantydes deux: 
premiers officiers & de l’écrivain < du. vaift 
feau* 

XXII. Entend néanmoins Sa Majefté qui! 
ne fera embarqué aucuns partàgers àla mer 
oudans les pays étrangers, fans des raifons 
fckn fondées ?a £ einc , parles commandaas 

« 
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3cs Vâiflcaux , de perdre la nourriture qu'ils 
leur auront fournie oit' fait -fournir parle 
commis du- munitionnaire ; 8c veut qu’à 
l’arrivée des vaiflêaux, lefditS commandans 
envoient aufecrétaire d’-état ayant de dépar- 
tementale la marine , une lifte defdits paflà- ' 
gers , expliquant les r raifons • qu’ris. auront 
eues d© les recevoir à leur bord , afin que - 
fur le compte qui en fera rendu à Sa Ma- 
jefté, Elle puiflé^donner Ces ordres aux in- 
tendans ou eommiflàires pour allouer la. dé- 
penfe de-leur fubflftance , foit à la table ou 
office du commandant ) pour ceux qui y au-> ’ 
ront etc nourris', foit au munitionnaire. - 
XXIII. Le boulanger & le boucher , enl^ 
barques furchaquë vaifTeau, ne feront point 
réputés valets, Sc feront- partie de l’équipa- » 
ge, comme matelots. Ils feront payés par 
Sa Majefté , de leur fblde , à raifon de vingt? 
une livres par mois) ôc auront chacun une 
ration & demie par jour , qui leur fera dé- 
livrée par le- commis du munitionnaire , de 
même qu’au refte de l’équipage , fans que 
les commandans des vaiflêaux & autres bar 
timens puiffenr nourrir défaits boulanger & 
boulanger à leur office y ni aucun autre offir- 
cier marinier , matelot, foldat & moufle , 
fous pîétexte d’en retirer les rations en ar- 
gent y ou de leur en procurer le revenant-r 
Dbn en nature; 

XXIV. Sa Majefté défend à tous com- 
tnandans de fes vaiflêaux & autres bâtimens 
éprendre, troquer ou emprunter,, fou$ 
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aucjnn prétexte , des commis du munition-' 
iiaire embarqués, telle nature de vivresque 
ce puiftè être, 8c auxdits commis, de don- 
ner aucuns certificats de rations , fous pré- 
texte qu’elles n’ont pas été prifès en efpe-< 

' ces , à peine de radiation de tout ce qui fers 
contenu dans lefdits certificats, ■ 

XXV. Excepté feulement la machemourô' 
néccftaire pour la nourriture des beftiaux 
Sc volailles deftinés pour la table defefits 
commandans ; laquelle machemoure , au- 
deflous de la groffèur d’une noifêtte , pourra 
être délivrée par lefdits commis du muni- 
tionnaire , dont l’écrivain embarque fur cha» 
que vailfèau tiendra un état exaâr, jour par 
jour , qui fera vifé à la fin de la campagne ‘ 
par l’intendant , commiftaire général ou or- 
dinaire , s’il y en a d’embarqués , ou par l’in- 
tendant ou ordonnateur’ du port, qui en ré- 
gleront le prix- que lefdits commandans- 
payeront en argent au munitionnaire. • 

XXVI. Permet Sa Majefté aux commari- ' 
dans de fes vailfeaux 8c autres bâtimens de 
prendre du munitionnaire quelques farines , 
vins 8c légumes pour leur table , dans le ca3 
où les vaifleaux étant dans les colonies ou 
. pays étrangers, il leur fèroit envoyé des vi- 
vres de France pour prolongation de cam- 
pagne ; ,8c afin qtie cette facilité ne puîfïè 
tirera conféquence & s’exécute avec ordres ■ 
veut Sa Majefté que lefdits commandans de- 
mandent lefdits vivres aufli-tôt qu’ils feront 
* arrivés , par un feul 8c meme état , certifié 
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par J’ 'écrivain , fans en pouvoir reprendre 
dans la fuite. 

XXVII. Ledit état étant remis à l’inten- 
dant de l’armée, ou commiflaire général ou' 
ordinaire, qui le vifèra -, il donnera ordre 
par écrit aux écrivains du convoi , de faire 
délivrer Iefdits vivres , / en les expliquant 
par efpece &■ quantité auxdits commandans 
qui en donneront leur reçu *, le prix defquels 
vivres fera payé en argent au munitionnairc 
par lelclits commandans.- 

XXVIII. Et pour sûreté du payement au’ 
munitionnaire des prix defdits vivres 8c de 
" la machemoure , il fera du montant fait dé- 
compte 8c retenue par le tréforier de la ma- 
rine , au payement du defarmement defdits 
commandnns , pour en remettre la fomme 
au munitionnaire. 

XXIX. En tems de guerre , Sa Majefté fera - 
tenir compte .aux capitaines qui commande- 
ront des vailfeaux à Bref! 8c à Rochefort,- 
de d’augmentation du fret 8c prime d’alsû- 
yance qu’ils auront payé au-delà des prix 
ordinaires en tems de paix, pour les provi- 
ens qu’ils auront fait venir de Bordeaux 
pour leur table , fur des bàtimtns de com- 
merce -, 8c ce par forme d’indemnité , fur la 
preuve qui en fera faite en rapportant les 
certificats néceflaires de la chambre du com- 
merce de Guyenne. 

XXX. Sa Majefté ayant pourvu , par le 
préfente ordonnance, aux avantages qu’EIlc 
yeut bien accorder aux commandans de fes 
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vàiflêaux & autres bâtimens, pour les met*' 
tre en état de fouténirla dépènfe de leur ta- 
ble avec la dignité qui convient à leur ca- 
râ&ere , Elle leur défend très-expreflement : 
de vendre' dans les colonies ou pays; étran- 
gers, fous quelque prétexte que ce foit , au-: 
cuns vivres embarqués pour leur table , afin 
d’éviter abfolumenjt toute efpece d’appar. 
rence de commerce quelconque. 

XXXI. Fait également Sà Majefté très- " 
expreflès défenfes aux commaiffilans de fe$ 
vàiffeaux «3 e autres bâtimens, & à tous ©ffi ; 
ciers qui y feront embarqués , à peine de 
defobéifTance , d’en faire ou laiffer débar- 
quer aucunes marchandées où denrées quel- 
conques , foit qu’elles leur appartiennent ou 
non , à moins qu’elles n’aient été chargées; 
ch vertu d’ordres de Sa Majefté , expédiés 
par lefccrétaire d’état ayant le département 
de la marine. . 

XXXII. £t pareillement ordonne Sa Ma- 
jefté aux cemmandans <de fes vaiffeaux & 
autres bâtimens., & à tous officiers qui y fe- 
ront embarqués , d’empêcher qu’il foit reçu 
a bord aucunes marchandifes ou denrées,, 
autres que «pour le compte de Sa Majefté t 
où pour la table. 

. XXXIII. Entend néanmoins que fes vai£ 
{eaux , lors du départ des colonies pour leur 
retour en Fiance, puifïènt charger à fret* 
att profit de Sa Majefté , quelques marchan- 
dées & denrées du pays , fuivant que les cif 
«ônftances pourront l’exiger pour le bien 
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in commerce, &• fuivant les arrangemens> 
qui feront concertés alors entre les gouver*. 
neurs 8c intèndans, oü ordonnateurs 8c les 
commandans des vaifTeaux.- 

XXXIV. Veut Sa Majefté qu’en pareil cas 
il foit tenu regiftre' particulier , par l’écri- 
vain du vaiftèau, de tout ce qui y fera ainfi 
embarqué > lequel regiftre fera cotté & pa- 
raphé par le commiflairedeTefcadre, s’il y 
en a d’embarqué ,=,& ligné à chaque article - 
&à fa clôture, -tant' par ledit écrivain &par 
le commilfaire, que par le commandant du^ 
vaiflèau-.- ' 

XXXV. L’écrivain délivrera aux proprié- 
taires oü' commiffionnaires les connoilfe- 
mens néceflaires ,- lefquels connoiffemens. 
feront lignés par lui ôc vifés par le comman-' 
dant du vailïeau 8c par le commillàire de' 
l’efeadre , s’il y en a d’embarqué, à peine de 
nullité defdits connoiftemcns par le défaut- 
d’aucune defdites fignatures , & fans que les 
propriétaires puiflènt avoir aucun recours^ 
pour le les faire délivrer , ou à leurs couvf 
mifiîonnaires.- 

XXXVI. Toutes marchandées & denrées ; 
des colonies , qui , à l’arrivée dans le port ; 
où elles feront’ débarquées , ne fe trouve- 
ront point* avoir été portées fur le regiftre 
de l’écrivain , ligné par lui à chaque article 
fous le vifa du commandant du vailfeau 8c 
du commiftàire de l’elcadre, s’il y en a d’em- 
barqué, feront confilquées au profit de Sa.- 
Majffté.» 
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XXXVII. A l’arrivce des yailïèaux , Tin-" 
fendant ou ordonnateur du port où lelHites 
marehandilès 8c. denrées feront débarquées ,■ 
en réglera le fret, fuivant le cours des places 
de commerce -, 8c en cas de conteftation fur 
le prix du fret, les marchandifes 8c denrées 
pourront être délivrées aux propriétaires 
ou com millionnaires , en donnant par eux 
caution folvable pour afsûrer la perception 
du fret au profit de Sa Majefté, lorlqu’il 
aura été par Elle fixé ainfi qu’il appartiens 
dra. , 

. XXXVIÏI. Ordonne Sa Majefté que les' 
deniers provénans du fret defdi tes marchan- 
difes 8c denrées , feront portés à la caille du 
tréforier de la marine qui en fera recette ex- 
traordinaire au profit dé Sa Majefté ; &c les 
quittances dudit tréforier en fuite des or-= 
donnances de l’intendant' ou ordonnateury 
8c vi fées pair le contrôleur de la marine, 
feront décharges valables aux propriétaires 
ou commifiionnaires , pour le payement' dut 
fret deldites marchandifes ou denrées. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté à moniteur*' 
le duc de Penthievre, amiral de France , au»; 
officiers généraux , capitaines 8c autres offi- 
ciers commandant fes vailfeaux 8c autres bâ- 
timens jûntendans , commilfaires généraux 
ou ordinaires à la fuite des armées navales 
ou efeadres, comme auffi aux commandans 
ôc intendans , ou ordonnateurs de la mari- ’ 
rie , commiflàires 8c contrôleurs dans Ies ; 
ports , gouverneurs 8c intendans ou or- 
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«formateurs dans les colonies , d’oblervet 
la prélente ordonnance, & de tenir la main,, 
chacun en droit foi, à Ton exécution. Fait à 
Verlailles ledix-ffiuit Juin mil fept cent cin- 
quante-neuf, Signe y LOUIS. Et plus bas y 
Berryer.- 

LE DUC DE PENTHIEVRE , Amiral de 
France. 

Vu l’ordonnance du Roi ci-delîus , à Nou» 
adreffée , avec ordre de tenir la main à fonexé- 
cution : mandons aux officiers généraux , capi- 
taines & autres officiers commandans Tes vaif- 
feaux > intendant , commifîaires généraux & 
ordinaires à la fuite des armées ou efeadres , 
comme auffi aux commandans & intendans ou 
ordonnateurs de la marine , commiflàires & 
Contrôleurs dans les ports, gouverneurs & in- 
tendans ou ordonnateurs dans les colonies , de 
tenir la main , chacun en droit foi , à fon exéc- 
ration. Fait à Verfailles , le vingt Juin mil fept 
cent cinquante - neuf. Signé , L. J. M. DE 
B O U R BON. Et plus bas , par fon alteffe férér 
ttflime. Signé, DE GRA.NDBOURG* 

c 
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RÈGLE ME N T 

P ourla police & difcipline des équipages de* 
Navires marchands , expédiés pour les Co- 
lonies Françoifes de F Amérique , & far ce 
qui doit être obfervé pour les rcrnplacemens 
des équipages , tant des Vaifaeaux de Sa 
Majejlé , que des Navires marchands . • 

Du 11 Juillet 17 f 9. 

S A Majeflé s’étaht fait représenter fes-or-' 
donnances 8c réglemens des 12 Mai 1715?, 
2.3 Décembre 1711, 19 Juillet 174a , if> 
Mai 1745 8c 22 Juin I7f 3 » fur la police qui 
doit être obfervée aux colonies françoifes 
de l’Amérique', pour les gens de mer des 
équipages des navires ,.enfemble la déclara- 
tion du 18 Décembre 1718, 8c l’arrêt de 
fon confeildu 19 Janvier 1734, p * u ^ u î et do 
rembarquement 8c débarquement des ma- 
telots dans les ports du royaume 8c les pays 
étrangers'; 8c étant informée que les difpo-* 
fitions portées par lefdites ordonnances ne ‘ 
font pas exactement obfervées dans lefdites 
colonies , 8c qu’elles ne font pas.d’ailleurs' 
fïiffifantes pour réprimer divers abus qui s’y 
font introduits , au préjudice du bon ordre 
&dc la difcipline des gens de mer; 8c defe- 
rànt pourvoir en même tems aux rempla- 
cemens des équipages des vai fléaux 8c au-' 
très bâtimens de Sa Majelié, 8c à ceux des' 
navires de fes fujets qui fe trouveroient dans'- 
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île cas d’en avoir befoin ; Elle a arrêté le pré- 
sent réglement ainfi. qu’il fuit : 

. - Art-ici.! Premier. 

Il fera fait à bord des navires marchands^* 
âuffi-tôt après leur arrivée aux colonies fran- 
çoifes de l’Amcrique, par le commiffaire 
bu autre officier chargé du détail des claffes, 
une revue exaéte de tous les gens de mer 
dont le^quipages feront compofés, 8c des 
paffagers 8e engagés qui auront été embar- 
qués en France*, 8c le capitaine de chaque 
havire leur en remettra le rôle en dépôt jufe 
qu’à fon départ. 

1 1. L’officier chargé du détail des claffes.' 
par lequel ladite revue fera faite , entendra 
les plaintes qui pourront être portées, tant 
par les capitaines 8c officiers contre les ma- 
telots 8c autres gens des équipages , que par 
les matelots contre les capitaines 8c offi- 
ciers; il constatera, autant qu’il fera poffi- 
ble, les faits qui y auront donné occafionj 
& fur le compte qu’il en rendra, l’intendant 
ou commiffaire ordonnateur fera fur le 
champ arrêter les coupables, s’il y a lieu, 
foit pour leur faire fübir quelques jours de 
prifon , fuivant les circonstances , foit pour 
les remettre aux officitrs de l’amirauté , s’ils 
font dans le cas de mériter de plus grandes 
peines. Et dans le cas où lefdits officiers de 
l’amirauté jugeront de vouloir procéder 
contre ceux qui auront été ainfî arrêtés , lef 
prifocuaiers leur fer 0 ut remis à cet effet 
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•par les ordres defdits intendans ou ordon- 

dateurs. 

III. Ledit officier vérifiera s’il fê trouve 
à bord des matelots ou autres gens de mer 
qui n’aient point été compris fur le rôle de 
l’équipage , & il fera arrêter fur le champ 
tous ceux qui le trouveront dans ledit cas } 
Sa Majefté voulant qu’ils foient détenus en 
prifon aux frais des capitaines., jufqu’à ce 
qu’ils puitfent être renvoyés fur un autre na- 
vire de la même province du royaume ou 
lefdits matelots auront été embarqués , ce 
■qui fera conftatc par un procès - verbal qui 
fera envoyé par les intendans ou commif- 
fàires ordonnateurs des colonies , au com- 
-miflàire de la marine du port où les navires 
auront été armés, pour être les« capitaines 
de navires pourfuivis, à leftr retour en Fran- 
ce, devant les officiers de l’amirauté, con- 
formément aux difpofitions portées par la 
■déclaration du 18 Décembre 1728. 

IV. Cet officier des claflès fera mention 
fur chaque rôle des mouvemens arrivés 
dans l’équipage pendant la traverfée du bâ- 
timent , de même que de ceux qui auront 
lieu jufqu’à fon départ. - 

V. Aucun capitaine ne pourra congédier 
un feul homme de fon équipage fans la per- 
miffion dudit commiilàiîe, laquelle il apof- 
lillera ôc lignera fur le rôle. Il lui rendra 
compte pareillement de ceux qui lui défer- 
leront, pour être auffi apoftillés; & il ne 
pourra prendre un feul homaie en rejnjpia^ 
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cernent , ou comme paffager , qu’il ne foie 
auffit établi fur fqn rôle par ledit commit- 
iàire , lequel fera une fécondé revue avant 
le départ du navire , fous peine de' trois cens 
Jivres d’amende envers le capitaine , pour 
chaque homme qu’il aura débarqué ou rem- 
placé , fans l’aveu de l’officier des dafTes,' 
&■ d’être déchûde fa, qualité de.capitaine. 

VI. Il ne pourra , pendant le féjour des 
navires auxdites colonies, être fait aucun 
payement , ni aucun prêt , ni avance d’au- 
cune efpece , aux gens de mer des équipages 
engagés en France , ni à ceux embarqués par 
remplacement aux colonies , foit pour achat 
de hardes, ou pour quelque autre caufè que 

• ce puilfe être , il les capitaines n’y font au- 
torifes par un ordre de l’officier chargé du 
détail des claffics , mis au bas du rôle de l’é- 
quipage ;à peine, contre les contrevenans, 
d’être^ourfuivis , à leur retour en France , 
conformément aux difpofïtions de la décla- 
ration du 18 Décembre 1718. 

VII. Aucun matelot, novice ou moufle 
,de l’équipage des navires venus de France 
aux colonies , ne pourra defeendre ni relier 
à terre , fans un congé par écrit , donné par 
le capitaine ou autre officier commandant 
le navire, dans lequel congé fera fait men- 
tion du tems limité pour l’abfence hors du 
:bord. Et ceux defdits gens de mer qui fe- 
ront trouvés à terre fans de pareils congés, 
pu qui en auront excédé le terme , feront 
arrêtés & détenus, pour laprenuçre fois, 
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.en prifon pendant trois jours, & pendant 
rîhuit jours en cas de récidive. 

VIII. S’il deferté des matelots ou autres 
gens des équipages, le capitaine ou autre 
officier commandant le -navire , fera -tenu 
.d’en faire, à l’officier chargé du détail, de* 
tlafiès , la dénonciation , dans trois jours, 
fous peine d’être réputé complice de la dé- 
sertion, pour être par ledit officier envoyé 
fur le champ à da pourfuite defHits defèr- 
«teurs, aux frais dudit capitaine, après avoir 
pris les ordres de l’intendant ou commif- 
fàire ordonnateur. Enjoint Sa Majefté aux 
gouverneurs & commandans auxdites colo- 
nies, de donner main-forte à cet effet toutes 
les fois qü’ils en feront requis. 

IX. Ceux defdits defèrteurs -qui pourront 
être arrêtés , -feront détenus en prifon pen- 
dant le tems qui fera réglé par l’intendant 
ou commilfaire ordonnateur 5 8c ils*fèront 
enfùite renvoyés à bord du navire, après 
avoir été interrogés fin* le motif de leur de- 
fertion : 8é en cas qu’il foit reconnu qu’elle 
a été occafîonnée , de quelque maniéré que 
ce puifte être, par le capitaine ou d’autres offi- 
ciers du bord, il fera fait, fur les c-irconffances 
relatives audit cas , un procès-verbal qui fe- 
ra adrefté par ledit intendant oncoinmiflàirc 
ordonnateur , au fecrétaire d’état ayant le dé- 
partement de la marine , pour , fur le compte 
qui en fera par lui rendu à Sa Majefté , être 
par elle ordonné ce qu’il appartiendra, fans 
préjudice néanmoins des procédures qui 

pourrons 
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pourront être faites à ce fu jet parles officiers 
de l’amirauté , Sa Majeftc n’entendant point 
interdire auxdits gens de mer les voies de 
droit devant lefdits officiers auxquels Elle 
lé referve meme de renvoyer la connoiflàn- 
ce des faits refultans defdits procès-verbaux, 
fuivant l’exigence des cas. 

X. La date de la defertion fera apoftillée 
fur le rôle de l’équipage , feulement à comp- 
ter du jour que l’officier charge du détail 
des claifes aura reçu la dénonciation , 8c les 
làlaires des delérteurs feront payés julqu’au- 
dit jour, fans égard au tems pendant lequel 
les capitaines auront différé- de faire lelHi- 
tes dénonciations; lefdites apoftilles feront 
exactement détaillées pour chaque homme, 
8c lignées par l’officier chargé du détail des 
dalles : la même formalité fera oblérvée en 
ce qui concernera les apoftilles miles fur lef 
dits rôles , au fujet des morts 8c des débar- 
qués pour raifon de-m'aladie ou pour d’au- 
tres caufes, .tant en ce qui concernera les 
gens des équipages qu’à l’égard des pafiàgers 
3c des engagés. 

XI. Il fera donné , par les capitaines def- 
dits navires auxdits officiers chargés des 
dallés, les noms , furnoms , qualités , de- 
meures 3c autres lîgnalemens détaillés, de 
chaque homme qui aura débarque ou de- 
lèrté de leurs navires. 

XII. .Lefclits officiers des dallés tiendront 
ujp regiftre do ces gens de mer débarqués ou 
defertés *, ils y porteront leur fignalement, 
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y feront mention du nom du navire d’où ils 
proviennent , du nom du capitaine , de celui 
du port où il aura armé, ôc fuivront les 
mouvemens defdits gens de mer , jufqu a ce 
qu’ils aient obtenu la permiffion de retour- 
ner en France, & qu’ils aient été infcrits fuç 
un rôle d’équipage. * , 

- XIII. Enjoignons auxdits omcicrs charges 
des clafles , de porter fur ledit rcgiftre les 
gers reftés des équipages aux hôpitaux , ainfi 
que ceux provenans des navires qui feront 
déformés ou condamnés dans la colonie , ÔC 
de fuivre pareillement leurs mouvemens. 

XIV. Les capitaines des navires de France 
qui feront defàrmés aux colonies, foit pour 
y avoir été déclarés hors d’état de naviger , 
ou pour d’autres caufes, feront , en confé- 
quence de l’ordonnance du 19 Juillet 1742.* 
Je décompte de la folde due à chacun des 
gens de mer de leurs équipages , en préfen? 
ce de l’officier chargé du détail des dalles; 
ôc remettront auxdits officiers copie defdns 
décomptes, & une lettre de change tirée 
fur les armateurs pour le montant de ladite 
Iblde , en argent de France , fans que , fous 
quelque prétexte que ce foit, aucune defe 
dites lettres de change puiflè être tirée fur 
les tréforiers de la marine ou des colonies. 

XV. Lefdits'décomptes ôc lettres de chan- 
ge contiendront, non-feulement ce qui fera 
dû aux officiers mariniers & matelots pré- 
fens au defarrnement , mais encore ce qui rq: 
yfendra aux familles des morts , tant pou* 
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la folde que pour le produit d inventaire , 
8 c le montant de la folde revenant aufli aux 
deferteurs jufqu’au jour de leur defertion 
dénoncée -, ce qui fera exactement conftaté 
dans les décomptes , dont les officiers, char- 
gés du détail des clafles auxdites colonies,* 
feront enfuite l’envoi > ainfi que des lettres 
de change , aux commiflaires des ports du 
royaume où les navires auront été armés; 
ils feront tenus d’adreflèr en même tems 
auxdits commilïaires des copies des rôles de 
defàrmement , lefquels feront faits dans la 
même forme que celui de l’armement pré- 
fènté par le capitaine, 8 c contiendront en 
marge de chaque homme qui aura été em- 
barqué dans le navire , foit comme faifant 
partie de l’équipage , foit en qualité de paf- 
fager ou d’engagé, toutes les mutations qu’il 
y aura eu pour raifon de mort ou defertion, 
ou pour d’autres cauüès de débarquement , 
en y faifant mention des dates 8 c des figna- 
tures des officiers qui auront certifié lefdits 
émargemens. 

XVI. L’article III. de ladite ordonnance 
du 19 Juillet 1741, au fujet du regiftre qui 
doit être tenu par les officiers chargés du 
détail des claffcs, pour y tranferir® lefdits 
décomptes 8 c lettres de change , fera ponc- 
tuellement exécuté. Enjoint Sa Majefté aux 
intendans ou commiflaires ordonnateurs de 
fe faire repréfènter, au moins tous les trois 
mois, lefdits regiftres,à l’effet de vérifief* 
s’ils font dans la forme convenable : 8 c lî 
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les envois en France ci-deflùs prescrits ont 
etc laits régulièrement ; & les intcndans ou 
commiffaires ordonnateurs mettront leur 
vu à chaque article defdits décomptes. 

XVII. S’il le trouve , dans le quartier des 
colonies où un navire aura été de larme, 
d’autres bâtimens prêts à revenir en France 
dans la meme province où fera fitué le port 
où led. navire aura été armé, ou dans Icfqud- 
les les gens de mer du bâtiment defàrmé 
puiffent être embarqués & gagner des falai- 
res , le capitaine ne fera pas tenu à leur payer 
de conduite pour leur retour en France i 
mais s’il n’y a point alors de navire où ils 
puiffent être employés, il leur fera accordé 
un ou deux mois de foîde , â proportion du 
retardement que pourra leur cauferie défaut 
d’occafion pour leur retour, fuivant la fixa- 
tion qui en fera faite par les intendans ou 
commilfaires ordonnateurs , conformément 
à ce qui cft porté par la fufdite ordonnance 
du 1 9 Juillet 1741. 

XVIII. Lefdits capitaines feront tenus, a 
l’égard des matelots refiés malades, de don- 
ner une caution pour le payement, non- 
feulement des frais de maladie , mais encore 
de la fol de qui fera réglée par les intendans 
ou commiflaires ordonnateurs pour ceux 
dont la fan té fe rétablira, peur pourvoir à 
leur fubfifiance jufqu’au tems où ils pour- 
ront être embarqués pour France. 

XIX. Les officiers , chargés du détail des 
vieilles y feront tous les mois une vifite dons 
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les hôpitaux , à l’effet de vérifier ce que fe- 
ront devenus les matelots qui y auront etc 
traités. Ils fe feront remettre, à l’égard de 
ceux qui feront morts , les certificats nécefi- 
faires pour le Conftater, *8c ils adrefferont 
lefdits certificats aux commifïàires des dé- 
partemens du royaume d’où les matelots fe- 
ront provenus, avec des liftes exactes con- 
tenant la deftination qui aura été faite du 
produit de leurs hardes 8c autres effets. 

XX. Il fera délivré à tous les gens de mer 
ffançois, débarqués, congédiés ou defèrteurs, 
8c aux habitans des différentes colonies qui 
auront pris la profeiïion de matelot , un cer- 
tificat en papier conforme au modèle en fuite 
du préfent réglement , lequel certificat ils fe- 
ront tenus de porter toujours fur eux pour 

✓ fervir à conftatcr leur origine 8c leur état. 

XXI. Tous matelots 8c autres gens de 
mer qui ne feront point porteurs de pareils 
certificats, feront réputés deferteurs des na- 
vires de France , 8c comme tels arretés dans 
tous les lieux où ils feront trouvés, pour 
être tenus en prifon jufqu’à ce qu’ils puiftent 
être renvoyés fur des navires de la même 
province où fera fitué le département dont 
ils fe trouveront. 

XXII. Lefdits gens de mer feront obligés 
de déclarer aux commiffaires 8c autres char- 
gés des claftes , le lieu de leur domicile dont 
il fera fait mention à côté du nom de chacun 
d’eux *, 8c ils feront tenus de paffer en revue 
pardevanf lefdits commilTaires le premier 
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jour de chaque mois, ôc de leur déclarer 
s’ils ont changé de domicile , fous peine de 
quinze jours de prifon. 

XXIII. Les gouverneurs, intendans ou 
commiftaires ordonnateurs , feront faire des 
vifites fréquentes chez les cabaretiers & ho* 
teliers, pour arrêter tous les matelots qui s’y 
trouveront & qui ne feront point porteurs 
de conges ou pafie-ports , conformément à 
ce qui eft porté par le préfènt réglement. 

XXIV. Les habitans des colonies ne pour- 
ront employer aucun des gens de mer fran- 
çois non domiciliés auxdites colonies , fans 
une permiffion par écrit des officiers qui fe- 
ront chargés du détail dès elafles ; ôc ne 
pourront les cacher ou recéler auxdits offi- 
ciers, îorfqu’ils les reclameront, fous peine 
de vingt livres d’amende pour chaque hom- 
me de mer employé fans permiffion & de 
cent livres pour chaque homme qu’ils au- 
ront caché ou recèle. 

XXV. Tout capitaine , maître ou patron ; 
qui débauchera un matelot aux colonies , 
fera condamne à une amende de trois cens 
livres dont moitié applicable à l’amiral , & 
l’autre moitié au premier maître , lequel 
pourra reprendre le matelot, fi bon lui fem- 
ble , conformément à ce qui eft porté par 
l’ordonnance du zzMai 1715?, &par leré=- 
glement du 19 Mai 174 y. 

XXVI. En conféquence de l’article V. du 
réglement du Mai 174 y , défend Sa Ma- 
jefté auxdits gens de mer de s’embarquer 
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fer aücun de lès vaifleaux * ni de s'engage* 
fur les navires appartenais à fes fujets, pou* 
revenir dans le royaume , qu’ils n’en aient 
ob<|nu la pérmiffion du commiflàire chargé 
des clafles , qui dans ce cas les établira fur 
Içs rôles des équipages * en remplacement 
de ceu^ qui manqueront , à peine contre 
ceux qui auront été embarqués fans cette 
formalité , d’être punis d’un mois de prifort 
à leur arrivée en France ^ & d’être en outre 
privés de la folde qui leur auroit été pro- 
milè pour la travcrfée j le montant de la- 
quelle folde fera dépofé au bureau des claft- 
fes , pour fu ivre l’application qui fera ordon- 
née par Sa Majefté ; 8c les capitaines qui les 
auront embarqués feront interdits pendant 
pn an. . \ „ 

XXVII. Défend aufli Sa Majefté, relati-, 
yement aux lettres patentes du mois d’Oc-; 
tobre ijij , auxdits gens de mer, de pren- 
dre parti fur aucun des bâtimens étrangers 
qui pourraient avoir entrée dans les colo- 
nies, fous peine d’être arrêtés comme defer- 
teurs, & leur procès ctté fait fuivant la ri- 
gueur des ordonnances j 8c les gouverneurs, 
intendans ou commi flaires ordonnateurs fe- 
ront veiller foigneulèment dans le tems du 
départ defdits navires , à ce qu’il n’y foit em- 
barqué aucun matelot françois. 

XXVIII. Entend Sa Majefté que , dans 
les cas où il feroit befoin d’officiers mari- 
niers 8c matelots pour completter les équK 
pages de fes vaifleaux:. 8c autres bâtimens 
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armes pour les colonies , que les officiers 
qui les commanderont s’adreflènt aux inten- 
dans ou commiflàires ordonnateurs, pour 
en obtenir le nombre de gens de mer t^fils 
auront à remplacer ; lefquels feront pris dans 
les matelots françois congédiés, débarqués 
ou defertés des bâtimens marchands, 

XXIX. Sa Majelté voulant que toute pro- 
tection foit accordée au commerce de Ces 
fujets , défend aux officiers commandant fes- 
vaifléaux de retirer, fous quelque prétexte - 
que ce foit, aucuns officiers mariniers 8c 
matelots des navires marchands pour rem- 
placer ceux qui pourroient leur manquer 
pour completter leurs équipages -, voulant 
que, dans les cas où il ne fe trouveroit 
pas aidez de gens de mer dans la colonie-* 
qu’ils s’adrefl'ent aux gouverneurs & inten- 
dans, ou commiflàires ordonnateurs , pour 
y pourvoir, lefquels pourront de concert , 

Ci les remplacemens font néceflaires , leur 
deltiner des matelots defdits-navires mar-r 
chauds par proportion au nombre d’hom- 
mes d’équipage qu’ils auront, en obfervant 
de les prendre dans les navires dont les re- 
tours dans le royaume feront les plus éloi- 

; nés. 

XXX. La folde que devront gagner lef- 
dits gens de mer fur nos vaifléaux où ils fe- 
ront deltinés, fera la même que celle qu’ils 
auroient eue s’ils s’étoient embarqués dans 
les ports de France. 

XXXI. Celle des gens de mer qui feront 
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bonnes aux navires marchands , fera auflî 
celle qu’ils avoient fur ceux d’où ils auront 
été congédiés, débarques ou delértés, fans 
qu’ils puiffent en prétendre une plus forte , 
quelques conventions qu’ils aient d’ailleurs 
faites ; & fera ladite folde portée fur le rôle 
d’équipage par le commiflaire de la marine, 
ou autre officier chargé du détail des dallés 
dans les colonies; voulant Sa Majefté qu’il 
n’y ait que ledit rôle qui puifle fervir de titre 
fur les prétentions des gens de mer, pour 
raifon defdits falaires , conformément à fion 
ordonnance du 23 Décembre 1721, &: au 
réglement du 19 Mai 174^. 

XXXII. Il fera fait , à l’arrivée des navi- 
res venant defdites colonies dans les ports, 
du royaume , une revue exaéle par les offi- 
ciers chargés du détail des dallés, lefquels 
feront provifoirement arrêter les matelots 
cjui fe trouveront avoir été embarqués fins 
ctre compris fur le rôle de l’équipage, en 
contravention du précédent article, Sau- 
ront foin de diftinguer , entre les gens de 
mer portés fur lefdits rôles , que les capitai- 
nes auront embarqués aux colonies, ceux 
qui feront tombés dans le cas d’avoir de-, 
ferté des navires fur lefquels ils avoient palïé 
auxdites colonies *, & ils vérifieront s’ils y 
ont été punis par la prifon 8c par la priva- 
tion de leurs falaires, conformément à ce 
qui eft porté parle prélcnt réglement ;dan,s 
lequel cas les matelots pourront relier li- 
bres, s’ils ont tenu une bonne conduite du- 
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rant la traverfée -, mais fi le râle de réquî- 
ge ne juftifie point qu’ils ont été punis à l’A- 
mérique, lefdits matelots reconnus dcfèr- 
teurs feront incefïamment arrêtés parles or- 
dres des intendans ou commiffaires de la 
marine -, ils feront détenus en prifon pen- 
dant quinze jours i ôc les fàlaires qui leur 
auront été promis feront réduits, confor- 
mément à ce qui eft porté par l’article IV. 
du préfent réglement. Veut Sa Majefté qu’en 
cas qu’ils eufl’ent reçu d’avance lefdits falai- 
res, au préjudice des défenfès ci-deffus fai- 
tes , ils ne puilfent être mis en liberté qu’a- 
près qu’ils auront reftitüé ce qui leur aura 
été payé au-delà de la fixation expliquée 
dans ledit article. 

Mande ôc ordonne Sa Majeflé àmonfi le 
duc de Penthievre , amiral de France, gou- 
verneur ôc lieutenant général en la pro- 
vince de Bretagne , aux gouverneurs ôc fes 
Keutenans généraux des colonies de l’Amé- 
rique, intendans, commiffaires généraux Ôc 
ordinaires dans fès colonies , & à tous au- 
tres qu’il appartiendra, de tenir la main à 
l’exécution du préfent réglement, qui fera 
enregiftr,é dans les confèils fupérieurs def- 
dites colonies : & fera en outre lu, publié, 
affiché ôc regiftré par -tout où befoin fera. 
Fait à Verfàilles le onze Juillet mil fèpt cent 
cinquante- neuf. Signe, L O U I S , Et plus 
bas , Bjerryir. 
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LE DUC DE PE NT MIEVRE , Amiral de' 
France, 

V U le réglement du Roi ci-deffus , à Nou« 
adreffé , avec ordre de tenir la main à fon exé- 
cution : mandons aux gouverneurs & lieutenans- 
généraux des coloniesde l’A'merique , intendans 
&commiffaires généraux & ordinaires dans lef- 
dites colonies , & à tous antres officiers de ma- 
rine qu’il appartiendra , de le faire exécuter 
fuivant fa forme & teneur ; & ordonnons aux 
officiers d’amirauté , de le faire enregiftrer à 
leur greffe , lire , publier & afficher par tout où 
befoin fera , & en la maniéré accoutumée. Fait 
à Verfailles , le treize Juillet mil fept cent cin- 
quante-neuf. Signé , L. J. M. DE BOURBON. 
Et plus las , par fon alteffe féréniffime. Signé, 
®E GRANDBOURG. 
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M o d E i. e du Certificat à délivrer à chaque 
Officier-marinier & Matelot. 

t 

^Colonie de Marine, 


Toi. 

DE PAR LE ROI. 

Extrait des Regifires des, Officiers-mariniers 
& Matelots. 

âgé de ans en 17 taille 

poil de la paroiflè de departement 
de fils de & de 

marie à 

provenant du Navire Je 
Capitaine du port de 

deferté 

débarqué ’ ] e payé à ' folde par mois 
congédié > 

Le Matelot dénommé ci- deffius ejl terni d' a- 
voir toujours Jur lui le préfient Certificat , d* 
de pajfier en revue devant nous le premier joui 
de chaque mois , fous peine de quinze jours 
de prifion j & defenje de s'engager pour aucun , 
habitant de l'ifle ,Jdns notre permiffion , fous 
la meme peine. 

Délivré par nous Commjfaire de 
chargé des clajfies de la Marine 
Fa 1 t à le 
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ORDONNANCE DU ROI, 

"Portant reglement pour les appointemens du 
Gouverneur-lieutenant général , Intendant, 
Gouverneurs particuliers , Licutenans-dc- 
Tioi & autres Officiers de l'Etat-major , 
Commifiaires & Ecrivains de la Marine, 
Jervant aux JJles fous leS>ent ; & qui fixe 

leur nombre , leur grade & leur rifidence. 

* 

Du z 3 Juillet 17^. 

Sa Majeflé s’étant fait rendre compte du 
traitement dont ont joui jufqu’à prefent le 
gouverneur-lieutenant général, l’intcndanr, 
Jcs gouverneurs particuliers, lieutënans-de- 
Roi, majors 8 c aides-majors des ifles fous le 
vent. Elle auroit reconnu qu’il étoit mfuf- 
fifant pour les mettre en état de fe foutenir 
décemment dans leurs places *, que pour y 
fuppléer le gouverneur-lieutenant général , 
l’intendant & les gouverneurs ■ particuliers 
auroient d’abord reçu des capitaines des 
navires. négriers, des negres à titre de pré- 
fens pour la prote&ion de leurs ventes ; que 
ces préüêns feroient enlùite devenus une 
forte d’impofition qui , apres avoir été tolé- 
rée , auroit été réglée depuis ; fçavoir , à un 
pour cent pour le gouverneur - lieutenant 
général , à un demi pour cent pour l’inten- ‘ 
dant , & a un autre demi pour cent pour 
chaque gouverneur particulier : qu’indépén- 
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damment de ces gratifications , originaire- 
ment arbitraires , ils (è feroient encore attri- 
bué fur les fermes des boucheries, des cafés 
ôc des cabarets , d’autres émolumens qui au* 
voient été également tolérés : ôc Sa Majefté 
trouvant ces droits 5c gratifications auflï 
peu convenables à la dignité des placés 
qu’occupent ceux qui les reçoivent , qu’à 
charge aux habitais qui en fupportent tout 
le poids, Elle a jugé convenable d’y pour- 
voir j mafs confidérant que par la fupprefi 
fi on de ces prétendus droits ôc gratifica- 
tions , le traitement qui eft fait auxdits offi- 
ciers dans les états de dépenfes , feroit trop 
modique , Sa Majefté a bien voulu y fup- 
pléer en accordant un traitement plus avan- 
tageux, ainfi qu’il eft réglé par la préfente 
ordonnance , tant au gouverneur-lieutenant 
général , à l’intendant , aux gouverneurs 
particuliers, qu’aux autres officiers de l’état- 
major. Sa Majefté également informée que 
les commiflaire^ôc écrivains de la marine, 
fervant aux ifles fous le vent, n’ayant joui 
jufqu’à préfent que d’appointemens modi- 
ques , fe font trouvés fouvent dans le cas 
de faire des repréfentations à ce fujet aux 
intendant , ôc d’en obtenir des fecours par- 
ticuliers j Sa Majefté a jugé convenable d’afi 
figner en même tems auxdits commiflàires 
ôc écrivains un traitement qui les mette en 
état de fe foutenir. Et pour prévenir que le 
nombre , tant defdits officiers de l’état- 
major, que des commjftaires ôc écrivains 
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employés auxdites ifles ne puifle être aug- 
menté au-delà des befoins du fervice,& 
empêcher toute nouvelle charge inutile dans 
les dépenfes defdites ifles, Sa Majefté a eftimé 
néceflàire, en même tems qu’Elle a réglé 
les appointemens defdits officiers , commif- 
faires & écrivains, d’en fixer dès-à-préfent 
le nombre , le grade & la réfidence , le ré- 
lèrvant néanmoins Sa Majefté d’augmenter 
ou de diminuer encore le nombre defdits 
officiers de l’état - major , en réglant celui 
des officiers employés au commandement 
des compagnies d’infanterie fervant dans 
lefdites ifles, fuivant que les arconftances 
& les befoins du fervice l’exigeront : en 
conféquence , Sa Majefté a ordonné & or- 
donne qu’à compter du premier Janvier 
1760, il fera payé fur le fonds des oétrois 
des ifles fous le vent, & argent defdites ifles, 
auxdits gouverneur - lieutenant général , 
gouverneurs particuliers & autres officiers 
de l’état-major, ainfi qu’à l’intendant , aux 
commiflaires & écrivains de la marine, réfi- 
dans dans les lieux dénommés dans le pré- 
fent reglement , les appointemens ci- après j 
fçavoir , 

Au Port-au-Prince . 

Un gouverneur-lieutenant géné- 
ral des ifles fous le vent. Pour fes 
appointemens , ceux de fon fecré- 
taire, frais de bureaux, entretieai 
de la compagnie de fes dix gardes. 
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y compris le capitaine, le lieute- 
nant 8c le cornette , fret 8c tranf- 
port cîe fès hardes &provifions de 
France à Saint-Domingue , 8c géné- 
ralement pour tous fès appointe- 
rions., gratifications 8c indemnités 
quelconques , par chacun an , la 
fomme de cent cinquante mille liv. 
livres, ci * ifoooo. 

Un lieutenant - de - Roi. Pour 
fès appointemens, logement, 8c 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques , la fomme de 
quatre mille livres , ci 4000. 

Un major de place. Pour fès 
appointemens , logement , 8c 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
trois mille livres, ci — 5000. 

Un aide - major de place. Pour 
fès appointemens , logement , 8c 
tous émolumens généralement 
quelconques , la fomme de deux 
mille quatre cens livres , ci 2400. 

^ Un major - infpeéleur des trou- 
pes 8c milices. Pour fes appointe- 
mens , frais de voyages , 8c pour 
tous émolumens généralement 
quelconques, la fomme de fix mille 
livres , ci dooo. 

Un aide-major deffites troupes 
8c milices. Pour fes app . intemens, 
frais de voyages , 8c pour tous 
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cmolumetis généralement quel- 
conques , la fomnae de trois mille hv. 
livres, ci v 3000. 

Un intendant defditesifles. Pour , . 
lès appointemens, ceux de l'on lè- 
crétaire , payement de commis , 
frais de bureaux , de quelque efpece 
qu’ils foient , folcle des archers fer- 
vant auprès dudit intendant , & 
généralement pour tous émolu- 
mens quelconques , la fomme de 
cent vingt mille livres, ci noooo. 

Un commiflàire de la marine £ai- 
lànt fonctions de contrôleur. Poul- 
ies appointemens , & pour tous 
émolumens généralement quel- 
conques, la fomme de fix mille 
livres , ci - 6000I 

Trois écrivains de la marine. 

Pour leurs appointemens, & pour 
tous émolumens généralement 
quelconques , à chacun la fomme ' 
de deux mille quatre cens livres , ci 7100. 

Au C a p. 

Un gouverneur particulier. Pour 
fes appointemens , ceux de fon 
lècrétaire, logement, frais de bu- 
reaux , & généralement pour tous 
émolumens, à quelque titre & pour 
quelque caufe que ce foit, la fomme 
de douze mille livres, ci " izooo. 

Un lieutenant-de-Roi. Pour fes 
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appointemen$ , logement , & pour 
tous émolumens généralement 
quelconques , la Tomme de quatre 
mille livres, ci 

Un major de placé. Pour Tes àp- 
pointemens, logement, 8 c pour 
tous émolumens généralement 
quelconques, la Tomme de trois 
mille livres, ci 

Un aide -majôr dé placé. Pour 
(es appoinremens , logement , 8 c 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la Tomme de 

deux mille quatre cens livres , ci 

* « 

Un major , infpe&eur des trou- 
pes 8 c milices. Pour lès appointe- 
rons , frais de voyages , 8 c pour 
tous émolumens généralement 
quelconques , la Tomme de frx 
mille livres, ci 

Un aide- major deTdites troupes 
& milices. Pour Tes appointerons, 
frais de voyages , logement , & 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la Tomme de 
trois mille livres, ci , , 

• Un commiflaire de la marine , 
ordonnateur. Pour Tes appointe- 
mens, paiement de commis , frais 
de bureaux , entretien d’archers de 
marine , fervant auprès de lui , 8 c 
pour tous émolumens générale-. 
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ment quelconques, la Tomme de lîv< 

quinze mille livres , ci i f ooo< 

Trois écrivains de la marine. 

Pour leurs appointemens , loge- 
ment , frais de bureaux , Sc géné- 
ralement pour tous émolumens, 
à chacun la Tomme de deux mille 
quatre cens livres, ci 72.00.' 

Au Fort Dauphin* 

Un lieutenant-de-Roi. Pour lès v 

appointemens, logement , & pour 
tous émolumens généralement 
quelconques, la Tomme de quatre 
mille livres, ci 400a* 

, Un major de place., Pour Tes 
appointemens, logement, & pour 
tous émolumens généralement 
quelconques, la Tomme de trois 
mille livres , ci ~ $ooo, T 

Un aide- major de place. Pour 
lès appointemens, logement, & 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la Tomme de 
deux mille quatre cens livres, ci 2400* 

Un écrivain de la marine. Pour 
les appointemens , logement, frais 
de bureaux , & pour tous émolu- 
mens généralement quelconques , 
la femme de deux mille quatre cens 
livres , ci 1400. 

A v P o r t de Paix. 

Uu lieutcnant-de-Roi. Pour 


* * 
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fes appointemens, logement, &: 
pour tous émolumens générale- 
. ment quelconques » la femme de Iiv. 
quatre mille livres , ci *• • 4000. i 

Un aide - major de place. Pour 
fes appointemens , logement , & 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
deux mille quatre cens livres, ci * 2400. 

Un écrivain de la marine. Pour 
fes appointemens, logement, frais 
de bureaux, 8 c pour tous emolu- 
mens généralement quelconques, 
la fomme de deux mille quatre cens 
livres, ci- - * . 2400. 

A Saint-Marc * 

Un gouverneur particulier de 
la partie de l’oueft. Pour fes ap- 
pointemens , ceux de fon fecré- 
taire , logement , frais de bureaux , 

Se pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
douze mille livres, ci 12000. 

Un lieutenant- de- Roi. Pour 
ics appointemens , logement ,- & 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
quatre mille livres , ci 4000, 

Un major de place. Pour fes 
appointemens , logement, & pour 
tous emolumens généralement ‘ 
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quelconques , la fomme de trois 
mille livres, ci 

Un aide - major de place. Pour 
Tes appointemens , logement , 8c 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques , la fomme de 
deux mille quatre cens livres, ci 
Un écrivain de la marine. Poul- 
ies appointemens , logement, frais 
de bureaux, 8c pour tous émolu- 
mens généralement quelconques, 
la fomme de deux mille quatre cens 
livres , ci 

Au PETIT G O AV E. 

Un lieutenant- de -Roi. Pour 
Tes appointemens, logement, 8c 
pour v tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
quatre mille livres, ci 

Un major de place. Pour lès 
appointemens, logemenr, 8c pour 
tous émolumens généralement 
quelconques, la fomme de trois 
mille livres , ci 

Un aide - major de place. Pour 
fes appointemens, logement, 8c 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
deux mille quatre cens livres, ci 
Un écrivain de la marine. Pour 
fes appointemens , logement, frais 
de bureaux, & pour tous émolu-. 


• i il 

liv » 

3000. 


2.4002 


2400* 


4000; 


3000; 


24002 
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mens généralement quelconques^ 
la fomme de deux mille quatre cens 
livres, ci 

A L i o G A n b . • 

-» * f 

Un major de place. Pour fès ap- 
pointemens , logement , & pour 
^ous émolumens généralement 
quelconques, la Pomme de trois 
mille livres, ci 

Un aide - major de place. Pour 
fes appointemens , logement, & 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la Pomme de 
deux mille quatre cens livres , ci 

Un écrivain de la marine. Pour 
Ce s appointemens, logement, frais 
de bureaux, & pour tous émolu- 
mens généralement quelconques, 
Ja fomme de deux mille quatre cens 
livres, ci ; . 

Av MlRBALAI S. 

Un major de place. Pour fès 
appointemens , logement , & pour 
tous émolumens généralement 
quelconques , la Pomme de trois 
mille livres , ci 

A Sain L o v i s. 

Un gouverneur particulier de 
la partie du Pud. Pour Pes appointe- 
mens , ceux de Pon Pecrétaire , loge- 
ment, frais de bureaux, $c pour 


Ht. 

1400, 


3 000.' 


*400. 


2400. 


3000* 
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tous émolumens généralement 
quelconques , la fomme de douze liv, 
mille livres, ci 12000», 

Un lieutenant -de- Roi. Pour 
(es appointemens, logement, ôc 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
Quatre mille livres, ci 

Un major de place. Pour fès ap- 
pointemens, logement, Sc pour 
tous émolumens généralement 
quelconques , la fomme de trois 
mille livres , ci 

Un aide - major de place. Pour 
fes appointemens, logement, Sc 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
deux mille quatre cens livres, ci 
Un écrivain de la marine. Pour 
&S appointemens , logement , frais 
de bureaux , y compris un commis, 

Sc pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
quatre mijle livres , ci 4000* 

Au F o nv s ve lIsleaVache* 

Un lieutenant -de -Roi. Pour, 
fes appointemens, logement, ôç 
pour tous émolumens générale- 
ment quelconques, la fomme d% 
quatre mille livres, ci 4000* 

Un major de place. Pour fes 
appointemens , logement , ôc pouç 


4000»' 


300O1 


2400; 
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tous émolumens généralement 
quelconques, la fomme de trois 
mille livres, ci , 

Un aide - major de place. Pour 
fes appointemens, logement, 8c 
pour tous cmolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
deux mille quatre cens livres , ci 

Un écrivain de la marine aux 
Cayes. Pour fes appointetnens , 
logement , frais de bureau , 8c 
pour tous cmolumens générale- 
ment quelconques, la fomme de 
denx mille quatre cens livres, ci 
A J a ç> V E Al E L. 

Un major de place. Pour fes 
appointemens, logement, & pour 
tous émolumens généralement 
quelconques , la fomme de trois 
mille livres, ci 

Un écrivain de la marine. Pour 
fès appointemens, logement, frais 
de bureaux, 8c pour tous émolu- 
mens généralement quelconques, 
la fomme de deux mille quatre cens 
livres , ci 

A LA G n A N D E A N S E. 

Un major de place. Pour fès , 
appointent ns, logement, 8c pour- 
tous émolumens généralement 
quelconques, la fomme de trois 
mille livres, ci 
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3000. 


2400. 


3000. 
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Fait défenfes Sa Majefte à toutes les per- 
{onnes dénommées en la prélènte ordon- 
nance , de percevoir aucuns autres émolu- 
mens, fous quelque prétexte 8c à quelque 
titre que ce Toit, que ceux qui font réglés 
par icelle. Enjoint Sa Majellé auxdits gou- 
'verneur-lieutenant général 8c intendant , de 
fe conformer 8c de tenir la main , chacun 
en droit foi, a l’exécution de la prélènte 
ordcMiaiife, laquelle Sa Majefté veut être 
enregiftree aux conlèils fupérieurs defdites 
ifles fous le vent. Fait à Verfailles le vingt- 
trois Juillet mil fept cent cinquante - neuf 
Signe, LOUIS. Et plus bas , Berryer. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Qui défend aux Gouverneur-lieutenant géné- 
ral , Intendant & Gouverneurs particulier 3 
des IJles fous le vent de L 'Amérique , de 
percevoir le droit de deux pour cent fur les 
Ne grès ; & réunit aux coiffes de la Colonie 
le produit des fermes des Cafés, Boucheries 
& Cabarets. Du 23 Juillet 1755). 

Sa Majefté ayant, par fon ordonnance en 
date de ce jour , fixé les appointemens du 
gouverneur fon lieutenant général, inten- 
dant, gouverneurs particuliers, lieutenans 
de Roi , & autres officiers majors des ifles 
fous le vent de l’Amérique, ainfi que des- 
commiflaires 8c écrivains de la marine fer- 
rant auxdites ifles. Elle a euen vue, d’une 
Tome VI, L 
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part , de retrancher de leur traitement tout 
ce qui pourroit provenir d’émolumens par- 
ticuliers 8c extraodinaires ,• 8c de l’autre , de 
faire cefïer les charges que la perception des 
droits fur les negres a fait tomber fur le com- 
merce de France , & dont les habitans def- 
dites ifles ont fupporté tout le poids jufqu’à 
préfent: & Sa Majefté voulant expliquer 
plus particulièrement fes intcntions^ant 
fur ce droit que fur celui des caféygpMrets 
& boucheries , Elle a ordonné 8c Ordonne 
ce qui fuit : 

Article Premier. 

Le droit de deux pour cent qui a été perçu 
jufqu’à préfent fur les negres introduits aux 
ifles fous le vent de l’Amérique j fçavoir , un 
pour cent par le gouverneur - lieutenant 
général , demi pourcent par Tintendant, 8c 
demi pour cent par les gouverneurs parti- 
culiers , demeurera éteint 8c fupprimé a 
commencer du premier Janvier 1760. Fait 
Sa Majefté très-exprelfes inhibitions & dé- 
fenfes auxdits officiers de percevoir ledit 
droit , 8c d’exiger ni recevoir des capitaines 
des navires négriers , ni de qui que ce puifle 
être , aucune elpece de droit , préfent , don 
gratuit pour les negres qui feront introduits 
auxdites ifles, ni pour tout autre objet, 
directement ou indirectement j ni fouffirir 
qu’aucun fecrétairc , commis ou autre em- 
ployé fous leurs ordres, fe procure aucune 
femblable rétribution , fous peine d’être trai-, 
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tés comme concuffionnaires. Fait pareille- 
ment défenfès auxdits capitaines de navires, 
& à tous autres qu’il appartiendra, de payer 
aucun droit, ni de donner ou propofer au- 
cun don ou préfent, fous peine d’ctre privé* 
pendant dix ans de toute navigation & réfi- 
dence dans la colonie. 

II. Les fermes des cafés , cabarets Sc bou- 
cheries, & toutes autres fermes, continue- 
ront d’être exploitées fuivant les adjudica- 
tions qui en on été faites , & les deniers en 
provenant feront remis dans les différentes 
caifles defdites ifles , fans qu’il en puiflè être 
diftrait aucune fomme en faveur de qui que 
ce puifTe être, à titre de don, gratification, 
indemnité, ou fous quelqu’autre prétexte 
que ce foit; mais fera le produit defdits 
droits uniquement employé aux dépenfès . 
néceflaires au biçp , avantage & entretien de 
la colonie. .j 

II L Ordonne Sa Majefté que dans les 
baux qui feront paffés pour les fermes des 
cafés, il foit inféré une condition particu- 
lière, portant défenfès aux adjudicataires de 
donner à jouer à aucun jeu d’bafard, con- 
formément aux ordonnances rendues à ce 
fujet, & à l’exécution defquelles Sa Majefté 
enjoint , fpécialement aux gouverneur- lieu- 
tenanf général, & intendant defdites ifles de ■ 
tenir exa&ement la main. Leur enjoint pa- 
reillement Sa Majefté de fe conformer à la 
préfènte ordonnance , & de la faire exécuter, : 
chacup endroit foi:, veut Sa Majefté qu’elle 
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fait enregiftrce aux confeils fupéricurs def- 
dites ifles fous le ^ent. Fait à Verfailles le 
vingt-trois Juillet mil fept cent cinquante- 
neuf. Signe , LOUIS. Etplus bas, Berryer. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Mariages & Acquifitions que 
les Gouverneurs generaux & intendant 9 
ainfi que les Commiffdires & Ecrivains de 
la Marine firvant aux IJÎes fous le vent 
pourroieyg y contracter à L'avenir , 

Du 23 Juillet 17 j 9. 

S A Majefté étant informée des abus qui 
rcfultent des acquifitions en biens fonds, 
que plufieurs de fes officiers , employés aux 
illes fous le vent, ont tai^s par le paflé, 
ainfi que des mariages que plufieurs d’entre 
eux y ont contractés avec des filles créoles: 
confidérant que de pareils établiffemens 
font d’autant plus contraires à l’adminiftra- 
tion donc ils font chargés , que la régie de 
leurs biens & les alliances qu’ils contractent 
les détournent du véritable efprit de leurs 
fonctions , 3c peuvent donner lieu à des vues 
d’intérêts particuliers toujours préjudicia- 
bles au bien général ; Sa Majefté pour préve- 
nir les abus qui font les fuites de ces établit 
iemens, a réfoiu d’expliquer les intentions 
à. cet égard d’une maniéré précife, & qui 
prévienne tout retardement dans l’exeçutio# 
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xîe fes ordres; en conféquence, Elle a or- 
donné 8c ordonne ce qui fuit : 

Article Premier. 

Le gouverneur Ton lieutenant general , 8c 
Tintendant aux ifles fous le vent , ne devant 
point être regardés comme habitans de la 
colonie, dont le gouvernement 8c l’admi-, 
niftration ne leur font confiés que pour un 
tems limité. Sa Majefté veut 8c entend qu’à 
l’avenir il ne puilfe être choifi pour rem- 
plir lefdites fondrions, aucunes pcrlonnes 
qui auroient époufé des filles créoles , ou 
qui pofiederoienfj foit de leur chef, foie 
de celui de leurs femmes, des habitations 
dans lefdites ifles fous le vent. Les commrf- 
iaires 8c écrivains de la marine employés 
auxdites ifles , n’y étant pareillement defti- 
nés que pour un tems , Sa Majefté veut éga- 
lement qu’il n’y en foit employé aucun de 
ceux qui auroient époufé des filles créoles , 
ou qui pofléderoient , foit de leur chef, foit 
de celui de leurs femmes, des habitations » 
dans lefdites ifles fous le vent. 

IL Veut Sa Majefté que ceux qui auroient 
par Elle été nommés pour remplir lefdites 
■fondions de gouverneur- lieutenant géné- 
ral , d’intendant , de commiffaire &: d’écri- 
vain de la marine auxdites ifles fous le vent, 
8c qui viendroient à époufer des filles créo- 
les ou domiciliées dans ledit pays , ou qui y 
• acqucrroient des habitations en biens-fonds, 
autres que des jardins portant fruits , légu- 

L iij 
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mes & herbages, pour leur ufage particulier 
feulement ploient cenfés eux- mêmes deve- 
nus habitans par de pareils engagemens ; & 
qu’en conféquence ils foient révoques de 
leurs emplois , & remplacés le plus tôt qu’il 
fe pourra , fur le compte qui en fera rendu à 
Sa Majefté par le fecrétaire d’état ayant le 
département de la marine. Veut Sa Majefté 
qu’à l’avenir il foit fait mention dans toutes 
les provifions, commiffions, brevets & or- 
dres qui feront expédiés auxdits gouver- 
neurs - lieutenans généraux & intendans , 
ainfî qu’aux commiffaires & écrivains de la 
marine deftinés à fervir dans lefdites illes, 
de la elaufe de leur révocation en cas de fem- 
blaMes mariages ou acquifi tions. 

III. Les gouverneurs particuliers lieute- 
nans-de-Roi, majors, aides-majors des illes 
•fous le vent , ainli que les capitaines , lieute- 
nans & enfeignes des troupes fervant aux- 
dites illes, y ayant une demeure fixe par la 
nature de leur fervice , dans lequel ils ne 
peuvent mériter d’avancement que par leur 
rélîdence continuelle dans la colonie. Sa 
Majefté veut bien par cette confidération 
leur conferver leurs emplois, nonobllant 
les acquifitions ôc les mariages qu’ils pour- 
roient contracter dans le pays -, leur recom- 
mande en même teins Sa Majefté, d’être 
attentifs à ne jamais fe prévaloir des fonc- 
tions de leurs emplois pour fe procurer des 
préférences & des avantages pour railon de 
leurs habitations, ou pour en procurer aux 
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familles auxquelles ils fe feront alliés. Or- 
donne fpécialement Sa Majefté au gouver* 
neur-lieutenant général d’y veiller de près, 
& d’empêcher tout abus à cet égard. 

IV. Défend pareillement Sa Majefté aux- 
dits gouverneur fon lieutenant général 8c h 
l’intendant des ifles fous le vent, ainfl qu’aux 
gouverneurs particuliers 8c autres officiers 
de l’état-major, commiflàires & écrivains 
de la marine, & toutes autres perfonnes 
employées au gouvernement &■ adminiftra.- 
tion defdites ifles, de faire aucun commerce 
direét ou indireét , fous peine de révocation 
de leurs emplois. Enjoint au furplus Sa Ma- 
jefté auxdïts gouverneurs fon lieutenant gé- 
néral 8c intendans auxdites ifles, de le con- 
former exa&ement au prélcnt réglement * 
lequel Sa Majefté veut être exécuté , à comp- 
ter du premier Janvier 1760, nonobftant 
tous ordres 8 c permiffions contraires, 8 c 
être enregiftré au conlèil fupérieur des ifles 
fous le vent. Fait à Verfâilles le vingt -trois 
Juillet mil fept cent cinquante-neuf. Signe, 
L O U I S. Et plus bas , Birryer.. 
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ARREST DU CONSEIL D'ÉTAT 
DU ROI. 

Portant établiffement de Chambres mi-parties 
, d' Agriculture & de Commerce aux Ifles fous 
le vent, avec faculté d'avoir un Député à 
Paris à la fuite du Confeil. 

Du .3.3 Juillet 1,7 f 9. ' 

Extrait des Regijlres du Confeil £ Etat» 

Su r ce qui a été repréfenté au Roi, étant 
en fôn confeil , des grands avantages qui ont 
réfulré de l’établiflèment des chambres de 
commerce établies dans les principales villes 
du royaume, en admettant au bureau du 
commerce , par la nomination de leurs dé- 
putés à Paris, des perfonnes inftruites du 
commerce en général, 8c en particulier de 
celui de chacune defdites villes, afin de re- 
cevoir leurs mémoires & leurs avis fur les 
différentes affaires relatives à cette partie ; 
Sa Majcfte auroit reconnu qu’il feroit égale- 
ment -utile au bien 8c à l’agrandiflèment du 
commerce, d’établir aux ifles fous le vent, 
des chambres mi-parties d’agriculture & de 
commerce, dont les membres choifis entre 
les habitans & les négocians , propoferoient 
en commun tout ee qui leur paroîtroit le 
plus propre à favorifer la culture des terres 
8c le commerce defdites ifles : & pour être 
inftruit plus particulièrement des véritables 
intérêts qui les concernent, & les faire par- 
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ticiper aux mêmes avantages defdites Villes 
du royaume , Sa Majefté auroit juge nécef- 
faire d’accorder à ces nouvelles chambres 
la faculté d’avoir un député à la fuite du "con- 
feil de Sa Majeftc , pour leur procurer les 
moyens de faire parvenir jufqu’à Elle toutes 
les repréfentations qu’elles croiroient devoir 
lui taire pour le bien defdites ifles. Sur quoi 
voulant expliquer lès intentions : ouï le 
rapport -, le Roi étant en fon confeil , a or- 
donné 8c ordonne ce qui fuit * 

Article Premier. 

Il fera établi à Saint-Domingue, deux 
chambres mi - parties d’agriculture 8c de 
commercf, compofées chacune de quatre 
habitans 8c de quatre négocians, 8c d’un 
fetrétaire * dont l’une au Port-au-Prince 8c 
l’autre au Cap. 

» II. . Un mois après la réception 8c l’enre- 
giftrement du préfent arrêt , 8c plus tôt ïî 
taire fe peut, les confeils rupérieurs du Port- 
au-Prince 8c du Cap s’affemb'eront extraor- 
dinairement, au jour qui leur fera indiqué, 
le premier par l’intendant , 8c le fécond par 
le commiffaire -ordonnateur , pour procéder 
à l’éle&ion des membres qui devront com- 
pofer leur chambre. Ils auront un foin par- 
ticulier detie choifir dans l’étendue de leur 
«effort que des fujets qui foient parfaitement 
en état de connoître les véritables interets 
de la colonie 8c de fon commerce, dont 
quatre habitans 8c quatre négocians, comme 
il eft dit à l’article premier* 

L v 
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III. L’éleétion des membres de chaque 
chambre Ce fera par fcrutin : le confeil lupé- 
rieur du Port-au-Prince remettra la lifte de 
ceux qui auront été ainti élus au gouverneur- 
lieutenant - général & à l’intendant-, <3 c 
celui du Cap remettra la tienne -au gouver- 
neur 8c au commiflaire de la marine ordon- 
nateur, pour qu’ils informent les nouveaux 
membres, du choix, qui aura été fait d’eux, 
8c qu’ils. leur indiquent le jour de leur aflèm- 
blée. Et lefdits gouverneur-lieutenant géné- 
ral 8c intendant adrefleront au fecretairc 
d’état ayant le département de la marine,, 
la lifte de ceux qui auront été élus au Port- 
au-Prince, avec celle des membres élus au 
Cap, qui leur fera envoyée par le gouver- 
neur 8c le commiflaire ordonnateur awdit. 
lieu;, 

IV. Lesmembres néèeflàirespourcompo- 
ler lefdites chambres feront» pris parmi les 
habitans &. corrifherçans defdites ifles, 8c 
même parmi les anciens procureurs géné- 
raux 8c confeillers des confeils fupéricurs 
retirés ayant habitation*, comme auflî parmi 
les officiers militaires retirés du lèrvice,, 
ayant habitation ; mais ne pourront y être 
admis aucuns officiers militaires ni autres,, 
de quelque grade qu’ils puiflènt être , f étant 
actuellement, dans le lèrvice,.ni aucuns offi- 
ciers de juftice exerçans leurs emplois. 

V. Chaque chambre commencera fa pre- 
mière aflè.mblée par choifir-, à la pluralité 
des. voix 3 ,un feaéçaite jui fera. gris, indiiq- 
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tfn&ement dans tout état, pourvu qu’il ait 
les qualités requifes pour cet emploi : il tien? 
dra les regiftres que la chambre jugera à 
propos d’ouvrir pour Tes délibérations , 8c 
en dreffera tes extraits que la chambre or- 
donnera. Tl fera payé, tant au fecréraire de 
la chambre du Port-au-Prince qu’à celui de 
la chambre du Cap , trois mille livres d’ap- 
pointemcns., argent de la colonie , 8c deux 
mille livres à chacun pour tous frais de bu- 
reau *, lefquelles fommes feront prifes fur la 
caillé des odtrois defdites illes. Lefdits fe?> 
erétaires pourront être révoqués 8c rempla- 
cés par les chambres , à la pluralité des voix, 
fi elles ne font pas fatisfaices de leur travail 
6c de leur conduite.. 

VI. L’intendant réfidant au Port-au-Prince 
8c le commilfaire de la marine ordonnateur 
au Cap, pourront préfider aux aflêmblées 
defdites chambres , 8c y auront voix délibé- 
rative en cas de partage d’avis feulement ;• 
ils indiqueront, le jour 8c l’heure defdites. 
alfemblées dans les lieux de leur- réfidence 
refpeétive , fi.it la demande qui leur en fera 
faite par les. deux plus anciens membres de 
la chambre. 

■ VII. Les délibérations delciites chambres 
auront pour objet toutes les propofitions 
6c repréfentations qu’elles jugeront à pro- 
pos de faire pour l’accroiflement de la cuir 
ture des terres 8c du commerce de la- colo- 
nie telles en adrelferont un extrait en tonne 
au, feciétaire d’état ayant. le département dû 

L vj 4 
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]a marine, dont elles remettront le double 
à l'intendant & au commiffaire-ordonna- 
teur ; & ceux qui auront été d’un avis diffé- 
rent de celui qui aura paflé à la pluralité des 
Voix, pourront demander qud*les différens 
avis foient envoyés avec leurs motifs au Ce- 
crétaire d’état ayant le département de la 
marine , lorfqu’il* les croiront intéreffans 
pour le fervice; & le fecrétaire-de la cham- 
bre fera tenu de faire regiftre de leurs de- 
mandes, des avis & des motifs, pour y avoir 
recours au befoin. 

VIII. Les membres defdites chambres 
n’ayant aucuns honoraires pour leurs fonc- 
tions , 8c donnant gratuitement leurs foins 
au bien de la colonie & à l’avantage de foti 
commerce , feront relevés de deux en deux 
tous les deux ans , apres que les premiers 
élus auront rempli les fîx premières années 
d’exercice. Pour cet effet les confeils fupé- 
rieurs s’alfembleront à la fin defdites fîx pre- 
mières années, 8c ainfî fucceffivement de 
deux en deux ans , à la requifîtion du pro- 
cureur général de chaque confeil, au jour 
indiqué par l’intendant au Port-au-Prince, 
6c par le commiflaire de la marine ordonna- 
teur au Cap , pour élire deux nouveaux 
membres, dont un habitant & l’autre négo- 
ciant , afin de remplacer les deux qui forti- 
ront d’exercice; 8c Ci dans l’intervalle il ve- 
snoit à vaquer quelque place dans l’une des 
chambres par la mort ou la retraite d’un de 
-fes membres , leconfeil fuperieur procédera 
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à la nomination d’un nouveau fujet qui fera 
pris dans l’ctat de celui qui fera mort ou 
retiré. 

I X. Lorfque tous les membres nommés 
par la première éle&ion auront été fucccfîi- 
vement remplacés , le tcms de l’exercice de 
.chaque membre ne fera que de fix années j 
«xnais celui qui fera élu pour remplir une 
des places vacantes parla mort ou la retraite 
de quelqu’un defdits membres » fera tenu , 
en fus de l’exercice reliant de fon prédécef- 
feur , de remplir un nouvel exercice de lîx 
années , auxquelles il auroit été obligé par 
û. nomination à l’éieéfcion fuivante. 

X. Lefdites chambres tiendront leurs afe 
Semblées dans une falle particulière qui leur 
fera affignée au Port-au-Prince par l’inten- 
dant , &r au.Cap par le commillaire - ordon- 
nateur, avec un greffe attenant à ladite làlle 
pour la confervation de leurs archives. 

XI. Pour rendre l’établi (fement de ces 
chambres le plus avantageux qu’il eft poflî- 
hle aux habitans &r négocians defdites ifles, 
& leur donner un moyen certain d’expli- 
quer les differens lu jets de leurs délibéra- 
tions, Sa Majefté veut bien permettre aux- 
dites chambres d’avoir un député à la fuite 
de fon confèil , à l’inftar des principales villes 
de fon royaume-, pour cet effet Elle auto- 
rife lefdites deux chambres, à propofer au 
fecrétaire d’état ayant le département de la 
marine, chacune deux fujets qu’elles choifi- 
t-ont dans leur rdl’ort , dont elles feront, la 
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'nomination par ferutin, afin que fur le rapt* 
port qui en Ce ra fait à SaMajefté, Elle puifle 
agréer l’un defdits quatre fù jets qui lui fe- 
ront préfentés par les deux chambres pour 
ladite place de député, lequel en confé- 
quence des ordres de Sa Ma je fié , fe rendra 
à Paris le plus promptement qu’il pourra, 
pour y vaquer aux fçnéfcrons dont il fera 
chargé. * 

XII. Le député des ifles fous le vent aura 
entrée & féance au bureau du commerce, 
ainfi que les autres députés des ^principales 
villes du royaume, il aura les memes droits 
&c fonctions attribuées auxdits députés , & 
affiftera conjointement avec eux aux aficm- 
blées qui fe tiendront chez le fecrctaire du 
bureau dueommerce , en la maniéré accou- 
tumée. 

XIII. En cas de mort ou démiffion dudit 
député réfidant à Paris , lefdites chambres 
du Port-au-Prince & du Cap, procéderont 
chacune à la nomination de deux nouveaux 
fujets , dans la forme preferite dans l’arti- 
cle XI. 

XIV. Pour indemnifer ledit député des 
Irais de fan déplacement & de fon féjour en 
France, Sa Majefté lui attribue huit mille 
livres d’appointemens, argent de France^ 
qui lui feront payées à Paris par les tréfo* 
riers généraux des colonies , chacun dans 
l’année de leur exercice, & de plus, une 
femme de quatre mille livres pour les frais 
de fen voyage j fe tout a fujç les Qïcfces exgév 


Digitized by Google 



T i t. CLin. De la Marine. xy<y 
Æés par le fccrétaire d’état ayant le dépar- 
tement de la marine. Enjoint Sa Majefté aux 
gouverneur Ton lieutenant général , 8c in- 
tendant des ifles fous le vent , aux confêils 
fupérieurs établis au Port-au-Prince & au 
Cap , & à toutes autres perfonnes qu’il ap- 
partiendra, de veiller, chacun en droit foi, 
à l’exécution du prêtent arrêt, que Sa Ma- 
jefté veut être enregiftré auxdits conteils 
fupérieurs. Fait au conteil d’état du Roi,* 
Sa Majefté y étant , tenu à V erfailles le vingt- 
troifieme jour de Juillet mil fept cent cin-, 
quante - neuf. Signe , Berryer.. 

ORDONNANCE DU ROI, 

v Portant peines contre les gens de mer , deJh- : 
beiffans & deferteurs.. 

Du r6 Novembre ry^p-,. 

S A Majefté ayant été informée que, no- 
nobftant les peines rigoureutes prononcées 
contre les officiers mariniers 8c matelots 
coupables de defertion, le nombre des de- 
terteurs fe multiplioit tous les jours; & vou- 
lant connoître la fource d’un mal ft préjudi- 
ciable à fontervice, 8c les moyens propres- à 
y remédier 8c à le diminuer. Elle s’eft fait 
repréfenter les- différentes ordonnances qui 
prononcent ces peines , 8c y auroit reconnu 
que celle des galeres perpétuelles y eft pro- 
noncée pour tous içs cas de defertion indi£ 
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tintement, &; fans egard aux circonftati- 
ces , aux lieux 8c aux tems , contre ceux qui, 
après avoir été commandés pour fon fer- 
vice , ne fe feront pas rendus à leur des- 
tination; comme contre ceux qui, après 
_ avoir été deftinésfur les vailfeaux, n’y au- 
ront point embarqué, ou en auront de- 
ferté après leur embarquement 8c pendant 
le cours de la campagne. Que cependant 
plufieurs des gens de mer qui , après s’ètre 
d’abord rendus coupables de defobéiftânce , 
fans avoir une volonté abfolue 8c décidée 
d’abandonner fon fèrvice , pourroiènt ren- 
trer dans leur devoir s’ils pouvoient envi- 
sager un traitement moins rigoureux en re- 
connoilfant leurs fautes & cherchant à les 
réparer. Et Sa Majefté voulant bien ne point 
• ôter à ceux-ci tout efpoir de pardon , mais 
leur procurer les moyens de Ce mettre à l’a- 
bri de la note d’infâmie & de l’opprobre at- 
tachés à la peine des galeres , 8c les confer- 
ver ainfi à leurs familles, en les confèrvant 
en même tems à leur pays 8c à l’état pour 
lefquels ils font perdus , par la mort civile 
qu’entraîne la peine des galeres perpétuel- 
les, Elle a ordonné 8c ordonne ce qui fuit, 
dérogeant , en tant que befoin eft ou fèrbit, 
à ce qui eft porté par les ordonnances con- 
tre les gens de mer defèrteurs , 8c notam- 
ment aux articles I. II. III. 8c IV. du livre 
IV. titre II. de J’ordonnance du 1 f Avril 
1 689 , & tous autres de la même ordon- 
,nance, ainfi que des précédentes & fubfe: 
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quentes touchant le même objet. Entend Sa 
Majefté qu’à l’avenir tous les gens de mer, 
dans le cas d’être commandés pour le fer— 
vice, ou qui, après l’avoir été, l’abandon- ' 
neronr , ou ne le lèrontpas rendus au lieu 
-de leur deftination , fmenc jugés fuivant les 
différentes circonftances dans lefquelles ils 
•Ce trouveront, conformément aux articles 
-ci-après. 

Article Premier. 

Tous officiers mariniers Sc matelots qui, 
dans les tems de levées , Ce cacheront , ou 
:ne Ce préfenteront pas pardevant les com- 
miffaires , fans caufes légitimes, feront ar- s 

rêtés , punis de huit jours de prifon , & com- 
mandés enfuite à la plus baffe paye de ma- 
telot. 

II. Ceux defdits gens de mer qui, après 
avoir été commandés & avoir reçu les avan- 
ces & la conduite , ne Ce rendront pas à leur 
deftination , au plus tard quinze jours après 
,1e tems fixé par leurs commiflaires , feront 
mis aux fers jufqu’à l’embarquement , au 
pain & à l’eau , & feront tenus de fervir 
trois mois fins folde , à moins qu’il ne (bit 
bien conftaté que leur retardement aura été 
occafionné par caulè de maladie, ou qu’il 
.ne foit juftifié de quelque autre empcchc- 
jnent légitime. 

I I I. Si , après être arrivés dans les ports 
de leur deftination , & diftribués fur les 
yaiftèaux , les officiers mariniers «3c matelots - 
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s’abfèntent pendant plus de deux jours , fans 
permiffion ou congé, ils feront également 
mis aux fers pendant huit jours , au pain Sc 
. a l’eau ; & dans le cas où l’abfènce fèroit plus 
longue, outre cette peine, ils feront privés 
d’un mois de folde , ou de plus ,. à propor-; 
tion de la duree de l’abfènce, 

IV. Lefdits officiers mariniers & mate- 
lots qui, apres avoir abandonné les vaif- 
féaux fur lefquels ils auront été deftinés , ne 
fe préfènteront pas avant le départ dcfdits 
vaiffeaux, foit qu’ils fè retirent dans le royau- 
me ou dans les pays étrangers , feront cou- 
pables du crime de defèrtion, &c condamnés 
par contumace à la peine des galères , feule- 
ment pour trois ans dans le premier cas, & 
aux galeres perpétuelles dans le fécond. Il 
en fera ufé de même par rapport à ceux qui 
n’auront pas paru au port de leur cieftina- 
tion avant le départ des vaifïèaux ; Sa Ma- 
jefté étant cependant difpofee à ufer de clé- 
mence, Elle veut bien que les jugemens par 
contumace , qui auroient été prononcés dans 
lefdits cas, relient fans effet à l’égard de 
ceux qui , fous l’efpace de trois mois, à 
compter de la date defdits jugemens , fe re- 
préfenteroient pour être embarqués dans- le 
port de leurdeftination; fans préjudice tou- 
tefois des autres peines que lefdits gens de 
mer feroient dans le cas d’avoir encourues-, 
& qui font portées par les articles 1 1» & I IL 
ci-delTùs. 

V. Seront cenfés defobéiffans tous ceus. 
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lies gens de mer qui , pour quelque caufe que 
ce Toit, s’abfenteront de leurs quartiers plus 
de quinze jours, fans la permiffion par écrit 
du commilfaire dont ils dépendent , lequel 
à leur retour les commandera pour Je lèr- 
vice , où ils feront une campagne làns folde : 
ôc dans le cas d’une ablence de plus de trois 
mois , ils feront cenfés dcferteurs des dalles* 
8c comme tels jugés conformément à l’ar- 
ticle IV. de la prélente ordonnance. 

VI. La peine des galeres perpétuelles étant 
auffi prononcée par les ordonnances des 4 
Février 1717 8c 17 Mars 171^ , contre ceux 
des officiers mariniers 8 c matelots qui s’en- 
gageront dans les troupes de terre ou dans 
celles de la marine, 8 c qui, aux termes de 
ladite ordonnance du 17 Mars 171 f , n’au- 
ront pas , dans l’elpace de vingt- quatre heu- 
res , déclaré leur état de gens de mer. Et Sa 
Majefté voulant bien auffi faciliter à ceux 
defdits gens de mer qui tomberont dans le- 
dit cas, qui eft une vraie delèrtion des claf- 
les, les moyens de reconnoître leurs fautes 
en leur accordant un plus long délai , Elle 
entend que ladite peine des galeres perpé- 
tuelles ne foit à l’avenir prononcée contre 
ceux des officiers mariniers 8 c matelots qui 
s’engageront dans les troupes comme loi-, 
dats , que dans le cas où ils n’auront pas dé- 
claré leur état de gens de mer, fous l’elpace 
de huit jours : Sa Majefté dérogeant à ce qui 
jpft porté à cet égard par ladite ordonnance 
du 17 Mars 171^ -, voulant au lurplus que 
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les autres difpofitions , tant de ladite ordoiî* 
nance que celle du 4 Février 1717, foient 
exécutées (uivant leur forme & teneur. 

VII. L’intention de Sa Majefté efl que tous 
les engagemens que pourroient contrac- 
ter dans les troupes de terre & de mer les 
habitans des parodies maritimes ou des en- 
virons , qui fe trouveroit claflés', (oient 
' déclarés nuis ; & Elle veut que les officiers 
avec lefquels ils fe feront engagés , ne puif- 
fent prétendre le rembourfement d’aucuns 
frais-, d’autant que lefdits officiers, ou ceux 
prépofés pour faire des recrues , peuvent 
faire vérifier fur les regiftres des commifr 
Eiires chargés des clafîcs d’où dépendent lef 
dites paroifleSjE les particuliers qu’ils veu- 
lent engager n’y feroient pas inferits. 

VIII. N’entend au furplus S. M. déroger, 
par ces préfentes , à ce qui a été preferit par 
les ordonnances antérieures pour la forme 
des jugemens , mais .feulement pour la na- 
ture & la durée des peines. 

Mande & ordonne Sa Majefté a monf le 
duc de Penthievre , amiral de France, aux 
vice- amiraux, lieutenans .généraux, inten- 
dans, chefs-d’efeadres , commiffaires géné- 
raux, capitaines de vaiflèaux, commiflàires 
ordinaires de la marine & autres officiers , 
de tenir la main, chacun en droit foi, à rexc- 
cution de la préfente ordonnance qui fera 
lue , publiée & affichée par- tout où befoin 
fera. Fait à Verfeilles le feize Novembre mil 
fept cent cinquante-neuf. Signé , L O U 1 $. 
Et plus bas , Berryer. 
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ZE DUC DE PENTHIEVRE , Amiral de 
France. 

V U l’ordonnance du Roi , des autres parts , 
à Nous adreffée, avec ordre de tenir la mainà 
fon exécution. Mandons aux vice- amiraux , lieu- 
tenans généraux , intcndans , chefs d’etcadres , 
commiflàires généraux , capitaines de vaifleaux, 
commiflàires ordinaires & autres officiers de ma- 7 
rine qu’il appartiendra, de la faire exécuter , cha- 
cun en droit foi, fuivant fà forme & teneur ; & or- 
donnons aux officiers d’amirauté, de la faire en- 
regiftrer à leur greffe , lire , publier & afficher 
par-tout où befoin lera , & en la maniéré accou- 
tumée. Fait à Verfailles le vingt Novembre mil 
fept cent cinquante neuf. Signe , L. J, M.. 
DE BOURBON, Et plus bas , par fo*, 
alteffe féréniffime. Signé , de Grand- 
bourg. 



ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Novices qui s' embarqueront 
fur les vaijfeaux du Roi. 

Du il Décembre 17^. 

S A Majefté étant informée des fècours 
qu’on a tirés pour les équipages , tant de fè* 
vaifleaux que des bâtimens armés par fès fu- 
jets , des nouveaux matelots qui fè font for- 
més par le moyen des novices qui y ont etc 
embarqués •, & voulant les augmenter de 
plus en plus pour fatisfairc aux befoins de 
ïon fèrvice & au commerce de- fès fujets, 
fciie a ordonné ordonne ce qui fuit î, 
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Articxje Premier. 

Les jeunes gens des paroiflès maritimes 
&non maritimes , depuis l’âge de feize ans 
jufqu’à vingt-cinq , qui n’auront point en- 
core navigue , pourront fe préfenter dans les 
ports de Sa Majefté , pour s’y embarquer , 
en qualité de novices , fur fes vaiffeaux 8c 
autres bâtimens. 

I I. Ils feront traités comme les matelots 
pendant letems qu’ils travailleront dans les 
ports, depuis le jour de leur arrivée jufqu’à 
celui de leur embarquement *, 8c lorfqu’ils 
feront embarqués pour faire campagne , ils 
toucheront douze livres de folde par mois, 
8c feront nourris à la ration ordinaire de 
matelots. 

III. Ceux defdits novices qui fè préfèn- 
teront aux officiers des clafles , recevront la 
conduite, à raifon de trois fols par lieue, 
jufqu’au port où ils feront deftinés , 8c deux 
mois d’avance à compte de leur folde fur 
le pied de douze livres par mois ; 8c lors 
de la revue de l’équipage du vaiffeau où ils 
feront embarqués , ils toucheront un troi- 
fîeme mois à compte de la campagne. 

IV. Veut Sa Majefté que ceux deld. novices 
qui , après avoir touché des avances 8c con- 
duite, ne fè rendroient pas dans le lieu de 
leur deftination, foient arrêtés à leurs frais, 
& détenus en prifbn jufqu’au rembourfe- 
ment dcfdites avances 8c conduite , 8c qu’à 
l’égard de ceux qui defèrteroient du lieu dfi 
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leur deftimtion , fans avoir rendu lefdites 
avances & conduite, ils forent arrrêtés & 
rais aux fers au pain 8c à l’eau jufqu’à rem- 
barquement ; 8c que , dans le cas où ladite 
defertion auroit été commife après avoir 
été embarqués fur fes vaiffeaux, ils foient 
tra tés comme defèrreurs , & comme tels 
condamnés aux galeres pour trois ans. 

V. Ceux defd. novices auxquels la mer ne 
conviendroit pas, pourront quitter la navi- 
gation après leur première campagne au fèr- 
vice ; ceux d’entr’eux qui en auroient fait 
un plus grand nombre, pourront à la paix, 
fi bon leur fèmble , y renoncer pour tou- 
jours ; Sa Majefté leur promettant qu’ils ne 
feront claffés qu’autant qu’ils voudront con- 
tinuer le métier de la mer. 

VI. Lefd. novices jouiront, pendant qu’ils 
lèront employés au fervice de Sa Majefté , 
de tous les privilèges accordés aux gens de 
mer, & feront admis comme eux à la demi- 
folde , dans le cas où les blefTures qu’ils au- 
xoient reçues fur fes vaiflèaux , ne leur per- 
mettraient plus de gagner leur vie •, 8c les 
veuves 8c enfans de ceux qui auroient le 
malheur d’être tués, auront des récompen- 
fes. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté à monf le 
duc de Penthievre , amiral de France , gou- 
verneur 8c lieutenant général en la province 
de Bretagne, aux intendans, commifïàires 
généraux & ordinaires de la marine, & a 
tous autres officiers qu’il appartiendra 7 d.ç 
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tenir la main à l’exécution de la préfentfl 
ordonnance , laquelle fera rcgiftrée aux gref- 
fes des fiéges d’amirauté', lue, publiée <fc 
affichée par tout où bcfoin fera. Fait à Ver- 
failles le douze Décembre mil fept cent cin- 
quante-neuf. Signé , LOUIS. Et plus bas , 
Berryer. 

LE DUC DE PENTHIEVRE , À mirai de 
France , Gouverneur & Lieutenant-général pour 
le Roi en fa Province de Bretagne. 

"V U l’ordonnance du Roi ci-deflus , à Noua 
adreffée avec ordre de tenir la main à fon exé- 
cution. Mandons aux intendans , commiflaire* 
généraux & ordinaires de la marine , & à tou» 
autres officiers qu’il appartiendra , de la faire 
exécuter fuivantla forme & teneur , & ordon- 
nons aux officiers d’amirauté , de la faire enre- 
giftrer à leur greffe , lire , publier & afficher 
par- tout où befoinfera , & en la maniéré accou- 
tumée. Fait à V erfailles le quatorze Décembre' 
mil fept cent cinquante-neuf. Signé , L. J. 

DE BOURBON. Et plus bas , par fon altefle 
féréniffime. Signé , de Grandbourg. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Pour entretenir le régiment SuiJJe de 
Hallwyl au fervice de la Marine . 

Du premiet Septembre 1 7 fl. 

S A Majefté ayant eftimé néceffaire de faire' 
quelques changemens par rapport à la conP 
ptution du régiment fuiffè entretenu au fer- 

vice 
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vice de la marine , Elle le feroit fait reprc- 
fenter les ordonnances qu’Elle auroit ren- 
dues pour l’entretien dudit régiment, les 
if Juin 8c 19 Octobre 1711 , 19 Mai, 3 
Août 8c 28 Septembre 17x2, S Février 
1723 , 5 Février 1726 , 10 Juillet 8c 9 
tobrc £731, premier Janvier 1733 & ty 
Septembre 1754. Et voulant expliquer fes 
intentions, tant fur le nombre d’hommes 
ôc de compagnies 4 ont Elle entend que le- 
dit régiment foit compofé à l’avenir, que 
pour le traitement qui doit être fait au lîeur 
chevalier de Hallwyl qui en et actuelle- 
ment colonel «1 la place du feu Eeur Karrer, 
Sa Majeilé a ordonné 8c ordonne ce qui 
fuit : 

Article Premier. 

Le régiment fuilfe de Haîlwyi continuera 
d’être employé pour le fervice de la marine, 
foit dans les colonies ou ailleurs, 8c fera 
dorénavant compolc de cinq compagnies , 
dont deux feront détachées à Saint-Domin- 
gue, une à la Martinique, une à la Loui- 
ïlane , 8c une autre , qui fera la colonelle , 
reliera en France. 

1 1 . Chaque compagnie fera compofée de 
deux cens hommes, les officiers compris. 
Sa Majefté permet néanmoins au Heur che- 
valier de Hallwyl de porter celle qui reliera 
en France à trois cens hommes , les officiers 
auffi compris. Et pour lui faciliter les moyens 
de pourvoir aux envois de recrues qu’il aura 

J'orne VU M 
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à faire auxdites colonies dans le courant de 
la préfente année & de l’année prochaine. 
Elle lui permet de plus , pour ledit tems feu- 
lement, de porter ladite compagnie jufqu'à 
quatre cens cinquante hommes; de maniéré 
Æu’à compter du premier Janvier 17 ^ 4 , elle 
®e paille pas être portée au-delà duÆit nom- 
bre de trois cens hommes. 

I I I. La compagnie colonelle tiendra gar- 
nifon à Rochefort , & fes officiers confilte^ 
ront audit fieur chevalier de Hallwyl , colo- 
nel , un major , un aumônier , deux capitai- 
nes lieutenans , deux lieutenans, deux fous- 
lieutenans , deux enfeignes ; <k il y aura 
dans ladite compagnie douze fergens, dix- 
huit caporaux , quatre trabans , un tambour- 
major, fix tambours & deux fifres : ôc le 
colonel & le major dudit régiment feront 
de 'a religion catholique, apoftoiique 5c 
romaine. 

IV. I es officiers de la feconde compagnie 
dudit régiment , ainfi que ceux de la troi- 
fîeme, quatrième 5c cinquième, confifte- 
ront, pour chacune, en deux capitaines- 
lieutenans . deux lieutenans, deux lous-Iieu- 
tenans , deux enfeignes ; & il y aura auffi 
dans chacune defdites quatre compagnies , 
huit fergens, douze caporaux, quatre tra- 
bans & quatre tambours. 

V. Il y aura, dans chacune defdites cinq 
compagnies , un Rater qui fera compris dans 
fe nombre des feldats ; & dans les deuxie- 
#k , troilieme , quatrième 5c cinquième 
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Compagnies , un fifre qui fera pareillement 
-compris dans le nombre des foidars. 

VI. Les cinq compagnies dudit régirent 
feront compofées de fui fies & des autres na- 
tions admifes dans les troupes fuifies qui 
font à la folde de Sa Majeftc en France, fans 
qu’il puillè y être admis aucuns fujets de Sa 
Majefié. 

VII. Dans les remplacemens ou vacances 
-de places d’officiers dans ledit régiment, le 
fieur chevalier de Hallwyl fera tenudepro- 
•pofer les officiers pour être agrées par Sa 
Majefté , bien entendu qu’il n’en propofera 
que de capables -, Sc il fera fait par Sa Majefic 
auxdits officiers, quand ils l’auront mérité 
par leurs fervices, les mêmes g^tccs qu’Elle 
accorde aux officiers des autres régimens 
fui lies qui font à fon fervice. 

VIII. 11 fera libre audit fieur chevalier do 

Idalhvyl de faire aux foldats defdites com- 
pagnies tel engagement qu’il jugera à pro- 
pos, fuivant ce qui efl: en ulàge dans les 
troupes fui fié s. m 

IX. Il fera payé, des fonds de Sa Majefic, 
audit fieur chevalier de Hallwyl , par les tre- 
foriers généraux des colonies , chacun en 
l’année de fon exercice , lèize livres par 
mois pour chacun homme lèrvar.t dan le- 
dit régiment, fçavoir, pour les foldats qui 
compoferont la compagnie colonelle fer- 
vant en France, fur les ordonnances qui en 
feront expéd’ées par l’intendant de la ma- 
rine à Ruchefort 5 ôc pour les compagnies 

M ij 
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détachées dans les différentes colonies , le 
payement en fera fait fur les ordonnances 
qui en feront expédiées par les intendans 
ou commiffaires ordonnateurs defdites co^ 
lonies , en conféquence des décomptés rel- 
pectifs de chaque compagnie , qui en feront 
par eux arretés. 

X. Les payemens qui le feront auxdites 
colonies , en execution de 1 aiticie prece- 
dent, y feront faits, en la monnoie ayant 
cours dans chacune d’icelles, aux officiers 
chargés des pouvoirs dudit fieur chevalier 
de Hallwyl, lefquels en fourniront leurs 
quittances en la forme preferite. Comme 
lefdits payemens excéderont le montant des 
appointemfps & de la foldc que ledit fieur 
chevalier de Halhwyl aura a faire payer aux 
officiers & foldats détachés auxdites colo- 
nies & que cet excédant devra être remis 
audit fieur chevalier de Hallwyl par lefdits 
officiers chargés de fes pouvoirs. Sa Ma- 
iefté , en cas de perte ou prife des batimens 
fur lefquels ces rertiifes feront faites en ef- 
peces , en tiendra compte audit ficui cheva-, 
lier de Hallwyl -, à l’effet de quoi il fera 
dreffé procès - verbal de rembarquement 
defdites efpeces, dans la forme qui (eia re- 
niée ci-aprcs pour l’embarquement des har- 
des que ledit fieur chevalier de Hallwyl aura 
à envoyer de finance aux colonies. Sa Ma- 
iefté lui foi a payer aufîi tous les mois en 
France , fur les ordonnances de l’inten- 
dant de Rochefort, une fomme de quatre 
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cens cinquante livres par compagnie déta* 
chée dans lefdites ifles, de la Martinique 8c 
Saint-Domingue, pour le dédommager de 
la différence en Valeur des efpeces ayant 
cours dans lefdites ifles, de de l’argent de 
France. 

XI. Les feize livres par mois pour chacun 
homme ne feront payées que pour les ef- 
fectifs , fuivant les revues qui en feront fai- 
tes \ 8c cependant , attendu que les cinq com- 
pagnies dudit régiment feront compofées 
d’un plus grand nombre d’officiers que les 
autres compagnies fuiffes qui font au fer- 
vice de Sa Majefté , il fera payé audit fîeur 
chevalier de Hallwyl , en France , 8c fur les 
ordonnances de l’intendant de Rochefort» 
deux cens vingt payes de gratification, à 
raifon de quatre-vingt payes pour la com- 
pagnie colonelle, 8c de trente - cinq payes 
pour chacune des quatre autres compagnies, 
& fur le pied de feize livres par chaque 
paye s bien entendu que lefdites compagnies 
feront entretenues complexes , 8c qu’à me- 
fiire qu’il manquera des foldats dans les co- 
lonies, le fîeur chevalier de Hallwyl aura 
foin d’y en faire paffer le nombre fu ffi fane 
pour les completter, furies ordres qui lui 
en feront donnés par le fecrétaire d’état 
ayant le département de la marine : 8c dans 
le cas où la compagnie colonelle fè trouve- 
roit au-dclfous de cent cinquante hommes , 
il ne fera payé pour ladite compagnie que 
cinquante-quatre payes de gratification , 8c 
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le nombre des effectifs en fera arrêté chaque 
mois. 

XII. Les recrues qui feront faites pour les- 
compagnies fervant dans les colonies , ne 
feront nombre que dans la compagnie co- 
lonelle , & à compter du jour de leur arri- 
vée à Rochetort. Feront pareillement nom- 
bre dans ladite compagnie les foldats des 
compagnies fervant aux colonies, congé- 
diés , jufqu’au jour que leur folde aura ceffé. 

XIII. Les officiers des compagnies feront 
paffés préfens pendant Je tems de leur ab- 
fènee par congé; mais iorfque le terme de 
leur congé fera expiré, il fera déduit huit 
payes pour le major , pareil nombre de 
payes pour le capitaine-lieutenant, fïx payes 
pour le lieutenant , quatre payes pour le 
fous-lieutenant, trois payes pour l’enfeigne,. 
&■ deux payes pour l’aumônier. 

XIV. Il fera payé , année par année , audit 
fleur chevalier de Hallwyl , par lefdits tré- 
foriers généraux des colonies, fur les or- 
donnances de l’intendant de la marine àRo- 
chefortjla fomme de fept cens cinquante 
livres par chacune compagnie dudit régi- 
ment , pour fervir d’étape aux recrues def- 
dites compagnies ; 8c une fomme de fêpt 
cens livres pour le loyer d’un magafîn àRo- 
chefort , à l’effet d’y mettre les habits, ar- 
mes & hardes des compagnies dudit régi- 
ment. 

XV. Il fera payé audit fieur chevalier de 
Hallwyl, fur une ordonnance particulière 
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de l’intendant de Rochefort, par le tréfo- 1 
ricr general des colonies en exercice la pré-' 
fente année, une fomme de fept mille cinq- 
cens livres pour tous frais de levée 8c d’é- 
tape des hommes néceflaires pour l’augmen-' 
tation à faire dans ledit régiment pour le 
mettre fur le pied ci dellus defdites cinq, 
compagnies. 

XVI. L’exploitation dudit régiment fera- 
pour le compte dudit fleur chevalier de 
Hall wyl, à compter du jour de la mort dud.- 
feu fîeur Karrer , dernier colonel ; 8c ce fur 
le pied defdites ordonnances du 9 Octobre 
173 1, premier Janvier 173 3 & 1 3 Septembre' 
1734, c î u ’ ont été exécutées, à l’égard dud/ 
fîeur Karrer, jufqu’au premier du préfenn 
mois que doit feulement commencer le trai- 
tement fixé par la préfènte ordonnance 3 8 c 
ledit fieur chevalier de Hall^yl fera tenu en 
conféquence d’acquitter les dettes qui fc' 
trouveront avoir été contractées pour l’en- 
tretien dudit régiment v depuis la mort du- 
dit fîeur Karrer. 

, XVII. Les compagnies 8c détachcmens 
deftincs pour les colonies feront paflés gra- 
tis fur les vaiflèaux de Sa Majefté; & pen- 
dant la traverfée, ils auront la fubfîftance 
aux dépens de Sa Majefté, comme les trou- 
pes françoifes. Et pareil paffàge , avec la fub- 
fîftance, fera donné gratis fur les mêmes* 
vaiffeaux de Sa Majefté, à quelques - unes 
des femmes des foldats qui feront mariés 8c 
qui tiendront garnifen dans lefdites color 
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nies, en forte cependant qu’il ne fe trouve 
pas plus de fix femmes à la fuite de chacune 
defdi tes compagnies fervant aux colonies, 
quatre femmes à la fuite du détachement 
compofé de cent cinquante hommes , & 
trois femmes ci la' fuite de celui compofé 
feulement de cent hommes : &il fera payé, 
des fonds de Sa Majefté, à chacune defdites 
femmes, la fomme de quarante- cinq livres 
avant leur départ, par les tréforiers géné- 
raux des colonies , chacun en l’année de leur 
exercice , fur les ordonnances de l’inten- 
dant du port de Rochefort. 

XVIII. Il fera donné le fret gratis fur les 
■vailfeaux de Sa Majefté , pour l’habillement, 
armes & hardes qui feront néceftàires aux 
compagnies & détachemens fervanr dans 
les colonies-, & le fieur chevalier de Hall - 
■wyl fera tenu de remettre à l’intendant de 
' Rochefort , lors de chaque envoi qu’il aura 
à faire dans les colonies, l’état certifié de 
lui des hardes , armes & uftenfiles qu’il aura 
-'à y faire palier. 

XIX. Il fera dreffé procès-verbal de l’em- 
barquement dudit habillement , armes & 
hardes ; ôc en cas de perte. Sa Majefté les 
remplacera audit fieur chevalier de Hall- 
Wyl. 

XX. Il fera donné, dans lefdites colonies, 
aux officiers dudit régiment commandant 
les compagnies & détachemens y fervant , 
un magafin convenable pour y mettre les 
armes , hardes & habillemens des compa- 
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gnies & détachemens dudit régiment qui y 
tiendront garnifon*, &r en cas que Jefdits ' 
magafins n’appartiennent pas à Sa Majeflé , 
les loyers en feront payés de fês deniers, 
fuivant la convention qui en aura été faite 
par l’intendant ou commiffaire ordonna- 
teur , & les ordonnances qui en feront par " 
eux expédiées à cet effet. 

XXf. Il fera fourni , des magafins de Sa 
Majefté, aux compagnies ôc détachemens 
qui ferviront dans les colonies, les mê- 
mes vivres qui feront fournis aux foldats 
françois , & au même prix réglé ci - de- 
vant, lequel fera retenu audit fîeur cheva- 
lier de Hallwyl , fur les feize livres qui leur 
feront payées par foldat ; & attendu que 
les officiers font nombre d’hommes dans 
lefdites compagnies , il fera libre à chacun 
d’eux de prendre une ration comme le fol- 
dat, & au meme prix, lequel fera reteniftinfT 
qu’il efl dit ci-deflus. g. 

XXII. Les foldats des compagnies dudit 
régiment , malades ou bleffés , qui vou- 
dront être traités, dans les hôpitaux de la 
marine ou des colonies, continueront d’y 
être reçus par les ordres de l’intendant ou 
du commiilaire qui y eft prépefé. 

XXIII. Il fera retenu audit fleur cheva- 
lier de Hallwyl, fur la folde dudit régi- 
ment , pour chacun foldat qui fera malade 
dans l’hôpital de Rochefort,lamême folde 
par jour qui effc retenue pour chaque foldat 
des .compagnies de marine, malade audit 
hôpital- M v 
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XXIV. Il fera auffi retenu audit fieur che > 
yalier de Hallwÿl , pour les foldats dudit 
tégunent qui feront malades dans les hôpi- 
taux des colonies de Saint-Domingue & de 
la Martinique , la ration en farine qui au- 
roit dû ctre délivrée des magasins de Sa Ma- 
jefté auxdits foldats ; & lefdites rations fe- 
ront remifes auxdits hôpitaux, auxquels le- 
dit fïeûr chevalier de Hallwyl payera en 
outre deux fols par jour pour chaque foldat 
dudit régiment qui aura été traité auxdits 
hôpitaux. 

XXV. Il fera retenu audit fleur chevalier 
de Hallwyl , pour les foldats dudit régiment 
qui feront en garnifon à la Louifîane, & qui 
feront traités à l’hôpital dudit lieu , la me- 
me chofe en vivres & argent, qui fera re- 
tenue pour les foldats des troupes trançoi- 
fes gui y feront en garnifon , Sc qui feront 
trai*s dans le meme hôpital. 

XXVI. lofera libre aux officiers des com- 
pagnies dudit régiment, de fe marier & 
de s’établir dans les colonies où ils tien- 
dront garnifon, après en avoir pris la per- 
miffion du gouverneur lieutenant général, 
ou du gouverneur particulier commandant 
en fon abfènce , laquelle lui fera demandée 
par l’officier y et mmandant les troupes fuif 
lès 5 ôc ladite permiflion leur fera accordée 
en cas que le parti qu’ils trouveront leur 
foit avantageux. 

XXVII. La juftice fera exercée dans ledit 
régiment comme elle l’a été jufcu’à prcCnr, 
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fur le même pied qu’elle eft adminiftrce 
dans les troupes fuifl'es qui font à la folde 
de Sa Majefté. Seront cependant tenus les 
commandans des compagnies détachées 
dans les colonies de rendre compte aux 
gouverneurs ou commandans dans lefdites- 
coîonics , de tous délits militaires & autras , 
Sc des jugemens qui feront rendus , meme 
des punitions qui pourront être ordonnées- 
pour les fautes qui ne demanderont pas un- 
jugement. Et quant aux délits dans lefquels 
les habitans defdites colonies Ce trouveront 
impliques , ainfi que par rapport à toutes- 
a&ions civiles , tant en demandant qu’cru 
défendant, la connoilfance en appartiendra 
aux juges des lieux. . , 

XXVIII. Il fera donné par les gouver-’ 
neurs & intendans des concédions de terres 
dans les lieux où il y en aura encore à don- 
ner , aux foldats qui voudront s’établir après- 
l'expiration de leur engagement , dans les- 
colonies où ils auront tenu garnifon ^ & il 
fera payé des deniers de Sa Majefté à ceux- 
qui fe marieront , en s’établiftant , pour' les 
mettre en état de commencer leur établifle- 
ment &rla culture de leurs terres , une fem- 
me de trois cens livres , à raifon de cent li- 
vres par an, pendant les trois premières an- 
nées de leur établiflcment, à la fin de cha- 
que année. 

XXIX. Les foldats qui ne voudront pas* 
fe faire habitans après l’expiration de leur/ 
engagement feront repaftes en France gatrr 

M vj. 
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tis fui: les vàifièaux de Sa Majefté, 8c leur 
folde leur fera payée pendant leur retour, 
£c un mois après qu’ils auront débarque > la- 
quelle folde, ainlî que celle qui pourroit 
être donnée d’avance aux foldats qui feront 
envoyés dans les colonies, fera imputée fur 
la compagnie colonelle. 

XXX. Les officiers 8c foldats dudit régi- 
ment qui deviendront , par leurs bleffures 
ou leur invalidité , hors d’état d’y continuer 
leurs lervices , feront admis au nombre des 
invalides de la marine , ainlî 8c de même 
que ceux des troupes entretenues dans la 
marine 8c dans les colonies. 

XXXI. Les foldats détachés dans les co- 
lonies auront la liberté de porter leurs plain- 
tes au commÜlaire qui les paffera en revue, 
fur les différens objets dans lelquels iis fe 
croiront lézés , foit par rapport à leur loi de , 
à leur fubffftance ou autrement *, 8c pour cet 
effet le corn mi liai re, lors de fa revue, fera 
battre un ban pour en prévenir les foldats: 
8c fur le compte qui fera rendu defdites 
plaintes par les gouverneurs , ccmmsndans, 
intendans ou commillaires ordonnateurs, 
il fera ordonne par Sa Majeffé'ce qu’il ap- 
partiendra. Mande 8c ordonne SaMajefté à 
monf. le prince de Dombes, colonel géné- 
ral des Suides 8c Grifons qui font à Ion fer- 
vice , aux gouverneurs 8c fes lieutenans gé- 
néraux dans lefdites colonies, au comman- 
dant de îa marine au port de Rochclort, 
aux intendans* tant audit port qu’auxdites 
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colonies , & à cous autres officiers qu’il ap- 
partiendra, de tenir la main, 8 c fe confor- 
mer, chacun en droit foi, à l’exécution de 
la prcfcnte ordonnance. Fait à Verfailles le 
premier Septembre mil fcpt cent cinquan- 
te-deux. Signe , LOUIS. Et plus bas , 
Rouillé. 

LOUIS-AUGUSTE DE BOURBON , par 
la grâce de Dieu , Prince fouverain de Dombes , 
Comte dEu , Commandeur des Ordres du Roi , 
Colonel général des SuiJJes & Grifons , Gouver- 
neur & Lieutenant général peur Sa Majcfté dans 
fes Provinces du haut & bas Languedoc. 

V U l’ordonnance du Roi ci-attachée, rendue 
à Verfailies, le premier Septembre 175 z , fi- 
* gnée Louis , & plus bas, Rouillé, concernant 
quelques changemens que Sa Majefié a effimé 
nécefiàire de faire à la conftitution du régiment 
fuifie entretenu au fervice de la marine ; & fes 
intentions , tant fur le nombre d’hommes & de 
compagnies dont Elle entend que ledit régiment 
foit compote à l’avenir , que pour le traitement 
qui doit être fait au Heur chevalier de Hallwyl 
qui en eft actuellement colonel à la place du feu 
fieur Karrer: ladite ordonnance à Nous adref- 
fée , avec ordre de tenir la main à fon exécu- 
tion. 

Nous , en vertu de ladite ordonnance & du 
pouvoir à nous donné par le Roi , à caufe de no- 
tredite charge de colonel général des Suides 8c 
Grifons , enjoignons audit fieur chevalier de 
HaUwyl, colonel dudit régiment , de tenir la 
main à l’exécution de ladite ordonnance ; & aux 
capitaines , officiers & à tous autres qu’il appar- 
tiendra , de s’y conformer. En témoin de quoi 
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nous avons fait expédier la prélente , lignée de- 
notre main , icelle fait fcelîer du fceau de n.os> 
armes , & contre-ligne r par le fecrétaire géné- 
rai des Suides & Grifons. A Verfailles , le deux 
Septembre mil fept cent cinquante- deux. Signé, 
LOUIS- AUGUSTE DE BOUliBON. Et- 
plus bas , par fon altelfe férénillime , D F FRAN- 
CE , en l’abfence du fecrétaire général. 


C A P I TU L AT 1 0 N du régiment SuiJJe 
entretenu au fervice de la Marine & dis 
Colonies , renouvellée , pour & au nom 
de Sa Majefié , par nous Antoine-Louis 
Rouillé , Chevalier, Comte de Jouy & de- 
Rontame-Giieren , Miniftre H! Etat , Con- 
seiller du Roi en tous Jes Confeils , Secré- 
taire d'Etat & des commandemcns de Sa ' 
Majejlé , ayant le département de la Ma- 
rins & des Colonies françoifes ; & accep- 
tes parle fieur Jean-François de Halhvyl ,, 
Colonel dudit régiment. 

S A Majefié voulant que la capitulation qur 
avoit été faite avec le feu fieur Karrer , colonel 
du régiment luifie , entretenu au fervice de la 
marine 8c des colonies , foit renouvellée , à l’ef- 
fet de fixer le nombre d’hommes & de compa- 
gnies dont Elle entend qu’il foit compofé à l’a- 
venir , & le traitement qui doit être fait au lieur 
chevaÜerde Hallwyl, qu’Elle a pourvu dudit ré-- 
giment , il a été réglé ce qui fuit. 

Article Premier. 

Le régiment faille de Haliwyl continuera' 

d’être employé pour le fervice de la mariney 
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foit dans les colonies ou ailleurs ; 8 c fera doré- 
navant compofé de cinq compagnies , dont deu>t 
feront détachées à Saint-Domingue , une à la 
Martinique , une à la Louiiiane; &une autre , 
qui fera la colonelle > reliera en France. 

II. Chaque compagnie fera compoféededeux 
cens hommes , les officiers compris ; Sa Majellé 
permet néanmoins au lieur chevalier de Haliwyf 
de porter celle qui reliera en France à trois cens 
hommes , les officiers auiïi compris. Et pour lui 
faciliter les moyens de pourvoir aux envois de 
recrues qu’il aura à faire auxdites colonies dans 
le courant de la présente année & de l’année 
prochaine, File lui permet de plus , pour ledit 
tems feulement , de porter ladite compagnie juf- 
qu’à quatre cens cinquante hommes ; de maniéré 
qu’à compter du premier Janvier 1754 > elle T ^ 
puiife pas être portée au-delà dudit nombre de 
trois cens hommes. 

Iil. La compagnie colonelle tiendra garnilbn 
à Rochefort , &c fes officiers confineront audit 
fleur chevalier de Halîwyl , colonel , un major, 
un aumônier, deux capitaines-lientenans, deux 
lieutenans , deux fous-Jieutenans , deux enfei- 
gnes ; 8c il y aura dans ladite compagnie douze 
fergens , dix huit caporaux , quatre trabans , un 
tambour major , fix tambours 8c deux fifres : 8 i 
le colonel & le major dudit régiment feront de 
la religion catholique, apoiloüque & romaine; 

IV. Les officiers de la fécondé compagnie 
dudit régiment , ainli que ceux de la troiheme , 
quatrième & cinquième , coqfifteront pour cha- 
cune, en deux capitaine-lieutenans , deux lieu- 
tenans, deux fous lieutenans , deux enfeignes; 

& il y aura auffi dans chacune defdkes quatre 
compagnies , huit fergens , douze caporaux , 
quatre trabans 8 c quatre- tambours. 
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V. Il y aura dans chacune defdites cinq compa- 
gnies, un frater , qui fera compris clans le nom- 
bre des foldats ; & dans les deuxieme , troiiie- 
me , quatrième & cinquième compagnies , wn 
fifre , qui fera pareillement compris dans le nom- 
bre des foldats. 

VI. Les cinq compagnies dudit régiment fe- 
ront compofécs de Suides & des autres nations 
admîtes dans les troupes fuiffes qui font à la folde 
de Sa Majefté en France , fans qu'il puiffie y être 
admis aucuns fujets de Sa Majefté. 

VII. Dans les remplace mens ou vacances de 
places d’officiers dans ledit régiment, le fleur 
chevalier de Haîlwyl fera tenu de propofer les 
officiers pour être agréés par Sa Majefté ; bien 
entendu qu’il n’en propofera que de capables : 

& il fera fait par Sa Majefté auxdits officiers , 
quand ils l’auront mérité par leurs fervices , les 
mêmes grâces qu’F.lle accorde aux officiers des 
autres régimens fuiffes qui font à fon fervice. 

VIII. Il fera libre audit fieur chevalier de 
Hallwyl , de faire aux foldats defdites compa- 
gnies , tel engagement qu’il jugera à propos, 
fuivant ce qui eft en ufage clans les troupes 
fuiffes. 

IX. Il fera payé des fonds de Sa Majefté, 
audit fieur chevalier de Hallwyl , par les tre- 
foriers généraux des colonies , chacun en l’an- 
née de (on exercice , feize livres par mois pour * 
chacun homme fervant dans ledit régiment ; fa- 
voir , pour les foldats qui compoferont la com- 
pagnie colonelle fervant en France , fur les or- 
donnances qui en feront expédiées par l’inten- 
dant de la marine à Rochefbrt : &c pour les com- 
pagnies détachées dans les différentes colonies , 

le payement en fera fait fur les ordonnances qui 
en feront expédiées par les intendans ou corn- 
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miliaires ordonnateurs defdites colonies > en 
conféquence des décomptes refpe&ifs de chaque 
compagnie , qur en feront par eux arrêtés. 

X. Les payemens qui fe feront auxdites co- 
lonies , en exécution de l'article précédent , y 
feront faits en lamonnoye ayant cours dans cha- 
cune d’icelles , aux officiers chargés d<-s pou- 
voirs dudit fieur chevalier de Hallvvyl , les- 
quels en fourniront leurs quittances en la forme 
prefcrite. Comme lefdits payemens excéderont 
le montant des appointemens & de la folde que 
ledit lïeur chevalier de Hallvvyl aura à faire 
payer aux officiers & foldats détachés auxdites 
colonies , & que cet excédant devra être remis 
audit fieur chevalier de Hallvvyl par lefdits of- 
ficiers chargés de fes pouvoirs, SaMajefié, en 
cas de perte ou prife des bâtimens fur lefquels. 
ces remifes feront faites en efpeces , en tiendra 
compte aud. fieur chevalier de Hallvvyl; à l’effet 
de quoi il fera dreffé procès-verbal de l’embar- 
quement defdites efpeces , dans la forme qui 
fera réglée ci-après pour l’embarquement des 
hardes que ledit fieur chevalier de Hallvvyl aura 
à envoyer de France aux colonies. Sa Majefté 
lui fera payer suffi tous les mois en France , fur 
les ordonnances de l’intendant de Rochefort , 
une fomme de quatre cens cinquante livres par 
compagnie détachée dans lefditesifles delà Mar- 
tinique & Saint Domingue , pour le dédomma- 
ger de la différence en valeur des efpeces ayant 
cours dans lefdites ifles , & de l’argent de 
France. 

' XI. Les feize îivrcs'par mois pour chacun 
homme , ne feront payées que pour les effeitifs, 
fuivant les revues qui en feront faites ; & ce- 
pendant , attendu que les cinq compagnies dudit 
régiment feront compofées d’un plus grand nom- 


Digitized by Google 



16 * Code Militaire j ' 

bre d’officiers que les autres compagnies (uiffeî 
qui font au fer vice de Sa Majefté , il fera payé 
audit fieur chevalier de Hallvvyl , en France y 
Sc !ur les ordonnances de l’intendant de Roche- 
fort , deux cens vingt paies de gratification , à 
raifon de quatre-vingt paies pour la compagnie' 
colonelle , & de trente- cinq paies pour chacune 
des quatre autres compagnies , & lur le pied de' 
feize livres pour chaque paie; bien entendu que 
lefdites compagnies feront entretenues complet- 
tes , & qu’à mefure qu’il manquera des foldats 
dans les colonies , le fieur chevalier de Hallvvyl 
aura foin d’y en faire pafTer le nombre fuffifant 
pour les compléter , fur les ordres qui lui en fe- 
ront donn 's par le fecrétaire d’état ayant le dé- 
partement de la marine: & dans le cas où la com- 
pagnie colone’le fe trouveroit au-deffbus de' 
cent cinquante hommes , il ne fera payé pour 
ladite compagnie , que cinquante-quatre paies 
de gratification , & le nombre des effectifs en 
fera arrêté chaque mois. 

XII. l es recrnes qui feront faites pour le# 
compagnies fervant dans les colonies, ne feront 
nombre que dans la compagnie colonelle , & à 
compter du jour de leur arrivée à Rochefortv 
Feront pareillement nombre dans ladite com- 
pagnie , les foldats des compagnies fervant aux 
colonies, congédiés, jufqu’au jour que leur 
folde aura ceffé. 

XIII. Les officiers des comnagnies feront' 
pafles préfens pendant le tems de leur abfence' 
par congé ; mais lorfqre le terme de leur congé 
fera expiré , il fera déduit huit paies pour le 
major , pareil nombre de paies pour le capi- 
taine lieutenant , fix paies pour le lieutenant 
quatre paies pour le fous-lieutenant , trois paies' 
pour l'enfeigne , & deux paies pour l'aumônier.. 
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XTV. Il fera payé annee par année audit fieur 
chevalier de Hallvvyl , par lefdits treloriers gé- 
néraux des colonies > fur les ordonnances de l 'in- 
tendant de la marine à Kochefort > la fomme de 
fept cens cinquante livres par chacune compa- 
gnie dudit régiment , pour fervir d’étape aux 
recrues deldites compagnies, & une fomme de 
fept cens livres pour le loyer d’un magalinà Ro- 
ehefort , à l’effet d'y mettre les habits , armes 
& hardes des compagnies dudit régiment. 

XV. Il fera payé audit fieur chevalier de 
Hallvvyl , fur une ordonnance particulière de 
^intendant de Rochefort , par le treforier gé- 
néral des colonies en exercice la préfente année, 
une fomme de fept mille cinq cens livres pour 
tous frais de levée & d’étape des hommes né- 
ceffaires pour l’augmentation à faire dans ledit 
régiment , pour le mettre fur le pied ci- deifus 
defdites cinq compagnies. 

XVI. L’exploitation dudit régimentfera pour 
le compte du fieur chevalier de Hallvvyl , à 
compter du jour de la mort du feu Leur Karreir 
dernier colonel ; & ce , fur le pied de la capi- 
tulation faite avec ledit fieur Karrer jufqu’à ce 
jour que doit commencer l’exécution de la pré- 
fente capitulation : ledit fieur chevalier de Hall- 
vvyl s'arrangera tn confluence avec le tuteur 
des enfans héritiers dudit feu fieur Karrer , tant 
fur la valeur des effets qui fe font trouvés à la 
mort de ce dernier, dans fes magalins , & qui 
depuis ont été confommés en tout ou en partie 
pour l’entretien dudit régiment , ou délivrés aux 
folda's pour le compte du colonel , que pour 
l’objet du débet de chaque foldat envers le co- 
lonel ; déduction faite de ce qui pourra être du 
aux foîdats ; à l’effet de tenir compte par ledit 
fieur chevalier de Hallvvyl, auxdits en£ans,du. 
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montant defdits effets^! defdits débets , drivant 
l’arrangement qui fera fait fur l’un & l’autre ob- 
jet. Ledit iïeur chevalier de Hallvvyl fe foùmet 
de payer de plus auxdits enfans > ou à leur tu- 
teur , dans les termes qui feront convenus , une 
Comme de trente mille livres , en confidération 
des frais faits par ledit fieur Karrer leur grand- 
pere , pour ia leve'e & formation dudit régi- 
ment , dont jl a été le premier colonel , & par 
ledit fieur Karrer leur pere , pour le foutien du- 
dit régiment , fur- tout dans la derniere guerre > 
durant laquelle il a été obligé de faire des re- 
crues nombreufes pour remplacer les pertesque 
le régiment avoit fouflfertes ; & ledit fieur che- 
valier de Hallvvyl fera tenu en outre de payer 
& acquitter les dettes contractées pour l’entre- 
tien dudit régiment , depuis la mort dudit fieur 
Karrer dernier colonel , jufqu’à ce jour. 

XVII. Les compagnies & détachemens def- 
tinés pour les colonies , feront paflés gratis fur 
les vaiiîeaux de Sa Majefté, & pendant latra- 
verfée ils auront la fubfiftance aux dépens de Sa 
Majefté , comme les troupes françoifes ; & pa- 
reil pacage avec la fubfiftance fera donné gratis 
fur les mêmes vaifleaux de Sa Majefté , à quel- 
ques-unes des femmes des foldats qui feront ma- 
riés & qui tiendront garnifon dans lefdites colo- 
nies , en forte cependant qu’il nefe trouve pas 
plus de fix femmes à la fuite de chacune deidi- 
tes compagnies fervant aux colonies , quatre 
femmes à la fuite du détachement compofé de 
cent cinquante hommes , & trois femmes à la 
fuite de celui compofé feulement de cent hom- 
me? ; & il fera payé des fonds de Sa Majefté 
à chacune defclites femmes , la fomme de qua- 
rante-cinq livres avant leur départ , par lestre- 
foriers généraux des colonies , chacun en l’année 
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de leur exercice , fur les ordonnances de l’in- 
tendant du port de Kochefort. 

XVIII. il fera donné le fret gratis fur les 
vaifléaux de Sa Majefté , pour l’habillement , ar- 
mes & hardes qui léront nécedaires aux com- 
pagnies & détachemens fervant dans les colo- 
nies ; &. le iïeur chevalier de Hallwylfera tenu 
de remettre à l’intendant de Rochefort , lors 
de chaque envoi qu’il aura à faire dans les colo- 
nies , l’état certifié de lui , des hardes, armes 
& uftenliles qu’il aura à y faire padèr. 

XIX. Il feradredé procès-verbal c!e l’embar- 
quement dudit habillement , armes & hardes ; 
& en cas de perte , Sa Majefté les remplacera 
audit iïeur chevalier de H^Uvvyl. 

XX. Il fera donné dans lefdites colonies , 
aux officiers dudit régiment commandant les 
compagnies & détachemens y fervant, un ma- 
gasin convenable pour y mettre les armes , har- 
des & habillemens des compagnies & détache- 
mens dudit régiment qui y tiendront garnilbn ; 
& en cas que lefdits magahns n’apnartiennent 
pas à Sa Majefté , les loyers en léront payés 
de fes deniers , fuivant la convention qui en aura 
été faite par l’intendant ou commidaire ordon- 
nateur , & les ordonrnances*ui en feront par 
eux expédiées à cet effet. 

XXI. 11 fera fourni des magahns de Sa Ma- 
jefté aux compagnies & détachemens qui fer- 
yiront dans les colonies , les mêmes vivres qui 
feront fournis aux foldats françois , & au même 
prix réglé ci devant , lequel fera retenu audit 
fteur chevalier de Hallvvyl , fur les feize livres 
qui leur feront payées par foldat ; & attendu 
'que les officiers fontnombre d'hommes dans lef- 
dites compagnies , il fera libre à chacun d’eux 
de prendre une ration comme le foldat , & au 
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même prix , lequel fera retenu ainfi qu’il eft dit 
ci deflus. 

XXII. Les foldats des compagnies dudit ré- 
giment > malades ou bleffés , qui voudront être 
traités dans les hôpitaux de la marine ou des 
colonies , continueront d’y être reçus parles 
ordres de l'intendant ou du commiUaire qui y 
eft prépoté- 

XXill. Il fera retenu audit Heur chevalier de 
Jflallvvyl > fur la loi de dudit régiment, pour 
chacun foldat qui fera malade dans 1 hôpital de 
Piochefort , la même folde par jour qui cil re- 
tenue pour chaque foldat des compagnies de 
marine malade audit hôpital. 

XXIV. Il fera aqfll retenu audit fieur cheva- 
lier de Hallvvyl , pour les (bldats dudit régi- 
.ment qui ieront malades dans les hôpitaux des 
colonies de Saint- Domingue & de la Martini- 
que , la ration en farine qui auroit du être déli- 
vrée des magaiins de Sa Majefté auxdits fol- 
dats; & lefdites rations feront remises auxdits 
-hôpitaux , auxquels ledit lieur chevalier de Hall- 
vvyl payera en outre deux fols par jour pour 
.chaque loldat dudit régiment qui aura été traité 
auxdits hôpitaux. 

XX V. il feÉt retenu audit lieur chevalier 
de Hallvvyl pour les foldatsdudit régiment qui 
feront en garnifon à la Louilïane , & qui feront 
traités à l’hôpital dudit lieu , la même chofe en 
vivres & en argent , qui fera retenue pour tes 
foldats des troupes françoiiês qui y feront en 
garnilôn, & qui feront traités dans le même hô- 
pital. 

XXVI. Il fera libre aux officiers des compa- 
gnies dudit régiment , de ie marier & de s'éta- 
blir dans les colonies où ils tiendront garnifon , 
.après en avoir pris la permiilion du gouverneur 
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‘lieutenant génétal , ou du gouverneur particu- 
lier commandant en fon abfence , laquelle lui fera 
demadée par l’officier y commandant les troupes 
fuiiles ; & ladite permiiiîon leur fera accordée eu 
cas que le parti qu’ils trouveront leur loit avanta- 
geux. 

XXVII. La juflice fera exercée dans ledit 
régiment^ comme elle l’a été jufqu’à préfent, 
fur le même pied qu’elle eft adminiftrée dans 
les troupes fuilfes qui font à la folde de Sa Mai 
jefié ; -feront cependant tenus les commandans 
des compagnies détachées dans les colonies, 
de rendre compte aux gouverneurs ou com- 
mandans dans lefdites colonies , de tous délits 
militaires & autres , & des jugemens qui feront 
rendus , même des punirions qui pourront être 
ordonnées pour les fautes qui ne demanderont 
pas un jugement ; & quant aux délits dans les- 
quels les habitans defdices colonies fe trouve- 
ront impliqués , ainli que par rapport à tontes 
aiii ms civiles , tant en demandant qu’e# défen- 
dant , la connoi fiance en appartiendra aux juees 
des lieux. 

XXVI II. Il fera donné par les gouverneurs 
& intendans , des concédions de terres dans les 
lieux où il y en aura encore à donner , aux fol- 
dats qui voudront s’établir après l'expiration de 
leur engagement, dans les colonies où ils au- 
ront tenu garnifon ; & il ‘era payé des deniers 
de Sa Majefté , à ceux qui fe marieront , en 
slécabh fiant , pour les mettre en état de com- 
mencer leur établiflement 6c la culture de leurs 
terres , une Comme de trois cens livres , à rai- 
fon de cent livres par an , pendant les trois pre- 
mières années de leur établifièment , à la fin dç 
chaque année. 

XXIX. Les foldats qui ne voudront pas f§ 
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faire habïtans après l’expiration de leur engage- 
ment , feront repaffés en France gratis , fur les 
vaiffeaux de Sa Majefté , & leur folde leur fera 
payée pendant leur retour , & un mois après 
qu’ils auront débarqué ; laquelle folde , ainfi 
que celle qui pourroit être donnée d’avance aux 
foldats qui feront envoyés dans les colonies , 
fera imputée fur la compagnie colonelle. 

XXX, Les officiers & lbldats dudit régi- 
ment , qui devien iront par leurs blefiures ou 
leur invalidité , hors d’état d’y continuer leurs 
iervices , feront admis au nombre des invalides 
de la marine > ainlî & de même que ceux des 
troupes entretenues dans la marine 3c dans les 
colonies. 

XXXI. Les foldats détachés dans les colo- 
nies , auront la liberté de porter leurs plaintes 
au commiiTaire qui les pafTera en revue , fur les 
différens objets dans lelquels ils fe croiront lé- 
fés , fuit par rapport à leur folde , à leur fub- 
fjftance“ou autrement ; & pour cet effet le com- 
miffaire , lors de fa revue , fera battre un bao 
pour en prévenir les foldats : & fur le compte 
qui fera rendu defdites plaintes par les gouver- 
neurs f commandans , intendans ou commiffaires 
ordonnateurs , il fera ordonné par Sa Majefté 
ce qu’il appartiendra. Fait à Verfailles, le pre- 
mier Septembre mil fept cent cinquante deux. 
Signé , Rouiii£, & chevalier de Hall- 
V VYL. 

i ■■ t%m\ \ ni 

TITRE C L I V. 

Des Milices. 

S A Majeffé ayant ordonne dans fes troupes 
d'infanterie & de cavalerie une augmenta- 
tion 
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lion proportionnée au grand nombre de les 
places, à Tctendue de Tes frontières, & aux 
alliances qu’Eile a contra&ées pour mainte- 
nir la tranquillité de l’Europe qu’Elle a tou- 
jours eue pour principal objet depuis fo» 
avenement à la couronne 1 , Elle a jugé en. 
même rems devoir ajouter à cette précau- 
tion , celle d’avoir toujours fur pied dans 
l'intérieur du royaume un corps de milice, 
qui s’exerçant pendant la paix au maniement 
des armes, {ans déranger les travaux qu’exige 
l’agriculture , ni fortir des provinces , pût 
être prêt à marcher fur les frontières pour 
en augmenter les forces dans les befoins les 
plus preifans de l’état, & afliirer d’autant , 
plus la paix dont Elle a fait jouir jufqu’à pré- 
lent lès peuples , qu’Elle fera plus en état de 
s’oppofer aux entreprilès de ceux qui vou- 
droient la troubler. C’eft dans cette vue 
qu’après avoir concilié les différons moyens 
qui peuvent faciliter la levée de cette mili- 
ce , fans furcharger les finances , & fans fati- 
guer fes peuples par un lèrvice aulîi oné- 
reux que l’étoit celui auquel ils étoient afi’u- 
jfcttfs dans les précédentes levées de milice , 
Elle a ordonne tk. ordonne ce qui fuit : 

Article Premier. \ 

Il fera inceflammcnt levé , dans toute 
l’étendue du royaume, un corps de milices 
pour fubfifter également pendant la paix &• 
pendant la guerre , conformément à l’état 
joint à la préfente ordonnance qui fera adre£ 

tome VU N 
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Téeaux gouverneurs, lieutenans generaux , 
commandans, intendans & commiljaiçes 
départis dans les provinces & généralités;, 
ledit corps de milices fera tompofe de toi- 
sante mille hommes qui feront diftnbues 
en cent bataillons -, chaque bataillon lcra 
compoféde douze compagnies , & chaque 
compagnie de cinquante hommes Ordon- 
nance du if Février 1716, dont tout le rejle de 
çe titre ejl tiré \ 

Nota. Par V ordonnance du 1 6 Décembre 
j 71 6, oui ejl tranfcrite a la fuite de la préfente, 
les compagnies font mifes à cent hommes & U 
bataillon à ftbc compagnies, 

MI. Le nombre d’hommes # pour lequel 
chaque province ou généralité etc comprilc 
audit état, fera réparti par 1 intendant ou 
commiffaire départi en ladite province ou 
généralité, fur les paroilfes en dépendantes i 
obfervant par lui de divifer lefdites paroilfes 
«n autant de cantons qu’il devra y ctre leve 
de compagnies ■> de maniéré qu en tailant 
àiTembler chaque compagnie au centre du 
canton, les foldats ne foieat pas obliges de 

découcher, s il eftpoflîbîe. 

III. Dans les provinces ou généralités qui 
devront fournir plusieurs bataillons , les in* 
tcndans & çômmiflaires départis oblerve- 
ro.nt de même de délîgner les douze cam 
tons qui devront former chaque bataillon, 
pour, faciliter l’alfembiee defdits bataillons , 
lorfqu’il fera'néççfl’aire, dans le heu pnn: 
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fipal qui fe trouvera le plus à portée du 
centre defdits cantons. 

Il ne doit plus être de/igné que Jix cantons 
le bataillon n étant plus que de Jix compa * 
gnies . # 

IV. Aucune paroifle du royaume ne 
pourra être difpenfée de contribuer à la 
levée defdites milices , à l’exception feule- 
ment de celles qui étant fujettes au guet & 
à la garde des côtes maritimes , ne doivent 
pas être tenues de fournir au fèrvice de 
terre , fuivant le réglement du 4 Février 
1716. 

V. Les intendans envoieront incefïàm- 
ment au fecrétaire d’état ayant le départe- 
ment de la guerre , les états qu’ils auront 
arrêtés des paroifles affeéfcées à la levée de 
chaque compagnie dans chaque canton , ôc 
des cantons qui devront former chaque 
bataillon , afin que fur lefdits ' états Sa Ma- 
jefté puiffe choifir entre les officiers réfor- 
mes ou retirés dans les provinces, les lieu- 
tenant - colonel , major , aide - major, capi- 
taines & lieutenans qui feront les plus pro- 
pres Sc les plus à portée de les commaib. 
der. 

Nota. Le major a été jupprimé par ladite 
ordonnance du 16 Décembre 1 y 16. Voye £ cir 
Apres. 

VI. Lefdits intendans avertiront quinze 
jours à l’avance les maire, échevins, con- 

Nij 
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fuis, fyndics ou marguilliers de chacune 
‘des paroifles de leur généralité , de faire 
aftembler le dimanche qui fera indiqué, à 
J’iftue de la grande melfe , & en la forme 
«fitée pour les affaires de la communauté, 
tous les habitans d’icelle , pour ladite 
aflemblée , & en préfence d’officiers de ca- 
xaétere, gentilshommes, commiftaires des 
guerres, ou autres de probité reconnue, 
qui feront prépofes au nom de Sa^ Majeftç 
par les goüverncurs , lieutenans généraux, 
commandans 8c intendans des provinces, 
en qualité de commiftaire du J\oi pour la - 
dite levée , faire tirer au fort tous les hom- 
mes non mariés demeurans a&uellement 
dans la paroifte , de l’âge au moins de feize 
ans, & pas plus âgés de quarante, de taille 
de cinq pieds de hauteur au moins , 8c en 
état de bien fervir. 

VII. Si lors defdites aftemblées quelque 
garçon pour fe fouftraire au fervice de la 
milice le prétendoit engagé dans les trou- 
pes, & qu’il en rapportât un certificat d’un 
capitaine, Sa Majefté veut en ce cas , pour 
'éviter les abus des engagement Simulés, 
que copie defdits certificats foit envoyée au 
& Secrétaire d’état de la guerre , pour être le 
fait conftaté j l’intention de Sa Majefié 
étant que les capitaines, qui auroient donné 
de faux certificats d’engagement, foient mis 
eh prifon 8c caftes , 8c que le foldat qui 
çn fera porteur, foit arrêté ôc envoyé au* 
çolonies, 
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VIII. Les garçons à qui M fera cchû par 
le fort de fervir dans lefdites milices , feront 
tenus de fe rendre le jour qui leur fera prêt- 
ent , au lieu où s’alfemblera la compagnie 
dont ils devront être ; Ôc cependant il leur 
fera défendu de s’abfenter de la pareille pour 
plus d’un ou deux jours , (ans la permilfion 
du maire, échevin, conlul ou fyndic du 
lieu , à peine d’être féverement châtié. 

IX. S’il furvenoit quelque conteftatiotl 
lors de l’alfemblée , Sa Majelté entend que # 
fefd. commidaires les décident fur le champ, 

qu’ils lignent les procès-verbaux qui 
feront dreflés, tant defdites conteftations , 
que de la maniéré dont le fort aura été tiré, 
delquels proces-verbaux il fera laiflc copie 
aux maires, fyndics, marguilliers ou princi- 
paux habitans j & les originaux feront en- 
voyés dans les vingt - quatre heures à l’in- 
tendant de la province ou généralité , le- 
quel les adrelfera , ou copie d’iceux lignée 
de lui au fecrétaire d’état de la guerre , afin 
qu’il puiffe vérifier les faits dont il pour- 
roit être porté plainte, & en rendre compte 
à. Sa Majelté. v, 

X. Lefdits procès - verbaux lignés defdits 
comrhilïàires contiendront le nombre des 
garçons de chaque paroilfe qui fe feront 
trouvés à l’alfemblée , ainiî que leurs noms, 
âge , taille & vacation, de le fignalement en 
particulier de ceux â qui le fort fera échu ; 
de feront envoyés à l’intendant , pour les 

Nüj 
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adreftèr pareillement au fecrétaire d’érar 

ayant le département de la guerre. 

XI. Veut Sa Majefté qu’on ne puiftè tirer 
au fort des gens mariés , qu’au défaut abfolu 
de garçons en état de fervir, auquel cas feu- 
lement l’intention de Sa Majefté eft que le< 
hommes mariés, de l’âge & des qualités ci- 
deftus , excepté ceux qui fe trouveront dans 
la première année de leur mariage, tirent 
entr’eux, pour que les paroilïès fourniffent 
le nombre qui leur fera preferit. 

XII. Aucun paffager, vagabond, étranger 
ou habitant d’une autre paroilfe , ne pourra 
être admis à fervir à la place d’un milicien 
tiré par le fort ; voulant Sa Majefté que ceux 
à qui il fera échu, ne puiffent en fubftituer 
d’autres à leur place fous tel prétexte que 
ce puiffe être, quand même des garçons de 
la même paroiffe offriroient volontairement 
de fervir pour eux. 

Nota. Cet article ri ayant pas été régulière* 
ment exécuté , le Roi rendit t ordonnance du 
50 Mai 172.6 , qui fuit. 

S A Majefté étant informée que nonobf- 
tant la difpofition de l’article VI. de fon 
ordonnance du if Février dernier, concer- 
nant la levée des milices, qui en fixant la 
forme dont il fera procédé à cette levée, 
porte en termes précis, que les eommiftàires 
nommés pour ladite levée feront tirer au 
fort tous les hommes non mariés , demeu- 
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tint a&uellement dans les paroiftès de 1 âge 
au moins de (eize ans , pas plus âgés de qua- 
rante , de taille de cinq pieds de hauteur au 
moins , 8c en état de bien fervir j quelque» 
communautés , au lieu de tirer au fort , ont 
préfenté 8c fait agréer par les commiflàires* 
des miliciens achetés à prix d’argent ; ce qui 
confommant les pareilles en frais , eft aufli 
préjudiciable à leurs propres intérêts, que 
contraire à l’cfprit & à la difpofitionde l’or- 
donnance ; qu’en d’autres communautés les 
commiflaires nommés pour préfîder aux afi 
lèmblées , ont rejetté du nombre de ceux qui 
dévoient être admis â tirer au fort , les gar- 
çons de la faille de cinq pieds de hauteur, 
quoique Sa Majefté par bonté pour lès peu- 
ples, 8c pour rendre la levée de ladite mi- 
lice plus facile ,,ait bien voulu fe fixer, à cette- 
mefure, 8c qu’Elle s’en foit clairement expli- 
quée par le même article VI. que d’autres 
communautés enfin s’étant conformées au- 
• dit article VI. en faifant tirer au fort les par- 
ticuliers fur qui il eft échu, ont trouvé le 
moyen de faire recevoir par lefdits commifi 
là ires, des gens enrôlés à prix d’argent, 
pour les fubftituer à leur place au préjudice, 
des défenfes expreftès portées par l’arff- 
cle XII. de la même ordonnance. Et Sa Ma- 
jefté voulant prévenir les inconvéniens qui 
pourroieQt réfulter de ces facilitas , contre 
l’efprit de fon ordonnance, & taire con-. 
noître encore plus clairement les intentions 
jk ce fujct, a ordonné Sc ordonne que le» 
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paroiffès , qui fans avoir fait tirer au fort J 
auront été admifès à préfènter des gens ache- 
tés , Toit qu’ils foient originaires de la pa- 
roiife, ou étrangers, pour remplir le nom- 
bre des miliciens qui leur étoit prefcrit, 
feront tenues de faire aftèmbler de nouveau 
3a communauté pour faire tirer au fort dans 
la forme prefcrite par l’article VI. de ladite 
ordonnance, (ans en exclure ceux qui n’au- 
jfont précifément que la taille de cinq pieds v 
annullant pour cet effet tous procès-verbaux* 
enrôle mens, conventions & enregiftremens 
qui s’y trouveroient contraires. Ordonne pa- 
reillement Sa Majefté , que les particuliers à 
qui-le fort fera échû pour fervir à la milice* 
feront tenus d’y fervir le tems prefcrit par 
ladite ordonnance, fans pouvoir, fous quel- 
que prétexte que ce puifle être, fubffituer 
par des cngagemens volontaires, d’autres 
miliciens à leur place, déclarant Sa Majefté 
lefdits engagemens nuls,comme étant di- 
reélement contraires à la difpofition de la- 
dite ordonnance. Veut Sa Majefté, que tout 
ce qui aura été payé par lefdites communau- 
tés ou particuliers pour raifon defdits en- 
g^aemens, foit inceflàmment rendu ScreC- 
tmîé, à peine contre les refufàns d’y être 
contraints par corps. 

XIII. En cas qu’il y eut été commis quel- 
que frau<||, ou qu’il y eût eu quelqu’abus 
dans la maniéré dont le fort aura été tiré 
pour défîgner le milicien -, veut Sa Majefté 
que celui qui en informera & qui pourra e» 
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rapporter la preuve. Toit payé de la fomme 
de cent livres aux dépens de la communauté 
qui aura participé auxdites fraudes ou abus, 
ou par celui qui en fera l’auteur. 

XIV. Les garçons , ou à leur défaut , le» 
hommes mariés de l’âge & des qualités ci- 
delfus , qui ne fe feront pas trouvés aux 
afïcmblées indiquées pour tirer au fort , 8c 
même qui s’étant abfentés par des raifons 
légitimes, n’auront pas chargé quelqu’un de 
déclarer les caufes dejleur abfence, 8c de 
tirer pour eux , feront cenfés 8c déclarés 
miliciens , & contraints de fervir à la place 
de ceux à qui le fort fera échu , & qui pour- 
ront les repréfenter •> voulant Sa Majefté que 
dans le cas oh ils ne pourroient être repré- 
fentés, ils foient dénoncés 8c leurs fignale- 
roens donnés aux prévôts des maréchaufTées 
de la province, pour être arrêtés comme 
vagabonds , 8c punis ainil qu’il fera réglé 
par Sa Majefté. 

XV. Lefdits intendans remettront â cha- 
que capitaine, l’état des paroiflès qui de- 
vront fournir les foldats de fa compagnie, 
contenant le nombre d’hommes que cha- 
cune devra fournir, 8c les noms 8c lïgnaîe- 
mens de ceux â qui il fera échu par le fore 
d’entrer dans lefdites compagnies ; defquels 
états ils adrelïeront le double au fecrétaire • 
d’état de la guerre. 

XVI. Lorfque dans les revues qui feront 
faites des compagnies il y manquera quelque 
foidat > foit par mqrt ou défertion, il ferai 

N v 
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remplace par un autre de la même paroiïïey 
en y procédant à une nouvelle afièmbléc en 
la maniéré ci - defliis expliquée. 

XVII. Chaque capitaine choisira parmi 
les cinquante hommes, dont là compagnie’ 
fera compofée, ceux qu’il jugera les plus 
capables de remplir les deux places de 1èr- 
gens , comme auiïi les fept foldats qu’il trou- 
vera les plus propres à être caporaux, anf 
pelTades 8c tambours. 

XVIII. Les fergens caporaux , anfpeflà^ 
des , foldats 8c tambours ne feront tenus de 
fcrvjr que pendant quatre années au plus 5 
entendant Sa Majefté, que pour éviter le- 
renouvellement total defdits bataillons , à 
la fin defdites quatre années , ôc pour rendre 
en même tems le lèrvice defdites milices 
moins onéreux à fes peuples, il foit donné- 
congé à la moitié de chaque compagnie, 
dans deux années, à compter du premier 
Juin de la préfente, ôc à l’autre moitié à 
la fin de la quatrième année & qu’il en 
foit ufé de même pour les années fuivantes j 
voulant Sa Majefté que les gens mariés, & 
aucuns y a , foient compris dans la première 
moitié *, que le furplus des congés foit tiré 
au fort ; & qu’il foit donné à ceux auxquels 
le fort fera échu , des certificats comme ils 
auront fervi les deux ou quatre années , ainfi 
qu’il eft ci - delfus expliqué. Lefdits certifi- 
cats feront figiiés par les maire, confiais, 
fyndics ou principaux habitans > 8c après 
l’avoir été pareillement du capitaine vi- 
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fés de l’intendant ou de l’un de (es fubdélé- 
gaies , ils ferviront de congé abfolu auxditsi* 
miliciens •, entendant Sa Majefté que les fol- 
dats ainfî congédiés foient incelTamment 
remplacés par les paroiffes, en la forme ci- 
deflfus prefcrite. 

XIX. Les bataillons defdites milices étant 
deftinés pour demeurer ordinairement dans 
leurs provinces , n’en fortir que dans les 
befoins prefïàns de l’état ; veut Sa Majefté 
que les foldats dont ils feront cempofés aient 
la liberté de vaquer aux travaux de la cam- 
pagne & à leurs affaires particulières, fans 
qu’il puiffe leur erre impofé aucune efpece 
de contrainte ni fervice journalier par leurs 
capitaines, lieutenans ou autres officiers fu- 
périeurs, qui ne pourront les aflémbler que 
les jours indiqués pour les revues particu- 
lières des compagnies , ou pour la revue 
générale du bataillon ; fans néanmoins que 
fous ce prétexte lefdits' miliciens puiflént 
manquer en aucun tems à la fubordination 
due à leurs officiers , à peine d’être punis fui- 
vant la rigueur des ordonnances militaires, 
auxquels Sa Majefté veut & entend que lef- 
dîtes milices foient aflujetties , quant à la 
difeipline, ainfi que fes autres troupes; en- 
joignant aux gouverneurs , lieutenans géné- 
raux & commandans dans fes provinces d’y 
tenir la main. 

Nota. Par l’ordonnance du 16 Décembre 
1716 , l ’ajjemblce & la revue des milices ejl 
fixée à une fois par an, • 
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XX. Défend Sa Majefté à tous capitaine^ 
& autres officiers de fes troupes , d’engager 
aucun foldac de milice, actuellement en- 
rôlé dans lefdites compagnies, à peine d’être 
caftes & de nullité de l’engagement , & à 
peine auxdits foldats de milicequi fe feront 
engagés, d’ctre envoyés aux colonies. 

XXI. Ordonne Sa Majefté aux aides - ma- 
'jors defeits bataillons, d’avoir attention > 
lors des revues qui feront faites , foit defdits 
bataillons en ent er, ou defdites compagnies 
en particulier, de former les foldats dont 
elles feront compofees , aux maniement des 
armes & aux évolutions , & aux lieutenans- 
colonels , ou en leur abfence> à ceux defeits, 
capitaines qui commanderont lefdits batail- 
lons ,. de tenir exactement la main à ce que 
les officiers ne faffent aucun tort ni mauvais 
traitement aux foldats qui leur feront fubor- 
donnés, & d’informer le fecrétaire d’état 
de la guerre de ce qui pourroit arriver en 
cela de contraire aux intentions de Sa Ma- 
jefté, pour y être par Elle pourvu. 

XXII. Lefdits bataillons de milice pren- 
dront entr’eux le rang des régimens entre- 
tenus fous le nom des provinces dont ils: 
feront tirés,, ainfi qu’il eft marqué par l’état 
joint à la préfente ordonnance, & ceux d’une 
même province fe régleront pour le rang 
qu’ils devront tenir entr’eux en particulier 
fer l'ancienneté de la commiffion du licu- 
tenant-Colonel qui les commandera. A l’é- 
gard des autres officiers dont chaque batail- 
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Ion fera compofé , ils y marcheront fùivanr 
la date de leurs commiffions , lettres ou bre- 
vets , dans quelque corps qu’ils aient fervi. 

Nota. Suivant L'ordonnance du 8 Mars 
16S5? , les officiers de milice qui ri avaient 
■pas Jervi , dévoient tirer au fort pour le rang» 

XXIII. Les officiers réformés qui com- 
manderont lefdits bataillons &c compagnies,, 
continueront d’etre payés fur le fonds de 
l’extraordinaire des guerres pendant qu’ils 
relieront dans les provinces fur le meme 
pied qu’ils le font aujourd’hui , en confor- 
mité des ordonnances, réglemens ou or- 
dres particuliers expédiés à cet effet; & les 
provinces n’étant pas , au moyen de ce trai- 
tement, afîujetries à l’impofition qu’elles 
auroient du fupporter de leurs appointe- 
mens , fuivant ce qui s’efl: pratiqué dans les 
précédentes levées de milices ; Sa Majefté a. 
bien voulu leur procurer encore un nou- 
veau foulagement, en réduifant à moitié la 
folde que lefHites provinces étoient tenues 
de payer aux fèrgens & foldats de milice, 
en exécution des ordonnances des 29 No- 
vembre if 88 ,& 28 Mars 1690. Et en con- 
féquence Elle veut & entend qu’il foit feule- 
ment impofé furdefdites provinces deux 
fols par jour pour chaque fergent , & un fol 
pour chaque foldat, qui leur feront déli- 
vrés touades mois aux jours de revues qui 
en feront faites par les commiffaircs des. 
guerres à ce prépofés , afin de les dédorn- 
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mager des frais qu’ils pourroient faire pour' 
s’y rendre , 8c leur donner moyen de s’en- 
tretenir de linge 8c de chauffure ; voulant 
pour cet effet Sa Majefté , que la Comme à 
laquelle fe trouvera monter ladite impofî- 
tion,dans chacune des généralités taillables 
ôc pays d’état,enfcmble fix deniers pour livre 
en fus de ladite impofrtion , tant pour les 
taxations du tréforier général de l’extraordi- 
naire des guerres , à raifon de deux deniers 
pour livre , que pour les quatre deniers qui 
doivent être retenus fur toutes les dépenfes 
delà guerre ,foit répartie dans chaque géné- 
ralité ou département, par les intendans 8c 
Co m miliaires départis , au marc la livre de 
la taille dans les pays taillables , 8c des au- 
tres levées dans les pays d’état i pour être 
le fonds de ladite impofition remis de mois 
en mois , p^r préférence à toutes autres im- 
portions , & fans aucun frais , par le rece- 
veur particulier des tailles en chaque élec- 
tion , & dans les autres provinces par celui 
qui fera chargé du recouvrement des impo- 
rtions, au commis de l’extraordinaire des 
guerres en chacune defdites provinces ; l’in- 
tention de Sa Majefté étant que la recette 
8c la dépenfe de ladite impofrtion fbient 
employées dans le compte du tréforier gé- 
néral dudit extraordinaire des guerres en. 
exercice. 

Nota. L'ordre de ce payement ejk change 
par l' ordonnance du\6 Décembre iji6. Voye £ 
ladite ordonnances 
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XXIV. Si les conjonétures exigeoient que" 

Sa Majefté donnât lès ordres pour faire for- 
tir des provinces & généralités lefdits batail- 
lons de milices, & les employer fur les 
frontières , fon intention eft, en ce cas , que 
les officiers & foldats foient payés des fonds- 
de l’extraordinaire des guerres dans les géné- 
ralités , du jour de l’aflèmblée defdits batail- 
lons ès lieux qui leur auront été défîgnés 
&c dans les pays d’état du jour feulement w 
qu’ils fortiront de la province , à raifon de 
deux livres dix fols par jour au capitaine y 
vingt fols au lieutenant , dix fols à chacun 
des deux fergaps , fept fols fix deniers à cha- 
cun des troisxaporaux, fix fols fix deniers 
à chacun des trois anfpeftâdes , cinq fols fix 
deniers à chacun des quarame-un fufiliers, 

& fept fols fix deniers au tambour de cha- 
que compagnie. A l’égard de l’ état-major y 
il fera payé par jour au lieutenant-colonel,, 
outre fès appointemens qu’il recevra com- 
me capitaine > quarante fols , & à l’ai de- 
major quarante-cinq fols -,au moyen duquel- 
traitement , le tréforier général de l’extraor- 
dinaire des guerres en exercice fera tenu de 
faire recette au profit de Sa Majefté du monr 
tant de l’impofition ordonnée par l’article 
précédent , pendant le tems que lefdites- 
milices ferviront hors de leurs provinces* 
Veut auffi Sa Majefté que lefdits officiers 
ou foldats jouiflènt de la même augmentata- 
tion de folde, accordée aux autres troupes, 
lorfqu’ils feront en marche fur des routes de 
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Sa Majefié , en conformité de rartfcfe 
XXXVII. de l’ordonnance du io Décembre 
17 M- 

Nota.' Le traitement des tambours & des 
capitaines , a été augmente par £ ordonnance 
(hivante du 3 o Avril 1727 , qui contient aujjl 
quelques dijpojiti ans en faveur des caporaux, 
anjpejfades & foldats. 

5 A Majefté a ordonné & ordonne , qu'au 
lieu de cinq fols ûx deniers par jour, accor- 
dés aux tambours defdites compagnies , fui- 
vant l’ordonnance dudit jour 16 Décembre 
1726 , il leur en foit payé fept<§ commencer 
du premier Mai de la préfente année , dont 
ûx deniers feront retenus pour les entretenir 
de linge & de chaulfure, moyennant quoi, 
ils feront obligés d’entretenir leurs cailles 

6 baguettes*, & que le capitaine dont la 
compagnie le trouvera depuis le nombre 
de quatre - vingt - cinq , jufqu’à quatre- 
vingt-dix & au-deflus, reçoive deux paies 
de gratification de cinq fols fix deniers cha- 
cune par jour, une feulement lorfqu’elle 
fera de quatre-vingt, quatre-vingt-un, 
quatre - vingt-deux , quatre-vingt -trois & 
quatre-vingt-quatre : & fi par la négligence 
du capitaine de demander le remplacement 
des hommes qui manqueroient à Gt compa- 
gnie , elle le trou voit au-defious du nombre 
de foixante-dix, les officiers non-compris, 
il lui fera retenu quinze livres par mois fur 
fes appoimemens , jufqu’à ce qu’elle foit 
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remile du moins au nombre de quatre-vingt. 
Veut auffi Sa Majefté, pour que les capo- 
raux , anfpeftàdes , fufiliers & tambours, 
foient payes de leur folde {ans aucune dé- 
duction , que les quatre deniers pour livre 
aflfeétés , tant à l’hôtel royal des invalides , 
qu’aux gratifications des officiers furie qua- 
trième denier, foient retenus fur les fix de- 
niers deftinés pour le linge 8c la chaulTure 
defclits caporaux, anlpeffades, fufiliers 8c 
tambours. 

XXV. Lorfque lcfdits bataillons revien- 
dront dans leurs provinces ou généralités, 
8c que les fergens 8c loldats auront été ren- 
voyés chez eux, les officiers de ces bataillons 
cefl'eront du jour que leur bataillon aura été 
congédié, de recevoir la paye réglée par l’ar- 
ticle précédent *, à l’égard des fergens 8c fol- 
dats , ils ccflèront pareillement de jouir de la 
folde des troupes de campagne pendant tout 
le tems qu’ils demeureront dans leurs pro- 
vinces. 

XXVI. Sa Majefté ayant été informée que 
rhabillement fourni aux milices en 17157, 
n’étoit pas fuffifimt pour l’arriéré fàilon, a 
réfolu de leur en faire donner un complet, 
fèmblable à celui de fes troupes de campa- 
gne ; & donnera fes ordres pour le faire en- 
voyer inceflamment dans les provinces , fur 
le pied qui fera détaillé ci -après, avec les 
drapeaux deftinés à chaque bataillon, 8c le* 
cailles des tambours. 

XXVII. Ledit habillement fera compofé * 
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fçavoir,pour chaque lèrgent, d un jufte-» 
au -corps de drap de Lodeve gris -blanc, 
doublé de lèrge & parementé de drap bleu, 
de la verte 8c culotte , d’un chapeau bordé 
d’argent fin , d’une paire de bas bleue , 8c 
d’un ceinturon piqué; pour chaque caporal, 
anfpeffade 8c foldat , d’un jufte-au-corps de 
drap doublé de ferge, d’une vefte de ferge 
de Mouy , d’une culotte de même avec leurs 
doublures de toile , d’un chapeau bordé d’un 
galon d’argent faux comme aux autres trou- 
pes, d’une p#ire de guêtres , d’une paire de 
fouliers , d’une cartouche de bazanne , d’un 
ceinturon de cuir avec fon porte bayonnette, 
8c d’un fourniment avec fon cordon ; pour 
les tambours , de toutes les mêmes fourni- 
tures, à l’exception du cartouche 8c du four- 
niment ; le jufte - au - corps , le ceinturon 8c 
le collier de la caille devant être de plus 
garnis de galons de la livrée du Roi. 

XXVIII. Sa Majefté a donné pareillement 
lès ordres pour que les armes néceflâires 
pour l’armement defdits bataillons , foient 
tirées de fes magasins Sc arlènaux , 8c four- 
nies à fes dépens à la décharge defditcs pro- 
vinces. 

XXIX. Les provinces 8c généralités fe 
trouvant difpenfées par ces difpofitions, de 
tous les frais qu’elles avoient coutume de 
faire pour équiper & armer les foldats de 
milice ,ainfi que des appointemens des offi- 
ciers de l’état-major 8c des compagnies de 
chacun des régimens 8c bataillons qui étoient 
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eompofés-, elles feront feulement tenues de 
la dépenfe de l’habillement , à raifon de qua- 
rame- cinq livres pour chacun des hommes 
qui feront levés \ veut Sa Majefté que le * 
montant dudit habillement foit impofé & 
levé fur les habitans au fol la livre de la 
taille, ou des autres levées dans les pays 
d’états i qu’il foit pris par préférence à «eûtes 
importions , fuivant ce qui a été pratiqué 
en conféquence de l’ordonnance du i f Jan- 
vier 1719 , & que le fonds en foit remis a» 
tréfbrier général de l’extraordinaire des 
guerres. 

XXX. Lorlque l’habillement & les arme» 
auront été fournis auxdites compagnies, ifs 
feront dépofés au lieu qui fera à ce de(liné> 
d’où ils ne feront tirés que pour les jours 
auxquels lefelites revues auront été indi- 
quées*, voulant Sa Majefté qu’apres lefdites 
revues le tout foit mis au dépôt jufqu’à la 
revue fûivante. 

Les changemens ordonnés dans la compo - 
Jition dt» dans le fervice des milices font 
expliqués dans £ ordonnance Juivante du iC 
Décembre iji6. 

S Article Premier. 

A Majefté ayant fait attention que la nc- 
ceflité impofée aux miliciens de fe rendre 
chaque mois aux revues qui doivent être 
faites des compagnies de milices , pour les 
aftembler, peut interrompre les travaux de 
la campagne dans les fàifons où il importe 
de ne les point déranger > a jugé à propos 
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de les en difpenfer , & de déterminer à untf 
feule revûe l’afl'emblce des compagnies qui 
devront former chaque bataillon -, démettre 
les compagnies à cent hommes au lieu de 
cinquante, comme il étoit porté par l’arti- 
cle premier de l’ordonnance du i f Février 
dernier j de donner le commandement de 
la première des fix compagnies au lieute- 
nant-colonel qui commandera le bataillon , 
8c celui des cinq autres compagnies à au- 
tant de capitaines, avec chacune un lieute- 
nant 8c un fous-lieutenant qui y fera placé 
dans la fuite ^ de retrancher les majors , pour 
n’avoir qu’un aide-major en chaque batail- 
lon j 8c de mettre en chaque compagnie 
quatre fergens, dont un fera choifi entre les 
anciens fergens, caporaux ou maréchaux- 
des -logis retirés aux invalides, qui feront 
jugés les plus propres à difeipliner des nou- 
velles troupes pour avec fix caporaux, fix 
anlpeflades, quatre-vingt- deux fufiliers 8c 
deux tambours, faire le nombre de cent, 
dont lefdites compagnies feront dorénavant 
eompofecs. 

II. Et afin de mieux difeipliner les milices 
ôc avec moins de dépenfe , il fera choifi 
douze officiers qui feront brigadiers ou mef 
très - de - camp réformés , pour en qualité 
d’infpeéteurs veiller à leur difeipline, Sc y 
maintenir l’ordre , chacun dans leurs dépar- 
temens , qui feront formés des provinces 8c 
généralités, où fe lèvent les cent bataillons 
de milices , 8c répartis entr’eux le plus éga- 
lement qu’il fe pourra. 
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III. Il fera aufli établi douze fous-infpec- 
teurs , pour aller fous l’autorité des inspec- 
teurs, faire leurs fondions près dcfdites 
milices , tant dans les provinces que fur les 
frontières , lorfqu’elles auront ordre de s’y 
acheminer. 

IV. Six de ces infpe&eurs feront capitai- 
nes des compagnies de gentilshommes que 
Sa Majefté fait mettre fur pied par fon or- 
donnance de ce jour les fix lieutenans de 
ces mêmes compagnies feront aufli fous- 
infpedeurs defdires milices , dans lefquellcs 
les deux fous - lieutenans de chacune des 
compagnies de gentilshommes rempliront 
aufli chacun une des lieutenances des com- 
pagnies de milice, cnforte que lge cadets 
allant fcrvir aux fous -lieutenances defdites 
compagnies de milice, trouvent toujours 
dans les bataillons quelques - uns de leurs 
officiers fupérieurs, qui les entretenant dans 
une bonne difcipline, les mettent en état de 
la faire obferver exactement auxdites mili- 
ces. 

V. Sa Majefté donne aufli fes ordres à un 
nombre fuffifant de commiflàkes des guer- 
res , pour aller dans les provinces &: géné- 
ralités examiner , paroifle par paroiffe , fi la 
levée des milices y a été laite avec équité 
dans l’efprit de l’ordonnance, en leur faifant 
expédier fes inftruétions particulières, pour 
remédier aux abus qui auroient pu s’y glif- 
fer, &r y établir un fi bon ordre, qu’à l’ave- 
pir les paroiffes & communautés foienc dif; 
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penfées des furcharges que plufieurs cPentré 
elles fe font volontairement impofées à l’oc- 
cafion de la milice -, & en conféquence or- 
donne que les fommes qui auroient été dé- 
pofées à cet effet, feront rcmifès aux rece- 
veurs des tailles ou des importions, qui en 
fourniront leurs reconnoiflances , à compte 
de ce que les paroiffes ou communautés 
pourront Revoir pour la préfente année, ou 
en dédu&ion de ce qu’elles auront à payer 
pour l’année prochaine, apres néanmoins 
avoir prélevé fur lefdites fommes celle de 
cent livres , pour être donnée fur le champ 
à celui qui aura découvert la fraude & 
prouvé le dépôt, ainfi qu’il eft porté par 
1 article*XIII. de l’ordonnance du zf Février 
dernier-, voulant de plus, s’il eft milicien, 
qu’il foit rayé du rôle de la milice pour 
cette fois , & que la paroifle foit tenue de 
procéder à (on remplacement en la maniéré 
preferite par l’ordonnance. 

• VI. Comme Sa Majefté a permis aux in- 
tendans de quelques provinces & généra- 
lités, de fufpendre l’exécution de ce qui eft 
porté par l’article XIV. de fon ordonnance 
contre les abfens ou fugitifs des paroiflès & 
communautés, à l’occafion de la milice , & 
trouvé bon qu’ils leur accordaient un délai 
pour s’y repréfènter , Sa Majefté veut bien 
confirmer par la préfente le délai qui leur a 
été accordé , ôc même le proroger jufqu’au 
quinze du mois de Janvier de l’année pro- 
chaine 1717, pour retourner dans leurs 
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'paroifles*, déclarant quà l’avenir ceux qui 
ayant négligé de profiter de cette Nouvelle , 
grâce , feront arrêtés à la diligence des mili- 
ciens , de quelques paroiffes qu’ils foient, fe- 
ront inferits à leur décharge fur le rôle de la 
milice, quand bien même ils ne feroient pas 
des mêmes paroiffes, pourvu qu’ils foient de 
la même province ou généralité -, voulant de 
plus que lefdits fugitifs ainfi repréfentés , 
foient exclus de la première moitié à con- 
gédier apres les deux années de fervice, 
dérogeant à leur égard à ce qui eft porté par 
l’article XVIII. de l’ordonnance concer- 
nant lefdites milices. 

VII. Quant aux autres abfens ou fugitifs 
qui n’ayant pas étc repréfentés , continue**, 
ront leur defobéiffance , l’intention de Sa 
Majefté eft, qu’aufli - tôt le délai expiré, 
leurs fignalemens foient donnés aux prévôts 
des maréchaux , pour les arrêter par-tout ou: 
ils fe trouveront , les conftituer prifonniers, 
& enfuite les faire tirer au fort en quelque 
nombre qu’ils foient, pour de dix en en- 
voyer un aux colonies, un dans les régi- 
mens des troupes réglées où il fera obligé 
de fervir pendant fix années çonfécutives , à 
peine d’être traité comme defertcur, & le 
furplus à fervir dans la milice quatre ans de 
fuite , fans pouvoir être compris dans la 
première moitié à renvoyer apres les deux 
années de fervice. 

VIII. Lefdits commiflaires fe rendront 

incontinent apres ces vérifications faites. 
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aux principales villes 8c lieux d’affemblées 
des bataillons , afin d’y faire préparer leurs 
logemens 8c les fubfiftances néceflàires, & 
d’y recevoir 8c faire loger les miliciens à 
mefurc qu’ils y feront amenés, lorfque Sa 
Majefté jugera à propos d’afl'embler les ba- 
taillons de milices. 

IX. Etant néceffaire de faire préparer de 
grandes falles ou lieux vuides , propres à 
contenir les habits 8c les armes deftincs 
pour la milice , 8c de n’avoir qu’un fêul dé- 
pôt pour le meme bataillon , il a été réfolu 
de les faire rendre dans les principales villes, 
ôc de n’avoir plus de quartier d’aflèmblée 
particulière pour les compagnies ; Sa Ma- 
jefté entendant pour cet effet que les lyn- 
dics , marguilliers , ou principaux habitans 
des parodies qui devront fournir les hom- 
mes de chacun de ces bataillons , les y con- 
duifent fucceflivement aux jours qui leur 
feront indiqués , afin d’en recevoir auffi-tôt 
leurs décharges des commiftaires des guerres 
à ce prépofés , auxquels Sa Majefté ordonne 
de les expédier le même jour, de manière 
qu’ils puiffent auflî - tôt , ou le lendemain 
au plus tard , s’en retourner chez eux. * 
X. Il fera établi un garde -magafin en 
chacune des villes choifies pour l’afl'emblée 
des bataillons, afin d’avoir foin des armes 8c 
des habits que le Roi y fera délivrer, 8c de 
veiller auflî à la confervation de ceux que 
les miliciens y auront laiflés lorfqu’ils au- 
ront ordre de marcher dans les places de la, 
frontière,. XI t ^ 
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XI. Ledits gardes-magafins jouiront de 
iTexemption du logement des gens de guer- 
re , & de toute contribution audit loge- 
ment *, & toucheront de plus les gages qui 
leur feront ordonnés par chacun an. 

XII. Lorfque les bataillons feront affem- 
-ffilés , foit pour s’exercer ou pour marcher 

dans les places , l’intention de Sa Majefté 
efl: que les officiers Sc foldats foient payes 
du jour del’aflbmbléedes bataillons es lieux 
qui leur auront etc défignés , à raifon. de 
deux livres dix lois par jour à chaque capi- 
taine j vingt fols au lieutenant , treize lois 
quatre deniers au fous-lieutenant , dix (ois 
à chacun des quatre fergens , fept fols fix 
deniers à chacun des fix caporaux , fix Cols 
fix den. à chacun des fix anfpefiadcs , & cinq 
fols fix den. à chacun des quatre-vingt-deux 
.fufiliers , Sc des deux tamboui^ dont fix 
deniers feront retenus pour edtmenir lef- 
dits caporaux , anfpcilades , fufiliers Sc tam- 
bours de linge &: de chaulfurc. 

XIII. Il fera encore payé au lieutenant- 
colonel commandant chaque bataillon , qua- 
rante fols par jour en cette qualité , outre 
les appointemens qu’il touchera comme ca- 
pitaine , Sc à l’aide-major quarante-cinq 
fols. Veut auffi Sa Majefté que lefdits offi- 
ciers Sc foldats jouifient de la meme aug- 
mentation de lolde accordée aux troupes , 
lorlqu’ils feront en marche pour aller dans 
les places , fur les routes de Sa Majefté , con- 

Tnme Vl. O 
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formémcnt à l’article XXXVII. de Fordot* 
nance du io Décembre 172 y. 

XIV. Sa Majefté entend auffi que les pa- 
roiifes & communautés emploient , par pré- 
férence à tous autres , ceux des miliciens qui 
feront journaliers, linon, qu’elles foient te- 
nues de pourvoir à leur lubiîftançe , déro- 
geant au furplus Sa Majefté à l'ordonnance 
du 1^* Février dernier , concernant la mi- 
lice , en tout ce qui s’y trouvera de contraire 
à la prélente. 

XV. Sa Majefté a ordonné &r ordonne r 
que du jour que les bataillons de milice fe- 
ront alfemblés par fes ordres , à (a folde, 
les loldats. qui les quitteront fans congé par 

v écrit de leur capitaine , approuvé du lieute- 
nant-colonel commandant le bataillon , Sc 
de l’infpeéleur , ou en fen abfence du fous- 
inlpe&euaÉÉefdites milices , feront fujets à 
la peine demort , ainfi que Sa Majefté l’a 
prononcé contre les deferteurs de fes autres 
troupes & leurs féducteurs, parfon ordon- 
nance du 2 Juillet 1716. Et pour exciter de 
plus fes fujets à arrêter , tant lefdits de.fçr- 
teurs , que ceux qui pourroient les feduire, 
veut Sa Ma j elle que conformément à ce qui 
eft porté par l’ordonnance du 20 Juin 1719, 
il foit payé par les ordres des intendans en 
fes, provinces 6e généralités, ou par ceux 
des commiftaires de fes guerres entretenus 
efHites provinces , cent livres pour chaque 
delerteur, à celui ou ceux qui en auront fait 
h capture , 6c trois cens livres pour chaque 
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fêdu&eur convaincu d’avoir engagé des fol- 
dats à deferter , foit de fes troupes de cam- 
pagne ou de celles de fes milices ; entendant 
Sa Majefté que la préfente foit lue & pu- 
bliee à la tête de chacun des bataillons de 
milice ,, aulîitot qu’il fera, comme dit eft, 
aflembie par fes ordres : éc qu’à chaque re i 
vue que les commifïaires des guerres feront 
defdits bataillons , foit a leurs quartiers 
dalïèmblée dans les provinces & gcn 'rali- 
tés , foit à leur arrivée aux garnifons où ils 
auront a fe rendre , ladite ordonnance foie 
par eux lue & publiée à la tête defdits ba- 
taillons , &c affichée par-tout où befoin fera, 
a ce qu aucun n en prétende caufe d’igno- 
rance. Ordonnance du 30 Mars 1727. 


TITRE CLV. 

Concernant les Milices. 

Nota. On av oit omis dans la premiers edi» 
don £ ordonnance ci-après rapportée , concer- 
nant les attroupemtns & exactions qui Je. 
commettaient J'ous prétexte de la milice. - 


ORDONNANCE DU ROI, 
Du iç) Mai iyi 6 . 

S A Majeflé étant informée que, dans quel- 
ques provinces & généralités du royaume, 
ceux à qui le fort cil tombé pour fervir à la 1 

‘ Oij 
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milice, s’attroupent armes de fufils, deba,- 
tons ou autres armes , courent le pays , & 
entrent par force dans les maifons des habi- 
tans dont ils exigent par menaces ôc violen- 
ces des contributions en argent ou en den- 
rées , fous prétexte du fervice qu’ils doivent 
rendre pour leurs communautés*, & vou- 
lant réprimer une licence aufli févércment 
défendue par les ordonnances , & étabjir 
dans le corps defdites milices la régularité 
de la difeipline militaire , à laquelle elles 
doivent être alfujetties fuivant l’article XIX. 
de celle du 2.5 Février dernier*, Sa Majefté a 
ordonné & ordonne que ceux qui fe trou- 
veront prévenus defdits crimes d’attroupc- 
xnens illicites avec port d’armes ou fans ar- 
mes, & d’exaétion , foit en argent ou den- 
rées , fous prétexte dudit fervice de la mi- 
lice ou autrement , foient arrêtés par les pré- 
vôts des maréchaux , leurs lieutenans 8c au- 
tres officiers & jufticiers qu’il appartiendra, 
pour leur être le procès fait comme à des 
perturbateurs du repos public, pillards & 
concuflïonnaires , fuivant la rigueur defdj- 
pzs ordonnances, 

I • « 

Nota, Lors du remplacement qu: fut ordon- 
ne en 1729 , de la moitié de la milice congé- 
diée , il fut expédié une ordonnance le z f Jan- 
vier de ladite année 3 dont on rapporte ici feu- 
lement les articles qui contiennent quelques 
nouvelles difpofi lions , les autres n étant que 
pajfagers ou coi formes aux précédentes ordoji - 
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ARTICLES 

Tires de £ Ordonnance du 1 f Janvier 17151. 

Article Troisième. 

L A répartition du nombre d’hommes qui 
fera demandé à chaque paroiffe , fera faite eu 
égard au nombre de feux ou de familles 
dont chaque parodie efteompofée, fuivant 
les denombremens que lefdits intendans ont 
du le faire fournir, en exécution de l’article 
XIV. de l’ordonnance du 31 Juillet der- 
nier 3 veuc Sa Majefté qu’ils envoient incef* 
fàmment au lecrétaire d’état ayant le dépar- 
tement de la guerre, un état général defdits 
dénombremens , leur recommandant d’a-* 
voir une particulière attention à diminuer: 
le nombre de miliciens darls les parodiés 
qu’ils reconnoîtront avoir été trop chargées 
lors de la première levée ; & à l’augmenter 
dans celles qui auront été trop ménagées. 

IV. Dans les parodies où il ne le trouvera 
pas quatre garçons au moins en état de 1èr- 4 
vir, les jeunes gens mariés-, au-delfous de 
ttente ans, feront obligés de tirer au fort y 
&■ feront pour cet' effet appellés à l’aflèm- 
blée. 

Nota. Par l'art. Xh de £ ordonnance du 1 f 
• Février 1716, les gens mariés ne dévoient 
tirerait fort qu'au défaut abfolu de garçons en- 
état dèferyir. 

P iij* 
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V. Un garçon qui fe trouvera demeurant 
élans une paroiffe , foit comme domeftiquc 
ou autrement, quoique originaire d’une au- 
tre paroiffe, fera obligé de tirer dans celle 
où il habite a&uellement ; & au moyen du 
certificat qui lui' en fera délivré par le fub- 
délégué du lieu , il fera dilpenfé de tirer dans 
celui de Ton origine. 

VI. Quoique dans une partie des. villes la 
levée des milices foit fufceptible d’un grand 
nombre de difeuffions Sc de difficultés; ce- 
pendant, comme il eft juftt qu’elles Contri- 
buent à un fervice auffi général , l’intention 
de Sa Majcfté eft: que , dans celles où il y 
aura jurifdi&ion royale , les miliciens ne 
Soient pris que dans le nombre des petits 
marchands, artifans, laboureurs 8c autres 
gens de peine ; à l’effet de quoi les intendans 
fixeront le nombre d’hommes que chaque 
profeffion ou métier devra fournir ; 8c affo- 
cieront meme, s’ils le jugent néceflaire , plu- 
ficurc métiers 5c profeffions pour remplir 
le nombre des miliciens qui leur aura été de- 
mandé. A l’égard des autres villes moins 
confidérables, il fera tiré au loir de la mê- 
me maniéré que dans les lieux de la campa- 


gne. 

VII. Quant à l’âge de ceux qui doivent 
tirer, la manière de les faire tirer, 8c les pro- 
cès-verbaux qui doivent en être dreffés,les 
intendans fe conformeront à ce qui eft pref 
crit par l’ordonnance du zf Février iyi6. 
Entend néanmoins Sa Majcfté que, s’il fe 
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p’réfente un ou plufieurs garçons , meme des 
nomrr^s mariés , de l’âge & de 1s taille pref 
crite, pour fervir volontairement pour une 
paroiffe pendant quatre années , ils feront 
admis , pourvu qu’ils foient originaires de 
la même paroifïè , qji du moins y habitans 
depuis fïx mois , & qu’ils foient nés de pa- 
reils domiciliés dans le relïort de la jurifdic A 
tion royale dont cette paroiffe fera dépens 
dante -, auquel effet ils feront porteurs de 
leur extrait - baptiftaire , qu’ils remettront 
au fubdélégué qui fera tirer. 

X. Si, lorfqu’on tirera au fort, il y a des 
abfèns , veut Sa Majefté qu’ils foient décla- 
rés par préférence miliciens, en cas que le 
nombre defdits abfèns excede celui des mi* 
liciens que la paroiffe devra fournir, le fub 1 
délégué fera tirer en premier lieu fur les 
noms feuls des abfèns , après néanmoins 
s’être fait certifier par les notables du lieu 
qu’ils ont au moins cinq pieds de hauteur y 
& qu’ils n’ont d’ailleurs en leur perfonne 
aucun défaut connu qui les empêche de fer- 1 
vir ; & ceux à qui le fort ne fera pas échd 
feront défignés & enregiftrés pour marcher 
lors du premier remplacement , foie qu’ils , 
fè marient ou non, dans quelque état ou 
profeflion qu’ils fe trouvent. 

XL Après que le fort aura été ainfî tiré pour 
les abfèns, il fera tiré en fécond lieu entre 
les préfens pour afsûrer le fervice aéfcuel * 
bien entendu néanmoins que ceux fur qui 
le' billet noir tombera dans cette féconds 

O iiij 
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opération, feront de plein droit libères de 
leur engagement, à. mefure que ceux des 
abfens fur qui le fort fera tombé , lorfqü’on 
aura tiré pour eux , feront repréfentés , pour- 
vu néanmoins que ce s derniers (oient de la 
taille & de l’age convenables, ôc qu’ils foient 
capables de bien fervir : l’intention de Sa 
Majefté étant que le premier defdits abfens 
qui paroîtra foit fitbftitué à la place de celui 
des préfens qui aura tiré le premier un bil-f 
let noir ; le fécond à la place de celui qui 
aura tiré le fécond billet , ôc ainll des atK 
très. Z. . . ■ 

XII. Les fubdélégués , dans les procès- 
verbaux qu’ils drefîèront, feront mention 
du nombre des garçons qui fe feront préfen- 
tés , de ceux qui auront tiré les billets noirs,, 
de l’ordre dans lequel ils les auront tirés y 
ôc des iignaiemens de leurs perfbnnçs. Il y 
fera pareillement fait mention de ce qui 
aura été obfèrvé en faifant tirerait fort pour 
les abfens, ainfî que des principales circonf 
tances de l’une ôc de l’autre de ces opéra- 
tions. 

XIII. Fait de nouveau Sa Majefté très-ex^ 
, prefles inhibitions & défenfes aux fyndics 

Ôc habitans des paroiffes , d’envoyer aux ba- 
taillons des hommes ou garçons autres que 
ceux qui auront été déclarés miliciens } vou- 
lant Sa Majefté que, fi lors de la revile def 
dits bataillons , ôc de l’appel qui fera fait de 
ceux dont ils doivent être compoféspihs’y 
prouve des hommes ou des garçons, autres- 
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que ceux déclarés miliciens, ils {oient fur le 
champ arrêtes &c remis au premier officier' 
des troupes de Sa Majefté, qui les deman-' 
dera, pour fervir toute leur vie; à peine » 1 
s # ils viennent à deferter , «d’être punis. fui- 
vant la rigueur des ordonnances contre les’ 
deforteurs; & qu’ils foient déplus obligés’ 
de reftituer l’argent qu’ils auront reçu pour' 
leur engagement, pour être remis, fur les-’ 
ordres des intendans, au curé de la paroiflê , 1 
Ôc être par lui diftribuéaux pauvres du lieu. 

XIV. Veut Sa Majefté qu’il Toit envoyé’ 
par les intendans , au fecrétaire d’état ayant 
lè département de la guerre , deux états 
contenant l’un ceux des garçons qui , s’étant • 
abfentés lorfqu’on a tiré pour les remplace- ' 
mens précédens, ne fe feront pas repréfen-’ 
tés dans le terme ci-deflus marqué ; 8c ceu£ f 
qui > ayant eu le fort lors du préfènt rem-'’ 
placement, foit en abfonce ou préfence , ne r 
feront pas revenus dans le même délai , ou' 
auront difparu depuis qu’on aura tire au ’ 
fort : l’autre état contiendra les noms de'' 
ceux qui, après avoir joint le bataillon dans 
les années précédentes , auront deferté, pour 1 
être les uns 8c les autres inforits fur les rôles ' 
des deforteurs , & être punis lorfqu’ils fe- r 
ront appréhendés, fçavoir, ceux compris! 
au premier état , de la peine des 'galeres per- 
pétuelles ; 8c ceux contenus au fécond état , 1 
de celle de mort fans aucune rémiffion. 

XV. Veut pareillement Sa Majefté que* 
ceux - des nouveaux miliciens qui , après 

O v J 
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avoir joint les bataillons , deferteront J. 

jfoient dénoncés , en la forme ordinaire, par 

les capitaines pour fubir la même peine de 

mort. 

XVI. Enjoint 5- M. aux prévôts & autres 
officiers de marcchauflée , de faire des re- 
cherches exactes defdits fugitifs & defèr- 
teursj & à mefure qu’ils en auront arrêté , 
d’en donner avis au fecrétaire d’état de la 
guerre , pour, ffir les ordres qui leur feront 
donnés, les faire conduire au bataillon , s’il 
eftafïèmbîé, où lefdits fugitifs & defertcurs 
feront jugés par le confeib de guerre , ôc con- 
damnés aux peines ordonnées ci - deffus. Si 
le bataillon ne fe trouve pas afïèmblé, Sa 
Majeffé donnera fes ordres pour faire ren- 
dre dans la ville la plus à portée un nombre 
d’officiers fuffifans pour y tenir un confeil 
de guerre & les juger* & copies des juge- 
mens qui interviendront feront affichées au 
dernier domicile des fugitifs & defèrteurs. 

XVII. Pour dédommager les officiers de 
maréchaufléc des frais qu’ils pourront faire 
pour la recherche &r la capture des defer- 
teurs & fugitifs de la milice, il leur fera payé, 
par les ordres des intendans pour chaque 
defèrteur ou fugitif condamné, la même 
fomme de trente livres que Sa Majeflé lait 
payer pour chaque deferteur de les autres 
troupes, ejr rapportant par eux le procès- 
verbal de capture & le jugement du confeil 
de [. uerre. 

XVIII. Défend très-qxprefïémem S; Ma- 
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jefté, aux ecclélîaftiques , gentils-hommes, 
communautés féculieres ou régulières <fb 
l’un 8c l’autre fexe , & généralement à tous 
Tes officiers 8c fujets , de donner retraite à 
aucun garçon fujet à la milice , avant que le 
fort ait été tiré, 8c à aucun de ceux qui au- 
ront été défignés miliciens , 8c ce à peine de 
cinq cens livres d’amende pour chaque con-' 
travention 5 -ldfqüeües amendes ne pourront 
être remifes ni modérées en faveur de qui, 
8c fous quelque prétexte que ce puiffe être , 
Sa Majefté fe refervant de donner fur cela 
des ordres fi précis, que l’exécution n’en 
puilTe être éludée ni retardée. 

XIX. Sa Majcfté étant informée que , dans 
les- paroiftès, les garçons, qui fe trouvent 
dans le cas de tirer au fort font dans fufàge 
de fê cottifer pour donner une gratification 
a celui à qui le billet noir doit tomber, on 
à celui qui s’offre volontairement : 8c vou- 
lant empêcher que cette efpece de levée, 
quoique abfolument volontaire , ne mofcte 
à des femmes trop fortes , comme il efl: ar- 
rive les années dernieres , Elle ordonne que 
ladite gratification ^ pour chaque milicien, 
ne pourra être portée au-delà de trente li- 
vres , lefquelles feront remifes par lefilits 
garçons au fyndic ou antre habitant de la* 
pàroiife choifi par le fubdéléguc qui retien- 
dra cinq livres pour être employées , fuivant 
les ordres de l’intendant , aux frais de levée 
& de conduite du milicien : 8c à l’égard dès* 
vingt-cinq livres reffiuttes , le fyndic ou ait- . 
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tre dépplîtaire fera tenu d’acheter ôc déli- 
vrer audit milicien deux chemifes , deux cra- 
vattes de groife toile , un havrefac & une 
paire de fouliers , &c de remettre le furplus 
de ladite fomme audit milicien le jour qu’il 
joindra le bataillon’, l’intention de Sa Ma- 
jefté étant que ce qui pourroit êtreconhgné 
pour ledit milicien par les garçons de la pa- 
rodie au-delà de la fomme de trente livres ^ 
/oit diftribué aux pauvres. Entend Sa Ma- 
jefté que les colle&eurs ne puilfent , en au- 
cune maniéré que ce foie , être employés au - , 
détail de la milice ; &c leur détend , fous pei- 
ne d’être punis, comme ayant divertêles de- 
niers du roi ,. de délivrer aucuns deniers de 
leur recette pour prétendus frais de milice. 

XXI. Lorfquele jour d’aflemblée des ba-- 
taillons aura été indiqué par l’intendant , fur 
les ordres deSaMajelté, tous les miliciens 
reliés fur pied ou nouvellement levés, fe- 
ront tenus , au premier avis & fous les pei- 
nesçrécédentes , de fè trouver au lieu dcE- 
gné, Sc d’obéir aux officiers que Sa Majeftc 
aura dellinés pour les commander. 

XXVI.. S. M. donnera. fes ordres pour 
faire mettre en état- les h*abits & les armes,, 
enforte qu’ils puiflênt être diftribués aux mi- 
liciens lors de i’alfemblée des bataillons. 

XXVII. Si lors de l’allêmblée des garçons > 
pour la milice, quelqu’un d’entr’eux fe pré- 
tendoit engagé dans les troupes, & qu’il en 
rapportât le certificat d’un capitaine ; Sa Ma- • 
jpfta vent, en ce cas, pour éviter l’abus des 
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«ngagemens fimulés, qiie copie defdiis cer- 
tificats (bit envoyée au (ecrétaire d’étnr ayant 
le département de ,1a guerre , pour être le' 
fait conftaté ; l’intention de Sa Majefté étant 
que les capitaines, qui auroient donné de- 
faux certificats d’engagemeris , foient rnis en- 
prifon & caftes , 8 c que le foldac qui en fera- 
porteur foit arrêté & obligé de fervir pour 
(à-paroifte pendant les (îx années qui doi-' 
vent être portées par fon prétendu enrôler' 
menti • 

Nota. Par V article VII. de f ordonnance du'' 
ïj Février 17 16, le foldat , porteur d'un faux- 
certificat devait être envoyé aux colonies. 

XXVIII. Défend aufii Sa Majefté à tous^ 
capitaines & autres officiers de (es troupes, - 
d’engager aucun de ceux (lir qui le fort fera 
tombé pour la milice , à peine d’être caftes, > 
de nullité de l’engagement, «Scauxdits mili- 
ciens d’être exclus de la moitié à congédier • 
lors du renouvellement , 8 c d’être obligés 
de- fervir pour leurs paroilfes pendant (Ix an- r 
nées cônfécutives.'-, 

, XXIX. Suivant la difpofition del’ordon- ' 
nance rendue par le feu roi le 2.9 Novembre : 
168 S , pour la première levée des milices , 7 
8 c des autres ordonnances.poftérieures, veut - 
Sa Majefté que, dans les pays- de taille per-* 
fonnette ou induftrielle , ,1c milicien , qui 
aura fervi quatre années pour une paroifle,?. 
ne puidè y êtreimpofé que deux années après •• 
fon retour p.our fes biens propres, ou pour* 


Digitized by Google 



3 T o Code Militaire, 

ceux de fà femme , s’il fe marie pendant lef- 
dites deux années : l’intention de Sa Majefté 
étant qu’il en foit exempt pendant ces deux 
années, en considération des quatre années 
de fervice qu’il aura rendu pour fa paroifTe j 
8c que fi ledit milicien prend des fermes ou 
des exploitations étrangères , en ce cas il foit 
taxé d’office modérément par le fieur inten- 
dant & commi (Taire départi , pour raifon 
defdites fermes ou exploitations. Ordonne 
Sa Majefté que, fi ledit milicien fe trouve 
marié lorfqu’il marchera pour la paroiffe, 
il lui foit fait une diminution de dix livres 
fin- fa cotte perfonnelle des années pendant 
lefqueîles il fera employé au fcrvice : vou- 
lant déplus Sa Majefté que les peres des mi- 
liciens foient exemtsde col leCte pendant que 
leurs en fins feront miliciens, avec defenfes 
aux collecteurs d’augmenter pendant ledit 
tems les cottes des tailles des peres defdits 
miliciens. . <■ 

XXX. Les intendans informeront les gou- 
verneurs des provinces , 8c en leur abfence 
les lieutenans généraux , du nombre de mi- 
liciens que chaque paroiïlè devra fournir, 
afin qu’ils tiennent la main à la levée, 8c à 
ce que les miliciens (oient reçus & logés 
dans Jes villes que Sa Majefté a choifies pour 
aflemhler les bataillons. 

XXXI. L’intention de Sa Majefté eft que, 
par lefdits gouverneurs ou lieutenanans gé- 
néraux , 8c en l’abfence de tous deux par les 
imendanSjii foit envoyé au fecrétaire d’étaf 
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de la guerre un état des officiers réformes 
ou retirés , Sc des gentilshommes de la pro- 
vince qui feront jugés propres à remplir 
les charges vacantes. 


Nota. Le roi ayant accordé uns amniflie le 
1 7 Janvier 1 73 o , & les foldats jugitijs de la 
milice ayant prétendu être libres & déchargés 
du fervice dont ils étaient ternis , Sa Majefté 
expliqua fur cela fs intentions par V ordon- * 
nance qui fuit. 

ORDONNANCE DU ROI, 

Du af Mars 1730. 

5 A Majefté étant informée que , fous pré- 
texte que, par l’article premier de l’ordon- 
nance du 17 du mois de Janvier dernier, 
les miliciens font compris dans l’ammiHe 
qu’Elle a bien voulu accorder aux defer- 
teurs , les garçons qui fe font abfentés de 
leur paroiiîe , foit avant de tirer au fort, foit 
après que le fort leur eft échu , quelques-uns 
même après avoir joint les bataillons , fe 
croient, non -feulement quittes des peines 
qu’ils avoient encourues , mais encore libres 

6 déchargés du fervice de la milice i que 
d’autres qui ne (e font point abfentés con * 
tra&ent des engagemens avec les officiers, 
qu’ils antidatent pour faire croire qu’ils ont 
delèrté avant 1 amniftie , & que leurs paroif 
lès n’ont point de droit fur eux. M iis , com- 
me ces fugitifs ou deferteurs ont été rem* 
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placés par d’autres garçons des parodies,- 
qui demandent avec raifon que ceux qui fè‘ 
feront fouftraits du fervice de la milice y 
foient alTujettis luivant les décidons ci- de- 1 
vant intervenues pour les différent cas •, al- 
léguant qu’il n’eft pas à préfumer que Sa Ma- 
jefté , en ufmt de clémence à l’égard de ceux 
qui ont contrevenu aies ordres, ait eu in-' 
tention de les libérer du recours qu’ont né- < 
eeffaircment contr’eux ceux qui fervent ac- 
tuellement à leur place, ni de détruire l’o- c 
bîigation naturelle dont eft tenu chaque ha- 
bitant envers fa paroilïè , de contribuer aux 
charges qui font impofées pour la défenlè 
de l’état \ à quoi Sa Majefté voulant pour* 
voir. Elfe a déclaré & déclare : 

Article Premi e r. 

Çue, par l’article premier de l’ordon-" 
nance du 17 Janvier dernier. Sa Majeftc n’a’ 
entendu remettre aux fugitifs & delcrteurs 
de la milice que la peine de mort , ou celle- 
des galeres , qu’ils auroient encourue -, or- 
donne qu’à la première requiiîtion des gar- 
çons qui fervent à leur place, lefdits fugitifs* 
ou deferteurs foient tenus de- tirer an fort, 
ou prendre fur le champ le fervice de la mi- 
lice, fuivant les différentes dédiions inter- 
venues, &: notamment par les articles VIII.- 
6 c IX. de l’ordonnance du 2.5 Janvier 1719^ 

1 1 . Les intendans régleront le tems pen- 
dant lequel lefdits nvliciens , de retour, le 
cas échéant , fendront à la décharge de la' 
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paroiffe-, & qui ne pourra être moindre de 
trois ans pour ceux qui ont defcrté en 172.6 
8c 1727, 8c moins de deux pour ceux qui 
auront deferté en 172S 8c 1719. 

III. Défend Sa Majefté à tous capitaines 
8c autres officiers de fes troupes , d’engager 
ni retenir dans leurs compagnies aucuns dcf 
dirs miliciens , conformément à ce qui cft 
porté par fes precedentes ordonnances con- 
cernant la milice , 8c fur les peines qui y font 
énoncées.- 

IV. L’intention de Sa Majefté eft qu’en 
procédant à la revue des milices qui doit fc 
faire en execution de l’ordonnance du 2 y 
Février dernier, & dans les revues qui s’en 
feront ci - après , les intendans ou commifi- 
Dires départis dans les provinces falfent vé- 
rifier , fur les contrôles fignalés de tous les 
deferteurs de la milice , ceux qui feront re- 
venus dans leurs paroiflès pour jouir de 
Famniftie -, qu’ils en envoient inceftamment 
un état , 8c qu’au mois de Janvier 173 1 ils 
adreftent au fecrétaire d’état de la guerre un 
autre état fignalé de tous les défèrteurs 8c 
fugitifs qui ne fe feront pas repréfentés ; afin 
que Sa Majefté donne fès ordres aux pré- 
vôts & autres officiers de la maréchauflèe y 
d’en faire des recherches exadtes, confor-* 
mément aux difpofttions de l’article XVI. 
de l’ordonnance du 2 <j Janvier 1719 , pour 
les faire arrêter par -tout où ils fe trouve- 
ront, 8c être punis fans rémiffion fùivant h- 
rigueur des ordonnances.. 
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ORDONNANCE DU ROI, 

Portant augmentation & nouveau reglement 

fur les Milices. Du i z Novembre 1733. 

S A Majefté ayant réfolu d’augmenter les 
milices qui ont été levées en exécution de 
Ton ordonnance du z£_Février 172.6, de 
trente nouveaux bataillons composés de Ex 
cens quatre-vingt-quatre hommes chacun ; 
meme de mettre audit nombre de Ex cens 
quatre-vingt- quatre , les quatre-vingt treize 
bataillons qui font actuellement fur pied , 
pour les égaler en force aux bataillons de 
troupes réglées , comme auffi de faire com- 
mander les compagnies de milice par un plus 
grand nombre d’officiers , avec une paye an- 
nuelle, & dans une forme différen e de cel- 
les qui ont été établies par les ordonnances 
précédentes 3 Elle a ordonné 8c ordonne ce 
qui fuit : 

Article Premier. 

Il fera incelTamment levé dans les pro- 
vinces 8c généralités du royaume trente 
nouveaux bataillons de milice de Ex cens 
quatre-vingt-quatre hommes chacun, pour, 
avec les quatre-vingt-treize bataillons qui 
font actuellement fur pied, faire le nombre 
de cent vingt trois bataillons portés par l’c- 
tat joint à la préfente ordonnance. 

1 1. Lefdits quatre-vingt-treize bataillons 
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actuellement fur pied feront pareillement 
augmentes ju (qu’au dit nombre de fîx cens 
quatre-vingt-quatre hommes. 

III. Le nombre d’hommes néccffaire 
pour remplir celui pour lequel chaque pro- 
vince ou généralité fe trouve comprife audit 
état , fera réparti par l’intendant en chaque 
province ou généralité fur les parodies en 
dépendant, eu égard au nombre de feux ou 
de familles dont chaque paroifïe cft compo- 
fée -, & tiré au fort entre tous les garçons , 
& à leur défaut entre les hommes mariés , 
demeurant actuellement dans la paroifïe , 
de l’âge au moins de feize ans , Sc au plus 
de quarante , de taille de cinq pieds de hau- 
teur au moins , robuftes & en état de bien 
fervir. 

IV. Fait défenfès Sa Majefté aux garçons 
ou hommes mariés qui fe trouveront dans 
le cas de tirer au fort , de s’abfènter pendant 
le tems auquel ils auront été avertis de fe 
prefenter, â peine d’étre arrêtés & contraints 
de fervir dans lefdites milices leur vie du- 
rant. 

V. Le fervicc des miliciens defditcs aug- 
mentations fera fixé à cinq années , de ma- 
niéré que la moitié fera congédiée & rem- 
placée apres les trois premières années ex- 
pirées , & l’autre moitié â la fin de la cin- 
quième année ; après laquelle le licencie- 
ment & le remplacement continuera d’être 
fait , fuivant la forme & l’ordre preferit par 
les précédentes ordonnances j enforte que 
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lefdits bataillons foient dorénavant mainfd-*’ 
nus au nombre de fix cens quatre - vingt- 
quatre hommes, conformement à la pré- 
fênte. Entendant Sa Majcfté que les hom- 
mes mariés, fi aucuns y a, foient compris 
dans la première moitié des congédiés , 8c 
que le furpîus des congés foit tiré au fort , 
8c qu’il en foit délivre des certificats à ceux 
fur qui le fort fera échu , aux termes de l'ar- 
ticle XVIII. de ladite ordonnance du 2 f Fé- 
vrier 1726. 


VI. Sa Majefté défend très-expreficmenf 
de recevoir à l’avenir aucun milicien qui 
n’ait pas tiré au fort, quand même il feroit 
né 8c domicilié dans la paroiflè pour la- 
quelle il fe fera présenté volontairement; 8c 
aux miliciens fur qui le fort fera échu , d’erl 
fubftituer d’autres à leur place ; & s’il arrive 
qu’aucun defdits miliciens fur qui le fort 
fera échu en ait fubftitué un autre, veut Sa 
Majeflé qu’il foit tenu de fe repréfenter & 
de fervir dans la milice pendant huit an- 
nées ; 8c que celui qui, par fiirprifè ou au- 
trement, aura pris fa place, foir enrôlé dans 
le régiment qui fe trouvera alors le plus 
prochain , pour y fervir fa vie durant. 

VII. Chaque bataillon fera déformais 
compofé de douze compagnies ,& chaque' 
compagnie d’un capitaine, un lieutenant, 
dîux fèrgens, trois caporaux , trois anfpef 
fades , quarante ~ huit fuiïliers 8c un tam- 
bour; à l’effet de quoi les compagnies des 
quatre-vingt-treize bataillons., étantaétoeb 


y 


Digitized by Googl 



T i t. CLV. D es Milices 3-ï 7 

■lçmcnt fur pied, feront dédoublées , à la 
première alïcmblée, pour en compofer d’au- 
tres du nombre de cinquante- fept, l.cs offi- 
ciers non compris. 

VIII. Conformément à l’article XXIX. 
de l’ordonnance du if Janvier 1725, tout 
milicien qui aura feryi pour là parodie le 
tems de quatre années , ne pourra ctre im- 
pofé à la taille perfonnelle ou induftrielle, 
que deux années après l’expiration de Ion 
fcrvice , pour fes biens propres , ou pour 
ceux qui lui viendront du chef de fa femme, 
s’il fe marie dansMe cours defdites deux an- 
nées: & dans le cas où ledit milicien pren- 
dra pendant ledit tems des fermes ou exploi- 
tations étrangères , il fera, pour raifon d’i- 
celles , taxé d'office modérément par les in- 
tendans dans la province pour laquelle il 
aura fervi. Ordonne Sa Majefté que le mi- 
licien, qui fe trouvera marié lorfqu’il mar- 
chera pour fa paroillè, foit diminue de dix li* 
vres fur fa cotte perfonnelle , pour chacune 
de fes années de lérvice.Veut au furplus Sa 
Majellé que les peres defdits miliciens foient 
exempts de colleéte pendant que leurs en- 
fans ferviront à ladite milice ; & que , pen- 
dant ledit tems , leurs cottes de taille ne 
puÜfent ctre augmentées par les collecteurs. 

IX. Lorfque lefdits bataillons feront af- 
femblés-, ils feront payés , à raifo^ de deux 
livres dix fols par jour, au capitaine de cha- 
que compagnie, treize fols quatre deniers à 
chaque lieutenant i dix fols a chacun des 
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deux fergens i fept fols hx deniers à chacun 
des trois caporaux ; fix fois fix deniers à cha- 
cun des trois anfpeflfades, cinq fols fix de- 
niers à chacun des quarante - huit fufiliers ; 
ôc fept fols fix deniers au tambour qui s’en- 
tretiendra de collier & de baguettes. 

X. A l’egard de l’état-major de chaque ba- 
taillon, il fera payé par jour au comman- 
dant, foit qu’il ait le grade de colonel ou de 
lieutenant colonel , outre les appointemens 
qu’il recevra comme capitaine , quarante 
fols i & au major cinquante fois > le refèr- 
vant Sa Majefté de réunir plufieurs batail- 
lons fous un meme colonel, avec un état- 
major, Il elle le juge à propos pour le bien 
de Ton fei vice. 

XL Lors de l’aÜèmblée defd. bataillons, les 
fergens , caporaux , anfpellides , fufiliers ôe 
tambours, commenceront d’être payés de 
la folde qui leur cft ci - defius réglée, pour 
les trois jours qui précéderont celui auquel 
l’affemblée aura été indiquée, & le décompte 
leur en fera Lut à leur arrivée au quartier de 
ladite ademblée; voulant aufli Sa Majefté 
qu’au retour des frontières , & après que le- 
dits bataillons auront reçu ordre de fe fépa- 
rer, il foit payé à chaque fergent, caporal, 
anfpeflide , .fufilier Sc tambour , outre fi fol- 
de, jufqu’au jour de la féparation, trente 
fols chacffh , pour leur donner moyen de fè 
retirer chez eux. 

XII. Il fera de plus fourni par les paroifi 
fes, lorfque Sa Majefté fera affembkr lefi; 
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<(itcs milices pour marcher fur les frontières, 
à chaque milicien, un bon chapeau, une 
vefte ou une camifole d’étoffe ordinaire du 
pays, une paire de fouliers, une paire de 
guêtres, deux chemifès de toile, 8c un ha- 
vrefac i il fera en outre payé par lefdites pa- 
roifïbs huit livres en argent, dont trois li- 
vres feront délivrées au milicien , & les cinq 
livres reliantes, appliquées aux frais des corn- 
miftaires employés à la levée ; lefquelles 
fournitures feront entretenues & renouvei- 
lées en cas de befoin , d’année en année. 

XIII. Quant à l’armement & au furplus 

de l’habillement , Sa Majefté leur fera four- 
nir un jufte-au-corps de bon drap, doublé 
de ferge, une culotte, un cartouche, un 
fourniment avec fon porte-fourniment, un 
ceinturon de buffle piqué, avec fon porte- 
bayonnette 8c porte - épée , une épée 8c un 
fufil. ' 

XIV. Au moyen de ce qui eft réglé ci-def 
fus , le fol par jour qui avoit été accordé aux 
miliciens par l’article XXIII. de l’ordon- 
nance du Février 1726, pendant leur fé- 
jour dans les paroiffes, demeurera foppri- 
mé , ainfi que la gratification de vingt-cinq 
livres, pour laquelle il avoit été permis, 
par l’article XIX. de l’ordonnance du 25 
Janvier 1725?, aux garçons qui fo trouve- 
roient dans le cas de tirer au fort, de fe cot- 
tifer en faveur de celui auquel le billet fè- 
roit échu i défendant Sa Majefté très-expref 
Ornent toute autre ievéç pour raifon de£ 
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dites milices , foit furies paroiflcs ou fur les 
garçons , quand meme ils y contribueroient 
volontairement -, enjoignant Sa Majefté aux 
intendans & aux commiffidrcs départis d’y 
tenir exactement la main. 

XV. Pour donner moyen aux officiers de 
refider dorénavant dans les provinces , &à 
portée des bataillons où ils doivent fervir, 
& de le tenir toujours prêts à exécuter les 
ordres qui leur feront donnés , veut Sa Ma- 
jefté qu’il leur foit payé , pendant le tems 
que les milices relieront dans les provinces, 
fçavoir, à chaque commandant ôc capitaine, 
vingt-cinq fols par jour, ôc à chaque lieute- 
nant dix lois, ôc au major vingt-cinq fols, 
fur les états qui en feront arrêtés chaque 
mois pour les officiers de chaque bataillon, 
par les intendans ; fans préjudice des appoin- 
temens qui leur ont été accordés en qualité 
de réformés , en conféquence des ordon- 
nances ôc réglemens , ou ordres particuliers 
qui leur ont été expédiés , ôc dont ils con- 
tinueront d’être payéscomme par le pâlie: 
défendant Sa Majefté auxdits officiers , de 
s’abfenter des provinces ou généralités qui 
fourniront les bataillons où ils doivent fer» 
vir , fans en avertir les intendans ou com- 
miflaires départis. , • 

XVI. Veut encore Sa Majefté , que cha- 
cun des miliciens qui a été ou qui lera choiiî 
pourftergent , ôc qui fera volontairement là 
foumiffion entre les mains de Ion capitaine, 
de fervir huit années conféçutives , à comp- 
ter 
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ter du four qu’il aura été fait tergent , re-< 
çoive une folde de quatre fols par jour, pen- 
dant leféjourdes milices dans les provinces 
&c génér alités ; & à l’égard de ceux defdits 
tergens qui réfuteront de s’engager pour les 
huit années , ils ne jouiront d’aucune autre 
folde que de celle réglée par l’article IX. de 
la prétente ordonnance , pour le tems que 
lefdits miliciens demeureront aflèmblés. 

XVIL Défend très-exprellement Sa Ma- 
jefté, aux eccléfiaftiques , gentilshommes, 
communautés féculieres ou régulières , de 
l’un ou de l’autre fexe , Sc généralement à 
tous tes officiers 8c fujets , de donner re- 
traite à aucun garçon fujet à la milice , 
avant que le fort ait été tiré, & à aucun ce 
ceux qui auront été défignés miliciens, foi s 
les peines portées par l’article XVIII. 4 c 
ladite ordonnance du zf Janvier 1715). 

XVIII. Fait pareillement Sa Majefté , très- 
exprelfes défenfes à tous capitaines & autres 
officiers de fes troupes réglées , de fouftraire 
aucun garçon a la milice , par des engage- 
mens fimulés , ni de faire faire à aucuns mi- 
liciens des engagemens prématurés pour fer- 
vir dans lelclites troupes après l’expiration 
du tems de leur fervice dans la milice , ou 
fous quelque autre prétexte que ce foit , a 
peine de nullité defdits engagemens 5 & aux 
capitaines qui auroi^nt donné de faux certi- 
ficats d’engagement , d’être mis en prifon 
5c calTes ,, & le foldat qui en fera porteur * 
.arrêté & puni des galeres. 

Tome VL K 
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XIX. Les garçons fur qui le fort fera 
échu , ÔC tous autres miliciens qui viendront 
à deierter feront pourfuivis ôc punis de 
mort , fuivant la rigueur des ordonnances 
contre les deferteurs. 

XX. L’article XXII. de l’ordonnance du 
Février 1716, concernant le rang que 

ks bataillons & les officiers doivent pren- 
dre entr’eux , fera exécuté voulant Sa Ma- 
jefte que les capitaines qui y ont, ou qui y 
prendront dans la fuite des compagnies, 
marchant fuivant la date de leurs anciennes 
commiffions -, à moins qu’ayant perdu le 
rang , il ne leur en eût été depuis expédié de 
nouvelles , auquel cas ils ne prendront rang 
que de la date des dernieres. * 

Veut au furplus Sa Majefté , que fes or- 
donnances précédentes, auxquelles Elle n’en- 
tend déroger qu’à l’égard feulement de ce 
qui s’y trouve de contraire à la prélènte , 
Soient exécutées félon leur forme & teneur. 

.>» >■ 1 — ■« - « 

ETAT concernant la. répartition de cent vingt- • 
tfois bataillons de Milice , compofés de Jix 
cens quatre-vingt'- quatre hommes , qui doi- 
vent être fournis par les Provinces & Géné- 
ralités du Royaume , en exécution , tant de 
T Ordonnance du zç Février 1 716 , que de 
celle du 1 z Novembre 1753. 

Ta généralité de Paris fournira qua- 
tre mille fept cens quatre-vingt-huit 
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hommes , qui formeront lept batail- 
lons , ' - 7* 

La généralité' de SoiJJoris fournira, 
deux mille lèpt cens trente-lîx hom- 
mes , qui formeront quatre batail- 
lons , - 4 1 

La généralité et Amie \s fournira d^ux 
mille fept cens trente- lîx hommes, qui 
formeront quatre bataillons , ^ 

La généralité de Rouen fournira qua- 
tre mille cent quatre hommes , qui 
compoferont fix bataillons, 6^ 

La généralité de Caen fournira deux 
mille fept cens trente- fix hommes , qui 
formeront quatre bataillons, àp J 

La généralité d Alençon fournira 
deux mille fept cens trente- fix hom- 
jrjies , qui formeront quatre bataillons, 4; 

La généralité de Châlons fournira 
quatre mille cent quatre hommes , qui 
formeront lîx bataillons , <% 

Le département du duché de Bourgo-' 
gne fournira quatre mille cent quatre . 

hommes , qui formeront fix batail- 
lions, 

La généralité d'Orléans fournira trois 
mille quatre cens vingt hommes , qui 
formeront cinq bataillons, v 

La généralité de Moulins fournira 
deux mille cinquante-deux hommes , 
qui formeront trois bataillons, ÿ. 
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.• ; De l'autre part , I 49; 


La généralité de Tours fournira trois 
mille quatre cens vingt hommes , qui 
formeront cinq bataillons , y 

' 4 La généralité de Bretagne fournira 
cinq mîlle quatre cens foixante-douze 
hommes , qui formeront huit batail- 
lons., . 8. 

La généralité de , Poitiers fournira 
deux mille cinquante-deux hommes, 
qui formeront trois bataillons , j. 

La généralité de Limoges fournira 
deux mille cinquante-deux hommes , 

'qui formeront trois bataillons , 3. 

La généralité de Riom fournira deux 
mille cinquante-deux hommes , qui 
formeront trois bataillons , 5. 

La généralité de Lyon fournira deux 
-mille cinquante - deux hommes , qui 
formeront trois bataillons , y. 

La généralité de Grenoble fournira 
deux mille cinquante- deux hommes , 

-qui formeront trois bataillons , y. 

La Provence fournira treize cens 
foixante-huit hommes, qui formeront 
deux bataillons , u 

' * La généralité de Montauban fournira 
trois mille quatre cens vingt hommes , 
qui formeront cinq bataillons , f . 


.84* 
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Ci— contre . • • • 8^»- 

Le departement & généralité d Atteh 
fournira deux mille fept cens trente- o 
fix hommes, qui formeront quatre ba- 
taillons, > 4* 

La généralité de Bordeaux fournira 
quatre mille fept cens quatre-vingt- 
huit hommes, qui formeront fept ba- 
taillons y 7* 

La généralité de Bourges fournira 
treize cens foixante-huit hommes , qui 
formeront deux bataillons , 

Le Comté de Bourgogne fournira qua- 
tre mille fept cens quatre-vingt-huit 
hommes , qui formeront fept batail- 
lons, 

La province de Languedoc fournira 
cinq mille quatre cens foixante & dou- 
ze hommes , qui formeront huit ba- 
taillions , Si 

La généralité de la Rochelle fournira 
treize cens foixante-huit hommes , qui 
formeront deux bataillons , .. zi 

La province dé Artois fournira treize 
cens foixante-huit hommes , qui for- 
meront deux bataillons, 2i 

Le département des trois Evêchés ' 

fournira treize cens foixante-huit hom- 
mes , qui formeront deux bataillons zi 

i i8i 
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v D'autre part . ; ; . uSL 

La province d Al face fournira treize 
cens (oixante-huit hommes , qui for- 
meront deux bataillons, U 

, \ La province de Flandres & celle du 
Jdaynnult fourniront treize cens foi- 
xante-huit hommes, qui formeront 
deux bataillons , , 1* 

, La province de Kouffillon , y compris 
le comté de Foix , fournira fîx cens qua- 
y tre-vingt- quatre hommes, qui ccm- 
poferont un bataillon , i. 

- ■ * ; ' Bat. 

Total.::;* 113» 


ORDONNANCE DU ROI, 

Pour régler le rang des Capitaines & Lieu* ‘ 

tenans des Bataillons de Milice. 

/ ‘ * * ■ • - 

Du iç Mai 1734. 

...Article Premier. 

L Es capitaines qui ont ci-devant eu des- 
cçmmiffions dans fes troupes d’infanterie 
de cavalerie ôc de dragons , foit qu’ils aient 
quitté le fervice ou non , marcheront les 
premiers, & prendront rang entre eux fuir 
vaut les dates de leurs commiflions de capi- 
taine , conformément au vingt-deuxieme 
article de fon ordonnance du 25 Février 
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17 i6 y Sc au vingtième article de celle du 
iz du mois de Novembre dernier. 

II. Après eux marcheront ceux qui onC 
été lieutenans en pied ou réformes dans les 
régimens d infanterie t cavalerie & dragons^ 
gardes-du-corps , gendarmes , chevaux-le- 
gers , moufquetaires de Sa Majefté , 8c fer- 
gens dans les compagnies des cadets-gentils^ 
hommes , 8c tireront enfemble , pour fui- 
vie le rang qui leur fera échu par le fort 
lorfque leurs commiffions de capitaine fe 
trouveront de la meme date. 

III. Ceux qui ont été cadets dans les com- 
pagnies des gentilshommes , marcheront 
enfuite, & tireront pareillement enfemble. 

IV. Ceux qui n’ont fervi qu’en qualité de^ 
lieutenans dans les bataillons de milice, 
marcheront entre eux fiiivaînt la date de 
leurs lettres , 3c tireront enfemble fi elles 
font du même jour. 

V. Ceux qui n’avoient pas encore fèrvi; 
marcheront les derniers , 8c tireront entre 
eux pour prendre le rang que le fort leur 
donnera. 

VI. A l’égard des lieutenans des compa- 
gnies de milice , ceux qui ont déjà fèrvi en 
cette qualité dans l’infanterie , la cavalerie 
6c les dragons , marcheront les premiers » 
fuivant la date de leurs expéditions , foif 
qu’ils aient difeontinué ou non. 

VII. Ceux qui ont été cadets dans les 
compagnies de gentilshommes , marche*: 

P iüji 
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ront enfuite , & tireront enfemble , Iorfque 
leurs lettres feront du même jour. 

VIII. Ceux qui n’étoient point au fer- 
vicè , marcheront les derniers , & entre eux 
fuivant la date de leurs expéditions , & 
quand elles feront du même jour , ils tire- 
ront enfemble pour leur rang. 


T I T R E C L V I. 

Des Milices. 

ORDONNANCE DU ROI, 

D u 10 Novembre 1736. 

S A Majefté voulant expliquer Tes inten- 
tions fur l’entretien des milices pendant la 
paix , & le traitement qui fera fait , tant aux 
officiers qu’aux foldats. Elle a ordonné 2c 
ordonne ce qui fuit : * 

Article Premier. 

Les cent vingt-deux bataillons qui ont 
etc levés en exécution des ordonnances des 

Février 1726, & 12 Novembre 1733 » 
feront entretenus dans les provinces & gé- 
néralités du royaume , fuivant l’état qui fera 
joint à la préfente ordonnance. 

II. Chaque bataillon continuera d’être de 
Ex cens hommes , qui feront diftribués en 
- fix compagnies çompofces chacune d’ua 
capitaine,, un lieutenant, quatre fergens * 


Digitized by Google 



T i T. CLVI. Des Milices. $ 19 
trois caporaux , trois anfpelfades , quatre- 
vingt-neuf fufiliers 6c un tambour. 

III. Veut Sa Majefié que le fervice dès- 
miliciens foit fixe à fix années-, 6c qu’en con- 
lequence les intendans , après s’être fait re- 
présenter les contrôles fignalés qui ont été" 
tenus des bataillons , & avoir vérifié ce qu’il, 
y a de miliciens exiflans dans chaque géné- 
ralité , falfent- délivrer des congés abfolus a 
ceux dont- les fix années de fervice fe trou- 
veront expirées. 

IV. Il fera enfuite drelfé un nouveau con* 
trôle , contenant le nombre d’hommes au- 
quel chaque bataillon 8c chaque compa- 
gnie fe trouvera réduite y avec leur fignale- 
ment , 6c le nom de la paroilfe pour laquelle' 
ils fervent ; comme aufli le tems que cha- 
cun defdits miliciens a déjà fervi ,- 6c celui' 
qui lui relie encore à fervir pour remplir.' 
les fix années ', lequel nouveau contrôle fera 
envoyé parles intendans au fecrétairc d’état' 
ayant le département de la guerre. Et quant' 
à ce qui Concerne le remplacement,. il y fera' 
pourvû dans le tems, & dans la forme qui 
fera preferite par les ordres que Sa Ma je dé- 
fera adrefler auxdits intendans. 

V. Chaque compagnie fera divifee en qua^ 
tte efeouades de vingt -quatre hommes*, 
commandées chacune par un fergent -, 8c Ce' 
ront lefdites efeouades compofees-de mili-, 
tiens des paroifles voifines de proche erv 
proche , autant qu’il fera poflîble -, en telle 
forte qwechaqiie fergent puilfe tenir un état 
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des miliciens de fofl canton , ôc des Ifeinp 
où ils feront » pour les afl'embler , ou en* 
rendre compte, toutes les fois qu’il lui fèra ; 
ordonné. Et attendu la conféquence dont il- 
Ncft , que les fergens foient intelligens , ÔC 
que l’on puiffe compter fur eux pour plu- - 
fleurs années , les intendans examineront * 
en formant les bataillons , les fergens actuel- 
lement exiftans , ôc conferveront par préfé- 
rence ceux dont il leur aura été rendu des- 
témoignages avantageux par les capitaines 
qui les ont commandés : ils remplaceront 
les fergens qui manqueront en les prenant; 
parmi les anciens foldats qui leur feront in- 
diqués pour les plus capables, &c ils préfé- 
reront ceux qui voudront renouveller leur 
engagement pour fîx années au-delà du tems 
qu’ils fe trouveront avoir fervi ; fê réfèr- 
vant Sa Majefté , de donner des places d’o£ 
ficier , lorfqu’il en viendrai vaquer , à ceux 
defdits fergens qui s’en feront rendus dignes 
par leur conduite. 

VI. Perme * Sa Majefté aux miliciens ÿ 
fergens ou foldats , de fe marrer , fans néan- 
moins qu’ils foient pour cela difpenfés de 
fêrvir pendant le rems preferit par la pré- 
fente ordonnance ; Elle leur permet pareil- 
lement d’aller travailler où bon leur fèm- 
blera , à condition , lorfqu’ils s’éloigneront 
de leur paroiflè , d’en avertir le fyndic. ou 
marguillier, &de lui déclarer le'lieu où ils 
voudront aller -, lefqueîs fyndic ou marguil- 
lier en avertiront les fergens d’efeouade. 
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chargés d’en rendre compte. Et à l’egard des 
fergens , s’ils veulent s’abfenter , ils pren- 
dront une permilïîon par écrit de l’inten- 
dant, ou de fon fubdélégué , 8c déclareront 
aulîî le lieu où l’on les trouvera. 

VII. Veut Sa Majefté, que pendant toliC 
îe tems que les fergens & foldats ferviront 
à la milice, ils fcdent exempts de capitation* 
& delà colleâe des tailles ou autres impo- 
rtions ; bien entendu néanmoins qu’ils ne 
feront valoir que leur bien propre , def- 
quelles exemptions ils jouiront encore trois 
années après les fïx années de leur fervice » 
8c qu’ils auront obtenu leur congé ablolu^ 

VIII. Outre les exemptions accordées par 
l’article ci-deflus ,- Sa Majefté fera payer 
deux fols par jour à chaque fergent , pen- 
dant rout le tems de l’année que les batail- 
lons demeureront difperfés dans les paroif- 
fès , voulant que le décompte leur en foit 
fait tous les ans , à l’aflèmblée des batail- 
lons. 

IX. Sa Majefté voulant que les batail- 
lons foient affemblés une fois chaque an- 
née , Elle fera indiquer le tems & la durée 
des aflèmblécs , par des averti flèmens qui fe- 
ront envoyés deux mois à : l’avance dans les 
paroiftès , afin que les miliciens éloignée 
aient le tems de revenir; 

X. Lors des aflèmblées , chaque batail- 
lon fera commandé par un colonel ou par 
un lieutenant-colonel, ou le plus' ancien des 
Ex capitaines de chaque bataillon \ 8c il fera 

P vj 
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fait une reviîe des préfens& effeélifs, potlü' 
fervir au payement de leur fubfîftance pen- 
dant le tems de ladite alfemblée , à raifon 
de cinquante fols par jour à chaque capitai- 
ne , vingt fols à chaque lieutenant , dix fols 
à chaque fergent , fept fols à chacun des trois 
caporaux, lîxfbls à chacun des trois anfpefe 
fades , cinq fols à chacun des quatre-vingt?* 
neuf fulïliers , 5c fept fols au tambour de 
chaque compagnie ; lefd. fergens , caporaux, 
anfpelfades , miliciens 5c tambours , rece- 
vront en outre la même Iblde , pour les trois 
jours qui précéderont celui auquel l’aflem- 
blée aura été indiquée r 5c pour trois autres 
jours après celui de fa féparation ; il fera de 
plus payé quarante fols par jour à l’aide- 
major,. que Sa Majefté veut être entretenu à 
chaque bataiHon- 

XI. Lefdits capitaines, lieutenans 5c aide* 
majors recevront de plus , pour quinze 
jours avant l’affemblée, 5c quinze jours après 
la féparation , les appointemens qui leur 
font réglés par le précédent article. 

XII. Avant la féparation des bataillons , 
il fera dreflè par l’ordre de l’intendant , un 
contrôle de ceux des miliciens qui le trou- 
veront avoir rempli les fix années de fervi-- 
ce , à chacun defquels il fera donné congé 
abfolu , comme aufîî de ceux qui manque- 
ront par mort ou par defertion ; duquel con- 
trôle il fera fait deux expéditions , l’une 
pour être envoyée au fecrétaire d’état ayant 
le département de la guerre , 5c l’autre, à 
l'intendant,. 
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XIII. Défend Sa Majefté très-expreflë- 
ment à tout milicien, ancien ou nouveau , 
d’en fubftituer un autre en fa place , pour 
quelque caufe 8c prétexte que ce puifle être *, 
à peine contre le milicien , de fix mois de 
prifon, & de dix années de lervice dans la 
milice , au-delà du' tems qu’il (è trouvera - 
avoir déjà fervi , de trois années de galeres 
contre l’homme qui aura été fuhftitué , 8c 
de cinq cens livres d’amende contre les mai- 
res 8c échevins , confiais , fyndics & mar- 
guilliers , ou autres , qui auront favorifé , 
participé ou adhéré à ladite fubftitution ou 
fuppofîtion d’un homme pour l’autre j la- 
dite amende applicable moitié au dénon- 
ciateur , dont le nom fera tenu lècret , 8c 
l’autre moitié à l’hôpital le plus prochain. 
Voulant bien néanmoins Sa Majefté , que fî 
le frere d’un milicien le préfente à lèrvir à 
fa place, il foit reçu , moyennant qu’il ait 
les qualités requifes* 

XIV. Sa Majefté défend trcs-exprefiement 
route forte de contribution ou cottilàtion 
en faveur des miliciens , tant anciens que 
nouveaux, fur qui le fort tombera doréna- 
vant , à quelque titre ou fous quelque pré- 
texte que ce puifle être , par rapport à la mi- 
lice, à peine de cinq cens livres d’amende , 
applicable comme defl'us , contre les maires, 
échevins , confuls 8c marguilliers qui auront 
toléré lefdites contributions ; ou , en cas 
qu’ils n’aient pu les empêcher , auront né- 
gligé d’en donner aufîïtôt avis à l’intendant 
ou fon fubdélégué. 
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XV. Les miliciens qui manqueront' de fer 
fendre à l’afTemblée au jour qui aura été in* 
diqué , feront pour la première fois , pu- 
ais par deux mois de prifon, 8c privés pen- 
dant une année entière des exemptions à 
eux accordées par la préfente ordonnance y 
8c en cas de récidive r ils feront pourfuiviS’ 
8c condamnés en trois ans de galeres. 

XVI. Sa Majeftc pourvoira inceffàmmenfc 
au choix des officiers , par des états qu’elle 
arrêtera , &c qu’Elle fera envoyer aux in- 
tendans. 

Veut au furplus Sa Majefté , que lès or- 
donnances précédentes, auxquelles elle n’en" 
tend déroger qu’à l’egard feulement de ce 
qui s’y trouve contraire à la préfènte , (oient 
exécutées félon leur forme 8c teneur. 


Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou w 
verneurs & Ce s lieutenans- généraux en (es 


provinces , aux intendans efdites provinces , 
& aux commiffiaires des guerres ,*de s’em- 
ployer chacun a fon égard , 8c félon qu’il 
leur eft preferit , à l’exatfte obfervation 8c 
exécution de la prélente ordonnance. Or- 


donne auffi Sa Majefté aux gouverneurs de 
(es villes 8c places, à tons baillits, féné- 


ehaux , prévôts , juges , leurs lieutenans , 8c 


autres lès officiers qu’il appartiendra , de te 4 - 
nir la main à ladite exécution. Fait à Ver- 


fâilles, le vingt Novembre mil fept cent 
- trente lïx. Signé ? L O U 1 S. Et plus bas * 
B A ü Y N. 
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ETAT concernant la répartition des Jbixante 
mille hommes de Milice, que le Ro/ veut 
être dorénavant entretenus dans les provin- 
ces & généralités de fon royaume ,. en cent 
'Bataillons de Jix Compagnies de cent homr 
mes chacune , conformément à fon ordotv- 
nance du 10 Novembre 1736. 

La généralité de Paris fournira trois 
mille fîx cens hommes, qui formeront 
iïx bataillons, , 6 * 

La généralité de Soijfons fournira 
dix-huit cens hommes, qui formeront 
trois bataillons, - 3r 

La généralité d'Amiens fournira dix- 
ibuit cens hommes, qui formeront trois 
bataillons, 3. 

La généralité de Rouen fournira trois , 
mille hommes, qui formeront cinq 
bataillons , . . 

La généralité de Caen fournira dix- 
huit cens hommes, qui formeront trois 
bataillons, 

La généralité (T Alençon fournira deux 
mille çmtre cens hommes, qui forme- 
ront quatre bataillons, - 4." 

La généralité de C hâlms fournira 
trois mille hommes, qui formeront 
cinq bataillons , ' f- 

*9s 
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D'autre part . ; . 
Le departement du duché de Bourgogne 


fournira trois mille hommes, qui for- 
meront cinq bataillons, f. 

La généralité d'Orléans fournira deux 
deux mille quatre cens hommes r qui 
formeront quatre bataillons, 4. 

La généralité de Moulins fournira 
douze cens hommes, qui formeront 
deux bataillons,- . r. 

La généralité de Tours fournira trois 
mille hommes, qui formeront cinq 
bataillons, f. 

La généralité de Bretagne fournira 
quatre mille deux cens hommes , qui 
formeront fèpt bataillons, 

La généralité de Poitiers fournira dix- 
huit cens hommes, qui formeront trois 
bataillons. j- 

' La généralité de Limoges fournira 
douze cens hommes , qui formeront 
deux bataillons, a* 

La généralité de Riom fournira douze 
cens hommes , qui formeront deux 
bataillons, U 

. La généralité de Lyon fournira douze 
cens hommes, qui formeroiit deux 
bataillons, il- 


6w 
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Ci-contre . . . . 

La généralité de Grenoble fournira 
douze cens hommes , qui formeront 
deux bataillons, 

La Provence fournira douze cens 
hommes, qui formeront deux batail- 
lons, 

La généralité de Montauban fournira 
dix-huit cens hommes, qui formeront 
trois bataillons, 

La généralité’ d'^Auch fournira dix- 
huit cens hommes , qui formeront 
trois bataillons, 

La généralité de Bordeaux fournira 
trois mille fix cens hommes , qui for- 
meront hx bataillons , 

La généralité de Bourges fournira 
douze cens hommes, qui formeront 
deux bataillons, 

Le comté de Bourgogne fournira trois 
mille hommes, qui formeront cinq 
bataillons , 

La province de Languedoc fournira 
quatre mille deux cens hommes , qui 
formeront fept bataillons , 

La généralité de la Rochelle fournira 
fïx cens hommes, qui formeront un 
bataillon, 
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, Di? C autre part , I ; ; 5)2. 

Læ province d 1 Artois fournira douze ' 

cens hommes,, qui formeront deux 
bataillons, 2 • 

Le departement des trois Evêchés four- 
nira douze cens hommes , qui forme- 
ront deux bataillons , 1* 

La province d'Alface fournira dorçrze 
cens hommes , qui formeront deux 
bataillons , 24 

La province de Flandres & celle du 
Mainault fourniront douze cens hom- 
mes, qui formeront deux bataillons, il 

" Batl 

Total * ioo» 

"Fait à Verfailles le vingt Novembre* mif ' 
lépt cent trente-fix. Signe , LOUIS. Et plus 
bas , B a u y n. 

ORDONNANCE DU ROI, 
Concernant les Milices. Du 23 Février 1737. 

Sa Majcflé voulant que fuivant la difpoli- 
tion de l’article IX. de fon ordonnance dit 
20 Novembre 1 73 6 , les bataillons de milice 
foient aflèmblés en la préfente année. Elle 
a ordonné 8c ordonne ce qui fuit : 

Il fera fait, dans le courant des mois- 
«FAvril 8c Mai prochains , dans chaque géué- 
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ralitc , une affemblée de tous les miliciens 
âéluellement exiflans dans les bataillons 
levés en exécution de l’ordonnance du i f 
Février 1716, &■ autres fubféquentes, & 
ce , aux jours & lieux qui leur feront indi- 
qués par les ordonnances que les intendans 
feront publier à cet effet ; & chaque batail- 
lon reftera affemblé pendant quinze jours, 
ou au moins dix jours, fuivant qu’il fera 
jugé à propos. Les officiers qui auront été 
choifîs par Sa Majcflé pour les commander*, 
s’y rendront fur les avertillemens qu’ils receè 
Vront dcfdits intendans. 1 
' Il fera délivré auxdits miliciens, à leur 
arrivée , à chacun un jufte - au - corps , de 
ceux dépofés dans les magafns, enfemble 
les fufils , épées , bayonnettes^ avec tous les 
effets de l’armement \ lefquels jufles-au- 
ebrps , armes & effets appartenant à l’arme- 
ment , feront de nouveau remis dans les 
magafîns, au jour de la féparation de chaque 
bataillon , pour y être confervés jufqu’à 
l’afïemblée fui vante. 

Il fera procédé , pendant le tems de cha- 
que aflémblée, conformément à l’ordon- 
nance du 10 Novembre 1756, à l’expédi- 
tion des congés qui relieront à délivrer, Sc 
du redant defdits miliciens,, il en fera formé- 
le nombre de bataillons qui doit être entre- 
tenu dans chaque généralité, fuivant la ré- 
partition jointe à la fufdite ordonnance y - 
chaque bataillon devant refier, quant à pré- 
fènt,, fur le pied de fix compagnies de ciag 
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quante hommes chacune, au moins ; 5af 
Majefté fe réfervant de les augmenter , lorf 
qu’Elle le jugera néceflaire à Ton fervice. 

Il fera en même tems procédé au chois 
des fergens >. à la formation des efcouades 
dont lefdits fergens feront chargés de ren- 
dre compte, 5c aux -contrôles prefcrits par 
les articles I Vb V. & X 1 1 . de la fufdite or- 
donnance. 

Les fergens , caporaux , anfpeffades , fol- 
dats & tambours , feront payés pendant la- 
dite aflemblée , & pour les trois jours qui 
la précéderont, & les trois jours après la 
féparation ; & à l’égard des capitaines , lieu- 
tenans & aides - majors, ils recevront deux 
mois d’appointemens, que Sa Majefté a bien 
voulu leur accorder pour les dédommager 
des frais de leur voyage , le tout fuivant les 
revues qui feront faites des préfens effectifs, 
& fur le pied réglé par l’article X. de la 
fufdite ordonnance. 

Sa Majefté ayant accordé deux lois par 
jour de paie à chaque fergent pendant tout 
le tems de l’année que les bataillons feront 
difperfés dans les paroiflès , Elle veut que 
le décompte & le paiement en foient faits 
aux préfens Sc effectifs, avant la féparation 
de la prochaine aflemblée , à commencer du 
premier Janvier de la préfente année juf- 
qu’au jour auquel ils commenceront de 
recevoir la (olde pour ladite aflemblée , 
lequel paiement continuera de leur être fait 
de trois en trois mois „ fuivant les ordres- 
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particuliers que Sa Majefté fera expédier à 
•cet effet. 

Mande &c ordonne S. M. aux gouverneurs 
&fes lieutenans généraux en fès provinces, 
aux intendans efd. provinces, & aux commit 
faites des guerres , de s’employer , chacun à 
(on égard , & félon qu’il leur eft prefcrit , à 
l’exaéte obfervation &" exécution de la pré- 
fente ordonnance; ordonne auffi S. M. aux 
gouverneurs de fès villes & places , à tous 
baillifs, fénéchaux, prévôts, juges, leurs lieu- 
tenans, & autres officiers qu’il appartiendra, 
de tenir la main à lad. exécution. Fait à Ver- 
failles le vingt - trois Février mil fept cent 
trente - fept. Signé, LOUIS. Et plus bas , 
Bauyn. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Qui fait défenfes aux Soldats miliciens de 
s'engager dans lesRégimens des troupes 
réglées , avant l ’ expiration de leur fervice 
dans la Milice, fous peine des galeres* 

Du io Juillet 1737. 

S A Majefté étant informée qu’il arrive que 
des foldats des bataillons de milice fè pré- 
fentent journellement à des capitaines d’in- 
fanterie, cavalerie &c dragons, pour s’enga- 
ger dans leurs compagnies , nonobftant les 
défenfes portées par fes ordonnances précé- 
dentes, notamment celle du iz Novembre 
173 3 ; à quoi Sa Majefté délirant pourvoir* 
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& maintenir lefdits bataillons de milice en 
état de remplir, au premier ordre qu’ils en 
recevront , le fervice auquel ils feront defti- 
nés ^ Sa Majefté a fait & fait de nouveau 
très-expretlès inhibitions & défenfes à tous 
les foldats dont lefiits bataillons de milice 
font a&uellement compofés, 8c à ceux qui 
les remplaceroirt par la fuite , de s’enrôler 
dans aucunes autres troupes , fous peine de 
cinq années de galeres j & à tous les offi- 
ciers d’infanterie, de cavalerie 8c de dra- 
gons de les enrôler, à peine d'être caflêsi 
Voulant Sa Majefté que lorfqu’un foldat de 
milice fera arrête pour avoir fait un pareil 
engagement » le commandant ou plus ancien 
capitaine du bataillon dont il aura defêrté, 
.foit tenu de lui faire inftruire fon procès 
par J’aide-major , & de faire enfuite affèm- 
bler chez lui un nombre fuffifant de capi- 
taines ou lieutenans, pour le juger, dans 
un confeil de guerre , à ladite peine des 
galeres. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c les lieutenans généraux en les 
provinces, aux gouverneurs ou comman- 
dans pour fon fervice dans fes villes & 
places, auxintendans en fefdites provinces 
8c fur fês troupes, 8c aux commiffaires des 
guerres ordonnés à la police defdites trou- 
pes, de tenir la main, chacun comme il 
appartiendra , à l’obfervation 8c exécution 
de Ja préfente, que Sa Majefté veut être 
publiée & affichée dans lefdites villes 8c 
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places, & par- tout où befoin fera, à ce 
qu’aucun m’en prétende caufe d’ignorance. 
Fait à Verfailles le dix Juillet mil fept cent 
trente-fept. Signe , LOUIS. Et plus bas\ 
B a u Y N. 

ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant V ajjemble'e des Milices , 

Du premier Mars 1738. 

5 A Majcfté voulant que, fuivant la difpo- 
fîtion de l’article IX. de Ton ordonnance du 
20 Novembre 1736, les bataillons de milice 
(oient aflemblés en la préfente année, Elle a 
ordonné 8c ordonne ce qui fuit : 

Il fera fait dans le courant des mois d’Avril 

6 Mai prochains , dans chaque province ou 
généralité, une aflemblée des miliciens ac- 
tuellement exiflans dans les cent bataillons 
formés en exécution de l’ordonnance du 10 
Novembre 1736, jufqu’à concurrence de 
•trois cens hommes par bataillon ; Sa Ma- 
jefté voulant bien difpenfer de comparaître 
à ladite aflemblée ceux qui fe trouveront 
avoir acquis les Ex années de fervices pres- 
crites par ladite ordonnance ; 8c qu’à cet effet 
il leur foit expédié par les intendans, des 
congés abfolus , qui leur feront délivrés 
dans les parodies 3 Sa Majefté difpenfe pa- 
reillement de ladite aflemblée , les miliciens 
qui excéderont le nombre de trois cens dans 
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chaque bataillon, 8 c qui feront fîgnalés par 

les intendans, en qualité de furnnméraires. 

Lefdits bataillons feront aflèmblés dans 
le 6 quartiers , & aux jours qui feront indi- 
qués par les ordonnances que les intendans 
feront publier -, 8 c l’affemblée de chaque 
bataillon fera de dix ou quinze jours au plus, 
félon qu’il fera jugé nécefïàire. Les officiers 
qui doivent les commander, s’y rendront 
fur les avertiffemens qu’ils recevront defdits 
intendans. 

Il fera délivré auxdits miliciens à leur 
arrivée , à chacun un jufle-au-corps de ceux 
dépofés dans les magasins , enfemble les 
fuiils, épées, bayonnettes, avec tous les 
effets de l’armement ; lefquels jufte-au-corps, 
armes , effets , feront de nouveau remis dans 
.les magafîns , au jour de la féparation de cha- 
que bataillon , pour y être confervés jufqu’i 
l’afTemblée fuivante. 

II fera fait une revue des préfens 8 c effec- 
tifs , pour fervir au payement de la fubfîf- 
tance des fèrgens, foldats 8 c tambours, pen- 
dant le tems que chaque bataillon demeu- 
rera affemblé, 8 c ce fur le pied réglé par 
l’article X. de la fufdite ordonnance du 10 
Novembre 1736', voulant Sa Majefté qu’ils 
foient de plus payés de leur folde fur le mê- 
me pied pour les trois jours qui précéde- 
ront celui auquel l’affemblée aura été indi- 
quée , 8 c pour trois autres jours après celui 
,de la féparation. 

A l’égard des capitaines, lieutenans & 

aides;; 
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aides- majors, ils feront payés de deux mois 
des appointcmens à eux réglés par la meme 
ordonnance , & que Sa Majefté a bien voulu 
leur accorder pour les dédommager de leurs 
frais de voyages. 

Il fera fait un décompte aux fergens de ce 
qui leur fera dû depuis le premier Janvier 
de la préfente année, des deux fols de folie 
à eux accordés pendant le tems de la fépa- 
ration defdits bataillons, par l’article VIII. 
de lad. ordonnance du 20 Novembre 173 G y 
& dont ils feront payés julqu’au jour qu’ils 
auront commencé de recevoir leur folde en- 
tière ^ l’occàfion de l’aflèmbléc après la- 
quelle ils continueront d’être payés defdits 
deux fols, conformément à ladite ordon- 
nance! 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs & fes lieutenans généraux en les 
provinces , aux intendans efditcs provinces , 
Sc aux commiflaires des «guerres, de s’em- 
barquer , chacun à fon égard , 8c félon qu’il 
leur eft preferit , à l’exaéle obfervation 8c 
exécution de la préfènte ordonnance. Or- 
donne auffi Sa Majefté aux gouverneurs de 
fès villes 8c places, à tous baillifs, féné- 
çhaux, prévôts, juges, leurs lieutenans 8c 
autres les officiers qu’il appartiendra, de te- 
nir la main à ladite exécution. Fait à Ver- 
sailles le premier Mars mil fèpt cent trente-", 
huit. Signe , LOUIS, Et plu\ | bas , 
B A u v n. 

Tome VL * 1 Q 
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.ORDONNANCE DU ROI, 


Pour faire ajjembler les bataillons de Milice. 

Du S Mars 1740. 

S A Majefté voulant qu’il Toit fait une af-' 
femblée des bataillons de milice dans le cou- 
rant des mois d’Avril & Mai prochains, 
dans chaque province ou généralité , Elle a 
ordonné 5 c ordonne ce qui fuit 

Les bataillons feront aflemblés au nom- 
bre dç trois cens hommes chacun , dans les 
quartiers & aux jours qui leur feront indi- 
qués par les ordonnances que les intendans 
feront publier à cet effet , & l’affemblée de 
chaque bataillon fera de cinq jours : les offi- 
ciers qui doivent les commander s’y ren- 
dront pareillement , fur les avertiffemens 
qu’ils recevront des intendans. 

Il fera délivré aux miliciens , à leur arri- 
vée aux quartiers , à chacun un jufte-au- 
corps , un fufil , une bayonnerte , une épée, 
avec les autres effets de l’armement , de ceux 
qui font dépofés dans les magafins, lefquels 
iufte-au-corps , armes Ôc effets , feront de 
nouveau remis dans les magafins au jour de 
la féparation de chaque bataillon. 

Il fera fait une revue des préfens 5 c effec- 
tifs dans chaque bataillon , pour fervir au 
payerait de la fubfiftance des fergens , fol- 
dats ôc tambours , pendant lefdits cinq jours 
qu’ils demeureront affemblés,&; furie pied 
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Tcglé par l’article X. de l’ordonnance du 10 
Novembre 1736 : voulant Sa Majefté qu’ils 
foient de plus payés de leur folde fur le me- 
me pied , pendant les trois jours qui précé- 
deront celui auquel l’aflèmbléc aura été in- 
diquée, &c pour trois autres jours après ce- 
lui de la réparation. 

Les capitaines, lieutenans & aides-majors 
feront payés de deux mois des appointe- 
mens à eux réglés par ladite ordonnance, 
que Sa Majefté veut bien leur accorder pour 
les dédommager de leurs frais de voyage. 

Il fera fait un décompte aux (èrgens &aux 
tambours de ce qui leur fera dû depuis le 
premier Janvier de la préfente année, de la 
folde à eux accordée pendant le tems de la 
féparation des bataillons , par la fufdite or- 
donnance du 10 Novembre 1736, & par 
celle du 3 Février 1739, à raifon de deux 
fols par jour à chaque {èrgent, 8 c dix-huit 
deniers à chaque tambour, ju {qu’au jour 
qu’ils auront commencé à recevoir leur 
folde entière à l’occallon de l’aflèmblée, 
après laquelle ils continueront d’être payés 
de ladite folde, conformément aux fufdites 
-ordonnances. 

Veut au furplus Sa Majefté que les ordon- 
nances précédentes auxquelles Elle n’entend 
déroger qu’à l’égard de ce qui s’y trouvera 
contraire à la prélènte, foient exécutées fé- 
lon leur forme & teneur. 

Mande & ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8 c lès lieutenans généraux en fes 

- Q i i 
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provinces , aux intendans efdites province* 
& aux commiflaires des guerres , de s’em- 
ployer, chacun à Ton égard, & félon qui 
leur eft prefc.it, à l’exa&e obfervacion & 
exécution de la préfente. Ordonne auffi Sa* 
Majefté aux gouverneurs de fes villes & 
places , à tous.baillifs , fcnéchaux , prévôts , 
juges, leurs lieutenans & autres fes officiers 
qu’il appartiendra , de tenir la main à ladite 
exécution. Fait àVerfailles le huit Mars mil 
fèpt cent quarante. Signe , LOUIS. Et plus 
bas y de Breteuïl. 


ORDONNANCE DU ROI; 

'Concernant la police des Milices Gardes-côtes 
dans la capitainerie de Marfeille. 

Du i O Février 1741. 

1 

S A Majefté étant informée qu’au préju- 
dice des réglemens concernant le fervice de 
la garde-côte , il y a dans la capitainerie de 
Marfeille des habitans fujets à ce ftrvice , 
qui manquent (buvent aux revues , d’autres 
qui s’y préfentent (ans aimes , &r d’autres qui 
changent de quartier pour éviter d’être con- 
nus -, à quoi voulant pourvoir , Elle a ordon* 
né ôc ordonne que tous les habitans fujets 
au fervice de la garde-côte dans la capitaine- 
rie de Marfeille qui ne fe préfenteront point 
aux revues générales des mois de Mai & de 
Novembre , & aux revues particulières de 
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tous les mois , dans les différens quartiers , 
ou qui s’y préfenteront (ans être pourvus de 
l’armemerft preferit, ainfi qu&ceux qui chan-* 
geronr de quartier fans en avertir te capi- 
taine du quartier qu’ils quitteront, 8c celui 
du quartier où ils iront demeurer , feront 
mis en prifon fur#es ordres des officiers- 
majors dç la capitainerie , 8c y feront déte- 
nus le tems qui fera réglé , fuivant l’exigence 
des cas , par ’e commandant pour Sa Ma- 
jefté en Provence ; 8c ce fans préjudice^es 
amendes prononcées par le réglement du 
a 8 Janvier 171 ( 5 , auquel Sa Majefté n’en- 
tend rien changer, & qui fera exécuté félon 
fa forme & teneur. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté à monf le 
duc de Penthievre, amiral de France, aux 
gouverneur ou commandant généraux de ■ 
la Provence, & autres officiers généraux 
employés fous les ordres dcfdits gouver- 
neur &*commandant, comme auffi à l’in- 
tendant 8c commiflaire départi , de tenir la 
main, chacun en droit foi, à l’exécution de 
la préfente ordonnance , qui fera lue , pu- ^ 
blice 8c affichée par - tout où befoin fera. 
Fait à Vçrfailles le dix Février mil fept cent 
quarante-un. Signe , L O U I S. Et plus bas s 
Phelypeaux. 

LE DUC DE PENTHIEVRE , Amiral de 
France. 

"V U l’ordonnance du Roi ci- défiais , à Nous 
adreflee , avec ordre de tenir la main à fonexé- 

Q «i 
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curion • mandons à tous ceux fur quî notre pou* 
voir s’étend , de la faire exécuter , chacun eu 
droit foi , fuivant ta forme & teneur, & delà 
faire lire , publier & afficher par-tout où befoiin. 
fera , & en la maniéré accoutumée. Fait à Ver- 
fàllles , le quatorze Février mil fept cent qua- 
rante- un. Signé, L. J. M. DE BOURBON. 
Et p us bas y par ton aîtene féréniflîme. Signé , 
JRomieu. *• 


ORDONNANCE DU ROI, 
Tour faire affetnbler les bataillons de Milice* 
Du ip Mars 1741 * 

3 A Majefté ayant réfolu de faire affem— 
bîer les bataillons de niilice dans le courant 
des mois d’ Avril 8c de Mai de la prcfentè- 
année, Elle a ordonné 8c ordonne que Ief- 
dits bataillons feront convoqués , au nom-: 
bre de trois cens hommes chacun , dans les 
quartiers 8c aux jours qui leur feront indi- 
qués par les ordonnances des intendans* 
pour y demeurer pendant le tems qui fera 
£xé par les ordres particuliers que Sa Ma~ 
jefté donnera à cet effet. Les officiers qui doi- 
vent les commander s’ÿ rendront pareille- 
ment, furies avertiffemens qu’ils recevront 
des intendans. 

Il fera délivré aux miliciens , à leur arri- 
vée aux quartiers, à chacun un jufte-au- 
corps , un fufil , une bayonnette , une épée 
avec les autres effets de l’armement t de ceux. 
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qui font dépofés dans les magafins , lefquela 
j ufte- au- corps , armes &: effets feront de 
nouveau remis dans les magafins au jour de 
ia réparation de chaque bataillon, pour y 
être confèrvés jufqu’à l’alfemblée fuivante. 

Il fera fait une revue des préfens 8 c effec- 
tifs dans chaque bataillon, pour fervir au 
payement de la fubfiftance des fergens , 4 bl- 
dats & tambours , pendant le tems qu’ils de- 
meureront alfemblés , & fur le pied réglé 
par l’article X. de l’ordonnance du 10 No- 
vembre 175 6 . Voulant Sa Majefté qu’ils 
(oient de plus payés de leur folde furie mê- 
me pied, pendant les trois jours qui précé- 
deront celui auquel l’afïèmblée aura été in- 
diquée , 8 c pour trois autres jours apres ce-, 
lui de la féparation. 

Les capitaines , lieutenans & r aides-majorf 
feront payes de deux mois des appointe- 
mens à eux réglés par ladite ordonnance , 
que Sa Majefté veut bien leur accorder pour 
les dédommager de leurs frais de voyage. 

~ Il fera fait un décompte aux fèrgens 8 c 
aux tambours , de ce qui leur fera dû depuis 
le premier Janvier de la préfente année , de 
la folde à eux accordée pendant le tems de 
la .féparation des bataillons , par la fufditc 
ordonnance du 10 Novembre 1736, 8 c par 
celle du 3 Février 1739, à raifon de deux 
fols par jour à chaque fèrgent , 8 c de dix- 
* huit deniers à chaque tambour , jufqu’au 
jour qu’ils auronf commencé à recevoir Iguir 
folde entière, à l’occafion dç l’aftcmbléc, 

Q iüj 
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après laquelle ils continueront d’ètrc payés 
de ladite folde , conformément aux fofdites 
ordonnances. 

Veut au furplus Sa Majefté que lefdites 
Ordonnances précédentes auxquelles Elle 
n’entend déroger qu’à l’égard de ce qui s’y 
trouvera de contraire à la prélente, foient 
exécutées lèlon leur forme & teneur. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs & Tes lieutenans généraux en lès 
provinces , aux intendansefdites provinces , 
8c aux commiffàires des guerres, de s’em- 
ployer , chacun à fon égard, 8c félon qu’il 
leur eft prelcrit, à l’exa&e oblèrvation 8c 
execution de la préfente. Ordonne auffi Sa 
Majefté aux gouverneurs de fes villes & 
places , à tous baillifs , lènéchaux , prévôts , 
juges y leurs lieutenans & autres fes officiers 
qu’il appartiendra , de tenir la main à ladite 
exécution. Fait à Verlailles le quinze Mars 
mil lèpt cent quarante-un. Signe , LOUIS. 
Et plus bas , de Breteuil. 


ORDONNANCE DU ROI, 


Pour régler le rang que les Milices doivent 
tenir avec les autres troupes d’infanterie. 


Du premier Juillet 1741. 

S A Majefté étant informée des difficultés 
fuj^enues pour le rang entre les bataillons 
«^milice créés par fon ordonnance du x% 


Digitized by Google 




T i t. CL VI. Des Milices". 3 f 3 
Février 17 16 , <k les régimens qui ont été 
tevcs depuis cette création •, &■ délirant y 
pourvoir , en conformité de ce qui fut 
réglé par le teu Roi , par ordonnance du 2.0 
Août 1690, pour les milices qui avoient 
été levées en 1688 , Sa Majefté a ordonné 
& ordonne que les bataillons de milice, 
créés le if Février 1716, précéderont en 
toutes marches & occafions de . guerre les 
régimens d’infanterie d’une création poftc- 
rieure, fuivant la réglé établie entre les au- 
tres troupes d’infanterie qui font à la folde 
de Sa Mijedé , <Se qu’en conféquence les offi- 
ciers defdits bataillons commanderont a 
ceux de même grade des autres troupes le- 
vées depuis ledit jour 1 f Février 1716, (ans 
qu’il puilfeètre apporté en cela aucune diffi- 
culté, fous peine de defobéiflance : voulant 
au furplus Sa Mijefté^ue lefdits bataillons 
de milice, & les officiers dont ils feront 
compofcs , continuent d’oblerver entr’eux 
les rangs preferits par ladite ordonnance du 
if Février 1715. Mande & ordonne Sa Ma- 
jefté aux gouverneurs & lieutenans géné- - 
raux «a (es provinces & armées , maréchaux- 
de - camp , gouverneurs ou commandans 
pour fon fervice dans les villes & places, 
& à tous autres fes officiers qu’il appartien- 
dra, de tenir la main à l’exaéte obfervation 
de 'a préfènte ordonnance. Fait à Verfailles. 
le premier Juillet mil (ept cent quarante- 
deux. Signe , LOUIS. Ec plus bas , de 
Buetjeuil. 


5f4 'Code Militaire, 

.ORDONNANCE DU ROI, 
Concernant la Milice. 

Vu i y Septembre 1 744 . 

S A Majefté jugeant à propos de faire quel- 
ques changemens dans la compofition ac- 
tuelle des bataillons de milice , pour les met- 
tre en état d’être encore plus utilement em- 
ployés pour fon fervice , a ordonné 8c or- 
donne ce qui fuit : 

Article Premier. 

’ f 

,» ... , 

Les cent trois bataillons de milice des 
province^ 8c généralités du royaume , y 
compris les trois bataillons de la ville de 
Pars , feront , à commença- du premier 
Janvier prochain, compofes chacun de huit 
compagnies de fuiiliers de foixante-dix hom- 
mes, 8c d’une de grenadiers de cinquante j 
.ce qui mettra lefdits bataillons à fïx cens 
dix hommes , 8c à neuf compagnies , lien 
de douze à quoi ils font a&uellemenr. 

1 1. Les miliciens morts, defertés , ou qui 
manquent dans les bataillons par quelques 
autres caufes , feront inceflamment rempla- 
cés pour mettre lefdits bataillons au nom- 
bre de fix cens dix hommes , fuivant la ré- 
partition qui en >era laite par l’intendant de 
chaque province ou généralité, fur les vil- 
les 8c paroiUès en dépendantes , 8c par la 
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'fleur de Marville, lieutenant général de po- 
lice de la ville de Paris, pour ce qui regar- 
de les trois bataillons de ladite ville , en 
conformité des états qui leur feront à cet 
effet envoyés par le fecrétaire- d’état ayant 
le département de la guerre ; 8c le fervice de 
ces miliciens de remplacement fera de fîx 
années, pendant lefquelles ils ne pourront 
s’abfenter fins congé de la troupe dont ils 
feront, à peine d’être poursuivis 8c puni* 
de mort , Suivant la rigueur des ordonnan- 
ces. 

III. Lors de l’alfemblée defdits miliciens, il 
leur fera fourni par les parodies un chapeau 
Bordé en argent feux, avec les autres parties 
de l’habillement , & l’argent réglé par l’ar- 
ticle XIT. de l’ordonnance du i x Novembre? 

1735 - . , 

IV. Entend Sa Majeftc que les miliciens, 
qui fe font engagés volontairement pour 
Servir pendant cette campagne dans les ré- 
gi mens d’infanterie, à la place des nouvel- 
les recrues , Soient tenus de rejoindre leur? 
bataillons aufft-tôt la campagne finie, fur 
les ordres particuliers que Sa Majefté fera 
expédier à cet effet, à peine d’être p our Sui- 
vis & punis comme deferteurs. Suivant la 
rigueur des ordonnances ; & qu’aprcs qu’ils 
feront rentres dans leurs bataillons, il en 
'Soit retiré les hommes de recrue qui y fer- 
vent en leur place pour être renvoyés à leurs 
régi mens. 

V. Lefeiits miliciens entreront par préfe- 

Q vj 
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rencc dans les compagnies de grenadiers que 
Sa Majefté veut être établies dans les batail- 
lons de milice 8c .à leur défaut le choix def- 
dits grenadiers, fe fera parmi les foldats des 
huit compagnies de fufiliers de chaque ba- 
taillon , à raifon de fix par compagnie , après 
qu’on y aura incorporé les miliciens des 
trois dernières compagnies des douze qui 
compofènt a&uellement les bataillons , 8c 
ceux de la compagnie dont le capitaine doit 
commander les grenadiers. Les deux fèr- 
gens de chacune dlfes compagnies de grena- 
diers feront choifîs parmi les autres fergens 
des bataillons * 8c il fera procédé à ces diffé- 
rentes opérations par le commiflàirc des 
guerres , en préfence du commandant de la 
place, de concert avec le commandant de 
chaque bataillon. 

Vf. Les neuf compagnies qui compofè- 
roflt chaque bataillon, continueront d’être 
commandées par un capitaine , avec un lieu- 
tenant; 8c les capitaines 8c lieutenans , les 
moins anciens en commilîîon, qui fe trou- 
veront au-delà du nombre de neuf dans lef- 
dits bataillons, feront entretenus avec les 
mêmes appointemens dont ifs jouiflent ac- 
tuellement en qualité de Capitaine 8c de lieu- 
tenant en fécond à la fuite des premières 
compagnies de chaque bataillon , 8c par 
préférence à la fuite de celle des grenadiers, 
jufqu’à ce qu’il Ce trouve des compagnies 8c 
de , i eutenances vacantes jour leur rempla- 
cement. 
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Lorfqu’il n’y aura plus de capitaines ni 
de licutenans en fécond dans un bataillori , 
il fera mis un fous - lieutenant à la compa- 
gnie des grenadiers. 

VII. Ordonne Sa Majefté qu’à commen- 
cer du premier Janvier prochain, chaque 
compagnie de grenadiers fera payée à railon 
de quatre livres par jour au capitaine, trente* 
deux fols au lieutenant , vingt fols au fous- 
lieutenant , îorfqu’il y en aura , douze fols 
à chacun des deux fergens, huit fols fîx de- 
niers à chacun des trois caporaux, fept fols 
/îx deniers à chacun des trois anfpeffades, 
fîx fols fîx deniers à chacun des quarante-un 
grenadiers, & huit fols fîx deniers au tam- 
bour. 

Chacune des compagnies de fufïliers fera 
payée à raifon de trois livres cinq fols par 
jour au capitaine, vingt fols au lieutenant, 
onze fols à chacun des trois fergens, fept 
fols fîx deniers à chacun des quatre capo- 
raux , fîx fols fîx deniers à chacun des quatre 
anfpeffades , cinq fols fîx deniers à chacun 
des cinquante-huit fufïliers, & fept fols fîx 
deniers au tambour. 

A l’égard de l’état - major , il fera payé 
trente fols par jour au lieutenant-colonel , 
& où il n’y en aura pas, au capitaine com- 
mandant chaque bataillon , outre fes ap- 
pointemens de capitaine , & cinquante fols 
à l’aide-major. Lorfque ce dernier Ce trou- 
vera avoir la commiflïon de capitaine, otï 
.qu’elle lui fera accordée par la fuite fur lçs 
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bons témoignages qui feront rendus de loir 
application & de fes fervices, veut Sa Ma- 
jeftc que (es appointemens lui’ foient payés 
ûir le pied de trois livres par jour. 

VIIL Sa Majefté voulant que les armes 
qu’Elle a fait remettre aux bataillons de mi- 
lice , foient toujours entretenues dans l’étar 
qui convient au bien de fon fervice , Elle 
entend que les capitaines foient chargés de 
l’entretien & de la confervation defdites ar- 
mes , & qu’ils foient refponfables du dégât 
qui en feroit fait par leurs foldats -, auquel 
effet Sa Majefté ordonne aux commiflaires 
, des guerres d’en faire tous les mois une vi- 
f te exaéte en préfence des commandans des 
bataillons; & que, lorfqu’il fe trouvera des 
compagnies dont les armes feront recon- 
nues en mauvais état, ou qu’il y aura quel- 
ques réparations à y faire , le payement des 
appointemens des capitaines defdites com- 
pagnies foit fufpendu par le tréforier des 
troupes, fur Tordre que les commiflaires 
en donneront par écrit, jufqu a ce que lef- 
dites réparations aient été faites ; & lefdits 
commiflaires en demeureront eux - mêmes 
refponfables, s’ils* négligeoient d’exécuter 
ce qui leur eft prefcrit. Leur ordonne en 
outre Sa Majefté de remettre auxcomman* 
dans des bataillons, lorfqu’ils changeront 
de garhifon, des certificats de l’état où fe- 
ront les armes , pour être reprcfentés aux 
commiflaires de la nouvelle garnifon où ils 
ic rendront ; defquels certificats il fera en- 
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voyc par les commandans defdits batail- 
lons des copies lignées d’eux au fecrétaire 
d’état ayant le département de la guerre. 

IX. Veut au furplus Sa Majefté que Ce s 
ordonnances précédentes , auxquelles Elle 
n’entend déroger qu’à l’égard de ce qui le 
trouvera contraire à la préiente , foient exé- 
cutées félon leur forme 8c teneur. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c fes licutenans généraux en fes 
provinces , aux intendans efdites provinces, 
ôc au fîcur' de Marville, lieutenant général 
de police de la ville de Paris, de s’employer , 
chacun à fon égard 8c félon qu’il leur cft pref- 
crit, à l’exa&e obfervation 8c exécution de 
la préfénte ordonnance. Ordonne auffi Sa 
Majeflé aux gouverneurs de fes villes &c 
places, à tous baillifs ,.fenéchaux , prévôts, 
fuges, leurs lieutenans, 8c autres fes offi- 
ciers qu’il appartiendra, de tenir la main à.. 
ladite exécution. Fait à Metz le quinze Sep- 
tembre mil fépt cent quarante - quatre. Si- 
gné, LOUIS. Et plus é<zj-,M. P. deVoyer 
d’Argensoh. 

* i 

‘ ORDONNANCE DU ROI, 
Concernant les Milices. Du 6 Août 1748» 

Sa Majefté ayant refolu de renvoyer in- 
cefîàmment les milices dans leurs provin- 
ces ; 8c déférant que ce corps, qui lui a rendit 
des férviccs importuns pendant toute la 
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guerre, tant dans fès années que pour la 
garde de (es places, continue d’étre gou- 
verné par les mêmes principes qui en ont 
fait 1 utilité & le foutien, en conciliant néan- 
moins les vues qu’Elle a à cet égard, avec 
l’économie intérieure des provinces , par 
rapport à la culture des terres qu’Elle a en 
même teins deflein de favorifer; fur quoi 
Sa Majefté voulant expliquer lès intentions. 
Elle a ordonné ôc ordonne ce qui fuit : 

Article Premier. 

Il fera envoyé des ordres aux commandans 
des places, pour faire retourner fiicceffive- 
ment dans leurs provinces , les cent batail- 
lons demi’icedès provinces & généralités du 
royaume, 8c pour congédier en même tems , 
ainiî que S. M. s’y eft engagée , les miliciens 
qui org été levés dans le pays conquis, 8c 
dont l’incorporation a été faite dans lefdits 
bataillons , en conféquence de l’ordonnance 
du Décembre 1746. 

II. Veut Sa Majefté qu’avant le départ de 
chaque bataillon, il en foit dreflé par le 
commidaire des guerres , un état dans la 
meilleure forme ^contenant par compagnie 
les noms des foldats effectifs 8c fous les ar- 
mes, la paroiflè pour laquelle ils fervent, 
ôc l’année de leur engagement. A l’égard 
des foldats qui fe trouveront aux hôpitaux 
de la place , & de ceux qui feront déclarés 
par les officiers, aux hôpitaux externes, il 
en fera fait un é tat féparé par compagnie , ôc 
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dans la même forme que celui ordonne ci- 
delfus , où il fera fait mention des lieux où 
ils feront relies malades > Sa Majelté pre- 
nant à là charge la dépenfe defdits foldat* 
qui fe trouveront, tant aux hôpitaux de la 
place , qu’aux hôpitaux externes , à compter 
du jour du départ des bataillons, & fe refer- 
vant de donner des ordres particuliers pour 
les faire rendre chez eux à mefure qu’ils 
feront en état de le faire. 

11 fera drelTé en même tems deux états,' 
l’un des habits , ceinturons , fabres , épées 8c 
du relie de l’équipement -, 3c l’autre des ar- 
mes , confillant dans la baïonnette Sc le fu- 
fil : le prerticr contiendra en détail toutes 
les parties d’habillement & équipement que 
les foldats fe trouveront avoir, au pied du- 
quel état fera fait mention de ceux de ces 
effets qu’il y aura d’excédent, 8c que les offi- 
ciers entre les mains de qui ils feront reliés, 
feront tenus de dépofer, foit dans le lieu 
d’où ils partiront, ou dans la plus prochaine 
place où il fe trouvera un magafin établi; 
l’autre état contiendra les armes, 8c fera 
drelle avec la plus grande exactitude, en pré- 
fence de l’officier d’artillerie, qui fe fera re- 
mettre ce qui fe trQuvera au-delà du nombre 
de cinq c. ns fufils avec leurbayonnetee, que 
les, foldats de chaque bataillon emporte- 
ront feulement, avec l’habillement, les cein- 
turons, fabres 8c épées , 8c le relie de leuc 
équipement. 

. Tous ces differens états feront fignés par 
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le commilïàirc des guerres 8: le commarP- 
dant du bataillon, 8c il en fera remis des 
doubles audit commandant, pour les repré- 
senter à l’intendant à l’arrivée du bataillon 
dnns-îa province, 8c lervir à la vérification, 
tant defdks effets, que de ce qui regarde les 
hommes qui auront du Ce rendre dans la. 
province avec le corps du bataillon j le com- 
mi flaire adreflèra auffi des doubles defdits 
états, pareillement lignés de lui & du com- 
mandant du bataillon, au lècrétaire d’état 
ayant le département de la guerre. 

III. Sa Majefté fera diriger la marche de 
chaque bataillon vers le lieu de fa province, 
où il eft d’ulàge de raffembler,Bc cette mar- 
che lèra dilpofee de façon que l’intendant 
puiffe fe trouver fuccemvement aux diffé- 
rens quartiers d’affemblée, le jour de l’arri- 
vée de chacun , pour procéder à leur licen- 
ciement , 8c faite remettre en magalîn les 
armes 8c tous les effets dépendans de l’ha- 
billement 8c de l’équipement , à l’exception 
des chapeaux , vertes & culottes, qui feront 
failles auxdics miliciens. 

IV. L’intention de Sa Majefté étant de ne 
conferver les bataillons de milice pendant 
la paix , que fur le pied*de cinq cens hom- 
mes chacun , au lieu de fept cens dix à quoi 
ils ont été portés , les dix compagnies qui 
compofent actuellement ces bataillons, fe- 
ront réduites à leur arrivée au quartier d’af- 
femblée , audit nombre de cinq cens hom- 
mes j & à cet effet les intendans commen- 
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teront par faire une revue exacte des hom- 
mes effectifs qui fe trouveront compofer 
chaque bataillon. Ils diftingueront les mili- 
ciens qui,, font de leur généralité, d'avec 
ceux qui n’en font point, 8c qui auraient pu 
ctre admis dans la milice par quelque voie- 
que ce foit , contre les intentions de Sa Ma- 
jefté*, à l’exception néanmoins des’ grena- 
diers - royaux, lelquels, de quelque pays 
qu’ils foient, feront toujours ccnfés faire 
partie des miliciens de la province, en fe 
foumettant à y faire leur réfidence,& indi- 
quant à cct effet la paroilfe où ils voudront 
demeurer. 

V. Après l’opération ci-deffùs ordonnée^ 
fî la compagnie des grenadiers-royaux n’cft 
pas complette , l’intendant remplacera et 
qui en manquera pour Ja porter au nombre 
de cinquante hommes , par des grenadiers*, 
pôftiches de ceux qui font dans la province*. 
6c par préférence du diftriét de l’arrondifle- 
ïnent du bataillon.. 

VI. La compagnie des grenadiers étant 
réglée 8c féparée du relie du bataillon , l’in- 
tendant formera du furplus les neuf autres 
compagnies, y compris celle des grenadiers- 
pofliches, à cinquante hommes chacune y 
faifant quatre cens cinquante hommes qui 
feront choifis de préférence parmi les mili- 
ciens qui font dans la province * 8c s’il ne 
s’en trouvoit pas fuffifamment il prendra 
dans le nombre de ceux qui y font étraa-r 
gers j, de quoi les completteiv 
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VII. S’il le trouvoit quelques bataillons^ 
qui par des pertes particulières ou par les 
recrues qui en auroient été tirées , ne fulTent 
pas au noirrbre de cinq cens hommes, la 
totalité de ce qui relie fera confêrvée, en 
complettant néanmoins tes grenadiers- 
royaux & poftiches -, & les huit compagnies 
de fuhjiers formant le corps du bataillon, 
demeureront jufqu’à la première aflèmblée 
dans le meme état où elles le trouveront. 

VIII. Dans les bataillons qui excéderont 
le nombre de cinq cens hommes, l’inten- 
dant délivrera des congés ablolus dans un 
nombre égal à l’excédent, en les donnant 
d’abord aux miliciens étrangers à la provin- 
ce, & parmi ces étrangers, à ceux qui font 
les plus anciens au lérvice, ou qui, étant de 
même date, feront les plus âgés i 8 c s’ils n’ab- 
forboient pas la totalité des congés, ce qui 
en reliera fera donné par préférence aux 
plus anciens miliciens de la province, & aux 
plus âgés de même date de lervice, comme 
il vient d’être dit pour les étrangers. 

IX. Chaque bataillon ainlî réduit, l’in- 
tendant en fera un contrôle généralf, qu’il 
divifera en cinq claiïes *, la première lèra 
compolee des cent plus anciens miliciens , - 

6 parmi ceux qui le trouveront engagés de 
la même date , les plus âgés y feront inferits 
de préférence, pour être lefdits cent mili- 
ciens congédiés à la première alfemb'ce, & 
le remplacement en fera fait par un pareil 
nombre de miliciens. 
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La fécondé claflè fera compofée de cent 
miliciens fuivans , en obfervant toujours 
* l’ordre de l’ancienneté , &c l’âge pour ceux 
de la même date de fervice, lefquels feront 
congédiés & remplacés à l’alfemblée de mi- 
lice qui fe fera la fécondé année. 

Il en fera ufé de même pour la troifieme, 
quatrième & cinquième clalfes j enfortc que 
la totalité de la milice foit congédiée & rem- 
placée dans la révolution de cinq ans, 8c 
que les nouveaux miliciens de remplace- 
ment fe trouvent engagés pour le même 
nombre d’années. 

Les intendans obfèrveront que , fi après 
-la réduction des bataillons à cinq cens horxu 
mes , il s’y trouvoit encore des miliciens 
etrangers , ils doivent être portés par pré- 
férence dans la première claffe, pour être 
licenciés à la première alTemblée , & de 
même dans la féconde , s’il en fubCftoit 
encore. » 

X. On exceptera du licenciement les 1er* 
gens de grenadiers-royaux, <5c les grenadiers- 
royaux qui voudront refter dans leur com- 
pagnie, lefquels y feront confervés auffi 
long-tems qu’ils le defïreront. 

X I. Les fèrgens , grenadiers & tambours 
des compagnies de grenadiers - royaux au- 
ront pas jour jfçavoir, les fergens trois fols, 
les grenadiers un fol , & les tambours dix- 
huit deniers, queSaMajefté veut bien leur 

accorder dans leur province, autant qu’il ne 

» 
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urviendra point de plaintes d’eux dans les 
parodies ou ils feront. 

XII. Les fergens 8 c grenadiers des compa- 
gnies de grenadiers-royaux , qui ont fervi 
pendant la guerre auxdits grenadiers , 8 c qui 
continueront de relier à leur compagnie, 
feront admis à l’hotci royal des invalides 
lorfqu’ils auront vingt - cinq ans de fervice 
-accomplis , & qu’après *fce terme ils le 
trouveront hors d’état de le continuer -, & 
pour conftater le fervice delHits grenadiers 
pendant la guerre, l’intendant fe fera remet- 
tre lors de l’arrivée des bataillons, un état 
des grenadiers qui ont fervi aux grenadiers- 
xoyaux jufqu’au premier Mai de la préfente 
année , lequel état contiendra leur fignale- 

. ment, 8 c fera certifié par le commandant, 
l’aide- major & le capitaine de la compa- 
gnie de grenadiers. 11 en fera envoyé une 
copie dans la même forme au fecrétairc 
d’état ayant le département de la guerre, 
pour être dépofée dans fes bureaux, & y 
faire les vérifications néceflàires, lorfqu’il 
s’agira de faire recevoir lefdits grenadiers à 
l’hôtel des invalides. 

XIII. Sa Majeflé fera payer, conformé- 
ment à fon ordonnance du zo Novembre 
1736, deux fols par jour à chaque fergent 
des compagnies de grenadiers - poftiches & 
de fufiliers , pendant tout le tems de l’année 
<|ue les bataillons demeureront dilperfe* 
dans les provinces. 
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XIV. Indépendamment des avantages ci- 
dcfliis réglés , veut Sa Majefté que les mili- 
ciens qui fe trouveront avoir fèrvi fîx an- 
nées , jouiffent de l’exemption de taille pen- 
dant un an ; que ceux dcfdits miliciens qui 
fe marieront dans le cours de ladite année , 
aient ce privilège pendant deux années de 
plus, laquelle exemption aura lieu, tant 
pour la taille induftrielle que perfonnelle, 
pour leurs biens propres ou pour ceux qui 
leur viendroient du chef de leur femme ; Ôc 
dans le cas où ils prendroient pendant ledit 
tems des fermes ou exploitations étrangè- 
res , ils feront pour raifon d’icelles taxés v 
d’office modérément par les intendans, dans 
la province pour laquelle ils auront fèrvi. 

Et attendu que ladire exemption pourroit 
fouffrir difficulté dans les provinces où la 
taille eft réelle, ordonne Sa Majefté que les 
miliciens defdites provinces qui feront im- 
pofés à la taille pour raifon de leurs biens 
propres & ceux de leur femme , ne puiflent 
être compris pendant le tems ci-deflus réglé, 
dans les rôles des impofitions extraordi- 
naires qui fe répartirent au marc la livre de 
la taille. 

Veut pareillement Sa Majefté que pen- 
dant tout le tems que les .miliciens fend- 
ront , ils foient exempts de capitation &dc 
la colle&e -, bien entendu qu’ils ne feront 
valoir que leurs biens propres. 

Les miliciens qui ont été incorporés dans 
les troupes jouiront, après qu’ils auront 
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obtenu leur congé, de la même exemption 
de taille & autres importions *ci - dcflùs 
accordées. 

XV. Il fera délivré par les intendans , fur 
le contrôle qu’ils auront par-devers eux des 
miliciens de leur province , des certificats 
imprimés , à tous ceux defdits miliciens qui 
feront dans le cas de jouir des exemptions 
ci -deflus expliquées; & ces certificats ne 
feront donnés qu’à ceux qui, lors du renvoi 
des milices , fe feront rendus exa&ement, & 
fans s’être écartés de leur troupe, aux quar- 
tiers d’afaemblée où leurs routes les auront 
dirigés ; voulant de plus S. M que lefdits 
certificats ne puiflent valoir qu’après qu’ils 
auront été également fignés par les officiers 
des villes & communautés , auxquels lefdits 
miliciens feront tenus de les repréfcnter au 
moment qu’ils y feront arrivés, & dans la 
quinzaine au plus tard du jour de la date que 
l’intendant y aura mife ; 8c ce s certificats 
feront enregiftrés gratis aux greffes des 
villes 8c communautés. 

XVI. Tous miliciens qui ne fe trouve- 
ront point porteurs dudit certificat, ou qui 
ne feront point en état de le repréfenter ou 
d’en juftifier, feront privés des exemptions 
êc autres avantages à eux accordés, & en 
outre arrêtés ôc punis comme vagabonds. 

XVIL Veut Sa Majefté que les miliciens 
aient la liberté d'aller travailler ou bon leur 
femblerapour vaquer aux travaux de la cam- 
pagne, fans qu’il puiffe leur être là - dclTus 

* . rt 
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împofé aucune efpece de contrainte ; 8 c lorf 
qu’ils voudront s’éloigner de leur paroiffe, 
ils feront feulement tenus d’en avertir les 
maires, échevins, fyndics ou marguilliers , 
& de leur déclarer le lieu où ils voudront 
aller. Entend Sa Majefté que les commu- 
nautés emploient, par préférence à tous au- 
tres, les miliciens auxquels elles pourront 
fournir de l’occupation. 

XVIII. Lors du renvoi dans leur paroiflè,' 
des miliciens qui compofent actuellement 
les bataillons , il fera payé quinze jours d’ap- 
pointemens aux officiers , 8 c trois jours de 
folde à chacun des miliciens, fur le pied 
réglé par l’ordonnance de S. M. du premier. 
Décembre 1 747, en quittant le lieu de la pro- 
vince où le bataillon Ce fera rendu, pour leur 
donner les moyens de fè retirer chez eux, in- 
dépendamment des appointemens 8 c folde 
qu’ils doivent recevoir pendant Je tems que 
le bataillon aura demeuré dans le lieu d’af 
femblée pour les opérations ordonnées. 

XIX. Sa Majeflré voulant qu’à l’avenir les 
bataillons foient aflemblés une fois chaque 
année, au moins pendant huit jours , dans 
Je courant des mois d’A vril & de Mai , où les 
gens de la campagne font le moins occupés. 
Elle donnera fes ordres en conféquence, & il 
fera envoyé par les intendans , deux mois à 
J’avance, des avertiflèmens dans les paroiffes, 
qui indiqueront les jours 8 c les lieux d’afïem- 
blée, afin que les miliciens éloignés aient le 
tems de s’y rendre. 

Tome VU R, 
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XX. II fera envoyé des commifïàires des 
guerres aux lieux d’affemblée , pour y faire 
préparer les logeinens 8c les fubfiftances nc- 
ceflaires, & y recevoir & faire loger les mili- 
ciens à mefure qu’ils y arriveront *, & dès 
qu’il y en aura un nombre fuffifant, le com- 
mandant, conjointement avec le commife 
faire des guerres , ou à fon défaut , le fubdé- 
légué, s’appliquera à former chaque com- 
pagnie, obfervant de mettre par préférence 
dans la même, les miliciens des paroiflès qui 
fe trouveront le plus à portée les unes des 
autres. 

XXI. Il fera délivré à chacun des miliciens 
nn jufte - au - corps , de ceux qui auront été 
dépofés dans les magafïns, enfemble les fu- 
fïis, fabres, épées, bayonnettes , avec tous 
les effets de l’armement } lefquels jufte-au- 
corps , armes 8c effets , feront de nouveau 
remis dans les magafïns au jour de la fépa- 
rationde chaque bataillon, pour y être con- 
fervés jufqu’à l’affemblce fumante. 

XXII. Chaque bataillon fera commandé 
par un lieutenant colonel , 8c s’il ne s’en 
trouve pas dans la province , 8c que Sa Ma- 
jeflé ne juge pas à propos d’y en envoyer x 
le bataillon aura à fa tête un commandant 
ordinaire, lequel n’aura point de compa- 
gnie, de infime que le lieutenant-colonel, 
iï c’en cft un qui commande le bataillon - t 
veut Sa Majefté que les commandans defdits 
bataillons qui ne feront point lieutenans- 
çolonels , aient dans fes troupes le même 
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Tang qui eft accorde aux commandans des 
bataillons de l’infanterie françoifè , par l’or- 
donnance du 27 Décembre 1745. 

XXIII. Chacune des dix compagnies for- 
mant le bataillon , aura deux officiers ; fea- 
voir, un capitaine pour la commander, 8 c 
un lieutenant } 8 c lorfqu’il y aura dans la pro- 
vince des officiers non employés ayant rang 
de capitaine, auxquels il ne pourra d’abord 
être donne des compagnies, 8 c qui deman- 
deront néanmoins à y fèrvir, ils feront mis 
en fécond dans lefeiites compagnies à la 
place du lieutenant, dons ils feront le fèr- 
vice, avec la paie de quarante fols par jour 
pendant qu’ils feront q*nployés. Le com- 
mandant aura pendant le même tems cinq 
livres par jour, le capitaine de grenadiers 
trois livres, le capitaine de grenadiers-poftb 
ches 8 c celui de fufiliers cinquante fols, & 
le lieutenant vingt fols -, il y aura par batail- 
lon un aide -major, aux appointemens de 
cinquante fols par jour. 

XXIV. La compagnie de grenadiers fera 
compofée de deux fergens , trois caporaux, 
trois anfpellades , quarante-un grenadiers 8c 
un tambour-, 8c payée par jour pendant le 
tems de l’afîèmblée ,àraifon de onze fols à 
chaque fergent, huit fols à chaque caporal, 
fèpt fols à chaque anfpeffade , fix fols à cha-, 
que grenadier, & huit fols au tambour. 

XXV. La compagnie de grenadiers-poftb 
ches 8c les huit compagnies de fufiliers , fe- 
ront compofées chacune de deux fergens. 

Rij 
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trois caporaux , trois an fpdfades, quarante-* 
yn grpnadiers poftiches ou fufiliers , & un 
tambour, & payée fur le pied } fçavoir, dix 
fols à .chaque fergent , fèpt fols à chaque ca- 
poral , fix fols a chaque anfpeflàde, cinq fols 
à chacun des quarante - un grenadiers pofti- 
çhes ou fufiliers , &c fept fols au tambour. 

Lefdits fergens, caporaux, anfpeflàdes, 
grenadiers, grenadiers -poftiches, fufiliers 
& tambours , recevront en outre la même 
folde'pour les trois jours qui précéderont ce- 
lui auquel l’aflemblée aura été indiquée , & 
pour trois autres jours après celui delafépa- 
Tation : il fera fait en même tems le décompte 
aux fergens , grenadiers & tambours des 
‘compagnies de grenadiers , & aux fergens de 
grenadiers - poftiches & de fufiliers , de ce 
qui leur fera dû de la gratification à eux ac? 
cordée par les articles XI. & XIII. de la 
prélènte ordonnance. 

XVI. Les commandans, capitaines , capi- 
taines en fécond, lieutenans & aides-majors > 
feront payés de deux mois des appointemens 
à eux réglés, tant pour le tems de fallemblée 
que pour les dédommager de leurs frais de 
yoyage. 

XXVII. Lors de la formation defdits ba* 
taillons il fera dreffé un contrôle de ceux 
des miliciens qui feront dans le cas d’être 
congédiés , à chacun defquels il fera donné 
fur le champ congé ablblu , dans lequel con- 
trôle feront auffi compris ceux qui manque- 
ront par mort ou par defertion, & il en fer§ 
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énvoyc une expédition au feorctaire d’état 
ayant le département de la guerre. 

XXVIII. Il fera fait, pendant raflemblcéf 
defdits bataillons, plufieUrs fois, 6c le plus 
fouvent que faire le pourra, des revues d’ap* 
pel par le comiïiillaire des guerres ; Sc dans 
l’extrait de la derniere revue, il fera fait 
mention du tems pour lequel chaque batail- 
lon devra ctre payé relativement à la durée 
de l’aflemblée. 

XXIX. Avant la féparation des bataillons 
Sa Majefté fera expédier des ordres aux 
compagnies de grenadiers- royaux-, pour le 
rendre chacune dans le lieu qui fera indiqué* 
6c autant qu’il le pourra, dans une place de' 
guerre ou ville fermée *, Sc y être alTemblées 
au nombre de dix compagnies , pour y for- 1 
mer des bataillons féparés, qui y feront exer- 
cés à toutes les manœuvres de guerre pen- 
dant un mois ; Sc Sa Majeftc nommera des 
colonels ou lieutenans - colonels , ainfi que 
des majors, pour commander 3c exercer 
lefdits bataillons de grenadiers- royaux. 

XXX. Les capitaines Sc lieutenans qui 
auront eu pendant deux mois le traitement 
ci-devant marqué pour leur tenir lieu de 
paie pendant l’aUemblée générale du batail- 
lon , auront un mois de plus d’appointemenâ 
pour l’ailèmblée des grenadiers - royaux , & 
raifon de quatre livres par jour au capitaine* 
6c de trente-deux fols au lieutenant*, & fi c’efî 
un capitaine en fécond faifant fonction de 
lieutenant, il fera payé fur le pied de de us 

& üj 
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livres dix fols par jour -, les fergens , capo- 
raux , anlpeftades , grenadiers 8c tambours 
recevront la même paie réglée par la pré- 
fente ordonnance, pendant le tems de cette 
aftèmblée particulière, 8c à leur retour aux 
quartiers où ils auront d’abord été aflem- 
blés , ils remettront au magafin leurs ef- 
fets d’habillement , d’équipement 8c d’ar- 
mement , & ils toucheront alors pour re- 
tourner chez eux , les trois jours de folde 
réglés par l’article XXV. de la préfente or- 
donnance. 

XXXI. Ordonne Sa Majefté aux majors 
8c aides-majors defdites milices , d’avoir at- 
tention pendant tout le tems des aflem- 
blées , d’exercer au moins une fois par jour, 
&; de former les foldats de chaque compa- 
gnie au maniement des armes 8c aux évo- 
lutions ; 8c aux colonels ,-dieutenans-coîo- 
nels 8c autres commandans , d’y tenir exac- 
tement la main , de veiller en même tems 
à ce qu’il ne fcit fait aucun tort ni mauvais 
traitement auxdits foldats , d’informer le 
fêcrétaire d’état ayant le département de la 
guerre , 8c l’intendant de la province , de 
ce qui pourroit arriver en cela de contraire 
aux intentions de Sa Majefté , pour y être 
par Elle pourvu. 

XXXII. Défend Sa Majefté aux capitaines 
8c autres officiers , à peine d’être caftes , de 
donner verbalement ou par écrit aucun con- 
gé, ni ablolu, ni limité, à aucun loldat, fous 
quelque prétexte que ce puiftè être. 
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XXXIII. Veut Sa Majefté qu’aucun paf- 
fàger Sc vagabond ne puiffe à l’avenir être 
admis à la milice. 

XXXIV. Défend Sa Majefté à tout mi- 
Jicien , ancien ou nouveau , d’en fubftituer 
un autre à fa place , à peine contre le mi- 
licien, de fix mois de prifon , Sc de dix an- 
nées de fêrvice dans la milice au-delà du 
tems qu’il fe trouvera avoir fervi , de trois 
années de galeres contre l’homme qui aura 
été fubftitué , Sc de cinq cens livres d’amendê 
centre les maires , échevins , confuls , fyn- 
dics , marguilliers Sc autres qui auront fa- 
vorifé , participé ou adhéré à ladite fubûi- 
tution ou fuppofition d’un homme pour 
l’autre j ladite amende applicable moitié au 
dénonciateur, dont le nom fera tenu lècretj 
Sc l’autre moitié à l’hôpital le plus prochain; 
voulant bien néanmoins Sa Majelié , que fi 
le frere d’un milicien fe préfènte pour fer- 
vi r à fa place , il doit reçu en ayant les quar 
dites requifes. 

XXXV. Sa Majeflé entend que tous les 
garçons ou hommes mariés qui fe trouve- 
ront dans le cas de tirer au fort pour la mi- 
lice , Sc qui fè feront abfentés pendant le 
tems auquel ils auront été avertis de fe pré- 
fenter , foient arrêtés Sc contraints de fer- 
vir dans les milices pendant dix années , Sc 
qu’il en fbit tenu des états exaéfcs par lesin- 
tendans Sc commifïàircs chargés de la le- 
vée , pour en faire faire la recherche & les 
employer lorfqu’ils feront arrêtés , à la de? 

R iiij 
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charge de ceux à qui le fort fera échu, ou des 
communautés qui auront des miliciens de 
remplacement à fournir. 

XXXVI. Si , lors de la publication de l’or- 
dre envoyé pour tirer au fort , quelque gar- 
çon fe prétendoit engagé dans les troupes , 
il fora tenu , pour éviter les abus des enga- 
gemens fimulés, de rapporter un certificat 
de l’officier qui aura reçu fon engagement , 
au fyndic ou autres officiers en charge de 
la communauté , lequel le remettra au com- 
miliaire chargé de faire tirer les garçons , 
pour être par lui envoyé à l’intendant , qui 
l’adreflera au focrétaire d’état ayant le dépar- 
tement de la guerre , pour être Je fait cons- 
taté \ l’intention de Sa Majefté étant que 
. l’officier qui auroit donné de faux certificats 
d’engagement , foit mis en prifon & cafie ; 
Sc cependant ledit foldat fora contraint de 
joindre fans délai fon régiment , & ne 
pourra reparoître par la fuite dans la pro- 
vince , même avec un congé, qu’il ne julli- 
fie à l’intendant , par un certificat du com- 
milfaire des guerres , contenant fon fignale- 
ment , qu’il aura rejoint le corps dcpalfé en 
revue devant lui , faute de quoi il fora arrêté 
& mis en prifon pour fix mois , & con- 
damné de fervir à la milice pendant dix ans ; 
il fubira la même peine fi , en vertu du congé 
qui lui aura été délivré après avoir d’abord 
joint le régiment, il relie plus de fix mois 
dans la province* & qu’il ne retourne pas 
corps» 
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XXXVII. Ceux des miliciens qui le feront' 
abfentés Sc qui manqueront de fe rendre auxt 
quartiers d’alTemblée indiques, feront arre- 
tés par-tout où ils fe trouveront , fur leurs- 
lïgnalemens qui feront donnes aux prévôté 
des maréchauffées -, l’intention de Sa Majeftc 
étant que ceux qui auront été appréhendés 
foient contraints de lervir dans les miliccsr 
dix années ait - delà du terme de leur enga^ 
gement. 

XXXVIII. Les miliciens qui viendront »'• 
deferter' des quartiers d’aflemblée, ou pen- 
dant la route qu’ils feront fous le comman- 
dement des officiers chargés de leur con- 
duite, feront pourfuivis ■& condamnés aux: 
galeres perpétuelles 1 , veut à cet effet Sa Ma- 
jefté, qu’il en foit dre Hé fur le champ, par 
l’officier commandant , un procès - verbal 
contenant le fignalement deffiits miliciens 
8c le lieu d’où ils auront deferté , pour , fur 
la repréfentation dudit' procès-verbal ligne 
dudit commandant 8c de deux fergens oïl 
foldats qui auront connoiffimce de la défec- 
tion, 8c la plainte de l’officier major, être 
tenu fans délai un confèil de guerre, pour 
juger dans la forme ordinaire, & condam- 
ner à ladite peine des galeres ceux defdits 
miliciens qui auront été arrêtés, 8c ceux qui 
n auront pu l’être , feront jugés par contu- 
mace-, & les jugemens des uns 8c des autres 
feront envoyés au fècréraire d’état ayant le 
département de la guerre , pour être affichés 
fur les ordres qu’il en adrdfcra aux prévôt? 

R y. 
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des maréchau fiées , dans la place ou lieu 
principal des paroi üès pour lefquelles ces 
miliciens dévoient forvir. 

• XXXIX. Fait de nouveau Sa Majeftc 
très-cxprelfos inhibitions & dcfonfes à tous 
les foldats dont les bataillons de milice font 
ûéluellement compofés, & à ceux qui les 
remplaceront par la fuite , de s’enrôler dans 
aucune autre troupe avant l’expiration de 
leur fervice <S c qu’ils aient obtenu leur congé 
abfolu , fous peine des galeres perpétuelles 3 
& à tous les officiers d’infanterie & de cava- 
lerie ou de dragons,de les enrôler ni les rece- 
voir dans leurs compagnies , à peine d’ctre 
ca'Ics j voulant Sa Majelté que lorlqu’un 
foldat de milice fora arrêté pour avoir fait 
un pareil engagement, il foit mis & retenu 
en prifon pour être jugé dans le confeii de 
guerre qui fora tenu à la prochaine alîem- 
blée du bataillon. 

XL. SaMajellé, conformément aux dif 
polirions portées par fes ordonnances des 
af Janvier 1719, 12 Oéfobre 1730, 12 No- 
vembre 1733 , & premier Janvier de cette* 
année, défend aux eccléfiafriques, gentils- 
hommes , communautés féculieres ou régu- 
lières de l’un ou de l’autre foxe , & généra- 
lement à tous fes officiers & fujets , de don- 
ner retraite à aucun garçon fnjet à la milice, 
avant que le fort ait été tiré , & à aucun de 
ceux qui auront été délignés miliciens , & ce 
à peine de cinq cens livres d’amende pour 
chaque contraventions lefquelles amendes ne 
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pourront être remifes ni modérées en faveur 
de qui que ce foit, & fous quelque prétexte 
que ce puifTe être. 

XLI. Défend Sa Majefté trés-expreflement 
toute forte de contribution ou cotifatioti 
en faveur des miliciens, tant anciens que 
nouveaux , à quelque titre & fous quelque 
prétexte que ce puillè être, à peine de cinq 
cens. livres d’amende, applicable comme il 
'feft dit en l’article XXXIV. de la prélentc 
ordonnance, contre les maires, échevins, 
confuls, fyndics Ôc marguilliers qui auront 
toléré lefii tes .contributions , ou en cas 
qu’ils n’aient pu les empêcher, auront né- 
gligé d’en donner auffi.- tôt avis à l’inten- 
dant ou à fon fubdélégué. 

XL1I. Les miliciens qui fe trouveront pré- 
venus d’attroupement illicite & d’exaéfcion,' 
foir en argent ou denrées, fous prétexte du 
fervice de la milice, ou autrement, feront 
arrêtés' par les prévôts des maréchaux, leurs 
lieutenans & autres officiers Sc justiciers 
qu’il appartiendra, pour leur ctre le procès 
fait comme à des perturbateurs .du repos 
public , fuivant la rigueur des ordonnances. 

XLIII. Entend Sa Majefté que les foldats 
de milice foient de tout point alïujettis, 
ainfi que les foldats de fes autres troupes , 
aux peines portées par fon ordonnance du 
premier Juillet 17x7, touchant' 'les crimes' 
& délits militaires , de laquelle ordonnance 
Jeéture fera faite le premier jour de failèm-;' 
blée, à la tété des bataillons, 

R Yj 
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XLIV. Veut au furplus Sa Majefté que Ce s" 
ordonnances précédentes, auxquelles Elle 
n’entend déroger qu’à l’égard de ce qui le 
trouvera contraire à la prefente, foient exé- 
cutées félon leur forme 8c teneur. 

Mande &■ ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c les lieutenans généraux en Tes 
provinces , aux intendans efdites provinces 
8c aux commifïàires des guerres , de s’em- 
ployer, chacun à Ton égard 8c félon qu’if" 
leur eft preferir, à l’exaéte obférvation 8c 
exécution de la préfente ordonnance > or- 
donne auffi Sa Majefté aux gouverneurs de- 
fès villes 8c places , à tous baillifs, fénéchaux, 
prévôts , juges , leurs lieutenans 8c autres les 
officiers qu’il appartiendra , de tenir la main- 
à ladite exécution. Fait à Compiegne le fîx 
Août mil fept cent quarante- huit. Signe ' , 
L O U I S. Et plus bas , M. P. de Voyer 
p’Argenson. 

ORDONNANCE DU ROI, 
Concernant les Miliciens qui ont été incorporés 

dans les troupes. Du premier Août 1 749. 

Sa Majefté ayant eu attention, dès les 
premières réformes qu’elle a fait faire dans 
ïès troupes , de preferire aux infpeéteurs & 
autres officiers principaux qu’Elle a chargé 
d’y procéder , de renvoyer de préférence le 
quart des miliciens qui y avoient été incor- 
porés , 8c de faire trois claftès égales du fur- 
plus dans l’ordre d’ancienneté de fervice d$ 
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chacun , pour être, ceux de la première de 
ces trois clartés, renvoyés dans la fin de f 
cette année , ceux de la fécondé 1 annee pio- 
chaine , & ceux de la troificme 1 annee d a 
près, 8c ayant même déjà fait congédia , 
dans les reformes qui fe font depuis exécu- 
tées dans plufieurs corps , une partie de ceux 
S miliciens compris dans la première de 
ces trois clartés , & voulant que ce qui refte 
de cette clarté foit renvoyé meefiamment 
dans les provinces où il importe de fane 
rentrer fucceflivement les hommes que la 
guerre en a fait tirer , & qui y font necef- 
faires pour la culture des terres-, Sa Majeftc 
a ordonné & ordonne que les miliciens 
qui refient de la première des trois clartés 
qui ont été réglées lors des reformes , 8c 
qui ne fe feront point rengages , foient : con- 
gédiés dans les premiers jours du mois le 

Septembre prochain tems auquel EUé a 

ordonné que fe tirera le femertre des ou 
tiers qui pourront s àbfenter pendant 1 hi- 
ver -, enjoignant aux commiffaires des guet- 
!" ’ qu \ drefl'eront les procès ; verbaux du- 
dit’ femertre, d’arrêter en meme tems les 
états des miliciens qui» fc trouvant dans la 
claffe ci-deffus expliquée , auront droit d ob- 
tenir leur congé qu’ils leur feront délivrer 
' fur le champ. Entend Sa Majertc qu il leur 
foit lai lié un habit avec leur chapeau, & 
qu’il ne leur foit rien retenu par leuis capi 
naines , fous prétexte d’argent qu ils leui all- 
aient donné à titre de gratihcauon ou au- 
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trement , lorlqu’ils font entrés dans leurs 
compagnies, ou à l’occalîon de la prolon- 
gation de leur fervice pendant la guerre 
voulant qu’il n’y ait qu’un nouvel engage- 
ment , qu’ils auroient fait en bonne forme , 
qui puiiïé les obliger de relier, ou qu’ils le 
trouvalfent redevables à leurs capitaines'de 
quelques avances qu’ils feroient hors d’état 
d’acquitter fur le champ : dans lequel cas , 
entend Sa Majellé qu’ils foient feulement 
tenus de fervir jufqu’à ce qu’ils aient rem- 
placé ce qu’ils redevront , & qu’y ayant latif 
frit , leur congé leur foit délivré à la pre- 
mière revue de l’inlpeéleur. Ordonne Sa 
Majellé aux commiffaires des guerres, cha- 
cun pour les troupes dont ils ont la police, 
d’envoyer au fecrétaire d’état ayant le dé- 
partement de la guerre , dans le courant du 
mois de Septembre prochain , l’état des mi- 
liciens de la première des trois dallés , qui 
auront été congédiés en exécution de la pré- 
fente ordonnance , & d’y faire mention de 
ceux qui, étant compris dans cette claffe, 
auront été retenus à leurs corps , avec les 
raifons qui les y auront fait relier, pour 
que Sa Majellé les falfe examiner, & qu’il 
ne puilfe, contre les intentions, être # fait 
aucune injullice auxdits miliciens. Enjoint 
Sa Majellé à ceux qui feront congédiés de 
s’acheminer dans leur village par le plus 
court ôc droit chemin, à peine d’être arrê- 
tés Sc punis fuivant la rigueur des ordon- 
nances. 
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Mande 3c ordonne Sa Majcfté aux gou- 
verneurs & lieutenans généraux dans les 
provinces , aux gouverneurs 8c commaiv 
dans dans (es villes 8c places, aux intendans 
dans Tes provinces 8c fur Tes frontières , aux 
directeur 8c infpeéleurs généraux de les 
troupes , aux coït miliaires des guerres , 8c 
à tous autres lès officiers qu’il appartiendra, 
de tenir la main à l’exécution de la préfen- 
te. Fait à Compiegne le premier Août mil 
fept cent quarante - neuf. Signe ' , LOUIS. 
Et plus bas , M. P. deVoyer d’Argenson. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Milices. 

Du premier Novembre 175 - 7 . 

5 A Majefté ayant fait détacher de Ces ba- 
taillons de milice les compagnies de grena- 
diers & de grenadiers poftiches , pour en 
former onze régimens de grenadiers-royaux, 

6 les employer dîns fes armées 8c fur les 
côtes", 8c ayant auffi fait choifir dans chacun 
de ces bataillons deux compagnies de fulî- 
liers, pour en compofer vingt-un bataillons 
particuliers , qu’Elle a. également deftinés 
•auxdites armées i en forte que le fonds des 
bataillons de milice ne lùbfïfte plus pour la 
garde des places du royaume , que fur le 
pied de lîx compagnies de foi xante - cinq 
hommes , au lieu de huit à quoi ils étoient. 
Et ne pouvant fuffire dans leur état aduel 
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au fervice auquel ils font tenus , SaMajefle 
a jugé néceflaire de les augmenter*, ôc etl 
confequence Elle a ordonné & ordonne ce 
qui fuit : 

Article Premier. 

Les flx compagnies de fufîliers qui conr 
pofent chaque bataillon de milice feront 
portées , de foixante - cinq hommes à quoi 
elles font , à quatre-vingt-cinq hommes , &r 
feront à cet effet augmentées de vingt hom- 
mes chacune , pour mettre lefdits bataillons 
Lur le pied de cinq cens dix hommes, fans 
augmentation de fergens ni de haute-payes. 

II. Veut Sa Majefté qu’il foit inceflàm- 
ment procédé par le fîeur Bertin , lieute- 
nant général de police de la ville de Paris,, 
& par les intendans des provinces & géné- 
ralités du royaume , ou leurs fnbdélégués , 
tant- à la levée de l’augmentation ci-deffus 
ordonnée , qu’à celle des remplacemens 
qu’il y a à faire pour completter le fonds 
aduel des bataillons de tèurs départemens , 
de maniéré qu’ils foient mis au nombre char 
cun de cinq cens dix hommes effedifs*, & 
Sa Majefté donnera fes ordres pour faire 
affembler, dans les premiers jours du mois 
de Mars prochain , les milicien? de ladite 
augmentation & de remplacement. 

III. Veut Sa Majefté que-, conformément 
à ce qui eft preferit par l’article XII. de i or- 
donnance du ii Novembre 1733, il foit 
remis à chaque milicien, au lieu d’aftdu- 
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blée où il aura ordre de Ce rendre , toutes 
les parties de l'habillement qui doivent être 
-fournies par les communautés. 

IV. Lefclits miliciens d’augmentation 8c 
de remplacement feront conduits du quar- 
tier de leur afïcmblée au lieu où Ce tpmvera 
leur bataillon, fur les routes avec étapes 
qui feront expédiées à cet effet -, 3c ils fe- 
ront payés fur le pied de cinq fols par jour, 
pendant cinq jours qu’ils referont ait quar- 
tier d’affemblée , indépendamment des trois 
jours qui auront précédé celui auquel la- 
dite affemblée aura été indiquée. Il leur fera 
-fait en outre le décompte de fîx deniers 
par jour pour le linge & la chauflùre , pen- 
dant la route qu’ils feront pour aller join- 
dre leur bataillon. 

V. Lefcl. bataillons , compofés chacun def 
fîx compagnies de 3 f hommes, feront payés, 
à commencer du premier Mars prochain, fur 
le pied , fçavoir , de trois livres cinq fols à 
chaque capitaine defdites compagnies, vingt 
fols au lieutenant , onze fols à chacun ,des 
deux fêrgens , fept fols fîx deniers à chacun 
des trois caporaux , fîx fols fîx deniers à 
chacun des trois anfpelîàdes, cinq fols fîx' 
deniers à chacun des foixante-feizc fufîliers, 
& fept fols fîx deniers au tambour, qui à ce 
moyen fera tenu d’entretenir fa caifle de 
peaux 3c de cordages, 8c de fe fournir de 
baguettes. 

Il fera payé auffi par jour à chaque com- 
mandant defdits bataillons , qui n’a point de 
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compagnie, cinq livres, & trois livres â 
tfaide-major. 

Le colonel 8c le major qui fervent au pre- 
mier des deux bataillons de chacun des rcgi- 
mens de Polignac 8c de Montureux, des 
milicflfcdes duchés de Lorraine 8c de Bar, 
recevront en conféquence de l’ordonnance 
particulière du 5 Mars 1750 , fçavoir,le co- 
lonel fix livres par jour, & le major trois 
livres cinq fols. 

A l’égard des commandans 8c aides -ma- 
jors des féconds bataillons defdits régimens, 
ils feront payés fur le pied réglé par la pré- 
fente ordonnance pour ceux du même grade 
des bataillons de milice/ 

Les autres officiers 8c foldats defdits ré- 
gimens feront également payés dé leurs ap- 
pointemens 8c folde, conformément à ce 
qui eft fixé par la préfente ordonnance. 

VI. Entend Sa Majefté que les régimens 
de grenadiers-royaux , 8c les nouveaux ba- 
taillons de milice qui ont été formés pour 
fervir aux armées , continuent d’etre payés 
de leur folde fur le pied réglé p3i* l’ordon- 
nance du 20 Février, 8c celles des 2 y Mai 
8c premier Octobre de cette année , à l’ex- 
ception néanmoins des capitaines defdits 
nouveaux bataillons , qui, à commencer du 
premier Mars prochain , recevront trois li- 
vres cinq fols d’appointemens par jour, 
comme ils font réglés pour ceux des autres 
bataillons. 

VIL S. M. voulant que l'habillement , l’é- 
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quipement 8c les armes qu’Elle fait fournira 
fes bataillons de milice, (oient toujours en- 
tretenus dans l’état qui convient au bien de 
fon fervice', Elle entend que les capitaines 
foient chargés de la confervation defd. effets, 
8c qu’ils foient refponfables du dégât qui en 
(droit fait par leurs fcffdats} auquel effet. 
Sa Majefté ordonne aux commilfaires des 
guerres d’en faire tous les deux mois une 
vif te exacte, en préfence des commandans 
des bataillons 8c des officiers du corps- 
royal employés pour l’artillerie dans les 
places où feront lefdits bataillons 5 & que, 
lorfqu’il fe trouvera des compagnies donc 
l’habillement , l’équipement ou les armes 
feront reconnus en mauvais état, ou qu’il y 
aura quelques réparations à y faire, le paye- 
ment des appointemens des capitaines de(- 
dites compagnies foit fufpendu , fur les or- 
dres particuliers du (ecrérairc d’état ayant 
le département de la guerre, jufqu’à ce que 
lefdites réparations aient été faites. Or- 
donne Sa Majeftc aux commiffaires des 
guerres de joindre , aux extraits des revues 
•qu’ils feront tous les deux mois , des états 
détaillés de la (rtuation des efLts defdits ba- 
taillons , certifiés d’eux , des commandans 
des bataillons 8c des officiers du corps- 
royal de l’artillerie , pour l’article qui re- 
garde les armes. Leur preferit en outre Sa 
Majeffé de remettre aux commandans des 
bataillons , lorfqu’ils changeront de garni- 
fon , des certificats de l’état où feront lefdits 
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effets , pour être représentés aux commit 

■foires de la nouvelle garnifon où ils le reiv 

’dront. 

VIII. Entend Sa Majefté qu’iî ne foit dé- 
livré aucun congé d’ancienneté aux Soldats 
de milice, jufqu’à la fin de l’année prochai- 
ne , le refervant de régler ceux qui devront 
être expédiés après ce terme \ 8c que le ler- 
vicc des nouveaux miliciens Soit de Ixx an- 
nées i pendant lequel teins ils ne pourront 
s’abfenter fans congé de la troupe dont ils 
feront , à peine d’être pourfuivis comme 
deferteurs 8c condamnés aux galeres perpé- 
tuelles. 

Veut au Surplus Sa Majefté que Ses ordon* 
nances précédentes , concernant les milices, 
& notamment celle du 6 Août 1748 , Soient 
exécutées en ce qui ne Se trouvera pas de 
contraire à la préfente. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux chefs 
8c officiers généraux de Ses armées , aux gou- 
verneurs 8c Ses lieutenans généraux en Ses 
provinces , aux inlpeéteurs généraux de Son 
infanterie ,au lieur Bertin , lieutenant géné- 
ral de police de la ville de Paris , aux inten- 
dans de fes provinces 8c armées , de s’em- 
ployer chacun à leur égard, à l’exaétc ob- 
servation 8c exécution de la préfente. Or- 
donne auffi Sa Majefté aux gouverneurs 8c 
commandans de fes' villes 8c places , aux 
commiflaires de fes guerres, à tous baillifs, 
Sénéchaux , prévôts , juges , leurs lieutenans, 
8c autres Ses officiers qu’il appartiendra, ds 
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tenir la main à ladite exécution. Fait à Ver- 
failles le premier Novembre mil fept cent 
cinquantc-lèpt. Signe , LOUIS. Et plus bas, 
R. DE VoYER. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les cent cinq bataillons de Milice 
des Provinces Généralités du Royaume . 

Du premier Avril 1758. 

S A Majeftc ayant jugénécellàire, pour le 
rétablillèment des troupes de fes armées, 
d’y faire incorporer plulîeurs compagnies 
détachées des cent cinq bataillons de milice 
des provinces & généralités de fon royau- 
me , en faifant referver de ces compagnies 
les fergens & hautes-payes qui ont eu ordre 
4e rejoindre leurs bataillons, avec les offi- 
ciers defdites compagnies : & le retour de 
ces officiers & hautes-payes donnant lieu à 
rétablir ces bataillons fur le pied de huit 
compagnies, qui , fuivant l’ordonnance du 
premier Novembre 17^7, étoient reliés à 
ftx feulement, & à régler en meme tems le 
nombre d’hommes auquel elles peuvent être 
miles, fuivant ce qui a été particulièrement 
détaché de chaque bataillon pour les incor- 
porations , Sa Majelié a ordonné & ordonne 
que les cent cinq bataillons de lès milices 
leront mis chacun à huit compagnies de fu- 
siliers, non compris celles de grenadiers $6 
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de grenadiers-poftiches qui forment les ré- 
gimens de grenadiers -royaux. 

De ces cent cinq bataillons, cinquante- 
fept , y compris les quinze qui fervent ac- 
tuellement à l’armée du Bas - Rhin , feront 
de cinq cent vingt - huit hommes chacun, 
en huit compagnies j & chaque compagnie 
fera compofée d’un capitaine , un lieutenant^, 
deux forgens , trois caporaux , trois anfpef- 
fades , cinquante - fept fulîliers 8c un tam- 
bour. 

Les quarante-huit autres bataillons feront 
également de huit compagnies qui forme- 
ront feulement quatre cens quarante - huit 
hommes; & chaque compagnie de ces ba- 
taillons fora compofée d’un capitaine, un 
lieutenant , deux forgens , trois caporaux , 
trois anfpelfades , quarante - fept fulîliers 8c 
un tambour. » 

Entend Sa Majefté que ces bataillons 
foient formés fur le pied ci - delfus preforit, 
à mefure du retour des officiers , forgens & 
hautes-payes des compagnies qui en ont été 
détachées * 8c que lefdits officiers , forgens 
&C hautes - payes foient rappellés pour le 
payement de leurs appointemens 8c foldc 
dans les revues des commilTaires des guer- 
res, pou#tout le tems qu’ils auront cédé de 
les recevoir , foit dans la rpute qu’ils auront 
faite pour rejoindre leurs bataillons , Ibit 
depuis leur arrivée auxdits bataillons. 

Les quinze bataillons qui fervent à far- 
inée du Bas-Rhin continueront de recevoir 
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le traitement particulier qui leur eft réglé 
par l’ordonnance du 1 y Mars dernier. 

À l’égard des quatre-vingt-dix autres ba- 
taillons , ils feront payés de leurs appointc- 
incns & folde fur le pied fixé par l’ordon- 
nance de Sa Majefté du zf Février dernier 
concernant le payement de (es troupes. 

Et l’état de ces bataillons fera annexé à la 
préfente ordonnance, pour en faire con- 
noître la différente compofition. 

Veut au furplus Sa Majefté que fès ordon- 
nances précédentes , concernant les milices , 
foient exécutées , en ce qui ne s’y trouve pas 
de contraire à la préfènte. 

Mande Sc ordonne Sa Majefté aux géné- 
raux commandant fes armées, aux officiers 
généraux ayant commandement fur fès trou- 
pes, aux gouverneurs 8 c lieutenans géné- 
raux dans fes provinces , aux gouverneurs 
& commandans de fes villes & places , aux 
intendans de fes armées , dans fes provinces 
& fur fes frontières , aux commilfaires des 
guerres , & à tous autres fes officiers qu’il 
appartiendra , de tenir la maj.n à l’exécution 
de la préfènte ordonnance. Fait à Verfailles 
le premier Avril mil fept cent cinquante- 
huit. Signe , LOUIS. Et plus bas , lç ma- 
réchal duc de Belle-Isie. 
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ETAT des quinze Bataillons de Milice fer- 
vanta tannée du Bas-Rhin , dont la com- 
poftion ejl réglée à cinj cens vingt-huit 
hommes par t Ordonnance du i j Mars 
1 7 y S > & gui continueront de recevoir leur 
traitement fur le pied fixé par ladite Or- 
donnance. 


Provinces 

Sc 

Généralités. 


NOMS 
DES BATAILLONS. 


Amiens. 

Chatons. 

Rouen. 

Caen. 

Bretagne. 

Comte' de 
Bourgogne 

Solfions. 


S n miens , cinq cens vingt 
c huit hommes j ci . . 

5 Cliâlons , cinq cens vingt 
c huit hommes , ci . . 
CNeufchatel , cinq cen 
J vingt-huit hommes , ci 
) Vernon, cinq cens vingt 
c. huit hommes , ci . . , 
5 Saint-Lo , cinq cens vingt 
c huit hommes , ci . . . 
5 Redon , cinq cens vingt- 
c huit hommes , ci . . - 
'Lons-le-Saunier, cinq cen 
vingt- huit hommes , ci 
Ornans , cinq cens vingt- 
_ huit hommes , ci «t . - 
S Laon , cinq cens vingt- 
i huit hommes , ci . . . 


Nombre 
d’hommes 
dont ils 
doivent 
être com- 
pofés. 

' yz8. 

J z8. 
y *8. 


yz8. 

yz8. 

yz8. 

J28. 

y 18. 

y*8. 


P-ROVINCEg 
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PROVINCES 

& 

Généralité*. 


DES 


NOMS 

BATAILLONS. 


Nombre 
d’homme» 
donc ils 
doivent 
être com4 
pôle*. 




Samt-Denys , cinq cens 
vingt huit hommes , ci . 
J-oigny , cinq cens vingt- 
huit hommes , ci . . . 
Mante , cinq cens vingt 
huit hommes , ci . . . 
Régiment de Montureux, 
de deux bataillons de 
cinq cens vingt - huit 
„ hommes chacun , ci . « 
Ville dePa - Ç Paris , cinq cens vingt- 
tw. 4 huit hommes , ci . . . 


Généralité 
de Par is. 


Lorraine. 


yi8. 
y *8, 
y i8» 

xoylS.' 
y *8. 


£ TA T des quarante- deux bataillons de ML * 
. i lce » qui 3 par t Ordonnance de ce jour, font 
fixés à. cinq cens vingt-huit hommes chacun, 
en huit compagnies de foixantefix hommes. 


Provinces 

& 

Généralités. ' 

; ■ • NOMS 
! DES BATAILLONS. 

Nombre- 
d’homme» 
donc ils 
doivent 
être com^ 
pofés. 

% 

S 

Duché de ^ 
Bourgogne. " 
{ 

~ L>ijon , cinq cens vingt 
r huit hommes , ci . . 

\ Autun , cinq cens vingt 
1 huit hommes , ci . . . 

5*8» 


Tome VI, £ 
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; 

N.O MS 

Nombre 

d’homme» 

Provinces 

dont ils 

& 

Généralités, 

DES BATAILLONS. 

doivent 
être com- 

4 “ 


pofés. 

f Chalon-fur-Saone , cinq 
Duché de) cens vingt huit hommes. 


bourgogne. | 

„ ci ...... • • . • 

518. 

; i 

Moulins , cinq cens vingt- 


'Moulins , * 

c 

: huit-hommes, ci . . * 

'Rennes , cinq cens vingt- 

5 z8. 

•3 

i huit hommes , ci . . . 

yz8. 

Bretagne. ^ 

f 

fSaint-Brieuc , cinq cens 


| vingt-huit hommes, ci . 

yz8. 

-i 

FDinan , cinq cens vingt- 


( 

huit hommes, ci . . . 

fiS. 

'■ i 

“Tojiçs , cinq cens vingt- 

yz8. 


i huit hommes , ci . . 


*Sâumur , cinq cens vingt- 

52.8. 

,Tc«rj. * 

i huit hommes , ci . . . 


f Mayenne, cinq cens vingt- 

yz8. 

f 

k- huit hommes , ci , . . 

i 

“Poitiers , cinq cens vingt- 

S 28. ! 

i 

i huit hommes, ci . . • 

Poitiers . — <, 

f F«ntenay-le-Comte, cinq 



'■ 'J 

| cens vingt -huit hom- 

yz8. 

■ i 

L me?, ci . . . • •; 

Limoges. « 

► Angoulefme , cinq cens. 


l vingt- huit hommes , ci . 

y z8« 

Jliom. - 

> Clermont , cinq cens 

y z 8. 

[ vingt-huit hommes , ci . 

,, i 

Lyon. - « 

i Tarare , cinq cens vingt- 

y z8« 

i huit hommes , ci . . . 

Dauphiné. • 

; Valence , cinq cens vingt- 

J28» 

\ ' huit hommes , ci , . . 
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Provinces 

& 

Généralités. 


NOMS 
DES BATAILLONS. 


Dauphiné. 
Provence . 


JM ont au - 
lan. 


Aufch. 


Bordeaux. 


Bourges. 


Ç Romans , cinq cens vingt - 
l huit hommes , ci . . . 
i=r. d’Aix , cinq cens 
vingt-huit hommes , ci . 
z e . d'Aix, cinq cens vingt- 
hnit hommes , ci . . . 

J Cahors , cinq cens vingt- 
huit-hommes , ci . . . 
Figeac , cinq cens vingt- 
huit hommes , ci . . . 
Rodés , cinq cens vingt- 
huit hommes , ci . . . 
Aufch , cinq cens vingt- 
huit hommes , ci^ . . 
Saint-Gaudens , cinq cens 
vingt-huit hommes, ci . 
Sairrt-Sever , cinq cens 
vingt-huit hommes, ci . 
Libourne,cinq cens vingt- 
huit hommes , ci . . . 
Marmande , cinq cens 
vingt- huit hom mes , ci . 
Nérac, cinq cens vingt- 
huit hommes , ci . ... . 
Bourges , cinq cens vingt- 
huit hommes , ci . . . 
Chateauroux , cinq cens 
vingt-huahommes, ci . 


Nombre 
d’homniei 
dont il* 
doivent i 
être conWÏ 
pofe*. 


jz8. 

fzS. 

fz8. 

S z8. 
JZ 8 , 

jz8» 

1 

yz8. v 
jzî. 

t v 

jz8. 

jzS, 

jz8. 

'Z 8. 

Sz8, 


sa 
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Frovxnces 

Sc 

Généralité». - 1 


Languedoc* 


NOMS 
DES BATAILLONS. 


Nombre 
d'homme* 
dont ils 
doivent 
être coin» 
pôles. 


'€omti de. 
Bourgogne* 


Mfiice. 

Lorrame. 


‘Privas, cinq cens vingt- 
huit hommes , ci . . • 
Béziers , cinq cens vingt 
J huit hommes , ci . . . 
f Carcafibnne , cinq cens 
vingt-huit hommes , ci. . 
j Caftelnaudary , cinq cens 
vingt-huit hommes , ci 
Alby , cinq cens vingt 
huit hommes, ci . • . 
Véloul, cinq cens vingt 
\ huit hommes , ci . . • 
► Dole , cinq cens vingt 

( 4rait hommes , ci . . • 
Salins.,, cinq cens vingt 
huit hommes , ci . . • 
'Strasbourg cinq cens 
vingt- huit hommes, ci . 
(Colmar , cinq cens vingt* 
. huit hommes , ci . . . 
'Régiment de Polignac , 
i de deux bataillons de 
Y cinq cens vingt - huit 
hommes chacun, çi . . 


$ 


518. 
518, 
yz8. 
y*8. 
y z8* 

yz8. 

y 18. 

yz8. 
y *8. 
Si 8» 

îoyé. 
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ETAT des quarante-huit BataiMons , qui , 
Juivant ladite Ordonnance de ce jour , doi- 
vent être mis feulement à quatre cens qua- 
rante-huit hommes chacun , en huit compa- 
gnies de cinquante-Jix hommes. 


Provinces 

& 

Généralité». 

* 

NOMS 
DES BATAILLONS. 

Nombre 
d’hommes 
dont ils 
doivent 
être com- 
potes. 

N 

Seniis , quatre cens qua 
i rante-huit hommes , ci . 

448. 

Généralité 

/Provins , quatre cens qua 


de Paris* 

V ranfe huit hommes , ci 

448. 

L 

l Corbeil , quatre cens qua 
. rante huit hommes , ci . 

448. 

< 

SoiJJhns. 

“ Soiflons, quatre cens qu* 
1 rante huit hommes , ci . 

448. 

) N oyon , quatre cens qua 

< 

i rante-huit hommes , ci . 

448. 

{ 

" Péronne, quatre cens qua 
j rante-huit hommes , ci . 

448. 

- Amiens . ^ 

1 

f Abbeville , quatre cen 


f quarante-huit hommes . 
-ci 

448. 

( 

-Lille , quatre cens qua 
rante-huit hommes , ci . 

44 8 » 

Flandre 

1 rsr. d’Arras quatre cens 
t quarante-huit hommes , 


Artois , 

| ci 

448. 

( 

' z e . d’Arras , quatre cen< 
quarante-huit hommes 3 

Cl i « • • • • • 


• \ % 

» 

• S lij 
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Provinces 

& 

Céncrali tes. 


NOMS 
DES BATAILLONS. 


Nombre 
d’hommes 
dont il» 
doivent 
être cour* 
j>oies. 


Jicnicn. 


fatQ. 


£ filions. 


• i 


Alençon. 




f~ Ponteaudemer , quatre 
1 cens quarante-huit hom- 
| mes > ci .... . 

< Rouen , quatre cens qua- 
B rante-huit hommes, ci . 
F Gifors , quatre cens qua- 
V. ranté-huit hommes , ci . 
ÇCaen , quatre cens qua- 
J rante-huit hommes , ci . 
jVire, quatre cens qua- 
C. rante-huit hommes , ci . 

! Saint- Dizier , quatre cens 
quarante- huit hommes , 

Troyes , quatre censqua 
rante-huit hommes , ci . 
Chaumont , quatre cens 
quarante-huit hommes , 

Mazarin, quatre cens qua- 
rante- huit hommes , ci . 
—Alençon, quatre cens qua- 
r rante-huit hommes , ci . 
1 Mortagne , quatre cens 
1 quarante-huit hommes , 

^ Cl « • f • • * • • 

jFalaife , quatre censqua- 
J rante-huit hommes , ci . 
F Argentan , quatre cens 
quarante-huit hommes , 

ci ...... * 


44 8 * 

448. 

448. 

448. 

448. 

44?* 

448. 

44 ?* 

448. 

44 ?* 

448. 

448. 

4.4 
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Provinces 

& 

Généralités. 


NOMS 
DES BATAILLONS. 


Nomere 
d’homrtks 
dont ils 
doivénr' 
ctte com- 
pote». 


fSemur , quatre cens qua 
DuM de J D rante huit hommes , ci 

Bourgogne. \ Bo V r S en - Breffe . quatre 
° ° ! cens quarante-huit nom- 

C mes > ci 

{ Montluçon , quatre cens 
quarante-huit' hommes , 

ci ' . 

Nantes , quatre cens qua- 
rante-huit hommes , ci . 
Bretagne. « 7 C arhaix 3 quatre cens qua- 
"S rante- huit hommes , ci . 

* Vannes, quatre cens qua- 
rante- huit hommes , ci . 
■Orléans , quatre cens qua- 
rante-huit hommes , ci . 

B'ois j quatre cens qua- 
rânte-huit hommes , ci . 
Chartres,quatre cens qua 
rante-huit hommes , ci . 
Montargis , quatre cens 
quarante-huit hommes , 

ci 

'Angers , quatre cens qua- 
rante-huit hommes , ci . 

\ Le Mans, quatre cens qua- L 
rante-huit hommes , ci . 448. 
'Saint - Maixent , quatre 
Poitiers. ■( cens quarante-huit hom- 
mes p ci • • . » . 

S iiij 


trlcans. 


Tours. 


• C 

. P 

tiers. < 


448. 


448. 

448. 

448. 


448. 


448» 

448, 

448, 

448. 

448. 
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Nombre 

Provinces 

& 

NOMS' - 

d’hommek 
dont ils 

CénéraJité*. 

DES BATAILLONS. 

doivent 
être cqjH* 


U 

pote*. 


'Limoges. £ Limoges, quatre cens qua 
b ‘ l rante-huit hommes, ci . 

Riom. ^ Brioude,quatre cens qua- 
l rante-huit hommes, ci 
f Montbrifon , quatre cens] 

Lyon. < quarante- huit hommes , 

L ci ....... . 

•Villeneuve- d’A génois , 
quatre cens quarante- 
huit hommes , ci . . 
'Bordeaux. < Bergerac^quatrecensqua 
I rante-huit hommes, a 
Périgueux, quatre cens 
quarante-huit hommes , 

LaRocAcI- ) Saint- Jean d’Ange!y,qua 
^ tre cens quarante- huit 
L hommes , ci . . . 
f Anduze, quatre cens qua 
J rante huit hommes, ci 
Languedoc.. Montpellier, qnatre cens 
J quarante-huit hommes . 

C ci 

f Valenciennes , quatre 
Maynault. s cens quarante-huit hom 
L mes, ci . . , . 

C Metz , quatre cens qua 
Evêchés. < jante-huit hommes, ci 
j V erdun, quatre cens qua 
C rante-huit hommes , ci .{ 4-} 8- 

Fait à V«rfailles , le premier Avril mil fept 


448. 

448*.- 

448* - 

448. 

44 $. 

448 * 

448- 

448» 

448. 

44? « 
448» 
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«ent cinquante-huit. Signé , L O U I S. Et plus 
bas , le maréchal duc de Belle-Isle. 

ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Milices . 

Du zf Août 17,5-8. 

S A Majefté jugeant néceiTatre au bien de 
ion (ervice d’augmenter (es bataillons demi* 
Jice , Elle a ordonné & ordonne ce qui fuit : 

Article Premier. 

- Les cent cinq bataillons de milice des pro- 
vinces & généralités du royaume , qui font 
-adhiellsment compofcs de huit compagnies 
de fulîliers, déduction faite des compagnies 
cde grenadiers & de grenadiers - poftiches , 
; qui en ont été retirés pour former des régi- 
jnens de grenadiers -royaux, feront incef- 
dfàmment portés à lèpt cent vingt hommes 
jchacun pour mettre chaque compagnie de 
fufiliers defdits bataillons au nombre die 
quatre-vingt-dix hommes, fans augmenta- 
tion de fergens ni de hautes-payes. 

I I. La levée d’hommes qu’exige la.com- 
pofition ci-de(ïus réglée fera faite de préfé- 
rence dans les villes , & fubfdiaircment dans 
les paroillès du plat-pays , de maniéré que 
les habitans de la.campagne ne contribuent 
£ ladite levée que pour ce queles villes n’au- 
ront abfolument pû fournir. 

III. Pour parvenir à cette levée» les in? 
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tendans des provinces 8c généralités <fu 
royaume le feront remettre des rôles exaéfs 
- des artilàns , fils d’artifans , petits marchands 
8c gens de travail , de force propre à porter 
les armes , & de l’âge & de la taille pres- 
crits par les ordonnances de Sa Majefté, 
concernant les milices ; 8c fur l’examen def- 
dits rôles les intendans fixeront le nombre 
'd’hommes que chaque ville devra fournir , 
relativement au fonds de la levée qu’ils au- 
'• ront à faire , dont ils arrêteront des états fur 
lefquels ils formeront leurs mandemens aux 
maires & échevins defoites villes pour la 
contribution de chacune j 8c tous les gar- 
‘ çons , 8c à leur défaut , les hommes mariés 
qui fo feront trouvés dans le cas d’être com- 
pris dans les rôles qui auront été arrêtés, 
.feront tenus de comparoître pardevant le 
commiflaire chargé de la levée , le jour qui 
aura été indiqué pour tirer au fort , à peine 
d’être déclarés miliciens , 8c conrraints de 
fervir à la place de ceux à qui le fort fera 
échu. 

• IV. Il fora foulement reparti , conformé- 
ment aux intentions de Sa Majefté , fur les 
paroiftès 8c communautés de la campagne, 
ce qui n’aura pu être fupporté par les villes , 
pour completter ladite levée ; lefquclles pa- 
rodies 8c communautés fourniront le nom- 
bre d’hommes qui leur feront demandés , 
fur les liftes des garçons, 8c à leur défaut, 
des hommes mariés, dreftées par les fyndics, 
Suivant les difpofitions portées par l’article 
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III. des ordonnances des ix Novembre 
17$ 3 8c xy Août 1734. 

- V. Sa Majefté voulant que lad. milice {oit 
affemblée du 1 y Octobre prochain au pre- 
mier Novembre fuivant au plus tard, tous 
ceux à qui le fort fera cchû, ou qui auront 
été déclarés miliciens pour caufed’abfence, 
feront tenus de fe rendre dans ledit tems au 
lieu d’alfemblée , à peine d’etre pourfuivis 
& contraints de fervir dans les milices dix 
années au - delà du terme de leur engage- 
ment. 

VI. Entend Sa Majefté que , conformé- 
mentàce qui eft preferit par l’article XII. 
de l’ordonnance du ix Novembre 1733, 
il Toit remis à chaque milicien, au lieu d’af* 
(emblée où il aura ordre de fe rendre, les 
parties de l’habillement qui doivent être 
fournies par les communautés , à l’exception 
des veftes 8c des chapeaux qu’ils recevront 
à leur arrivée à leur bataillon. 

VII. Lefd. miliciens de nouvelle levée fe- 
ront conduits du quartier de leur aflèmblée 
au lieu où fè trouvera leur bataillon , fur les 
routes avec étape, qui feront expédiées à 
cet effet , & ils feront payés fur le pied de 
cinq fols par jour, pendant cinq jours qu’ils 
relieront au quartier d’aflemblée , indépen- 
damment des trois jours qui auront précédé 
celui auquel ladite affemblée aura été indi- 
quée 5 il leur fera fait en outre le décompte 
de huit deniers par jour, pour le linge 8c la, 
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chaufïure pendant la route qu’ils feront pouf 
aller joindre leur bataillon. 

VIII. Il ne fera délivré aucun congé d an- 
cienneté aux foldats de milice jufqu a la fin 
de l’année prochaine. Sa Majefté Ce refer- 
ont de régler ceux qui devront être expé- 
dies après ce terme j &■ le ferviee des nou- 
veaux miliciens fera de fix années, pendant 
lequel tems ils ne pourront s’ablènter fans 
congé de la troupe dont ils feront, à peine 
d etre pourftiivis comme deferteurs & con- 
damnes aux galeres perpétuelles. 

IX. Veut au furplus Sa Majellé que {es 
ordonnances précédentes concernant les mi- 
lices, & notamment celle du 6 Août 1748 , 
mient exeçatees en ce qui ne Ce trouvera pas 
de contraire à la prélente. 

Mande 8c ordonne Sa Majeflé aux gou- 
verneurs 8c i es lieutenans généraux en lès 
provinces, au fieur Bercin, lieutenant gé- 
néral de police de la ville de Paris , pour ce 
qui concerne le bataillon de ladite ville 
aux rntendans des provinces du royaume * 
de s’employer, chacun à leur égard, à l'e- 
xa&e obfervation & exécution de la pré- 
lente ordonnance. Ordonne auflïSa Majeflé 
aux gouverneurs & commandans de lès vil- 
les & places , aux commiflàires de lès guér- 
ies, a tous baillifs , fenécbaux , prévôts, 
luges, leurs lieutenans, 8c autres fes, offi- 
aers qu il appartiendra , de tenir la main à 
^ “ ^xccution. Fait a Verfàilles le vingt-cinq 
Août mil fept cent cinquante - huit. Signe , 
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i O U I S. Et plus bas , le maréchal duc di 
B fLLE-ISLR. 


ORDONNANCE DU ROI, 


Concemantles Lieutenants en premier qui com- 
mandent des Compagnies dans les batail- 
lons de Milice. Du premier Septembre 17^5?. ‘ 


Sa Majefté ayant réglé par Ce s ordonnances 
des premier Janvier 17Ç0 & premier Février 
17^1 , concernant les milices , que les lieu- 
tenans qui fèroient nommés à l’avenir à des 
compagnies , les commanderoienr en qua- 
Üté de licutenans en premier; & jugeant 
convenable au bien de Ton fervice, de chan- 
ger cette difpofîtion, Elle a ordonné & orv 
donne ce qui fuit : 


Article Premier. 

Les lieutenans qui commandent aéfcuclr 
lement des compagnies dans les bataillons- 
de milice en qualité de lieutenans en pre- 
mier, auront, à commencer du jour de la 
prélente ordonnance, le titre de capitaine* 
& ils prendront dans les troupes d’infante- 
rie le rang attaché à ce grade, conformé- 
ment à ce qui eft porté par l’ordonnance du 
premier Juillet 1741, à l’effet de quoi il leur 
fera expédié les commiflions néceflaires. 

LI. Les lieutenans en premier qui font 
tous capitaines de ce jour , prendront rang 
«ntr’eux, fuivant la= date de leur nominar 
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tion à des compagnies, (ans égard à la date 
de leurs lettres de lieutenans ; & le fervice 
qu’ils ont fait en qualité de lieutenans en 
premier, devant être regardé comme celui 
de capitaine. 

III. Ceux defHits lieutenans en premier, 
dont la nomination à des compagnies eft de 
meme date, prendront rang entr’eux fui- 
vant l’ancienneté de leurs lettres de lieute- 
nans , ou de leur entrée dans les compagnies 
des gardes-du-corps , gendarmes, chevaux-, 
légers & moufquetaires de Sa Majefté. 

IV. Les aides - majors defdits bataillons 
de milice qui y ont commandé des compa- 
gnies en qualité de lieutenant en premier, 
auront également la commiffion de capitai- 
ne, & prendront rang entre les lieutenans 
en premier, fuivant la date de leur nomina- 
tion à des compagnies ; entendant Sa Majefté 
que les lieutenans qui obtiendront par la 
luite des compagnies dans lefdits.bataillons 
de milice, en foient pourvus par des com- 
miffions comme ceux de fès autres troupes. 

V. Veut au furplus Sa Majefté que les ca- 
pitaines qui ont ci-devant eu des commit- 
fions dans les troupes d’infanterie, de cava- 

x lerie & de dragons , fi Elle juge à propos de 
les admettre à l’avenir dans tes bataillons de 


milice , ne puiflènt y prendre rang avec les 
autres capitaines , que du jour qu’ils y feront 
s'ffàrés trouve dans leur fervice une 
/Cfifti^^^P.A^h^de pins d’un an & un jour; dé- 
'•;?/ jQgeattt SaMajéfte^à cet égard à ce qui effc 
■ : «h*-}*- ; ! 

•* - / 

• --ci - . + 
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porte par l’article premier de l’ordonnance 
du if Mai 1734. 

Mande & ordonne Sa Majefté aux .maré- 
chaux de France commandant lès armées, 
, aux officiers généraux ayant commande- 
ment fur fes troupes , aux gouverneurs & 
lieutenans généraux dans Tes provinces , aux 
gouverneurs & commandans dans fes villes 
Ôc places, 8 c à tous autres fes officiers qu’il 
appartiendra , de tenir la main à l’exécution 
de la préfènte ordonnance. Fait àVerlailles 
le premier Septembre mil lept cent cin- 
quante-neuf. Signe , LOUIS. Et plus bas 9 
le maréchal duc de Belle -Isle. 

FIN du Tome Jixieme % . 
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